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E premier volume des textes français^ que la 
Société de F Orient Latin publie aujourd'hui^ 
était peut-être^ de toute la Jerie géographique^ 
celui dont la préparation ocrait le plus de diffi- 
cultes. Ces difficultés portaient fur deux points 
principaux : le claffiement chronologique l^ la détermination de 
r originalité des documents. 

J'ai déjà expofe dans mon Rapport de 1877 ', combien il 
était embarraffiant^ dans la plupart des cas^ de fixer une date à 
peu près exaâie à la rédaction de textes anonymes^ reproduifant 
prefque toujours dans le même ordre la defcription de lieux dont 
rafpeâî extérieur^ aujji bien que les traditions^ ont toujours revêtu 
depuis le Moyen- Age jujqua nos jours^ ce caractère immuable^ 
propre aux chofes ^ aux ufages de F Orient, Des Jynchronijmes 
archéologiques douteux font alors le feul guide qui permette au 
critique d*ajftgner au texte qu'il a fous les yeux^ la place chro- 
nologique qu'il croit devoir lui marquer; mais que d'héfitations ^ 
que de réferves à faire / 

Réfoudre^ pour chaque document^ la quejtion de f avoir s'il ejï 
original ou traduit du latin^ ejl plus facile : car ici la philologie 
peutj en certains cas^ venir au fecours de la critique. Cependant 
le nombre des defcriptions françaifes anonymes des lieux faints 
ejî confidérable^ 6f pour affirmer que Fune quelconque d'entre 
elles efi originale^ il faut Sabord la comparer à une centaine 
d'autres defcriptions écrites en latin^ en grande partie encore 
inédites^ & ne différant les unes des autres que par des détails 
infignifiants ; travail de collation auffi long ^ ingrat qu'incer^ 
tain dans f es réfultats. 

Je n'ai donc point la prétention (T avoir triomphé complète- 
ment de ces deux fériés de difficultés. 



I Pp. 17-18. 
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En ce qui concerne le clajfement chronologique^ j^f^^^ arrive^ 
fouvent avec beaucoup de peine^ P^^f^^^ toujours fans grande 
certitude^ à ajjigner à chaque texte une date approximative de 
redaSîion : je chercherai à jujîifier cette date dans chacun des 
articles qui vont fuivre. 

Pour laquejiion £ originalité^ qui devait déterminer FadmiJJion 
des textes dans le prefent volume^ j*ejp ère ne point ni être trompe 
là n avoir donne que des documents originaux^ cefi-à-dire redi' 
ges en français l^ fans recours littéral à des textes grecs ou 
latins antérieurs, f^ affirmerai^ en tout cas^ que^ fi les documents 
reunis ici rCont pas ete écrits directement en français^ F original 
latin ne nous en efi point parvenu ; je ne ferai d'exception que 
pour le n^ II & j'expliquerai tout à f heure les raifons de cette 
exception. 

Il ferait aife d'écrire fur les textes de ce volume un commen- 
taire géographique l^ critique de cinq cents pages. Le règlement 
qui prefide à nos publications s'y oppofe^ ^ je m'en félicite. 
Les èrudits qui fe livrent à P étude des quefîions fpeciales à la 
Terre-Sainte font affures déformais Savoir entre les mains une 
reproduction fidèle des manufcrits \je me flatte de Fefpoir qu'elle 
leur fera utile & qu'ils la mettront à profit; je ferai heureux 
même qu'ils apportent à l'orthographe de quelques-uns des noms 
de lieu^ donnés par les manufcrits^ des corrections dont nous 
avons dû être très avares^ l^ qu'ils viennent éclairer de difcuf- 
fions étendues^ plus d'un paffage obfcur des documents que nous 
publions. Je me contenterai^ quant à moi^ de grouper dans les 
paragraphes qui vont fuivre^ quelques remarques^ deJHnée s fur- 
tout à jufiifier les folutions que* j'ai cru devoir donner^ pour 
chaque texte^ aux deux quefiions que je viens d'expofer. 

Le préfent volume ejî dû à la collaboration de celui qui figne 
la préface^ ^ qui s' efi charge de la préparation l^du claffement 
des textes^ W de MM. Henri Michelant là Gafion Raynaud 
qui ont travaillé à leur établiffement. M. Gafion Raynaud a 
rédigé de plus les remarques philologiques qui fuivent chacun des 
paragraphes de la préface : c'efi également lui qui a drefjé la 
table générale qui termine le volume. 
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I 

LES SAINTS UEUX D'APRÈS LA CHANSON DU VOYAGE DE 
CHARLEMAGNE A JÉRUSALEM. 

Après les f avants travaux de M. Gajïon Paris ^ qui a montre * 
avec tant de fagacite que la Chanfon du voyage de Charle- 
magne à Jérufalem reflétait exaêiement^ dans le récit du fejour 
de r empereur en Terre-Sainte^ les rapports des pèlerins contem- 
porains de la reda^ion de ce poème^ il était impojjible de ne point . 
placer ce fragment vénérable en tête du volume des témoignages 
géographiques français relatifs à la Terre-Sainte. 

M, G. Paris a traite avec tant de détails toutes les queflions' 
que peut foulever ce texte^ çue je me bornerai à renvoyer le lec- 
teur à fon curieux commentaire * . 

Je rappellerai feulement qu^il place la rédaction de la 
Chanfon au commencement du dernier quart du XP ftècle^ là 
que^ maigre F opinion contraire de M. Léon Gautier "h^ cette date 
doit être confideree comme définitive. 

Manuscrits & éditions. — La Chanfon nexifte que 
dans un feul manufcrit: Londres^ Brit, Muf Roy. i6 E VIII 
fvèl.<i XI IP y., in-%)^ qui a ete publie deuxfois^ Sabord fans 
changements par M. Francifque Michel (Charlemagne, an 
anglo-norman poem [London^ 1836, //î-12]), puis avec de 
nombreufes corre^ions par M. Kofchwitz (Karls d. Cjroffen 
Reife nach Jérufalem [Heilbronn^ 1880, in-12]). 

[M. Gafton Paris^ qui a bien voulu revoir le texte de 
M. Kofchwit%^ a fait revivre partout les formes françaifes de 
r original : Charlemaigne ^ non Carlemaigne, chapes ^ 
non capes ^^c. ; // a^ de plus^ propofe un certain nombre de nou- 
velles t^ meilleures corrections^ tout en adoptant cependant la 
plupart du temps celles de F éditeur allemand. D*où que viennent 
les corrections^ on rCa pas cru necefjaire de mettre en note les 

1 La Chanfon du peL de Char- 3 Epopées franc., 2« éd., III, 

temagne (P. 1880, 8*, extr. de la p. 271 ; cf. Arch, de PO, £., I, 

Romaniay t. IX, pp. 16-30). p. 12, n. 10, p. 14, n. 18, p. 16, ' 

a Id., Ibid, n. 25. 

b 
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leçons du manufcrit^ dont on pourra facilement Je rendre compte 
en Je reportant à F édition Kofchwitz. 

Cejï par fuite d^une erreur typographique que F on a imprime 
avec un è (ï^ non un éj les mots comme pafTérent, iîéres, ^c, 
Jux vers 193 ^237 il faut lire put ^ Franceis.] 



If 



PATRIARCATS DE JÉRUSALEM ET IXANTIOCHE, 



La lifîe de métropoles iff d*eveches^ publiée fous ce titre^ rCefï 
pas originale. Rédigées d'abord — au moins pour FEglife 
d* Orient — en grec^ ces nomenclatures firent traduites en latin 
i^dans Vautres langues^ F arménien en particulier '. Elles fer^ 
vaient de répertoire aux chancelleries patriarcales pour F envoi 
des encycliques l^ des lettres fynodales : on comprend donc que 
chaque chancellerie ait eu la ftenne propre^ iâ ait modifié 
celle-ci de fiecle en ftecle fuivant les changements de F état effectif 
des diocèfes, jf Rome^ ces lifies^ qui portaient le nom de Provin- 
ciales, devinrent plus importantes encore quà Confantinople ou 
à Jérufalem^ lorfqu elles fer virent à établir les états des taxes 
apofioltques : on s'explique ainfi parfaitement les nomhreufes édi- 
tions que ton en a faites^ avant 6f même après F invention de 
F imprimerie \ Si donc nous avions fuivi rigoureufement les règles 
d'édition que s'efl impofees la Société^ nous aurions dû donner^ à la 
fuite de F original grec des nomenclatures d'évéchés orientaux^ 
les verfions ^ remaniements fuccefftfs de cet original^ en latin 
d'abord^ puis en arménien^ en français ^c. L'original 
grec étant jort ancien^ les verfions au contraire d'âge ^ 



1 R. des hift» arm, des cr., L 
pp. 673-676. 

2 Plufieurs font énumérées dans 
les Itin, Hierof. Utt^ I, pnef. p. Ij. ; 
mais il en exîfte encore d*autres, fans 
parler de celles de la Praéiicacancel- 
laria Apoft.Vo\x Rattînger, Patriar- 
catfprengel CP. {Hift. Jakrbuch^ 
188 1, II, pp. 25 & r.)j RebufFiis, 
Praxis bcneficiorum (P., 1664), 
P* 475; Notitia epifcopatuuniy éd. 



Labbe, ad epifcopatuum calcem, 
Antiq. colleéi, decretalium (P. , 1 6 1 o); 
A. Miraeus, Not, epifcoporum tôt. 
or bis (P., 1610, fô), pp. 26 & fuiv. 
(éd.dex6ii &de 1613) ; Weîden- 
bzchf Kalendarium hift. chriftianum 
(Regenfl)., 1 8 5 5), p. a 7 3 ; Binterim, 
Denhwûrdigkeiten^ I, 11, p. 588 
(réimpreflîon de Scheleftrate); Dôl- 
linger, Material. scur Gefch, des 
XV.'XVL Jahr,, p. 295 & f. 
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de rtdaStion très diverfes^ il a paru plus utile de faire une 
infraSlion à la règle générale. Les lijîes feront publiées 
JucceJJivement dans les volumes ou leur date de rédaction les 
fera rentrer chronologiquement : c^ejï ainft que le tome I de nos 
Itinera Hierof. latina ' contient déjà les lijîes antérieures aux 
croifades^ que la lijîe arménienne viendra dans le recueil des 
Itinera diverfa, W que nous avons fait entrer à fa date^ dans le 
prefent volume^ la life françaife. 

Cette lifte fait partie et un r rovincizl français^ probablement 
unique^ inféré lui-même à la fin d'une compilation hiforico-géo- 
graphique contemporaine de faint Louis^ de Frédéric II ^ de 
Grégoire IX : elle a dû être rédigée après II 68 ; car elle cite 
la métropole de la Pierre du Défert ^ Féveché d*Hébron créés 
^» 1 168 *, iff avant 1 187, date de P occupation par les Infidèles 
de la plupart des diocèfes quelle énumère. fai pris la date 
intermédiaire de ïî 80. 

Le compilateur qui ta inférée^ ^ probablement aufji le fcribe 
qui ta copiée^ étaient évidemment étrangers à la géographie de 
r Orient ; aufji efi-elle extrêmement corrompue^ mutilée à la-fin^ 
là offre~t-elle plufieurs erreurs grofjières là un certain nombre 
de noms inintelligibles. Elle rten ejî pas moins intéreffante^ en ce 
qutelle nous offre la forme françaife de plufieurs noms de villes^ 
dont nous ne connaijfions que la forme grecque ou latine. 

Manuscrit. — Le manufcrit unique qui contient notre lifïe 
ejï confervé à la Bibliothèque publique de Berne fous le n^ 590 
(vél.^ XII? f.^ in-Sj. Il a appartenu à P. Daniel. Il débuU 
par une Chronique anonyme de France — 1226^ fuivie 
(ff. 138 a- 1 43 a^ de la compilation géographique que termine 
notre li/le^ Iff offre à la fin une verfion françaife du premier 
livre de Salomon 3. Nous devons la copie dont nous nous fommes 
Jervis à F obligeance de M. Hagen. 

m 

VESTAT DE LA CITEZ DE IHER USALEM. 

La Chronique étEmoul^ dont je vais ni occuper au para- 
graphe fuivant^ a donné lieu^ probablement très peu de temps 

I Pp. 321-343. 3 Hagen, Cat. cod. mmjf. Ber- 

a Wilh. Tyr., I. XX, c 3 {R. nen/tum^ p. 472. 
des hifl, Qcc, des cr,^ I, p. 944). 



aprts quelle a vu le jour, à un rimanitmmt très curieux qui, 
fous le titre de : Eftoires d'Oultremer & de la naJlFance 
Salehadin, contient (fahord le roman de la prétendue origine 
picarde de Saladin ', puis, fans tranfttisn, le texte ^Emml-, 
tantôt abrégé, tantôt augmenté, ïtf en fommt a£e% profondémtnt 
modifii, paur qu'une édition de cette ERohe doive, un jour eu 
fautrey être entreprife. 

En cherchant, dans les trois manufcrits qui nous P ant eanfervée, 
les pajjages correfpondant aux deux textes géographiques que 
nous devions emprunter à Emoul, la Citez de lérufalcm y 
les Defcriptions de Galilée, ttf n'y trouvant que des abrégés 
de ces deux textes, je fus naturellement amené à penfer que le 
compilateur de /"Eftoire les avait écrits iTaprh Emtul, E^, 
bien entendu^ poflérieurement à celui-ci. Ils devaient donc être 
placés chronologiquement après lui. 

Un examen plus attentif m'a montré que, fi cette conclufton 
était exaSle pour l'abrégé des Defcriptions de Galilée, elle ne 
pouvait s'appliquer à Fabrégé de la Citez de Iherufalem, 
évidemment antérieur à P occupation de la Ville Sainte par Sala- 
din, l^ par conftquent à Emoul. 

Le texte tiré de /"Eftoire parle, en effet, des monafîères hiéro- 
folymitains comme encore peuplés de leurs religieux *, iâ du 
patriarche comme habitant encore férufalem'h, tandis qu Emoul, 
ainft que je le montrerai plus loin., écrivait après Pexpulfion 
complète des Latins. 

fe penfe donc que fi le compilateur anonyme de /"Eftoire, 
dans le cours du travail de remaniement auquel il fe livrait 
fur le texte J" Emoul, s'efl contenté ctabréger les Defcriptions 
de Galilée, éparfes dans la chronique qu'il avait fous les yeux 
y en formant partie intégrante, il a, en préfence de la Citez 
de Iherufalem, petit traité complet inféré comme une forte de 
hors-d œuvre dans le récit hiflorique £ Emoul, trouvé ce hors- 
£ œuvre trop long, t=f préféré le remplacer par un texte à la 
fois plus ancien iâ plus court, qu'il avait également à fa dif- 
pofttion. 

I < Corne il îRift de U contefle Nal. te. 15461 (anc. N. Dîme 271) 

de Poniîcu > ; le roman , que & Arfenal J19S (anc. B. L, h. 

YHifi. lia. de la Fr. (XXI, 680) 115). U a été publié par Méon, 

prétend avoir été précédé d'une N. rec.iir/aiI!aHx,î,pp.^jj-in, 
chanfon de gefte (?), exifte ifolé- » C, n, vni, X, pp. 14, 17, 

ment dans les miaiï, Paris, B. } C. IX, p. 27. 



PRÉFACE. XV 



Nous aurions donc^ dans la petite defcription que nous donne 
TEftoire, F original ou une partie de F original^ développe plus 
tard par EmouL Je dis une partie; car^ maigre la phrafe 
finale qui parait clore réellement le texte^ il faut remarquer quil 
ne décrit qu'une portion de la ville^ iff fCemhra£e que la 
matière des cinq premiers chapitres^ fait à peine le premier 
quart de la defcription eTErnoul, 

Manuscrits. — i. Paris^ B.Nat.^fr. 770 (anc. 71853-3, 
Cange 6), veL, XIW f, m-/, J^ 34»- -349'- 

2. Id.^fr. 12203 (^^^' Suppl.fr. 455^, vel^ Xllh /., m-/, 
/: 40-41. 

3. W., fr. 24210 (anc* Sorb. 397^, vél.j XV' /., /»-/., 

ff. 56*.57^ 

Edition. — En 1679, P.- A» de Citry de la Guette 
publia fous le titre de Hiftoire de la conquefte du royaume 
de Jérufalem fur les chreftiens par Saladin, extraite d'un 
ancien manufcrit (Paris^ Gervais Clouzier^ 266 p. in^ïlj^ 
un abrégé en français rajeuni^ dufr» 770, qui appartenait alors 
à Cabart de Villermont l^ pafja depuis dans la bibliothèque de 
Cange, Aux pages 387-389 fe trouve un petit remaniement 
du texte que nous publions. 

\Pour confHtuer ce texte^ on a pris pour bafe le premier mcmuf- 
crit qui a été défigné par la lettre K, ^ on a mis en note Us 
variantes principales des autres manufcrits. Ce manufcrit K efl 
f oeuvre (Tun fcribe qui appartenait à la région feptentrionale 
extrême du domaine français^ comme le prouvent les formes 
apielée (p. 23^, dieftre (p. 24^, deviers (id.) l^c."] 

IV 
EkNOUL. L ESTAT DE LA CITÉ DE JÉRUSALEM. 

Le comte de Mas Latrie a furabondamment prouvé quEmoul 
écrivait en 1228, ^ fon copifte t^ continuateur^ Bernard le 

I A Tapparîtion de ce petit p. 141, n. 16700 ; Hift. Hit. de la 

volume, aujourd'hui rarifTIme, on fr., 1. c. ,* P. Paris, Mmjf. fr,^ VI, 

crut à une fupercherie: v. Joum. p. 133 ; H. Monachus, éd. Riant, 

dtsfa'o.^ 1679, VII, p. ^^i ^^^ p. 68. 
long, BibL hift. de la /r., n, 
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Treforier^ en 1231. Efi-ce la première de ces dates qu'il con-' 
vient également £ajf%gner à la rédaction de la defcription de 
Jerufalem dont Ernoul a fait précéder^ comme et une digrejfton 
ntcejjaire^ le récit de la prife de la Ville Sainte par Saladin^ con- 
Jacrantà cette digrejfion un chapitre tout entier de fa chronique?^ 
Me Jeparant ici complètement de f opinion de Tohler^^ qui 
voyait dans ce chapitre un document antérieur à 1187 W infère 
tout £une pièce dans le texte et Ernoul^ je tCy trouve rien qui 
autorife à afftgner a /'Eftat de la Citez une date de rédaction 
antérieure à celle des autres chapitres S Ernoul^ là à ne point 
y voir^ comme dans ceux^ci^ F œuvre perfonnelle de ce chro- 
niqueur, ' 

^^ Ernoul ait eu fous les yeux une defcription de Jerufalem 
antérieure à texpulfton des Latins^ que cet original ait ete très 
femblable au texte que nous venons S examiner^ ait ete peut-être ce 
texte lui-même^ dont le commencement fe retrouve dans Ernouly 
y qui^ en ce cas^ aurait été mutilé des trois derniers quarts par 
le compilateur de /'Eftoire d'Oultremer — c'ejiune hypothèfe 
fort plauftble là que /admettrais volontiers. Mais à cet origi- 
nal^ là pofîérieurement à la rentrée des Sarrafins dont il re- 
late formellement les méfaits ^^ Ernouly furtout dans la féconde 
moitié de la defcription^ a dû ajouter beaucoup du fien : il ta 
mis au courant, ^ avec un tel fans-gene qu'on trouve ftmul- 
tanément^ dans fon texte^ les formes au préfent, impliquant 
encore Foccupation latine^ là les formes à l'imparfait im- 
pliquant la réoccupation mufulmane. Dans un cas meme^ en par- 
lant des moines de Jofaphat^ la mime phrafe fe retrouve au 
préfent (ch, II) là à F imparfait fch. XXIV), En forte qui on 
pourrait prefque reconfïituer la partie de F original antérieur 
^1187, que ne nous a point cc«/irw^ /'Eftoire d'Oultre- 
mer, en fupprimant ftmplement dans les ch. VI-XXVH Ernoul 
les phrafes rédigées à l'imparfait. 

Tobler a illufïré ce texte de commentaires topographiques là 
archéologiques fi abondants que je ne puis qu'y renvoyer le lec- 
teur^ . 

Manuscrits. — i. Paris^ B.Nat.^fr. 781 (anc. 71885, 
Cangé 9;, vél.^ XII? f^ in-^ff. 97 làf 

I Le chap. XVII. 3 C. XXIV, p. 51. 

a Defcriptiones T, S. (Lpz., 4 De/crift. T, 5., pp. 452-496. 

Heînrichsy 1874, 8<^), pp. 453-454. 
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2. S. Orner ^j 722 fS. Bertinjj viLj XIV ^ f.^ m-/,^40b 

3. Beme^ 41, veL^ XlIIt J^^ ^"f'tff- 38 ^/. 

4. 1115, > » » 1 >27> 

5. Bruxelles^ III42, v^/., XIIL f.^ in-Jf^^ff. 52 y/, 

6. Par/j, 5. Ml/., A^. acq,^fr. 3537,^flr^., JT/^//'/., m-^/I, 

# 55 y/. 

7. A/., Moreau 1565*, />d[/>., XVIIh f.^ in-f.^ ffl 64 ^/. 

8. Id,y Arjenal ^"J^^ (anc. H.fr. 677^, veL^ XÙh J.^ m-f.^ 

9. 5^rw^, 113, vé/., XIII* J.y ^^'f'ïff' 135 y/« 

10. > 340 (Fauchet)^ veL^ XIV* f,^ in-^ ff. 50 ^/. 

1 1. Parts^ B. Nat.y 9086 fane. Supp.fr. 450^1, v^/., XIII* J.^ 

Editions. — A. Robmfon^ Biblical refearches in Palef- 
tina (Lond.^ Murray^ 185b, in-Sj^ pp. 556-562 [cod. 5]. 

B. Tabler^ Topographie von Jerufalem (Berlin^ Reimerj 
1854, ^^'^Vj //,/>/». 984-1005 [cod. 3, 4, 5, 9]. 

C. Emoul^ Chronique, éd. Mas Latrie (Paris^ J.Renouard^ 
187 1, in-S)^ pp. 188-210 [cod. I, 3, 5, 7^ 8, 9, 10, II] 3. 

D. Defcriptiones Terrae Sanâx, éd. T. Tobler (Leipzig^ 
Heinrichs^ iSy^ in-Sjy pp. 196-2244. 

[Des neufmanufcrits qui reprefentent ce texte (nous ne parlons 
pas des manufcrits 6^7, copies du manufcrit <)JjJept ont été 
connus £îf utilifes par M. de Mas Latrie ,* on leur a laifsé la 



1 M. Giry a bien voulu mettre 
à notre difpofition une excellente 
copie qu'il avait faite de ce pré- 
cieux manufcrit, dont M. de Mas 
Latrie n*avaît pu fe fervir. 

2 Les no» 6 & 7 font des copies 
du n» 9, — Les n®* 1-5 font des 
Emoul, les n»* 6-10 des Bernard- 
le Tréforîcr. 

3 M. de Mas Latrie s*eft fervi, 
en outre, des mmfT. Paris, B. N., 
fr. 9083 & 24209, qui ne con- 
tiennent pas Emoul, mais bien le 
remaniement de 1261, publié ici 
plus loin fous le n» IX & aupara- 
vant par TAcadémie {R, des hifl. 



occdes cr.^ II, pp. 490-507). Il ade 
plus donné jfous la lettre L quel- 
ques-unes des variantes de Tédi- 
tion académique. Quant aux le- 
çons qu'il défigne fous la lettre I 
comme provenant du Par., B. N., 
fr. 24208 (Guill. de Tyr tra- 
duit & contin. — 123 1), nous n^en 
avons point &it ufage, n^ayant pu 
retrouver VEflat de la citex dans 
ce mf. 

4 U eft difficile d^indiquer les 
manufcrits dont Tobler s'eft fervi 
pour cette édition, où il a mêlé le 
texte d'Emoi!! avec celui du re- 
maniement de 1261. 
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lettre par laquelle le précèdent éditeur les a defignis ; ce font les 
manufcrits A, B, C, D, £, F, ]). ^ant aux deux autres^ parmi 
lef quels le manufcrit de St^Omer fe recommande par fon excel- 
lence^ ils font nouveaux. 

Le texte ejl celui de M> de Mas Latrie^ corrige en certains 
endroits ; on a joint aux variantes de la précédente édition celles 
qui font fournies par les nouveaux manufcrits^ 



ERNOUL. FRAGMENTS REUTIFS A LA GAULÉE. 

Nous avons également emprunû à Emoul plufieurs morceaux 
géographiques tune certaine étendue qui fe trouvent aux cha- 
pitres VII-X de fa Chronique, là qui font relaùfs à plufieurs 
lieux de Galitee. Ici il ne f aurait y avoir d^héfitation fur les 
deux que/Hons de date ^ d'originalité : Emoul efi bien fauteur 
de ces dejcripûonsy quil a peut-être rédigées de vifu W certaine- 
ment en mime temps que le refie de fon Ëvre, 

Manuscrits. — Les manufcrits employés font les mimes que 
pour le «° précédent^ à l'exception du Parisj B, N.j fr. 9086, 
qui ne contient pas les Fragments fur la Galilée, 

Editions. — A. Emoul^ Chronique, éd. Mas Latrie^ 
p. 62-72, 75-80, 97-98, 107-109, 112-114. 

B. Guillaume de Tyr & fes continuateurs, éd. Paulin Paris 
(Paris^ Didot, 1879-1880, 2 vol. m-8^, t. I^ pp. 496-512. 

Comme je F ai dit plus hauty le compilateur anonyme de 
/'Eftoire d'Oultremer là de la NaiiTance de Salehadin a 
abrégé là remanié cette partie géographique du récit d'Emoulj 
ce qui forme une féconde rédaction. 

[Pour la première rédaction de ce texte^ on ne peut que répé- 
ter ce qui a été déjà dit au fujet du n^ IV. Nous retrouvons 
ici fix manufcrits connus par M. de Mas Latrie ; les deux 
autres font nouveaux. 

La féconde rédaStion^ la rédaction abrégée^ efi contenue dans 
trois manufcrits^ les mîmes qui ontfervi au texte n^ III. Comme 
pour ce texte^ c'efï le manufcrit ïw qui a été pris pour bafe de 
f édition.] 



PRÉFACE. 



XIX 



VI 



LES PELERIN AIGES POR ALER EN IHERUSALEM, 



En jetant les yeux fur la lifte des manufcrits de /'Eracles ' , 
on voit aujjitot que^ fur les cinq cla£es^ entre le/quelles on a ete 
amené à repartir ces manufcrits^ deux feulement contiennent des 
defcriptions fpeciales des Lieux-Saints^ f avoir la IP (Emoul 
^ Bernard le Treforier) ^ la IF^ (Rothelin) : U7i manuf- 
crit de la V^ claffe (Noailles-Colbert^ Guillaume de Tyr tra- 
duit & continué juf qu'en l2JSj fait exception : il fe termine 
par une defcription des Lieux-Saints de Palefîine^ dont une copie 
ifolée fe trouve aufji dans un manufcrit de Vienne * . 

fe fiai trouve aucun texte latin dont cette defcription puijfe 
être confiderie^ foit comme la traduéfion^ foit comme le remanie- 
ment: je n'affirmerais point cependant^ avec autant d^affurance 
que je viens de le faire pour ^Eftat de la Citez de Jérufalem, 
quelle foit originale, 

^ant à la place chronologique, que /ai cru devoir lui ajji- 
gnery elle n'a rien de très fur. Si l'on regardait comme parfaite- 
ment certains tous les fynchronifmes qu'offre le document^ il fau- 
drait en placer la rédaéfion à la fois avant 1 187 (Sainte- ^arie 
Latine ëfi encore occupée par fes religieux (â la maifon de 
Saint- Jean de Jerufalem par les HofpitaliersîJ^ après 121S fia 
Vraie Croix n'eft plus à Jérufalem^ & le château (TAthlit efï 
conflruitS , Feglife de Notre-Dame du Mont-Sion efï détruite^ )y 
enfin après 12657, époque ouArfur^ vendu ^12518 aux Hofpi- 
taliersy leur fut enlevé par BoudocarS . L'une ou F autre de ces 
indications étant évidemment erronée^ il faut fuppofer que nous 



1 Invent, des mtnff, de tEra' 
dis {Arch, de tOr, X.., I, pp. 248- 

2 A la fin du Ufore de la 
fonUnm de toute fcience. Nous en 

devons ]a co|Me à Tobligeance du 
R. P. W.-A. Neuraann, O. Cift. 

3 C. VI, p. 94. 

4 Ibid. 

5 C. U, p. 91. Athb't fut bâti 
en 121 8. 



6 C. IX, p. 96. Elle était en- 
core debout en 121 2 (Willebr. 
Oldenb., PeregrinatiOy 1. II, c. 10 
{Peregrin. M. AS. quatuor y éd. 
Laurent, p. 188}. 

7 c Liqués chaftiaus (AiTur) fu 
de rOfpital » (C. IV, p. 92). 

8 S. PaoU, Cod. dipL di Malta, 
I, no 149, pp. 189-X91. 

9 EracUs, \. XXXIV, c. 4 (R. 
des hift. occ. des cr.^ II, p. 446). 

C 



XX PRÉFACE. 




avons ici le remaniement^ fait vers le milieu du XIII^ fiecle^ 
Sun texte probablement plus court là antérieur à la prife de 
Jerufalem — la mention toute fpecia le JC AJfur perdu ^tfr les 
*rs fCetant^ en ce cas^ qu'une addition Sun copijîe ' , 
mettre Raccord le texte dont ilfaifaitfuivre la Conti- 
nuation ^^G^^/V/âru/n^^i/^ Tjyrûv^fc^W^ Continuation. J* ai donc 
ajjigne au document une date moyenne^ très voiftne de celle d^Emoul^ 
fans pourtant me dijfimuler tout ce qu'elle offre de difcutable. 

Au moment oufe rédigeait la table du volume déjà entièrement 
tirky notre confrère^ M. Paul Meyer^ que f avais prie £ exa- 
miner à Cheltenham, dans la bibliothèque de feu Sir Thomas 
Philippsy un manufcrit que^ diaprés le titre très fommaire du 
catalogue imprime^ je penfais n'être quune lijîe relativement 
moderne des fanâiuaires privilégies de la Terre-Sainte^ ayant 
confïaïe qu'il contenait^ au contraire^ un texte int'erejfant là pro- 
bablement ancien^ je me fuis emprefse de le faire copier. C était 
une féconde rédaètion^ Jenjiblement différente des Pèlerinages 
por aler en lerufalem : elle a été imprimée de façon à être 
inférée à la fuite. 

J'avoue qu'il m'eji impojjible de déterminer^ étant donné la 
confufion des fynchronifmes que F une \â Vautre fourniffent — 
quelle efi la plus ancienne des- deux, Je ferai remarquer feule- 
ment que celle de Cheltenham ejî de beaucoup la plus importante 
par là nouveauté des renfeignements qu'elle fournit. 

Manuscrits. — i. Paris^ Bibl, Nat,^ fr. 9082 (anc, 
Supp.fr, 104, Noailles)^ véL^ XIII' f^ ^^'/"tff'34'3^'34'5^' 

2. Id,^ fr, 9060 fane, Supp, fr, 2503 9«. — Dom Berthe- 
reauy W recueil, IX^ i)^ pap,^ XFIIP f,^ in-f^ ff, 427- 
430. — Copie du précédent. 

3. Vienne^ Bibl, Imp, R,^ 2590 fEug,^f,l22J^ véL^XIV'f,^ 
in-fj ff, 96 a-99 a. 

4. Cheltenham^ 6664, vél, XIV ef.^ in-f^f 35 W/. 
Edition. — M" deVogùéy Les églifes de la Terre Sainte 

(Paris^ Didron^ 1860, in-^j^ pp, 444-451 [cod, l]*. 

1 Le mf. de Vienne donne/ ^ dernier chapitre), de nombreux 
au lieu defu: ce qui reporterait à paflages empruntés au texte de 
la période 1251-1265. 1261 dont je parlerai plus loin: 

2 M. le marquis de Vogué a il s'eft fervi pour ces emprunts 
ajouté i notre texte, en les impri- des mmfl*. Paris, B. Nat., fir. 
mant en italiques (fauf pour le 2825, 22495 & 14209. 
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[Le texte a ete conjtitué éC après deux des manujcrits cites plus 
hauty les «~ l W 3, dejignis dans les variantes par les lettres 
F ^W ; le n^ 2, copie du n° l^ a naturellement ete laifse de 
coté. Les deux manufcrits utilijes^ dûs à un copijie français^ Je 
complètent mutuellement ; il ejï à remarquer cependant que V 
femble plus allonge dans certains pajfages, 

^uant à la rédaction ajoutée d'après le mf. unique de Chel- 
tenbam^ on remarquera quelle diffère furtout du premier texte 
par P ordre des paragraphes; la numérotation des paragraphes 
du premier texte que nous avons mife entre parenthèfes en tête 
de chacun des paragraphes du fécond^ facilitera la comparaijon^ 

VI! 

PHIUPPE M0USKE7. 

Lorfqu^au milieu du XII fi Jiècle^ Philippe Moujket écrivit 
fa grande hijloire univerfelle rimée ^ qu'il en vint à raconter 
les gefîes de Charlemagne^ il admit^ fans, héftter^ comme hifïo^ 
rique la légende du voyage du grand empereur en Terre-Sainte, 
Cette légende^ on le fait ' , était double: fuivant les unsj le voyage 
avait été celui d'un pèlerin pacifique^ fuivant les ixutres^ fun 
croife victorieux. La Relatio quomodo Carolus attulerit 
clavum réfumait cette féconde forme^ ^ la Chanfon du 
voyage à Jérufalem repréfentait la première. Moujket fuivit 
/c7 Relatio & la développa dans les vers 10022-11500 defon 
poème ; mais il devait connaître aujft la Chanfon. Car^ tandis 
que la Relatio ne contient aucun renfeignement géographique fur 
la Terre-Sainte^ Moujket^ à fimitation de la Chanfon, qui 
nous offre^ au contraire^ le long pafjage defcriptif publié ici 
fous le n^ ly voulut enrichir fon récit d'une abondante nomen- 
clature des Lieux-Saints de Pale/Une. 

M. de Keiffenbergy Féditeur de Moujket^ avait cherché en 
vain à quelle four ce le poète avait puife les renfeignements qu'il 
nous donne fur ce fujet fpécial. Comme il ne fort pas^ malgré la 
longueur de fes développement s ^ des données les plus banales là 
les plus vulgaires^ il eft^ en effèt^ prefque impojjible de dire ou 
il a emprunté fa fcience. Bède^ ou Frétellus^ ou vingt autres ont 
pu la lui fournir, j^e ferais porté à croire cependant qu'il a eu 

I V. plus haut, p. xj &c Arch, de 1*0, L,, I» pp. ia-i6. 
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entre les mains ^ a fuivi^ au moins dans la première partie de 
fon ricitj le texte géographique populaire de la première croifade^ 
le petit traite qui accompagne Ji fouvent dans les manufcrits^Joit 
les Gefta, foit Tudebode^ foit Robert-le-Moine^ iff qui a été 
tant de fois traduit en français : Plnnominatus /, qui débute 
par les mots : « Si quis ab occidentalibus partibus ^c, < » 

Manuscrit & édition. — Le poème de Moujket là par- 
tant le pajfage que nous lui avons emprunté na été publié qu*une 
Jois^ par le baron de Reiffenberg^ ^ après le manufcrit de Parisy 
B, Nat.^fr. 4963 (anc. 9634, oL 244), véL^ Xlltfiècle^ in-foL^ 
fous le titre de Chronique rimée de Philippe Mouikes 
(Bruxelles^ 1 836-1838, 2 v. in-^). Coll. des chr. belges, 
/. // ^ IK — Notre texte occupe les vers 10466- il 060 du 
poème ^ les ff, 68 c-72 b du manufcrit ^ les pp. 406-427 
de Fédition. 

[Le manufcrit de Philippe Moujket étant unique^ on s^eji 
contenté de corriger ici le texte de Reiffenberg^ dont la leéfure 
laiffe à déjirer^ de le ponâîuer ^ de F accentuer régulièrement,^ 



VIII 

MATTHIEU PARIS, 

Quelques-uns des manufcrits de Matthieu Paris font accom- 
pagnés de cartes intéreffantes^ au nombre defquelles figure au 
premier rang un Itinéraire de Londres à Jérufalem, chargé 
de légendes francaifes détaillées. Ce monument curieux de la 
cartographie du Moyen- Age fera reproduit avec exactitude dans 
le recueil iconographique que prépare la Société de P Orient 
Latin, 

Mais fans attendre F époque^ probablement encore éloignée^ où 
ce recueil verra le jour^ il pouvait être utile de publier les 
légendes de la partie orientale de /itinéraire, d'autant plus que 
ces légendes^ dans le foi-difant fac-ftmile qu^en a donné Jomard^ 
font abfolument illifibles, 

I Publié par Tobler à la fuite 1865, in- 12% pp. 11 3- 11 6. 
de Ton Theodericus (S. Gall, 
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Ceji vers le milieu du XII fi fiècle î^ probablement au temps 
des projets de croifade^ fans cejje diffères^ de Henri III (T Angle- 
terre^ que /'Itinéraire a dû être dejjine lâillujiri defes légendes. 
Sir Frederik Madden a émis F opinion ^ que trace ^ commentaires 
font de la main mime de Matthieu Paris : cette attribution a ete 
vivement contejiee en Angleterre ^ ne parait plus trouver de 
difenfours*. Il e^ permis cependant de penfor que ft le moine de 
Saint-Alban rCa point trace de fo main ritinéraire, // a pu 
rédiger lui-mime le texte des légendes^ qui auront été enfoite 
copiées fur la carte^ par un arttjie de profeffion. 

Manuscrits, — Première rédaction, i. Londres^ Brit, 
Muf, King's libr., 14 C VII, vil., XIII' f, in-f, /: 2a-sa 
(or là couleurs). 

2. Id.j Lanfdowne 253, pap., XVI' f, in-f^ff* 228-231. 
— Deffin à la plume de la main de Camden. 

Deuxième ridaéfion. 3. Cambridge, Corpus Chrijii Coll., XVI, 
vil., XIII' f, in-f.,f. 5 (couleurs). 

4. Id., XXVI, veL, XIII' f,f. 3 b (couleurs). 

5. Londres, Brit. Muf, Cotton, Tiber. E VI, vil., XIII' f, 
f. 2 (couleurs). — Brûli, illiftble 3 . 

Edition. — Jomard, Monuments de la géographie 
(Paris, Duprat, fans date, gr. in-f. ; figures 8 & g). Detejîable 
lithographie iT après le cod. l 4 . 

[Les quatre manufcrits qui ontforvi à conftituer ce texte (on 
a laifsi de cote le dernier, le n^ 5, incomplet ^ illifible) fe 
divifent tout naturellement en deux familles bien dijiinâfes, La 
première, compofee des mff. A y B, offre généralement un texte 
plus court, ou les expre (fions latines fe rencontrent fréquemment ; 
la féconde (mff. C y 1)^ prifente un texte plus developpi, l3 
certaines particularités qui lut font propres la difîinguent nette- 
ment de F autre (voy., par exemple, le commencement du para- 
graphe VIII qui, dans C ^ Y), fe confond avec le para- 
graphe V). 

1 Préface à VHifl. minor de Ma- tient que la première partie de 
thîeu Paris (Lond., 1866, in-8), V Itinéraire àt Londres à Rome. 

1. 19 p. xlviij. 4 D'après le même mf., le com- 

2 Th. DufFus Hardy, Catal, rf mencement de V Itinéraire (de 
tke mat, rfBriHJh hift^ III, p. 1 34. Londres à Douvres) a été publié 

3 Un fixième manufcrît. Cet- dans Gough, Brit, iopography 
ton Nero D. I., f. i%% b^ ne con- (Lond., 1780, 1, pi. VU, fig. i). 
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Les deux familles tCont cependant pas d^ajfex grandes diffé- 
rences entre elles pour quon puiffe Juppofer que P une f oit plus 
ancienne que P autre ; elles nous femblent toutes deux provenir 
(Tun original commun^ écrit peut-être tout cP abord en latin ; leur 
diverjite ferait donc due aux changements apportes au texte 
primitif par des réda£ïeurs différents. Cejî pour cette raifon 
que les deux textes ont ete imprimes en regard ^ non à la fuite 
l'un de P autre; ils fe complètent^ du refîe^ ^ s'expliquent mu- 
tuellement, La comparaifon des deux familles facilite fouvent 
P intelligence de certains paffages^ d'ejormes par la phonétique ^ 
P orthographe anglo-normandes,^ 

IX 

VERACLES-ROTHELIN. 

Des foixante-quinze manufcrits aujourd'hui connus qui ren- 
ferment la traduction ou la continuation de Guillaume de Tyr^ 
feize forment la IF^ claffe de ces manufcrits (Traduction I3 
continuation^ dite de Rothelin^ ^ allant jufqu en 1261/ De ces 
feize^ douze font débuter la continuation par le texte géogra- 
phique dont je vais m'occupera . Ce texte n'exijle Azns aucun 
autre des manufcrits de /'Eracles. Cejl donc certainement en 
1261 qu'il a ete introduit dans la grande hijloire françaife 
d'Outremer^ & cette introduction n'a pas ete faite de toutes 
pièces ^ fans changements^ de façon à nous forcer à chercher 
pour ce morceau une date f pédale l^ plus ancienne de rèdaCiion. 
Il contient^ en effets une partie qui n'efi certainement pas origi- 
nale : or^ cette partie a été mife à jour par le compilateur b 
porte les traces nombreufes d'un rajeuniffement auquel Pon ne 
faurait donner d'autre date de rédaction que celle de P œuvre 
entière de 1261. 

M. de Mas Latrie^ dans f on excellent travail fur les manuf- 
crits ^Eracles, a donné fur la continuation de Rothelin tous 
les renfeignements déjirables 3 ; j'y renvoie le leCteur, J'infijîerai 
feulement fur ce point que la compilation a été faite en France^ 

1 Ainfi nommée à caufe du pp. 250-251. 

principal mf. qui la contient, le 3 Effai de claffific. des contin. de 

fr. 2083, venant de Rothelin. GuilL de Tyr, à la fuite de la 

2 Voir Arc A. de PO, Z,., I, Chronique d^Emoul, pp. 531-546. 
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là f ajouterai que le morceau géographique qui nous occupe nejï 
point le feul bors-iT œuvre qiielle renferme^ trois autres opuf- 
cules interejfants ayant ete introduits aujji dans le récit ' b 
remanies comme le notre à cette intention. 

La defcription des Saints-Lieux^ qui occupe le commencement 
(ch, II-XI) de la continuation de Rothelin^ Je compofe de deux 
parties, La première neji que la reproduction^ mife à jour * , 
comme je viens de le dire^ de /'Eftat de la Citez de léru- 
falem, SEmouL La féconde doit être auJji le remaniement 
d^un texte plus ancien» Ce texte — latin ou français^ nous F igno- 
rons — mais aujourd'hui perdu^ était une revue de la Terre- 
Sainte analogue dans fa forme générale aux Pelerinaiges por 
aler en lerufalem. Le continuateur anonyme de Guillaume 
de Tyr décrit^ en effets dans cette féconde partie^ les mêmes 
lieux Iff les mîmes fanéfuaires que notre texte w° ^/, mais avec 
plus de détails l^ dans un ordre différent. 

Manuscrits. — i. Paris^ BihL Nat.^ fr. 2825 (anc. 
8404;, veL^ XlVefy in-f^ff. 310 ^/. 

2. Id,^ fr, 9061 (anc, Supp.fr. 25039^, Dom Berthereau^ 
vr Recueil, IX, 2j, pap., XFIIIef.ff 17 l^f 

3. Id.yfr. 9083 fane. Supp.fr. 23 1 i^RothelinJ, veL, XIV' f-, 

4. Id., fr. 22495 (anc. Sorb. 383^, vel., XIV^ f, in-ft 
#271 y/. 

5. Id.,fr. 22497 (^^^' ^^ ValUère XOj, vel., XIV* f, in-f, 

# IS3 ^/ 

6. /((/., fr. 24209 (anc. Sorb. 387^, vé/., XIV' f., in-f, 

ff. 304 eff/. 

7. Parisy Bihl. Didot, vél., XlVtf, in-f^ff^ 292 là f. 

8. Lyon, Académie 2() (anc. 'jyy]^2,Adamoli), vil., XV* f, 
in-f.,ff. 289 lâf. 



I La Prophétie Agap^ la verfion 
françaife de isCRelatio pairiarcha 
ad Imt, m & un traité fur les pé- 
rils de la mer, le défert & le Nil. 
La première, qui fe trouve dans 
6 mmflT., forme les chap. XII- 
XIV (/e. des hift, occ. des cr,, II, 
pp. 5^S'S*o)i la féconde, qui fe 
trouve dans 5 mmfT., les chap. 



XV-XVI (pp. 520-522); la troî- 
fième, les chap. XLV-LVIII (pp. 
571-589). 

2 On n'y retrouve plus le mé- 
lange du préfent & de l'imparfiiit 
que j*ai fignalé dans Ernoul : Toc- 
cupation des Lieux-Saints par les 
Sarraiins y eft toujours affirmée. 
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9. Bruxelles^ BibL roy.y 9045, pap.^ JT^'/., in-f^^ff* 342 
y/. 

10. W., 9492-9493, vtl^ XIV' f.^ in-f^ff. 377 ^Z 

11. Rome^ Vatican^ Reg, Chrijî,<y 737 (anc. 691^, veL^ 
Xm /., m^f., ff. 22Ç) ^ J. 

12. Turin^ Athenaum^ LII, 17 (Gallic. S6J, vél.y JT/^'/., 

Editions. — A. Recueil des hift. des croifades, Lois, 

t. 11^ 1843,^^. 53 '"534 [^^^* ^]' 

B. Schulz (E.-Ô.J^ Jérufalem (Berlin, S. Scbropp, 1845, 
mSj^pp, 107-115 [éd. A\. 

C. fVilliamSy The holy city (London, 7«-^- Parker, 1849, 
m-8^, /, tf^^., ^^. 134-140 [^</. >/] » . 

D. Recueil des hift. occ. des croifades, /. // ^1859^, 
pp. 490-515 [cod. 3, 4^ 6, 8]». 

E. M" de Vogue, Eglifes de Terre-Sainte (Paris, 1860, 

m-4;, />/>. 436-451 M- I, 4ï 6] 3 . 

F. Guillaume de Tyr & fes continuateurs, éd. Paulin 
Paris (Paris, Didot, 1879-1880, 2 vol. in^Sj, t. II, pp. 475- 
496 [cod. 7j4, 

[Le texte dont il ejl ici queJHon ejî à peu de chofe près celui 
qui a ete publié par F Académie des Infcriptions ^ Belles- Lettres 
y dont r édition eJî déjignée ci-dejfus par la lettre D. Certaines 
corrections de détail y ont cependant été introduites, grâce aux 
nouveaux éléments de critique fournis par les manufcrits que 
r Académie n*avait point connus. Le texte académique, en effet, 
a été conJHtué i après fix manufcrits; de ces fix manufcrits, cinq 
ont été utilijes dans ce texte, ce font les manufcrits E, F, H, I, 
K, auxquels on a confervé les lettres que leur avait données le 



1 Cette édition & les deux pré- 
cédentes ne donnent que la def- 
cription de Jérufalem, êc omettent 
celle des LL. SS. de Paleftine. 

2 Les éditeurs du Recueil acad. 
fe font fervîs auffî d'un mf. d'Er- 
noul, Eflat de la CiteXy fr. 9086 , 
qui a donné les variantes C. 

3 M. de Vogué a remplacé la 
fin du texte par notre n» VI, en y 
ajoutant quelques paflages de 



cette fini empruntés aux mmiT. i, 
4, 6. 

4 La première partie du texte 
{Defcripdon de Jérufalem) a été 
traduite en anglais par T. Bar- 
clay, The city rf the great kitig 
(L., 1857, în-8), p. 368-377, & en 
allemand par G. Rofen^ Jérufa- 
lem Kur Ziit der Kreuzfahrer 
(WochenbL d, Johann. - Ordens 
BalUy Brandenb.y 1 8 6 7, pp . 7 9-94). 
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dernier éditeur. On a rejeté au contraire le mf, C de t Aca- 
démie^ qui contient^ non pas h rédaâfion voulue^ mais le texte 
tTEmouL ^uant aux autres manufcrits^ auxquels ont été attri- 
buées les lettres A, B, C (nouveau) j D, G, J, ils font abfolu- 
ment nouveaux. Autant que faire fe pouvait^ les onze manuf- 
crits parmi lefquels on ne compte pas le n^ 2 qui efl une copie^ 
ont été groupés par familles,'] 

X 

CHEMINS E7 PELERINAGES DE LA TERRE SAINTE 

Le texte publié fous ce titre aurait pu être joint au n^ VU 
avec lequel il a une parente indifcutable. Les Lieux-Saints y 
font décrits dans le même ordre^ quelquefois dans les mêmes 
tenues. Il efl également aufft difficile à dater que les Pelerinaiges 
por aler en lerufalem : nous retrouvons^ en effets ici les 
fyncbronifmes contradictoires que nous a offerts ce dernier docu- 
ment] il y a mime une difficulté de plus; car Fauteur parle 
iTAthlit comme n^ étant plus en la poffeffion des Templiers ' , affer- 
ûon inadmijjible^ puifque ce château ne fut pris que le y> juillet 
1291, ^ejï-à-dire deux mois là demi après la chute et Acre (\% 
mai) qui nous efl donnée dans le texte^ comme encore occupé par 
les Latins, 

Il fCy avait donc aucune raifon bien décifive pour ne point le 
réunir au 11° ^/, là fi nous F en avons feparé^ c^efîque^ cTabord^ 
il en difffire^ à chaque inflant^par les détails^ ou nouveaux^ ou plus 
abondants^ qu*il donne fur les lieux décrits^ puis parce que fa 
féconde rédaéîion^ beaucoup plus voifine de la première que les 
Pelerinaiges por aler en lerufalem, tCoffire plus les deux fyn- 
cbronifmes embarraffants des moines de Ste-Marie Latine l^ de 
la maifm de F Hôpital à yérufalem. Négligeant donc le mot 
relatif à Athlitfmot que corrige a ailleurs la deuxième rédaéfionj^ 
nous avons placé la compojition^ fans fixer (tailleurs une date 
minima précife^ avant tannée 1265, époque ou Arfuf I3 
Céfarée tombèrent au pouvoir des Infidèles, Cette datej pour la 
féconde rédaâlion^ pourrait mime être augmentée de trois ans; car 
celle-ci ne fait plus de Jaffa^ comme la première^ la réfidence 
iun comte ^^ îâ F on fait que Jaffa tomba le 7 mars 1268. 

I t Lequel chaftieu^ de la roaif- % N. 3, p. 192. 

foo dou Templei (N. 2, p. 1 80). 

d 
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Les environs de cette dernière année pour la deuxième rédac- 
tion de notre texte^ le milieu du treizième Jièc le j pour la première^ 
me paraijfent donc les époques approximatives ou fut compofe ce 
double document^ dont fauteur ou les auteurs durent prendre U 
cadre tout fait que leur ojfraient les Pelerinaiges por aler en 
lerufalem, en y inférant leurs propres renfeignements. 

Manuscrits. — Première réda£fion. Rome, Vatic, 3136, 
vel., XIV' f, in-%,ff. 19-251. 

Seconde rèdaéîion. Cambridge, Univerjity, Gg VI, 28, veLy 
Xr^f.in-j^f. S2Z- 57 2L. 

[Différentes par la date, les deux rédactions le font aujji par 
la langue; la première eji F œuvre tun copifie provençal, la 
féconde provient (Tun copifie anglais. A travers les déformations 
dues à ces deux influences, qui tiont fait que changer fuperfi- 
ciellement la phyjionomie de la verfion primitive, il efi toutefois 
facile de reconnaître un texte original purement français ^ 



XI 

VOYAGE DES POLO, 

Sans l'intérêt qui s'attache au nom du grand voyageur veni" 
tien, ^ auJJi fans le dejir de ne rien omettre dans la ferie de 
nos textes géographiques, furtout les plus anciens, nous aurions 
pu négliger ce fragment du livre de Marco Polo, Il n'a, en 
effet, quune importance bien rejireinte pour la Terre-Sainte ^, 
en particulier, ne f aurait donner lieu ici à aucune obfervation, 
la quefïion de rédaction ^ d^ originalité ne fou levant aucune 
difficulté qui n'ait été depuis longtemps réfolue par les comment 
tateurs innombrables de Marco Polo. 

Je ne ferai qu'une remarque, portant fur un point toutfpécial: 
la date de 1 269, donnée feulement par un des manufcrits de la 
rédaction de Thibaut de Cépoy, pour le premier ft jour à Acre 
des Polo £5f leur rencontre avec Tedaldo Vifconti, qui allait être 

I Nous en devons l*indication le Roulx. 
à notre confrère, M. J. Delaville 
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élu pape l^ prendre le nom de Grégoire X^ date préférée par 
tous les éditeurs à celles évidemment erronées de Rufticien de 
Pife (l 260, p, 2ogJ ^ des huit autres manufcrits de Thibaut de 
Cépoy ^1250 y 1260, p. 221, var. iij^ nejï pas hors de 
toute difcujfion. M* G. Tononi^ archipretre de Plaifance^ qui 
prépare unehijloire ^ une édition des ouvres de Grégoire X^ me 
fait remarquer que les chroniqueurs ne placent le départ de 
Tedaldo pour la Terre-Sainte qu après celui de J, Louis pour 
Tunis (7. juillet i2yoJj l^ que^ (F après un aSie du Tréfor des 
Chartes ' , Tedaldo était encore à Paris le 28 décembre 1 269. 
Il faudrait donc probablement dater de 1271 le premier là le 
deuxième fejour des Polo à Acre^ là les placer tous deux entre 
le 9 maiy époque de F arrivée en Terre-Sainte d Edouard ^An- 
gleterre^ — avec lequel^ Juivant /'Eracles * , aborda Tedaldo 
— l^ le 1% novembre^ date du départ du nouveau pape pour 
r Occident. 

Première rédaction (Rujiicien de Pife). 

Manuscrits, — i. Paris^ BibL Nat.^ fr, 11 16 (anc. 
7367;, véL, XIV' /., m-A # 4 b-7 a. 

Edition. — Recueil de voy. & de mémoires, pubL par 
la Soc. roy. de géographie^ t. I ^1824, /«-4^, pp. 1-9 [cod. ij. 

Seconde rédaction (Thibaut de Cépoy). 

Manuscrits. — 2. Paris^ BibL Nat.^ fr. 2810 (anc. 
8392;, vél.^ XlV'f.^in-f^f I l^Fuiv. 

3. Id,yf 5631 (anc. 10260^, vét^ XIV' f.^ in-\^f/^ l^f. 

4. > > 5649 ( > 10270J, » XV' f.^ > > 6 » 

5. » Nouv. acq.fr. 1880, pap.<^ XVI' J.^ » > I » 

6. Beme^ 125, t/é/., XIV' J.^ i^'^^f 4 ^f 

7. Bruxelles^ 9309i '^^'•î XIII' f.^ in-^f i feT/. 

8. Londres^ MuJ. Brit.y Reg. 19 D I, vél., -^^f^f'y '^-4? 

9. Oxfordy Bodl. 264, vél., XIV' f. y in-^f. 2l8 &f. 
10. Stockholm^ Bibl. roy.^ Fr. 37, vél.^ XIII' f.y in-^f. I lâj. 3 

1 Arch. deFr.fTy 456,11028**. vient d*êtrc exécutée par les foins 

2 L. XXXIV, cb. V {H. occ, des de M. le baron de Nordenflcjôld 
rr., II, p. 449). qui a bien voulu nous en commu- 

3 Une héliographie de ce mC nîquer les premiers feuillets. 
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Li manufcrit: 

11. Ronuy Fatic, Ottoboni 2207, vél.j XIV' f^ in-f,^ 
tu contient pas le voyage en Syrie. 

Les manufcrits : 

12. Londres j Egerton 2 176, véLy 

13. Stockholm^ BihL roy.^ Fr. 38, w/., XV* f.^ ^"4? 

ne font que des rttrzdu&ions Jrançaifes de la verjion latine du 
livre de Marco Polo. 
Le manufcrit: 

14. Parisy Arfenaly 351 1 (anc. H. fr. 20^, vé/., XV' f.^ 
in-'foLy offre une tout autre redaéîionj complètement rajeunie là 
oeuvre d'un copifie fpecial. 

Edition. — Le livre de Marco Polo, publ. par G. Pau-- 
thier fParisj Didot^ 1865, 2 vol. in-Sj^ t. /, pp. 20 Ifff. [cod. 

^» 3> 4]- 

[Pauthier a démontre que le livre de Marco Polo a tout 
Sabord ite rédige par Rufticien de Pife^ dans une langue impré- 
gnie déformes italiennes; c^efi cette redaâiion qu*on a ici publiée 
la première^ en refpeâlant les fautes de toute nature quelle 
renferme, 

La féconde rédaétion^ vraifemblablement revifee par Marco 
Polo lui-même ^ defHnée^ cT après le prologue^ à Thibault de 
C^poyy offre un texte de beaucoup meilleur & plus fur. Ce texte^ 
confiitué à nouveau diaprés neuf manufcrits^ dont trois feulement 
étaient connus de Pauthier^ ejï tout à fait différent du texte du 
premier éditeur là lui efi aujji fupérieur.'] 

xn 

PELRINAGES ET PARDOUNS DE ACRE. 

Voici encore un texte dont la première parue efi rédigée fur 
le mime plan que les n^ VI l^ X^ ^, comme eux^ voifin de la 
deuxième partie du fragment géographique que nous avons em^ 
prunté à /'Eracles-Rothelin. Encore plus concife que les pre-- 
miersy elle n offre point de fynchronifmes qui permettent fen 
fixer approximativement la date. Heureufement que Fauteur^ 
aux dix paragraphes dans lefquels font brièvement décrits les 
SaintS'Lieux^ tels que nous les énumèrent les Pelerinaiges por 
aler en lerufalem ^ les Chemins & pèlerinages, en ajoute 
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trois autres qui lui font propres. Or^ dans le fécond^ , qui contient 
une lijie unique & infiniment precieufe des fanéîuaires i Acre^ 
nous trouvons mentionne l'hôpital de St-^martin des Bretons^ 
dont on connaît parfaitement les origines^ ^qui fut fonde exa&e^ 
ment le 29 août 1254^. Mais ce rCefi là qu'une date minima 
qu'il convient de faire def cendre de plufieurs années^ le nombre 
des pèlerinages enumeres dans Acre feulement fuppofant cette 
ville arrivée à un degré de profpirite qu'elle n'atteignit que 
quelques années avant fa chute. 

Manuscrit. — Londres^ Brit. Muf^ Harl, 2253, ^^''^ 
XlV^f, in-f,ff. 68b.70b. 

\Ce texte offre unfpecimen nouveau du dialeRe anglo-normand 
au XIIP ou XlV^Jtècle. Nous y retrouvons^ en effets la confufion 
dis conjugaifons isf des cas de la declinaifon^ des formes comme 
mount pour mont, tounbe pour tombe ^c,^ la rèfolution de 
ié en é £5fc., autant de phénomènes linguifliques intereffants à 
conflater,"] 

XIII 
LA DEVISE DES CHEMINS DE BABTLONE, 

Notre confrère^ M. Charles Schefer^ a prépare^ fur ce texte 
important^ un mémoire étendu qui va paraître au tome II des 
Archives de l'Orient Latin: je me bornerai donc ici à de 
courtes obfervaùons, 

La Devife ne rentre pas précifement dans les limites géogra^ 
phiques tracées à nos volumes: ce mémoire militaire^ adrefsé en 
Occident^ par F ordre de St-Jean^ pour une defcente en Egypte^ 
donne éC abord le relevé des forces dont difpofent les Infidèles^ 
puis décrit avec détails les diverfes routes par lef quelles on peut 
pénétrer juf qu'au Caire. Il devrait donc être plutôt rangé parmi 
les projets de croifade. Nous Pavons pourtant admis dans le 
préfent volume^ d'abord en raifon de fon importance^ puis parce 
qu'il embraffe une région qui fut^ au XI f^ isf au XIII^ fiècle^ 

1 N. 13, pp. 235-236. ville le Roulx (Archives de tO, 

2 V. Utres Je PHSpital des !.., I, pp. 423^433). 
Bretons d*Acre, publ. par J. Delà- 
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U théâtre fréquent des guerres entre les Jultans d Egypte l^ Us 
Latins^ ^ qu'il ejl curieux de conjiater quels renfeignements ces 
derniers pouvaient avoir fur ce pays. 

M, Schefer montrera^ par la comparaifon avec les fources 
arabes^ quelle était r exactitude de ces renfeignements^ qui fup- 
pofent chez Fauteur anonyme du Mémoire la comiaiffance^ 
non feulement des chofes dont il parle^ mais encore de la langue 
turque, 

Je ne faurais affirmer pojitivement que la Devife ait été 
écrite originairement en français : une longue rubrique latine qui 
la précède^ dans une des copies que nous en avons^ me fait 
craindre quelle n'ait ete écrite JCabordy ou tout au moins Jimulta^ 
némentj en latin : en tout cas^ je n'en ai pu retrouver r original. 

^uant à la date à laquelle elle a été rédigée^ il efi extrême^ 
ment facile de la precifer : les Latins^ en effets tC avaient pas 
encore perdu Acre ^1291^, car^ fans cela^ cette ville qui /ut^ 
aujffitot après la prtfe, pourvue d un emir^ lieutenant du fultan 
du CairCy figurerait au nombre des chefs^lieux de gouvernement 
enumeres par /j Devife. Celle-ci comprend^ au contraire^ Tripoli^ 
qui tomba aux mains des Sarrafins le 26 avril 1289: c'efi donc 
entre cette date & le iS mai 1291, que le mémoire a ete rédige 
Çff expédie en Europe^ probablement pour déterminer l'envoi de 
fecours dont Acre^ de plus en plus menacée^ éprouvait le befoin 
le plus urgent. 

Manuscrits. — i. Paris^ Bibl. Nat.^ Lat. 7470, vel.^ 
XIV* f y in-f^f. i63a-i72a. 

2. Id^ Bibl. Ste-Genev.^ E. l. 28, w/., XIV' f y in-j^ 
f I43b-i47d. 

3. Berne^ 280^ pap.^ ^V' f.^ in-f^f. 74b-78b. 
Edition. — Sinner^ Catal. cod. mmiT. bibliothecx Ber- 

nenfis (Beme^ I770> /«-8^, /. //, pp. 319-329 (fragment^ 
chap. I-VI)t [cod. 3]. 

[Ce texte^ établi d'une façon critique d'après les trois feuls 
manufcrits connus^ efi écrit en bon français du XIIP /tècle; 
aucune autre raifon que celle qui a ete énoncée plus haut^ ne 
[aurait être invoquée en faveur de l'originalité latine de ce 
morceau important.^ 
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LES CASA US DE SUR, 

Nous avons rejeté à la fin du volume cette pièce^ dont il eji 
impojjible de fixer la date precife. Elle ejï pojierieure à la perte 
du Saphet (20 juillet I266y & antérieure à la mort ^1283^ ^^ 
dernier prince de Tyr^ qui ait règne effeâtivement dans cette 
ville. Ce prince^ J^^^ ^^ Montfort^ avait laifsi une veuvey 
Marguerite^ Joeur de Henri 11^ roi de Chypre^ qui conclut en 
1285 un traite^ plufieurs fois publie ' , avec le Jultan Melik el- 
Manfour. Or^ ce traite eJi dejline precifement à ajfurer à la 
princejfe la pojfejfion des dix cafaus qu^enumère notre aâle^ débris 
que le Jultan daignait lui laijfer^ après s* être empare du rejie de 
la principauté. 

Manuscrits. — i £5f 2. Fenife, Arch, di JlatOy Regiftri 
dei patti, I^f. 182, Il^f, 24. 

3 £3^4. Vienne^ Arch, Imp,^ Liber paâorum, 7,279, //, 29. 

Edition. — Urkuncfen zur Handelsgefchichte Vene- 
digs, ed, Tafel & Thomas, t, III (Vienne, 1857, in-8yl,/'^. 398- 
400 \cod. 3-4]. 

[Texte italianije d'une phonétique incertaine ^ d'un fens 
quelquefois douteux,] 



I Biblioth. des croifades^ t. IV 
(1829)9 PP* 558-560 (en français); 
Wilken, Gefch, der Kreuzsc^ 
t. VII, 1832, app., pp. 14-16 (en 



allem.); Makrîzt, fSft. desfiUtam 
d'Egypte^ tr. Quatremère (1837), 
t. II, I, p. 173; cf. p. 216. 
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LES So4Iff^TS LIEUX 

D*ArRE8 LA 

CHANSON DU VOYAGE DE CHARLEMAGNE 

A JERUSALEM 

[vers ro7f] 



MANUSCRIT: 

Londres, Brit. Mufeum, King's Libr. i6 E. Vlll (vél., XlUe f., in-8), 
ff. 13a b-135 a. 



EDÎTtONS ! 

Charlemagney an anglo-faxon poème, éd. Fr. Michel (Lond., 18)6, tn-iâ}^ 
pp. 5-1 1. 

Karls i. Crojfen Reife nach Jerufalemy heraufg. von Ed. Kofchwitz 
(Heilbronn, 1880, in-ia), pp. 51-57. 




LES SAINTS LIEUX 

d'apus i^ 

CHçAD^ÇSOt^'DU VOTolGE VE CH^A'RIM^UGU^E 

A JERUSALEM 

♦ * • 

[Texte de M. Kofchfritc, revu par M. G. Pari*.] 



é L tiffiretii di France i Burgu^ne guirpirmt, 
S Loher^;nc travtrfent, Baivicre e Hiuigerie, 

■ Les Turs e ki Pcrùnz t ule gent bah, 

La grartt ewt itlfiitm pafiirtnt à Lalice. 
Qjtvakhet Ptmperire tris par mi croix partit 
Les bus \S Usfore%, t funt entri% en Grice, 
La puix € Us mtmtaignis virent m Romanic, 
E brechtni à la ttre à Deui récent martirie^ 
f^eintf Jerufalem, tme àttt antivt. 
LijuTX fil btù e eltrs, htrbergts unt purprifts, 
E vienent al muJHert lur effrendt i unt mife / 
Ài berbtrges rtpairmt lajUres cumpagntes. 

MuJt ifi genx li prtfenx que li ras CbarU i offrit. 
Entrât m un muJBtr de marbrt ptînt à vtlte. 



CHANSON DU 

Là ent atun aktr de Sainte Patcrnoftre. 
Dau i chantât [la] mtjft^fifirmt H apaJiUt 
E ies du%i chaire! ifunt tulet uncore, 
La trezhne tjî en mi^ bmftitl'et e clù/i, 
Charltmmgne i entrât, bien ottt al caer grantjm ,- 
Gum H vit la chaire^ ictle part s'afrKtt. 
L'emperère l'afijl^ un pttit ft rtpt/ef, 
Li duze per as altres tnvirun W en cafti. 
Ainti n'ij^ alcuns hoem ne unktt puis uncart : 

Mubfu liez Charlemaigne de celé grant bt&et: 
fit de clires colurs le nu^tr piinturtt. 
De martirs e de virgenei t de granz maje^ez^ 
E les eun de la lune e lesfeftei anvtlt^ 
E les lavacret curre t les peifms par mer, 
Œarlet eut fier le vii^Ji out le ehief levet. 
Uns 'Judeus i entrât, ki bien fout efguardet; 
Cum il vit Charltmaignt, cumençat à trembler : 
Tant tut fier le vijage, ru tafat ejguardtr ; 
Apai que il ne chiet, fusant s'en eft turnex^ 
Efi muntet d'ejlais tuz les marhrins degrez, 
E vint al patriarche^ prift l'en à aparler : 
f Alez,firt, almujiitr pur lesfunz aprefitr^ 
« Orendreit me ferai haptisier e lever. 
« Dusj cuntet vi are en celmufHtr entrer^ 
< Avaec els le trevmei une nt vififurme%. 
» Par le men efcientrcy fa ejl meijmts Deus : 
t Ile li duze apoftle vus vitnent vifiter. » 
^uant tct S patriarches, fi s'en voit cunrttr 
E eut mandetfes clers en albe la citet: 
Il Us fait reveftir e chapes afubUr^ 
A grant pmctjfiun en eft al rti alex. 
L'emperère le vit, si'fi encuntre levez 
E out Irait fun chapel, parfunt lui at clinet, 
Vunt fei entrebaifer., nuveles demander, 
ESftli patriarches : t Dunt t/ies.,fire, nez f 
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f. 133 b. 



Ï^P-54 



Unkes mais rCofat boem en ctft muflier entrer,^ 

Si ne li cumandai une R oi ruvet. 150 

Srejjo ai nun Œarles^fifui de France ne% : 

Duze reis ai cunquis par force e par bamet; 

Le trezime vois querre^ iunt ai oit parler. 

Fine en Jerufalem pur Panuflet de Deu, 

La cruiz e le fepulcre fui venuz aûrer. > 

£ £Jl U patriarches : « Sire^ mult efles ber I 
Sis as en la chaire ù fiji meifmes Deus : 
Aes nun Charlemaignts fur tuz reis curunez, > 

£ di^ li emperhe : t Gnc cenz merciz de Deu / 
De vozfaintes reSqueSyJi vus plai^y me dunez 
^ue porterai en France qu*en voil enluminer. > 160 

Refpont E patriarches: € A plentet en avrez. 
Le hrazfaint Simeon aparmaines avrez s 
£ le chieffaint Laxare vus ferai aporter^ 
£ del fancfaint Efiefne ki martir fu pur Deu. » 

Charlemaines fen rentfaluz e anàftez. 

£ dijl li patriarches: < Ben avez efpleitiet 

^uant Deus veniftes querre^ efhre vus en deit mielz. 

Durrai vus tels reliques^ meiUurs rien at fuz ciel : 

Delfudarie fefu que il oui enfun chief 170 

Cum il fut al fepulcre e pofez e culchiez^ 

^uant yudeu leguardèrent as efpies d acier; 

{Al tierzjum relevât^ fi cum il outprechietj 

£ il vint as apoftles pur els e/kecier.) 

£t un des clous avrez que il out en fun pietj 

£ la fainte corune que Deus out enfun chief; 

£t avrez le càSce que il beneîfquiet. 

Uefcuele cT argent vus durrai volentiersj 

A pieres preciufeSy entailliee à or mier; 

Et avrez le cultel que Deus tint almangier^ iSo 

De la barbe faint Piere^ des chevols de fun chief. > 

Charlemaines ten rentfaluz e amifiiez : 

Tuz li cors U treffailt de joie e de pitiet 
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Çq £ft lipatriarchts: c Bim vus tft avmuL 
c Par U mtm efeientre^ Dius vus i ai cundmiL 
c Durrai vus Ub reliques ki ferwU grwtst vertuz : 
€ Dil kytJmU Marie duui alakai Jtju^ 
€ Cumjut frimes en tare entre nus defcenduzf 
c De lafainU ebenôfe que de eut reveflmL > 
190 Cbarlemaines Pen rent ami/lie% efabesL, 

Gl Bfift apûrter^ e B rm les rtfuL 
Les reSqua fwit ferZj Deus ijfmtgrenÊX vertuz: 
Ilùecjuit uns cuntrm^Jtt an% eut nefs muiy ^* >34«- 

Tuit B es £ crusjfirentj S nerf E /uni tendut; 
Orefmbfus en piex^ unies plus fains nejud* 
Or veit S patriarches Deus i/iutgranz vertus^ 
Teftfmt le glas funer par la citet menai, 
Li reis fait f (tare fiertre^ unka nùelire nefut^ 
Del plus fin or ^Arabie 1 eut mil marsfunduL 
Il lafaitfeieler àferce e à vertuz^ 
Agrant tendes d argent la fait lier menai g 
Uarcevejie Turpin cumandetjun cundusL K. p* 55 

Cbarlemaines Jui liez e cil as /uni od lui. 






Quatre màsjut B rets en Jerfalem la vile^ 
Il € U datze per^ la c bière cumpagnie, 
Demeinent grant kamage^ car Pemperire ejt riches s 
Cumencent un muftier quP^ de (àinte Marie. 
U hume de la tere la claiment Latanie, 
Car B language i vieneni de treftuie la vile g 
MO // / vendent Air paBeSj lur teiles e bsr firges^ 

Cefle e canele^ peivre^ abra hena efpices^ 
E maintes henes herbes quejo ne vus f ai dire, 
Deus ejl uncere el ciel qufn veelt faire juJHJe, 

Uemperere de France i oui tant demuret^ 
Le patriarche prift^ fi Pen at apelet : 
c Voftre cungietf helfire^fi vus plaifi^ me dunez s 
c En Fnuice, à mon reiabne m* en eftœi retumer. 
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c Pofi ai quejo rCi fw^fi ai midi demuretj 

c E ne fit mis bamages quel part jo fui tumez. 

€ Faites cent mui» reeeivre for e forgent trujfez. > **© 

E dift H patriarches: « Jà mar en parlerez. 

< Tu% S miens granz trefars vus fat abandunez, 

€ Tant en prengent Franceis cum en vuldrunt porter^ 
f. 134 b. c Mais que de Sarazîns e paiens nus guardez 

< Ki nus voelent dejhruire e la crifiientet > 

E diji H patriarches : « Savez duntjo vus preif 
c De Sarazms deftruire^ ki nus unt en defpeit 
K. p. 56 — rduntiersy » fo di^ CharUs^Ji fen pkvitfafeit: 

< fo manderai mes humesj quant qu*en purrai aveir^ 

< Et irai en Ëfpaigne, ne purrat remaneir. > 9130 
Sfifi il pus encore^ bien en guardatfa fàt^ 

^uant là fut mort RoUanZj S duzi per od fei. 

L*emperire de France / out tant demuret^ 
De fa muilSer H membret que il at oH parler. 
Ore irat le rei querre qu'ele S oui loet : 
Jà n*en prendrai mais fin trefifil Pavrat irovet 
La nuit le fait nuncier as Franceis, as ofteb: 
Cum il funt entenduty ourent les coers mult liez : 
Al matin par fun talbe^ quant lijurz lur apertj 
Li mul e li fumier funt guamit e truffet^ Mfi 

Et muntent li barun^ el chemin funt entretj 
Fienent en Jerico, palmes prenent afez^ 
« Ukree ! Deus aie ! > crient e hait e cler. 
Li patriarches muntetfur un mul fujumet^ 
Tant cum lijurz li dur et Fat cunduit e gmet; 
La nuit furent enfenble li barun as ofielsj 
Nule rien qu'il demandent ne lur eft demureU 
Al matin par fun Palbcy quant lijurs lur apertj 
Remuntent li barun, al chemin funt entret. 
Li patriarches at Charlemaine apelet: 250 

€ Fofire cungietj bels fire^fi vus plaift^ me dunez. > 
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Et £/} S tmperirt : * jB eumant Dattou Dtu. » 
Vunt fei tnirtbmfitr, atantfunt dtfevreL 
ChevaUhet Ptmptrtrt odftin ruifte barmi. 
Les reliques funtfor%y granx vertuz ifait Deus, 
K'ii ne vittîtnt à euie n'en partirent li guet. 
Ne n'encuntrent avaegle ne fàt rm/ummezf 
Les amtraiz i redreeent e Us muzfimt parler. 

Chevûlchel Pemperère ad fa cumpaigne grant. 
Epatent les mtnci&s i les puai </Abilant, 
La roche itl Guîtiune t les plmnts avant, 
Virtnt Cunftantinoble, wu atei vaillant. . , . 




II 



TotTVJoiT^ColTS 



DE 



JERUSALEM ET D'ANTIOCHE 



[vers 1 1 80] 






MANUSCRIT: 



Berne, Bibl. publique, 590 (P. Daniel), XIII« f., vél., in-8. 




PATRIARCATS 



D£ 



JET{USÀLEM ET UANTIOCHE 

* * * 

f. 14a a, c 1 li patriarches de lERUSALEM a foz lui : 

Ehron 

Udde 

oéfcalone 
Larcevefchiez de Sur a foz lui : 

o4ere 

Saiete 
f. 143 a, c. s Varuth 

Velinas 
Larcevefchiez de Cesaire a foz lui: 

Sebafte, qui eft dite Samarie. 
L arcevefchiez de Nazareth a foz lui : 

Tabarre. 

U pacriarches d*ANTl0CHE a foz lui c & liiij yglifes 
cadiedraux, & a fufTragains : 
L arcevefque de Tharse^ 
de RoEis, 

d'ALPHANE, 

de Crosople, & 
Le vefque 

de la Uche 
de Gahrie 



12 PATRIARCATS 

de Tonoufe 
àt triple 
de Gibeltf. 

[PAnUARCAl DE JÉRUSALEM.] 

En Taleftine, li premiers fteges : Cesaire MARTIME 
que Herodes redefia, foz laquele funr six fî^cs d'ereT- 
chié: 

'Dore 

c4iaipanida 

Janmias 

IKi'ople 

Omis' 

Sorri^ 

Kajfas' 

lerico 

oipaïas ' 

Taumeroie 

Cïpon' 

EJcomaJon 

Bffulionf 

"Touxt 

Le Sauli 

Conflamine. 
En Galilée, li fécond fiege : SticoPLE, c'eft à dire LE 
Betsan; mais dft fieges en iranflarez à Nazareth, loi '■ •■^ "^ ' 
laquele liint iz evefcluez: 

Ciyitoile 

^ind 

Gar diront £ 

a. Okui cil donné pir U Nttiiûi — c ftajim, K^kymi. — d. Rtgham 
lalima{Iuiiatraf.lal.,\,%%9),*"'^ Afams.—t.ArMai Iffma^ — f.^ 
quclc^leçontruinnici- — b.&ntrû. lim. — g. Gmdmram. 
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Telon 

Guillaume 

Chricppus * 

Terracoine^ 

Tatarie 

Comane, 
Li rierz fieges en o4rrabe : La Pierre dv Désert, 
foz laquele funt xij evefchiez : 

oéuguftople 

o4rindine 

Karachy ce eft le Crac 

lerapel 

tMenfidos 

Eluci ' 

Zora 

Viroffe 

Tenthacome 

Tanaphon ^ 

Le Saltum 

Irreâonton ' . 
Li carz (ieges e(l en la Surie Sobal : B0UTERON, qui a 
foz lui XXXV evefchiez : 

Q4draffon 

Vyas 

cMaiavion 

leraffon 

O^eui 

Thiladelphie 

leraple 

Efuis 

Staples 

Thiliple 

Feraifte 

a. ViUi/ipfmj.^b. Tetracomias, e. Séfltmn Jêratkm, 
— c. Elufi/. —' d. Mami^fM, — 



14 PATRIARCATS 

T>adfe 

Tentacomu 

Comogeros 

Camos 

Canis' 

Canaaifinali (ou Coimofinali) 

T)dcan 

Camocareazûs 

Comifcapron 

Comfiulnanos 

Comfpirgoareikon 

Comifptâis 

Comifaricon 

CondfnieSis * 

Climaftolis ' 

Keui/ttian f. i4*isci 

Comifariûtas 

Condftraconos 

Comifvefiamos. 

Des fuffiragains, la premicre eft : 
lide^ qui eft dite Sam{ larges 
lafes 
odfcalon 
Cadres 
zMerinas ' 
THolicanople 
Ebrouj de novel evefchiez^ & eft apdée S. 

o4braham 
Verfabée * 
Staples 

a. Cumfiaaû. — b. Comis Ne§tù. mai, — e. Bêùgebrim. 
— c Qima AmoÉùUs, — d. JfW- 
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lerico 
Sehafte 
Tatarie 
TDyocefaire 
Ugrim " 
Capitoile, & 
c!tfauronne 
Cedar 

Nazareth, où a orendroit arcevefque. 
Tabor 
oédogre 
Q4fre 
Helie 

Fora Elenople * 

li iMoni Syna;, en qui fomec eft evefchiez, & 
aval abaïe. 

[PATRIARCAr D'ANTIOCHK] 

Li premiers fieges eft SuR, foz laquele funt xiij evefchiez : 
Kayfas 
o4rches 
o4cre 
SaUte 
Le Saffain 
Gibelet ' 
bouton ^ 
Ortoufe 
Tortoufe 
Velinas * 
Triple 
Varuih 
éMaraclief . 

a. Ltghmum, — b. Farûm, — mas. — f. AraciL 
ç, Bibiium, — d. BotrioM. — e. Ai- 



l6 PATRIARCATS 

li leçons fieges cft Tarsse, fox qui font ▼ e^ddûez : 

CmdÊOS fci43«.ci 

Toieraie. 
li tien fieges eft en oirmunUy Edobb, qaî eft dke 
RoUAK, fox qui func q evefdiiex: 
Virdd^ 
Ccnjiûnct 
CûtTon 
tfUarcopU ' 
Vatktum 
Cédnutron 

Tapfaran 

cilhanice 

Calhamcef . 
li cars fieges, Apame, fox qui en font viij: 

Ephifaine 

SeUucaval 

tarife 

ValLm 

Stfarùait 

%ffphame 

o4remfei . 
li diinquiefines fi^^es, Malbech, fox qni func viij 
evefeniex.' 

Sûuron 

a. Tkêaa. — h, Firtki. — c Mar- qmnfa, — f. CaJUhànt. — g. Are- 
€9foiis. «^ d. TwÊiria, — e. i^Mr- tkt^a, — h. Znmtu 



DE JÉRUSALEM ET D'ANTIOCHE. 1 7 

Varvals 
O^ocefaire 
Tarri 
Orcimon 
Volichi 
EurophL 
li (ïftes fîeges, Buseltre " , foz qui en funt xix : 
Gefon 
Thiladelfe 
o4draon 
zMiiraon 
o4uJiadon 
Veruendon ^ 
Zoroime 
Herri 
Uevi ' 
Euftinij 
Confiance 
Taranble 
Venife 
Conaathori 
éMarmcple ^ 
Thiliople 
f. 143 a, c s Crifople 

t^eilon 
Lorie, 
Li fepdefmes fieges en oârménie^ AnAvrase, foz qui 
funt ix evefchiez : 
Ephifaiime 
oélixandre 
La petite Trinople 
Campijohle ' 

a Boflra, — b Delmundm, — e Camhrifipolis, 
c Ttfvi, — d Maximopolu, — 

3 
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Flavias 

■Rffo, 

Cafiavali 

Eguas 

Sifie. 
li huitiefmes fieges, [Seleucœ] foz qui en funr xxv : 

Claudiople 

Viocefaire 

Oropi 

Valixanires 

SevaU 

Kelenderis 

c4iumori " 

oinople ' 

lamos 

oimioche la peiiie 

OXspheHe 

Quiftre 

Selemifte 

Teapi ' 

Vhiladelpkie la petite 

TrenopU 

Germanicopîe 

îMobde 

Vomeeiople 

Sibidi 

Ginople ^ 

oAdrafon 

éMilio ' 

î^ples. 
Li novifmes fieges, Damas, fos qui funt x evefchiez : 

tâhli 

a AHtmari. — h Ih^ii. — t Mttti, 
c TBlafi. — A Gm^ii. — 
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Vaimplon " 
La lîche 
Eurie 

Tignoquorre * 
Yatriiée ' 
"Damhit 
Karotie* 
Haxiani 
Syrraquin. 

a F^mjram. — b RtmKorii. — c YMrtkta. — d KarMta. 



(Ici finit le manurcrit} manquent le* métropoles X, XI, XII & XIII.) 




III 



L'ESTAT DE LA CITÉ 

DE IHERUSALEM 
[v. 1187] 



MANUSCRITS: 



K. Fans, Bibl. Nat., Tr. 770, v«l., Xlll T., in-T., f. )4B. 
L. • ■ » i3M(, . . . f. 40^1. 

M. ■ • • 343io,pBp.,XVr., • r. t6t>-{7b. 



L'ES7A7 



DE LA 



CITÉ DE IHERUSALEM 



* 



Extrait 
de VEftoire d* outremer & de la naijfance Salehadin. 



* * * 




I 

vi [: ^ *; li^^^^Ç ACHIÉS que la ciré de Iherufalem n'eft ore 

pas en cellui liu^ il elle eftoir^ au rans 
que Ihefu Crift fu crucefiiés. La cités eftoit 
à celui tans four le éMont de Syon ; mais 
ore non il n'i a, fors une abeïe, fans plus, 
& eft apielée Sainte éMarie dou éMont de Syon. Et là, droit Ahhaye^de Mont 
il li mouftiers eft, fii li maifons ù Noftre Sires chena ^ o 
fes defiples "^ , le loefdi Abfolu, & fift la fraction ' & 
la pâtre noftre. Aufi f en celui ^ mouftier meifmes * , & 
là, s aparut il à fes apoftles le iour ' k'il J refufcita de 
mort à vie ; & * fu che k'il mouftra ' à faint Thumas 
lés plaies de fes mains & de fes pies "^ & de fon cofté, 
K f. 348 a. as oélaves de Pafques, & li dift : « Thumas met " cha 
(' ton doit & ft croi en moi fermement ». Et là meïfmes 



Sion. 



a. M tel lieu comme. — h. K^M 
fti. — c. KcensL. — d. AT, M apof- 
tles. — e. Lie facrement. — f. Aufi 
m. d, L, — g. AT^M cel. — h. meif- 



mes m, d, Ky M, — i. L ior. — ]. L 
que iL — k,Scm,d.L. — 1. Kcou^ 
L que il moftra. — m. L de fes pies 
Se de fes mains. — n, L^M boute. 
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s'aparut il à Tes apoftles le iour ' de l'Affencion, & * it 
monca es chieus ' , & îl vint prendre congié à iaus ^ . Et 
quant il i fù montés, f\ retournèrent les apoflles ' en 
cel lieu meïfmes, quant il l'orent convoiec dufc' / au 
Mm iaOSviirt. ffifont OUvtt. Et là Bi çou que'îl monta es chieus', & 
là en droit ' atendirent li apoftle ^ te l'aint Efperit k'il lor 
avoit proumis. 

En cel liu ' meiTmes eft li lius ù madame fainte Marie 
trefpalTa ; & de là l'emportèrent U Angele foz ' terre " 
ou Val de lofafas ■ , & là le mifenc il ou fepulcre; & là l f- *» t. 
eft encore chil meïfmes lepulcres, & eft apielés U (MoaJ- 
tixTS madame Saime écarte de lofafas ' . 

Il 

En celui' mouftier a .j. ahé, & fi i r a noirs moines. 
jtUtfa it Ma- ^° ' autre mouftier i a que on apiele Saime ^arie ' du 
fhais^ Mmj ^om de Sion; en cel mouftier a .j. abé aufi. Ces ij, 

abeïes funt un petit ' loing de Ikenifalem & fi funt k f. j+s ii 

haut ; li une de ces .ij. * abeïes eft deviers foleil levant, 

& li autre deviers foleil coucant. Li abeïe de ^om de M r. ;? ^ 

Syon eft à dieftre " de la cité de Iherufalem en droit miedi; 

& celé ki eft deviers le Val de lofafas ' eft deviers y Ibleil 

levant, entre le îMont Olivet & le ^oiu de Syon. 

ni 

Li SHouftiers dou Sépulcre ki ore eft, & li oVoni de 
Cauvaire eftoient fors des murs de la cité de Iherufalem, 

>. K, M tu— b. K, MquMti— nf^ai. — o.K,M Taft^at. — 

cL,M cdx. — d. Leh. — c. les p. I Et en ctl ; Jtf En ce. — q. i 

■polllca m.d.L,M. — i.L iufqun. m. d. K, M. ^ i. M En. — >. K, 

— g. L,M dllluec en droit monta V i a de S. Marie c'an apiek. — 

il, — fa. Z.ccbt. — L£illuecen. — t. L poL — u. ,îj. m. J. M. — 

j. £ il. — k. L mouftier. — l K t. K, M deftre. ~x.K,M Têfa- 

fou». — m. £ tierer. — a. K, U fkaL — y. L dmen le. 
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au tans ke Noftre Sires fu mis en crois; & fi eft auques 

la cités en .]." pendant; & ore eft li éMons de Cauvaire ^^^puilJ,' ^' 

& li Sépulcres en mi la cité de Iherufalem^ Se adonc 

eftoienc defors ; mais uns rois paiens l'avoit alfis ^ enfî. 

Cil rois fil rois de Verfe^ & ot non Nabugodo- 

nofor; cil Tafifl là ù ele eft ore. La cités pent deviers 

êMont Olivet', & li éUfons d'Olivet ^ eft deviers foleil 

levant & defoz eft li Vaus de lofafas ^ , entre le mont & 

la cité. 

IV 

Il a en Iherufalem .iiij. portes maiftres, lune en droit ^*"^*' t/^'^"" 
l'autre, fans les poftiernes ' ki funt entour / . Ces .iiij. 
portes funt en crois. La Torte David fi ? eft & fiet * 
encontre Tortes Oirres. La Torte Saint Eftievene eft en P^ftt s. Etieme. 
droit ' miedi, & fiet encontre la Torte de Tabariey por 
chou que par celé porte yait on en TabarieJ . Enfi font 
ordenées * . 



Or vous dirai de la Torte David. La Torte David fi ' eft Porte Je David. 
outre " la l^e c^on dift de la Tor David'^ & " pour çou 
que ele eft autor de la ^e c'on dift de la Tor David, 
por chou a ele non ^ la Torte David, & fi eft deriére la 
Tour David. 

Tortes Oirres ki funt encontre P la Tour David funt ? Porte Dorée. 
deriére le Temple Salemon; celé porte tient au mur ki 

a. .j. m. d, Ly M. — b. l'avoit barîe m. d. K, — k. Enfi font or- 

m. d. Ly M\ L, M aflift. — c. &... denées m. d. I^ M. — 1. (i m, d. 

Olivet «. d, L. — d. Lf M Yofa- K, M. — m. A, M en. — n. 8cm. 

phat. — t.K^M pofternes. — f.L d. £., M. — o. L por che que el 

entore. — g. JT, Af i. — h. & fiet eft autor. — p. K^ M contre. — 

M. d. Lf M. — u L ù encontre; q. funt m. d. M. 
Mf feîet encontre. — j. por... Ta- 
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muet ^ de la Torte * Vavii^ & fi ère de celé porte a une 
ruiele ki vait dufques à la Torte Saint Eftievene, 



VI 

Et d'autre part vàit on ' .j. poi avant, fi ^ troeve on 
FwtideTthhriûJe. une autre rue ki vaic à la Torte de Tabarie, Mais ançois 

ke on viegne à la Torte de Tabarie troeve on une Stfai- m f. 58 
fon de VOfpitaL Mais de celé porte n'eft mie la droite 
RaeémPatrUrtke, entrée, ains eft la maiftre 2^^ dou Tatriarche dufc'as 
Ja^SLu Congés des Suriiens ' . Et d'autre part des Congés vent 
on les dras de le cité. Par deviers Tortes Oirres^ vent on 
la mercherie; & au chief vent on les herbes/ , & deriére 
tane on les cuirs. Et fi a une place là^ ù les cuves d*un 
bourgois eftoient, ki foloit habiter en Iherufalem ^ , dont 
iou vous ai conté ' ci devant^ de celui ki tant Êdfoit de 
bien en Iherufalem, d'abevrer les povres gens^ chil meïf- 
mes ki avoir à J non Germains. 



VU 



Par devant la Tor David .j. poi avant à main deftre a 
une ruiele par ù on va ou éMom de Sjon, par une pof- 
teme petite ki là eft en celle ruiele ^ à main fenieftre. Et 
EgSfe s,jscfm€$. ançois c'on iffe de la porte, a un éHouftier de Saint Iake ' , 
& de là remportèrent li Angele en Gdijfe *; & dl fu 
fiéres faint lehan FEvangelifte; & por çou en fift on là " 
le mouftier, & eft aflés priés de la Torte de Tabarie. 

a. L vient. — b. L tour. — Iherufalem m, d, L. — i. JT iou ai 

c on at. 1/. £. ~ d. û m. d, L parié. — j, i m, d. L, M. — k. £ 

— e. I S7riieo$. — f. M herbegct. rue. 1. K^MIûkam, ^ m. JT 

— g. U air. 1/. £, M . — h. ki . . . GaUOe. — n. tt ai. iT. £. 
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vm 

Et ançois c*on foie alec gaires fors ' de cele porte ^ , a 
.). cUfouJKer de Saim Toi y & fi a abeïe de moines Bgtîjt a, Paul. 
blans ; & là dift on que fains Pois fe convierti^ quant il 
ot fait maiteriier faint Eflievene. 

IX 

L f. 41 a. La grans rue ki vait droit de Tortes Oirres dufcà la 

Tour Vavid ' & dulb*au Cange, apiele on la Gram 1{iie Rue de David, 
Vavid^ & au chief de cele "^e Vavid eft li Congés. 

Droit à main fenieflre en la '^ Vavid a une grant 
place: là vent on le blet; &, d'autre part afTés priés de 
là ^ vent on Torge. 

Et quant on a .j. poi avant aie de cele place, fi troeve 
K. f 149 a. ^^ ^^^ ™®5 * tnsàn fenieflre, c'on apiele la 3^^ dou Ta- 
M f. 58 b. marche, pour chou ke li patriarches i maint. 

Au chief de cele rue^ .j. poi avant, eft li cUfouJHers 
dou Sépulcre. 



A main fenieflre de la 1^ dou * Patriarche^ a une porte 
par ù on entre en la Maifon fde VOfpitalySc là mainent J^^Mtoi, 
li Ofpitalier. 

Quant on a aie outre cele porte, à main deflre, fi vent 
on les orfrois^ , & là ont li Suriien ^ lor marcheandife. 
Et d'autre part de la ' *Rjf€ des SuriienSy vendent liRaeda Spiau. 
lanier J lor draperies. 

a. fors m. d. Af. — b. porte m, U. — f. rue. — g. K^ M Porfroii. 
</. M. — c. Dufca . . . David m. — h. L Syruen. — i. it, M cele. — 
J. L — d. de là m. d. L, — t. L y K latiii. 



z8 



l'estat de la cité de iherusalem. 



Et, à main fenieftre, en une eftroiie rue baiTe ' , defous 
le Sépulcre, vent on le car * . 

Et ' n n'ed la cités gaires grans; ains eft petite. 



a. biffe M. d. M. — ^.l le char 



c. Et m. d. K, M. 
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I 



HERUSALEM n'eft pas- en cel liu où elle 
eftoic quant Ihefu Cris fli crucefîiés^ ne 
ù^ il refufcica de more à vie. Adont quant 
Ihefu Cris eftoit à tiere^ eftoit li cités four 
le cMom de Syon^ mais elle n'i eft ore mie Mont Sim, 
pas ' . Il n'i a feulement c'une abeïe ^, & en celé abeïe ' a 
.j. éMouftier de medame Sainte éMarie, Là où li mouftiers AhbMe & égiije 
eft, fi com on fait à entendre /^, fu li maiibns là où «^•^• 
Ihefu Cris chenal aveuc fes Apoftles, le leudi Abfolu, & fift MaifonJe/a cène, 
le facrement de Pautel. En cel mouftier eft li lius où il 
mouftra les plaies de fes pies & de fes mains & de fon 
cofté à faint Thumas^ as oélaves de Pafques^^ quant il 
refufcica de mort à vie; & fe li dift qu'il li moftraft fen 



a. D lenifalem, la glorieufe dté, 
n>ft ore mie. Nombreufes Uuwtts 
dans ce mf, — b. ne u... mmiquent 
dam G. & H. — c. A^ B^ D^ C 
tC\ eftcMt ore pas. — d. L une eglife 
& une abaie de moinnes. — t. H 



en cel leu ou ele eftoit — f. A^B 
on fait entendant; D fi com l'en 
dit; H on dift. — • g. if , 4 /) 
cena. — h, La fit de laphrafe & 
la phrafe fuhumte manqueni dams 
A,B, 
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faime zMarie le Latine'. Apriès creuve on le mai/on de 

VHofpital Là * eft li maiftre porte de rHofpital, à main 

deftre. 

VI 

Et à main deftre de FOfpital % eftli maiftre porte dd ^~"^^/^' ''" 
Sépulcre. Devant celé mettre porte del Sepucre^, a 
une moût bele^ place pavée de marbre. A main dief- 
tre/ de celle porte del Sépulcre y a .j. mouftier c'om 
apelle Saint laques^ des lacopins. A main feneftre^, ^'^TcïSta^ 
devant celé porte del Sépulcre^ a .j. ' degrés par là où 
on monte fur le éMont de Calvaire i . LalTus, en fon *3 le Le Cahaire. 
mont, a une moût bêle capele. Et d'autre part' fi a 
•j. autre huis en celé capiele par là où on entre e avale 
el mouftier" del Sépulcre^ par uns autres degrés qui là 
font. Tout fi comme on entre el mouftier, à main 
deftre ", defous * zMont de Calvaire^ fi eft Gor gâtas P. A Le Goigotha. 
main deftre ? , ett li clokiers del Sépulcre ; & fi a une ca- 
pele c'on apele Saime Trinité. Celé capiele fi eft grans, Sainte Trinité. 
car on i efpoufoit toutes les femes de la cité; & là eftoient 
li fons où on baptifoit tous les '' enfants de la cité. Et 
celle capiele fi eft tenans al zMouftier del Sépulcre^ fi qu'il 
i a une porte dont on entre el zMouftier del Sépulcre. 

Vil 

A le droiture de celle ' porte eft li cMonumens. En cel Le Monnmem. 
endroit ' où li cUfonumens eft, ett li mouftiers tous reons. 
Et fi eft ouvers par defeure, fains covreture " . Et dedens 

a. y que Ten apele la Latipe.-— mont de Couvaire. — k. G Corn. — 

b. G Si. — c. Ji la plupart dis mff. \.J. — m. G moftîer de mont de. 

à main deftre de Tendroiture (ou — n. à main deftre Ay B, — o. H 

de la droiture) de rofpîtal. — denfon le mont. — p. A, B Golgo- 

d. Devant... Sepucre D, J. — tas; C?, A Golgatas. — q. f/.fi — 

e. mult bêle A^B^J. — f. A^ BCe- r,H lour. — s. H la. — t. G ou m.; 
neftre. — g. H lacobin; G de fainâ ^ la ou. — u. Aj B^ D couverture; 
lacoupin. -^h. D^A^B^G^H def- G fenz colverture. 

tre, ^ \. AyB^ Z), J. -^ }. H ou 
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cel oUitmumem eft li Tiere iel Sépulcre, & li éHonumens eft 
couviers à vaute'. Al cavec^ de cel monument^ aufd 
comme au cief d un autel , par ddiors a un autel ' c*on 
Uchtvet. apele le Cavec ^. Là cance on ^ cafcun iour mefle al point 
del iour. Il a moût hiele place tôt/ entour le^ iMûnur 
mem ^ , & toute pavée^ H c^on va à proceffion ' entour le 
âlSonument J . 
Le cAmt. Apriès, viers oriant, eSt ^ U Cuers del Sépulcre^ là où 
li canoine chantent; (i eft Ions. Entre le cuer, là où li 
Véoadée^ Crus, canoine ' font " & ' le étfomtmeniy a un autel où li Griu 
cantent ; mais qu'il a J. enclos entre deus ' ; & (i 1 a .j. 
huis, là où on va ^ de Tun à lautre. En milieu 9 del cuer 
as canoines, a . j. letril '' de marbre, c*on apiele le Com- 
pas, Là fus lift on lepiftre ' . 

VIII 

Le CshMûn. A main deftre del maiftre ' autel de cel cuer eft li 
cMons de Calvaire ' ; f\ que quant on cante mefte de le 
Refurreétion" , & li diacres, quant il lift Fevangille, fi fe 
tourne^" devers éMont de Calvaire* , quant il dift : c» Cni- 
dfixum ; o apriès fi fe retome y devers le Monument^ & 
il» dift : ce Surrexit, non eft hic » (Luc, xxrv. 6) ; apriès 
fi** monftre al doit** : cr Ecce locus ubi pofuerunt eum » 
(Marc, XVL 6). Et puis s'en retourne al livre, &^^ pardift 
fon evangille. 

a. A^ B, H route; D volte; G B, Z>, J, — m. G cantent. — n. C 

valte. — b. A, B au chie^ D cht- & tien. — o. Gdcisj ^îj. — p. wl, 

vez; Hoivct. — c. a un autel J. B par là on n'en va. — q. G, H 

— d. Dy H chancel ; F chavcc ; Ein i|iiUu; H Km niîleu dou. — 
J cberez. — e. A^ B chan- r. A Ictrun; B Ictrim; D^HtJlt- 
toît on; G cantoît on. — tj, F; trin; F un tru. — s. G, epiftie; H 
C entour. — g' A, B au chief dcL Bpiftele. — t. G maiftre m.; H dd 

— h. AfB^DfF, JiC G Mouftier. cuer. — u. H Cauvaîre. — ?. Re- 

— i. H c*oni va i proccifion. — furrezion. — w, G tome. — x. H 
j. A^BfDfJi A, B Cl c*otn va au ven mont Cauvaîre. — y. G tome. 
porcbctSyontotentorleMonument; — z. G û dift. — aa. G fi m. — 
C, F entour le Mouftier. — k» H bb. H quant il dift. — ce ff pub 
eftott. — 1. chantent .. chanoine A^ parlift W 
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IX 

Al cavec * del cuer a une porte par là où * li canoine 
encrent en lor offecines ^ . Et à main dieftre, entre celé 
porte &*' éMont de Calvaire^ , a^ une moût parfbnde 
fofle, là où on avale à degrés. Là, a une capele c*on apele 
Sainte Elaine ^ . Là trouva fainte Elaine le fainte Crois & ^^^^ *'" 
les claus & le martiel * & le couronne ' . En celé foffe, 
al tans que Ihefu Cris fù crucefiiés-^ , ietoit on les crois 
où li laron avoient efté crucefiié^ & les membres qu il 
avoient defervi à coper por lor meffais * . Et pour çou 
apele ' on cel mont éMont de Calvaire^ c'on i faifoit les 
iuftices & çou que H lois aportoit, & c'on i efcauvoit " 
les membres c'on lor iugeoit " à perdre '' . 

Tout fi comme li canoine iffoient del Sépulcre, à main ^ jff^". 
fenieftre^ efloic li dortoirs ^ ; & à main deftre eftoit li 
refrotoirs 9 , & tenoit al oifom de Calvaire. Entre ches .ij. 
oflfecines eft lor enclodres '' & lor praiaus. En miliu del 
praiel a une grant ovreture, par là u on voit' le capele 
Saime Elaine qui defous eft; car autrement ' n'i venroit on 
noient " . 

X 

Or vous ai dit del Sépulcre^ comment il eft '' ; or •^ 
revenrai ariere * , al C ange y . 

Devant le Cangey venant «* à la *Rjie des Herbes^ a une 

a. H Au ctvech. — b. G par ù. tois; L dortouers. — q, A, B re- 

— c. G officines. — d. G le. — froitoirs; F refroîtoires; L refraî- 

c. G CauTaire. — t H Cauvaire tors. — r. A^B cloàres, — s. A,B 

avoit .j. — g. HHelaine. — h. G par là où l'en va à la; / dont l'en 

martel. — i. G corone. — j. G, H voit. — t. C autre. — u. Tout 

entcré. — k. por lor mefiaîi: y, — fi on noient m, il, G & H. — 

L H apelloit on. — m. Ay B^ H ef- v. H fiet ; là eft le porte de la mai- 

calvoit; D gîtoit — n. G c^um fon dou Sépulcre ; par là entrent 

iugoit; ff que l'en t iuioit. — o. 7 cil du Sépulcre en lor manoir. — 

Se que Pen chavoit là les nnalfàîters w. G vous. — x. ariere m, d, G. — 

des membres que l'en lor iugeit à J^ A^ B Change. — a. G tenant. 
coper. — p. il, iSdormitors; /'dor* 
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nime, a une cité c'on apiele Caphamaon, ]k^ ii fains 
Piéres & fains Andrius furent né ; & là ù Ihefu Cris fîft 
mainte biele ^ miracle de gens faner^ com del fil le roi 
& d'autres ^ . 

Apriès fi ^ a une dté c'on apiele S^aim • , là u NOm. 
Ihefu Cris ala un iour & / il & fi apoftle. Et quant 
il aproca le porte de le citéi^, fi encontra .j. vallet^, 
c'om emportoit enfouir. Dont vint Ihefu Cris à lui, fe ' 
li dift qu il levafl: fus & cil tantoft failli J fus^ car Ihefu 
Cris Pavoit * refufdté. De requief ' aloit Noftre Sires en 
celle contrée^ Ci encontra un homme qui eftoit hors del 
fens^ que nus loiiens " ne " pooit tenir qu'il ne rompift ^ . 
Cil de le ville couroient apriès lui pour prendre ^ , qu'il 
ne s'alaft noiier en le mer f . Dont vint Ihefu Cris '' , fe lui 
dift qu'il fu cois & ' qu'il n'alaft plus avant ' ; & cil fù 
cois. Apriès dift Ihefu Cris : « Qui es tu dedens cel cors 
qui fi travailles ceft homme ? a Et il dift que c'eftoit " 
une légion d'anemis, qui aillors ^ ne puent ' eftre y s'en 
cors d'ome non " . Dont "^ commanda Ihefu Cris qu'il 
iflent fors; & il difent que il ^^ lor commandaft que il 
entraiflent en autres cors^ car il ne pooient eftre '^ en 
autre Itu fe en cors d'ome non '^. Illuec paiiToit une 

a. là M. </. G. — h. G maint bel. & tenir ; HajouU : Se por retenir. 

— q. en le mer G, H, — r. G Cris 
à lui. — s. qu'il fu cois & m. d. G, 

— t. Laphrafi Dont . . . avant im- 
prunSità G, H^ ft lit dans Us autns 
mf.i Dont dift Ihefu Cris à lui qu'il 
fu cois. — vuGf HîX eftoient. — 
y. aillors m, d, H. — z. G pooient 

— y. eftre m. d, H. — z. if, By F 
cors non de gens. La phraft qui ... 
non m. d, C» A £. — aa. G Et 
dont. — bb. G difent dont Iour. 

— ce. eftre m, d. G, — dd. G fe 
cors non. La pkrafe car . . . non, 
tmprunûi àG^H^m, d. Us autns mf. 



— c. Gif Ht dans H: De Naym où 
Dieus fift maint bel miracle. — 
d. fi M. d. G, — t. Ay B Enaim. 

— {, ScwL d, K — g. de le cité 
G, H. — h. HajoHUt fors de le 
porte. — i. H Cm Si li. Laphrafi 
▼int . . . fe, impnmiu àG^m^d, Jy 
B,C,D,E,F. — j. G failli Un- 
toft. — k. G, If comme àï oui L C. 
avoit. — 1. On lit aprh et mot 
dans G, H\ il avint [G une] autre 
fois que Noftre Sires [G Ihefu Cris] 
aloit. *- m . G que caine. — n. G 
ne le. — o. G ajmtUt tout, & tout. 
HajomUi tout, &. — p. G ajonUi 
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porkerie de pourcîaus ' , & Ihefu Cris lor ^ commanda 
que il ' encraiflfenc laiens ^ es cors des ' pourciaus, & il fi 
filent; Se 11 pourciel/^ encrèrent en le mer, & li hom s'en 
ala tous fains en s fe maifon ^ . Celle miracle^ & alTés 
plus que iou ne ' die, fifl Ihefu Cris en tour le S^er de 
Galilée i , 

A .V. liues de celé ^er de Tatarie a une cité c*on 
Na%arttk, apiele ShÇaiareth * , & fi eft à .vj. Unes à^oAcre. A ' celle 
cité fu Nofbe "* Dame fainte Marie née. Et en celle 
cité meïfmes ** M aporta li angeles le novele que Ihefu 
Cris prenderoit car & fane en li '^ . Quant Noftre Dame 
fainte Marie fù ençainte del Fil Diu le Père P , elle 
alla à ? une montaigne qui priés de ShQqareth '' eftoit 
avoec une fiue confine germaine qui là manoit & qui 
avoir à non Elizabeth ' ; & efloit ençainte de Monfi- 
gneur faint lehan Baptifte. Si ala por li veoir & por li 
faire compaignie & por li folader ' . Tantoft conmie elle 
vint là, fi le falua. Tantoft que la vois le mère Diu 
entra '^ en Poreille fainte EUzabeth, li enfes qu'elle avoir ^ 
en fon ventre s'efîoï encontre le venue fon Signour ' . 
En cel liu a une abeïe de Grieus y , c*on apiele Saint 
Çacharie'j pour çou que Zacharies meft là. Et cil '*'' fii 
pères faint lehan Bapcifle^. 



de S. Zackarit, 



a. Hpon, — b. ^tantoft lor. 
— c. G ajouté: iflîfcent del cors à 
rhome &. — d. laiens m. </. G. — 
e. G^ Hbs. ^ t La phraft fia- 
*uanU remplacé dans Gf H 8c \i 
pourcîel: quant il furent es cors des 
pourdausy fi. ^- g. //à. — h. On 
Ut dans Ht De Nazareth où N. D. 
fu née. — î. ne m. d. H, — j. de 
Galilée A. —k. D Nazareph. — i.G 
£n. — m. Gy H me. — n. G, H 
ajoutent; où ele fii née. — o. G 
ajoute; & il fi fift. — p. le Père G, 
H, — q. G en. — r. G de le mon- 



taigne. — s. avoec . . . Elizabeth, 
àpeuprhfemblakU dans G, Hfe 
iii dans les autres mff.x ù Ste Eli- 
sabeth manoit — t Si . . . folader 
Gy H, — u. G, /f vînt là, fi comme- 
la vois me dame (aînte Marie en- 
tra. — V. Hportoit. — X. Hafêutet 
Diefu Crift. — y. de Grieus m. d. 
Cf Ef F; G dt moines gris. ** 
z. C, G, H Acharie; F Zacharie. 
— aa. G Zacharies fii ; H Chieus 
Zacharias fîi. — bb. On Ut dans Hi 
Du mont c'on apelle le Sont où 
Diex fil menés por faillir tus. 
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Priés de S^a^areth^ ia demie lieue ' , a un ^ biel mont 
qui a à non ^ en ladn éMontem ^ excelfum valde & en 
roumans Tapiele on le Saut ' , por chou que en le cof- Mont du Saut, 
dére / de ceft mont a une fklife ù on menok chiaus de 
V^Çar{areth qui mon avoienc defervie, pour fiiire falir ius. 
Donc il avinc une fois i que Ihefu Cris i fu menés pour 
faire falir ius^ pour une parole ^ qu'il avoir dite as luis 
en tJ^œ[areth. Et quant il vint là, (i s efvanuï d'aus^ & 
s'afift four une piére qui encore i eft, fi qu'il ne le porent 
ne ' veïr ne trouver. 

eu mons qui eft en haut defor i le falife, c'eft U mons ^'";^lt5'"'" 
ù li diavles porta Ihefu Cris, quant il Tôt porté de le 
Qtfaremainej là ù il * iuna four le Temple. DeflTour le 
Temple le prift, fi le porta four cel mont ' , & " li 
moftra tout le païs & toute la contrée & " le rikece qui 
eftoit en le ciere % & fe li dift qu'il li donroit quanques 
il veoit^ fi Faouraft. Et Ihefu Cris li dift qu'il s'en alaft 
& que ^ iamais ne le tentaft. Li diavles s'en ala & li 
angele vinrent priés de cel mont 9 . 

Defoz cel " mont, fi i a un autre mont ki n'eft mie fi Mom juhor, 
haut, por ce ie vos die defoz ' . Il i a ' moût biele plaingne 
entre deus mons. Cel autre mont apiele on ^ iMom de 
Tabour * . Sour cel mont mena une fois Ihefu Cris faint 
Piére & faint Iake & faint lehan', & fe transfigura 
devant aus, dont on hk en moût de cieres y le fiefte de 



a. ia demie lieue m, </. C, D, Ey 
FfGyK — h. G molt, H moût. 

— c. c*om apelle. — d. Mon- 
tem m, d. CyD^E, — e. D l^ftanc. 

— t A^B contrée. — g. une fois 
m. d. H, — h. G falir pour parole. 

— i. G mie. — j. defor G. — It. £ 
qu*il. — L four cel mont ifl ripiti 
dans G. — m. & m. d, G. — n. le 
coiitrée& G, H. — o. HajouUi &en 
le contrée. — p. On Ut dam H- 



Du mont de Tabor ou Noftre Sires 
fe transfigura. — q. G^ H vinrent 
à lui. — r. Z) Près de ce; G Près 
celj i/ Après de cel. — s. por . . . 
defoz A, B, F. — t. G, l\ tL^ H Là 
a. — u. H mont au près du Mont. 
— y, A^ B mont Tabor, — x, H 
faint lehan & faint Iakeme. — 
y. G en maint liu,* H en mainte 
tiere. 
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celle ' Transfiguration. Là virent il Ton veftement blanc 
& .ij. hommes aveuc li, dont on dit que li uns fu Moyfès 
& li autres Elyes. Dont vint fains Piéres à Ihefu Crift 
pour le grant glore qu*il vit là ; fi ii ^ dift : « Sire, » 
dift il ^ , ce chi feroit moût ^ boin eftre; fidfons chi ' trois 
tabernacles, vous une, Hye une & Moyfès une-/ . Quant 
fains Piéres ot enfi^ le parole dite, fi * vint une vois ' 
par J devers le ciel auffi comme tonnoires ; fe ^ dift que 
çou eftoit ' fes fius qu'il avoit envoiét " en tiere. Dont li 
Apoftele eiirent fi grant fi^eur * quant il Poïrent • , que 
il caïrent pafiné four lor vifages. Quant il fe levèrent de 
pamifons ^ , & il fe regardèrent, ne virent il fors feule- 
ment Ihefu Crift aveuc iaus; & il s'en avalèrent de le 
montaigne. Et Ihefu Cris lor dift ke de l'avifion f , qu'il 
avoient veiie, ne defiflfent mot '' iufques adonC qu'il 
feroit refufcitès de mort à vie ' . 

le vous avoie oubliiè à dire, quant ie en " parlai ^ , com- 
bien il i a de Iherufalem dufc'à cel mont, là ù li diavles 
porta Ihefu Crift; il i a ij. ioumèes grans * . 
Mtr meru. Ov VOUS dirai del flun louriain conmient il keurt ne 
là ■'^ u il kièt. Puis qu'il ift " de le éMer ie Galilée^ il keurc 
vers miedi, & fi keurt bien .iij. iournèes de lonc. Et fi 
kièt en le mer c'on apiele le oMer del ieahle; en le dere 
& en TEfcripture l'apiele on le éMer delfel^ pour çou qu'il 
a une montaigne de fel'**' four le rive ** par deviers le 
Cracy & pour çou qu'ele eft fi faufle & fi amère que 



a, Gf H de le. — b. li m* d. G, 

— c. dift il m. di H, — d. H chi. 

— c. G ici. — {.Gf H MoyCès une 
& Elye une. — g. G iflî ; enfi m, d. 
H. — h. fi m. d. G, H. — \,G,H 
une vois vint. — j. par m. d. G, H, 

— k. G fi| i/fe U. — 1. G c'cft. — 
m. H qui eftoit en. — n. G, i/paor. 

— o. G virent. — p. il, B, poînioi- 
fon; Fpafmifon. — q. G^tfque 



le vifion. — t. H Se ntX déifient 
nient. — s. G defifent à oului 
dufc'à donc. -^ t. Om Ht dams Hi 
De le mer au deable où li fluns 
chiét. — u. en G, tf. — v. Z) m'en 
parti. — X, Ou lit dtms H\ Ne où 
il keurt. — y. là m. d, G^ H, -^ 
z. C, Ej Fkiét; D part. — aa. pour 
... Tel M. i/. A — bb. G lîve fi 
eft par. 
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nule riens ne fe puet comparer à le granc faufle ne à 
ramercume ^ de li. N'eft riens de le granc mer à li, & iî 
n^a point de cours, ains eft enfi ^ com uns eftans, & fe 
n'i a nul piflbn, que ^ piflbns ni porroit durer ^ ; & fi fii ' 
ia toute ciere là ù li mers eft/ . Et celé riere i fifl: entre 
ime cité ki a non * Saint (Abraham & le Crac ' . Le Crac. 

Ançois que ie vous parole plus de celé mer J , vous 
dirai * ù li Crac fiét. U fiét en oirabe. Apriès fi eft él^ons ' 
Sjnaï^ en le tierre le feignor de Crac, Cel oMons Synaî Le mont shai. 
fi eft entre le éMer rouge '^ Scie Crac " . Là '^ dona Dieus^ 
le loi à Moyfen, apriès çou que il ot paflfé le Hpuge mer i . 
En cel mont là ù li lois fii donnée^ ponérenc U angele 
le cors fainte Katerine, quant ele ot le cief copé en 
Egipte. Là gift en oille que Tes cors rent. Et laiTus a une 
abeïe de moines Gris '' . Mais li maiftre abeïe de celé 
maifon ne eft mie là^ ains ' eft al pié del mont. Là eft li 
abes & li couvens; & ne' puet on aler el mont à 
cheval*' ne porter viande dont il puiflenf-tout vivre 
laiTus. 

Mais laflus '^ a .xiij. moines y qui forte ^ vie mainent- 
Laflus lor porte on pain ^ fans plus ; & teus i a qui ne 
manguent que .iij. fois le femaine pain & iaue; & teus 
i a qui manguent avuec lor pain crues ierbes ^^ qu'il 



a. ne à IVimertume F. — b. G, 
H aufiî. — c. H quar. — d. G 
ajoutés por le grant faufife de IL — 
^fvk m. d, H. — f. là ... eft m. </. 
H. — g. tîere «. 4, G, — h. G 
qui a à non; Hc*on apelle. *- î. 0« 
lit dams Ht Du mont de Synai où 
3 fiét. — j. H où le mer de Seil 
fiét, vous. — k. H dirai ie. — 1. H 
Mons de. — m. A^ By F^ rouge 
M. d. G; H rouge mer. — n. Q G 
ripèunt kit Entre le rouge mer & 



le Crac fi eft mons Synay. — o. A^ 
B^ F Sor cel mont Sinay. — p. G 
Damedeus. — q. G mer rouge. — 
r. Af B Greus; D Grieus. — s. ne 
. • . ains m, d. QE* — t. ^ fi ne. 
— u. à cheval m. d. QE, F. — 
V. G peûflent. — x. il, ^ Là fus 
en fu le mont — y* ^ moines 
giîs. — z. il, i; D, F, G fort. — 
aa. G le pain. •— bb. A, Blés her- 
beletes. 
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ahanent lafTus. Sour cel mont, iuna Moyfes .zL iours, 
c'ains ne manga devant çou que li lois i fu donnée ' . 
Mer rouge. Of VOUS dirons de le Stfer rouge ^ qui apriès eft, Çou 
eft li mers que Moiïes fèri de le ' verge, & li mers fe ^ 
parti & fi ' fu comme maifiére d*une part & d'autre. 
C eft li mers que li fîl difraèfl f paflerent fec^ pîét, quant 
il vinrent d*Egypte. Et quant il Forent palTét, H rois ^ 
Pharaons qui apriès aus venoit, entra ens, & les voloit 
odrre & prendre ; & il & toute s'os. Moyfès retourna fe 
verge & feri ' le mer^ & li mers redoft; & Pharaons i 
& toute s'os fil noie, c'onkes nus n'en efcapa. Et ^ li fil 
Ifraël efcapérent, car il furent outre ' ançois qu'ele flifl 
raclofe. 

Sour le rive de celé mer fift une fois li princes Renaus 
Élire .V. galies. Quant U les ot faites, fi les fift mètre en " 
mer, & fi i " fift entrer chevaliers & fiergans * & viandes 
afTés pour derkier & pour P favoir f quels gens manoient 
four '' celé mer d autre part. U fe ' partirent quant il fie 
furent apareillié, & fe mifent en haute mer ; n'ainc ' 
puis k'il fe « partirent ^ de là * , on n'oï J' parler ne ne fot 
on k'il devinrent. Et par mi celé l^puge mer " cuert uns 
fluns de Paradis ^. Et quant il ^^ ift hors de le mer '% fi 
Le NU. s'en cuert par mi le tiere''^ d'Egypte. Cel flun apiele on 
en l'Efcripture Si/on '% & en le tiere ff Tapiele on iAÇi/ff . 
Or vous lairons de cel V^l efler: fi vous dirons de 



a. H lois H fu & donée. On Ut 
dont Hi De le mer rouge quele ele 
eft. — b. G rouge mer. — c, H 
fe. — d. fe m. d.G. — e. fi m. d. 
G. — f. G, «fil Ifraèl. — g. Hn 
fec. — h. rois m. d. H. — i. G 
deferi. — j. G Moy(2i. — k. Et 
m* d. G. — \. H tout outre. — 
m. H en le. — n. i m. d, G. -— 
o. & fiergans m. d. G. — p. pour 
m. d. G» — q. £f pour (avoir & 



pour derkier. — r. M là four. — 
t. H 8*em, d'iluec. — t. G, tf ains. 

— u. G, i/s'en. — v. G furent. 

— X, H dlUeuc. — y» Gf h nen 
oi non. — z. G mer rouge. — 
aa. h aJouUt terreftre. — bb. H 
.dl fluns n. — ce. tf mer rouge. — 
dd. H mer. -^ tt. J,B Afon; D^ 
H Phifon. — if. tf tiere d'Egjrpte. 
^gg, Omik dans Ht De le dté 
S. Abraham qui a non Ebrom. 
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le cité Saint odbraham, qui eft outre le éWer del ieable ^'*'^*'i]f„^* 

donc ie vous parlai devant * en le 7iere de Tromiffion, Ces 

lius ù li cité eft, (i a à non Ehron, Là ^ converfa & ' meft 

fains Abraham, quant il fii venus ^ de Hamam^ là ' ù il 

fil nés, que TEfcripture apiele oAram^ quant Dius li dift 

qu*il iffift/& alaft manoir en une tierei^ qu'il li enfegne- 

roic ^ . En cel liu acata il un camp de tiere à lui enfouir 

& à fes gens, & là fu il enfouis & fes fius Yfaac, & 

lacob, li fîk Yfaac ' , qui mors fli en Egypte & père 

fil lofephi . Quant fes pères fur mors en Egypte *, il 

le fift aporter ' & le fift enfouir aveuc fes frères " en 

Ebron". Et quant lofeph fu mors, li fil Ifraël, quant 

il • vinrent de le tiere d'Egypte en le Tiere de TromiJJion^ 

il i aportérent fes os, & fi les enfouirent P aveuc lors 

pères. El tans que Abraham meft là, n*i avoir il point 

de ville, mais puis i fift on celle cité & Tapielon Saint 

Q4brahamj pour çou que fains Abrahams meft là. Celle 

cités eftoit au figneur del Crac. Et fi eft ? à .v. liues de 

Cetelem '^ , là ù Ihefu Cris fii nés ' . 

Bethléem ' eft cités, mais n'eft mie grans, qu'il n'i Baà&em. 
a c'une rue " . Et de Bethléem a ^ .ij. liues iufques à 
Iheruf aient * . 

Encre Vethleem & Iherufalem a un mouftier, ù il a 



rtf- 



a. dont . . . devant sr ff trowvi 
qtu dam H, — b. G Et i ; H Et. 
— c. « là &. — d. G a vint. — 
e. là 01. d. G. —ï.A^B qu'il ifift, 
de naite. — g. G dté. — h. A^B 
mouftreroit. — î. A^ B^D. — ),La 
phraft tfl touU augmtntii dans F: 
& pères fu ludas & Ruben Se Gad 
Se Nephtalin & Manafle & Synaeon 
Se Levi & Yfachar & Zabulon Se 
Dam Se lofeph Se Benianain. Ce 
font les .xij. fil Ifraël. En la terre 
Ifraël en a .n. lignies Se demie Se 



en creftienté Se paienie .ij. Se de- 
mie. — k. A F, G, H. —U H 
aporter là. — m. ffcs pères. — 
n. Af B Ebreu. — o. G qui vin- 
rent. — p. G Tenfouirent. — q. if, 
B. ^ T, D Belleam; F Belleem^ 
C» G, H Iherufalem. ^ s. Ay B fu 
mors. — L AfB Bethelem; D Bel- 
leam; FBelIeem. — u. Bethléem... 
rue m, d, H. — v, H n'a que. — 
X. On lit dans H: Del mouftier où 
li angele anonchiérent as paftors 
que Dius eftoit nés. 
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^^^^i/^S''''* moines Gris ^ que on apiele le * Gloria in Excelfis Veo. 

Ce fil là ù li angele le cantérent, quant Ihefu Cris Bi 
nés. Et il parlèrent as pafteurs & anunciérent ke li Sau- 
véres ^ dou mont eftoit nés, & difent qu'il alaiflent en 
Iheruf aient là ù il eftoit ^ , & qu'il le trouveroient enve- 
lopé en ' drapiaus. Et il i alérent, & fî le trouvèrent / tout 
iî com s li angeles lor ^ avoit dit. Dont rendirent grafces 
& loenges ' à Ihefu Cris de çou que il Tayoient yeii. 

Le Champ fleuri. Pj-Jès de cel Hiouftier a un camp de tiere c'on apiele 

Camp flori i . 
Mer Morte. Ov VOUS dirons de le cMer del Diable * . 11 avint .j. iour 
que Abraham fe feoit ' defous .j. arbre*, & vit venir un 
homme " en • le cemin, & cil fe leva^ ; fî ^ ala encontre 
lui pour proiier k'il herbegaft aveuc lui. Tout fi que '' il 
vint priés de lui, fî laoura. En laourer qu'il fîft, s'en vit 
.iij. Un en vit, & .iij. en aoura; li .iij. eftoient en un; 
& li uns eftoit ' en .iij. ' ; & tout en une perfonne. Il ^ 
li proia qu'il herbegaft aveuc lui, & fe * li laveroit fes 
pies & fî mangeroit dou pain & de Teve. Et il demoura 
une pièce & parlèrent ' enfanle ; mais ne vous veul ore 
mie dire quanques il difent. Quant il orent-^ efté une 
pièce, fî s'en ala, & Abraham le convoia. Si com il 
orent eflongié le liu, fî efgarda Noftre Sires el plain par 
deviers le Crac^ là ù la àkers le " Vyable eft ore, & vit 
^morre, * -V. cités dont Vutit avoit ^ non Gomorre ^ & l'autre 



a. Gril m, d. H; A^ B 6riés$ D 
Grîex. — b. le m, d. G, H, — 
c. Ay ^Sauluviéres. — d. H ajoute; 
Se il î alérent. — e. G, H de, — 
f. Et... trouvèrent m. d. H. — g. G 
que. — h. lor «. d. G. — i. loen- 
ges m. d, H. — j. On Ht dans H: 
Des .V. chités que Dieus abifroa 
où li Rouge mer eft ore. — k. E\c 
Mer des Dyables. ^ \, A, B, F, 
G, H fe fift. — m. A, B, F ajoutent t 



qui avoit à nom Mambrê. — n. un 
homme fn, d, G. — o. en m, d, Gy 
H, — p. i/ Et faîns Abrahams fe 
leva de là où il fe feoit Se. — q. G 
&. — r. G com. — s. eftoit m, d. 
G. — t. Un . . . .iij. m. d. H par 
fuite iTun bourdon du copifte, — 
U. H Sains Abrahaim. ^-^ y, A^ B 
f\. — X. H demourérent. — y. G 
orent illuec. — z. G deL — aa. G 
ot. — bb. Af B Godomore. 
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Soiome. Des autres ne vous dirai iou mie les nons. Dont 
dift Noftres Sires Ihefu Cris * qu'il ne pooit plus fouffrir 
la pueur ^ de ces cités^ & qu'il les feroit abifmer pour 
Tort ^ pecié de contre nature qui là eftoit. Et pour ce 
apiele on encore cels qui pecent contre nature Sodo- 
mittes^ pour le cité qui ot ^ non Sodome. Gomorre fi ' 
fenefie autre pecié, comme d'avariflfe & de couvoitife, 
ke / U avers ne li couvoiteus ne peut eftre nient plus 
remplis, nient plus^ que Gomorre eft del flun lourdain 

ki ciét ens^ 

. . . . Or ' vous lairons de çoui , fi vous dirons d'une 
cité qui eft à .ij. Uues pries du flun^ que les gens du païs 
fremérent, quant il oïrent dire que li fil Ifi-ahel venoient 
en le Tiere de TromiJJion & qu'il dévoient illueques paiïer. 
Celle cités a * à non lericop^ & fii fermée de pierre JMcko. 
d'aïmant. Quant li fil Ifirael orent paflfé le flun, fi Tafe- 
giérent, pour çou qu'ele eftoit en le Tiere de TromiJJion, 
à l'entrée. Celle cités eftoit fi fors, qu'il n'i pooient riens 
faire. Dont priiérent Noftre Seigneur qu'il les confellaft 
& aidaft^^ qu'il peuflfent avoir celle cité. Dont lor 
manda Noftre Sire que il fefi fient buifines d'arain & 
ieiinaflTent .iij. iours "" & alaififent à pourceftion entour 
le cité " y al tierç iour portaiflfent ^ cafcuns fe buifine, & 
quant il feroient^ arengiéf entour le cité^ que'^ cafcuns 
fonnaft fe buifine^ enfi prendroient le * cité. Il ne mef- 
creïrent mie cefte parole; ains fifent le commandement 
Ihefu Crift ' , & fifent tout fi com il lor avoit com- 

a. Ihefu Cris m, d. H; G ajoute ohU lairons atant âeLothyfau/G. 

êmfuiU: fi dîft.-— b. A^ i? le puant; — k. ^ot. — 1. -ff confoitaft. — 

F le puor. -f c. G, H pour le. — m. G par .iij. iors. — n. G entor 

d. G ot à non. — e. fi m. d. G. — le cité à porceflton. — o. G por- 

f. H car. — g. nient plus m, d, taft. — p. G fuifent. — q. A, B 

G. — h. ki dét ens m. d. H. — atengié. — r. que m, d. G, H, 

L Oh lit em tiU dt a paragraphe — 5, H celle. — t Ihefu Crift m, 

dam Ht De lerico comment li fil d, G^IL 
Ifirahel le prifent — j. TomUsmf. 
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mandé ' . Si fonnérenc lor buifines, quant il fiirent aren* 
gié, & quanc elles fonnérenc, (î caïrenc li mur de le dcé. 
Et il ennwent ens & * enfi le prifenc. 
^^'Zjf^ ^^' ^^^ ^ de celle cité a une gafline qui eft toute plaine 
de ferpens. Là prent on les ferpens dont on fait le 
triade. Et (i vous dirai comment on les prent. Li bons 
qui les prent (î fait .j. cerne ^ entour le gafUne & va 
difant fon carmin ' en cantant / al cerne (aire. Tout li 
ferpent qui Toent, viénent à lui, & il les prent auffi fim- 
plement com .j. aigniel, & les porte vendre par les cités 
à daus qui font le triade. Or en i a des fages de ces 
ferpens, quant il entent t que dl commence fen carmin ^ , 
fi boute une de fes orelles en tiere, & l'autre eftoupe de 
fa ' keue pour che qu*il n*oe lencant; par tant*' fi efcape. 
De cel triade c'on ^t de ces ferpens, garift on de tous 
envenimemens ^ . 

Or vos dirai encore de .ij. ferpens qui funt en oérabe^ 
& funt es defers parfons. Il n'en eft onques ke ij., ne 
plus n*en puet eftre, & funt de fi caude nature & de 
puant, qu'il n'eft nus oifiaus qi vole par defus lui, là oii 
il converfe, q'il ne li eftuece cbeoir ^ mort de la calor " 
& de la puor qil rent; ne n'eft hom ne befte por q'il 
fente la puor d aus, q'il ne leftuet cheoir mort. Or vos 
dirai coment il naifent Se coment il viénent en avant, 
car il lor eftuet de morir. Qant ce vient d point q'il funt 
en amor, fi vient li mafles, fi met fa tefte dedenz la 
boche de fa femde • ; là conçoit. En ce q'ele conçoit, fi 
eftraint les dens & efcace "* le mafle la tefte, & enfi 

• 

a. A lor commanda; G louravoît tant m. d. H, -^ g, H entendent, 

mandé. — h. Et .., 8c m. d, H. — h. D charme. — i. H leur. — 

— c. if, Bf C, D, G, H donnent j. H par ce. — k. f de tôt enve- 
fiids U commencement de ce chapitre, ntmemens que li hom a. — 1. C q^tl 

— d. if, i? va fatfant un feme. — n'eftuece cheoir; ¥ qu'il ne li ef- 
e. il, B .j. carme ; C carne ; D, E tuece chair. — m. f chaare. — n. F 
charme; G camîn. — f. en can- de fe fiimele. — o. F Se efqoace. 
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muerc. Et quant ce vient à Tenfànter, fi fe partîft^ & dui 
fëon ' viénent d'avant, li uns mafias, li autre femelle. 
Einfi fàitement font tôt tens ^ . 

Or ' vous lairons des '^ ferpens, & fi vous dirons d'un Zackèe. 
rice homme ki manoit en lericop^ au tans que theiu Cris 
aloit partiere. Aucunes gens difent' qu^il eftoit uferiers. 
Cil avoit moût dcfiré à veoir Ihefu Cris. Il oï/ un iour 
que Ihefu Cris venoit en Ihericop^ & il ala à Tencontre, 
& fi monta four .j. arbre, qui Ibur le voie eftoit où Ihefu 
Cris devoit paffer, pour lui bien veoir, & pour ce qu'il 
eftoit petis, & qu'il ne le peiill mie veoir s'il ne fuft 
montés four l'arbre, pour le grant ^ preffe de gens. 
Quant Ihefu Cris aproca l'arbre, fi fot bien qui ^ eftoit 
fus, & pour coi il eftoit montés. Il l'apiela par fen non, 
& fe li dift qu'il defcendift de chel arbre & qu'il voloit 
aveuc lui herbegier en fon caftiel ' . Cil ot non Zaceus J . 
Il defcendi liés & ioians, & grant fefte faifant de che que 
Ihefu Cris li ot dit qu'il* herbegeroit' aveuc lui. Il vint 
à Ihefu Cris, fe li. dift : « Sire, pour l'ounour que vous 
me faites de çou k' *" aveuc moi herbegiés " , le moitié de 
tous mes biens donrai as povres ; & (e i'ai de nului eiit 
par maie raifon, ie le renderai à .iiij. doubles. *» 

lUuec en celle voie rendi Ihefu Cris ^ . j. homme ^ qui La siuarantaine. 
crioit apriès lui, le veiie, k'il n'avoit nul oeL D'illueques 
iufques 1 à .j. liue de Ihericop, eft la Qj^arantaine^ où Diex 
iuna en une montaigne. haute ** . 

Al pié de celle montaigne * a une fontaine bonne & Fontaine d^Eiipee. 



a. f & li .ij. faon. — b. /> pa/- 
fagi depuis Or vos dirai jufqt^ici 
ne fi trvwvi qui dans Â, B, F. — 
c. Jy B Atant; mt lit dans H: De 
Zaceu Se de lerico. — d. G de ces. 
— e. G difoient j m, d. H. — f . G 
oî dire. — g. grant ». d, G. — 
h. G, H que dl. — î. G oftel. — 
j. D laceus. — k. G qu'il le. — 



]. H herbegaft. — m. G que vous 
avec. — n. H o moi, îe donrai. — 
o. I. C. M. d. G; H I. C. à. ^ 
p. Hun homme fe veûe. — q. iuf- 
ques m. d. G, H, — r. On Ht dans 
H: D^une fontaine qui eft au pié 
du mont où Diex iuna le Quaren- 
taine. — s. H ajouté i où Dieus 
iuna le Quarentaine. 
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bêle ' qui au tans Ely^eie ^ le prophète eftoit de mer- 
villeufe manière, que ^ fous ciel n'avoit ^ leu où ' celé 
eve/ atoucad, que nule vredure i creiift; n'avoit^ femme 
el mont, fe elle en beiift, qui iamais eiift enfant ; ne biede 
femele enfement qui iamais eîift faon. Dont vint^ Eli- 
zeus ' , n le faintefia Se f\J mift fel ens. N^'aiiic puis 
qu'Elizeus Tôt faintefie, ne fift nul ^ mal, fe grant bien 
non, & n aboivre route la tiere & les gardins d'ilueques 
dufques al flun. Celé Quarentaine où Diex iuna eft es 
defiers dechà le flun ; & li defiers où fains lèhans con- 
verfa fi eft delà le ' flun *" . Et pries del flun " , iUuec bari- 
zoit il ciaus qui venoient ° à lui pour/^bacifier, & fi i 
batifa Ihefu Crift. Et four le rive del flun où il baptifa 
^^^jla^ ^' ^^^^^ Crift, a une abeïe de moines Gris 9 , c'on apiele 
Saint lehan '' . 
u Citerne rouge. Entre Imcof & IheTuf aient a .j. liu qu'on apele le *R$uge 

Cifteme, Là foloit avoir une ' hierbegerie, où cil herbe- 
goient qui de Iherujalem aloient en Ihericop & au flun. 

^ ^T^/^"""""' ^^ ^ ^" Ç^" ' q^^ ^ Samaritains porta Tomme qu'il 

trouva navré en la voie, dont Ihefu Cris dift en un evan- 
gille quant li luis li demandèrent qui chil proïfmes" 
eftoit. Dont il lor parla, quant il U demandèrent ^ li 
quels eftoit li graindre ' commandemens de le loy. Et il 
lor dift : « d'amer Dieu J' four route rien, & fon proïfme « 
comme""* lui meïfme. *y Adont lor dift c'uns hom aloit 



a. & bcle m. d. G, — h. F Ely- 
feus; HEIyzeu. — c. H car. — 
d. G n*a nul. » e. Ay B, D, f ; C 
que fous ciel n*a homme nul où. — 
f. C, Gj H fontaine. — g' C^G n*a ; 
H ne. — h. A, B, D, E; vint m, d, 
G y H. — i. G Elyfeus le; H chieui 
le. — j. n m. d. Gy H. — k. nul 
m. d. H. — 1. G del. — m. Se li... 
flun m, d. H, — n. H Ut aprh a 
moi: D'autre part où S. lehans con- 



verfa eft li lius où il battzoit tous 
ceus. — o. G voloient. — p. pour 

fil. d, Gy H, — > q. Ay By Dy H 

Grieus. — r. On Ut dans H: Del 
Samarîtan. — s. une m, d. G, — 
t.GyH çou en celé herbergerie. — 
u. Ay ^prifmes. — v. demandèrent 
G y H, — X. graindre AyB; G plus 
grans. — y. Gy H damedteu. — 
z. D prefme. — aa. G fi comme; 
H aufli comme. 
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de Iheruf aient en Ihericopy fi s'enbati four ^ tarons^ dont li 
laron le prifent & * defpoulliérent & navrèrent & laif- 
fiérent comme mort four le cemin. Âpriès ce, paiTa par 
illuec .j. prieftres ^ & le regarda & s'en paflTa outre & le 
laiiTa. Apriès che, paflTa uns diacres & fift autel ^ . Apriès 
paflfa li Samaritains ^ ; & cevaucoit une iument. Quant 
il le vit, fi defcendi / & mift Tomme fus & le porta en 
le hierbegerie, fi com ie vous di^ & vint à une maifon, 
& donna .ij. deniers au figneur de le maifon & fift laver 
fes plaies de vin & oindre d'oille. Et dift al feignour de 
le maifon que il preïïl garde de lui, & il li renderoit 
tous les cous & les defpens qu^il feroit, tant qu'il feroit 
garis. Dont dift Ihefu Cris as luis qu'il lor eftoit avis li 
qués eftoit ^ plus ^ proïfmes ? Et il difent que chil qui 
et pitié de lui, & Ihefu Cris lor dift qu'il alaiflfent, & 
fefiffent auffi ' . ' 

Or vous ai parlé de le ^er de Galilée & del flun & de 
chà & de là, & de le devife de creftiiens & de Sarrafins, 
pour çou que ie vous avoie dit que li Sarrafin avoient 
paflfé le flun, quant il orent efté .j. iour devant Forhelet Forbeitt, 

& eftoient aléi aflfegier le Crac 

« ■• • • • ••••••••••••••••••••••• 

Quant ^ Bauduïns ^ , li rois de Iherufalem, oï dire que 
Salehadins mandoit tous fes hommes pour venir en fe 
tiere, li rois manda toutes fes os & aflfanla en un liu c'on 
apiele les Fontaines de Saphorie^, Pour çou les noume 
on les " Fontaines de Saforie * , qu'eles font priés d^une '^^"'''^J^^f ^*" 

a. G fe batî en. — b. prifent & j* ^ J* iour. — \l. Ou lit dans H: 

m. d, G. — c. G preftres par îlluec. Du roi Bauduin qui ala as fbn- 

— d. G, /f autretel. — e. H ajouta taines de Saphorie à toutes fes os. 

par illueques. — f . fi defcendi m, — 1. Bauduins m fe trou*vi que 

d. H. -- g. G fiift; tf li fu. — dansH. — m. ^, ^Safroie; tf Sa- 

h. plus m. d. G, — i. i/autrefi. Ou phorie. Aprh a mot D ajoutât & 

Ut dans H: Or vous lairons de d fiét es plains de Raymes. — n. G 

efter» fi vous dirons de Salehadin apele on. — o. Pour . . . Saforie 

qui eft au fiége devant Crac — m, d, K 
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ville c'on apiele Saforie * . Et en celle ville fu née fainte 
Anne ^ , li mère noflre dame Sainte Marie ' . A ces fon- 
taines feiournoit li rois les eflés quant il n^avoit les'' 
trives as Sarrafîns, & il & fi chevalier & Templier & 
Hofpitalier, & tout li baron de le tiere. Pour ce feiour- 
noient illuec que fe Sarrafin entraflfent ' en le tiere, qu'il 
fuflfent toft / aparellié d aler à Tencontre ^ . Cil lius où 
ces * fontaines eftoient, fi eft à une liue ' de Sf^Qqaret 
& à .V. liues de TabarieJ & à .v. liues éCodcre. Là 
feiouma li rois de Iherulalem .iij. mois & il & toute 
s'oS; ançois que ^ Salehandins entraft en le tiere^ & 
ançois qu'il ' eîift *" fes os aflfemblées * . 

Quant Salehadins ot fes os aflfemblées & amaflfées ' 
à VamaSy fi vint & erra tant par fes iournées qu'il paflfa 

Fontaine de Tu- * n o • * t. L • * r • ■» 'il 

6anie, le tiun & vmt^ herbegier a une rontame con apiele le 

Fontaine de Tubanie ^ , & efi: al pié d'une montaigne par- 

defous '' une roche. Celle fontaine eft à .iiij. liues des 

fontaines de ' Saforie^ là ù li rois de Iherufalem eftoit à 

^ ^ÊZin^ '' oft & à ' .ij. liues d'un caftiel c on apiele le Gerin, Cil 

caftiaus fi eft en .j. liu c'on apiele Votain ** . En cel liu 
eft " le cifterne où li fil Ifraël ietérent lor firére lofeph & 
le vendirent as marceans qui le menèrent' en Egypte 

Napioufe, Or y VOUS dirons de V^pleSy comment elle fiét, ne 
où elle fièt^ c'al tans que Ihefu Cris aloit par tiere, n'eftoit 
mie V^aples encore. Et fi fe " hierbegièrent primes " 

a. H Saphorie. — b. F S. Agne. Tubenîc; H Turbcîne. — t. A^ B 

— c. G mére fainte Marie li mère herbergier à .j. fontaine par defor. 

Dîu. — d. les m. d. G, H. — e. G — s. de C, H, — t. A, B, D. — 

venifcent. — f. G, H tout, — g. G u. A, B Doutain ; G le Dotain. — 

aler encontre. La parafe iftdej^U" v. G û tR } H s*eft. — x. HVcnme- 

rèi dans A y B. — h. G les. — i. G .ij. nérent. — Y- Li commencement dm 

liues. — j. & à . .. Tabarie m. d, chapitre m. d, /). Cette partie reUt- 

H, — k. que m. d. G. — 1. G ne ft'o;/ àNaploufe m.jufqt^à la fin d, 

qu'il. — m. eûft G. — n. G amaf- G, H, ^ z, A^ B Et là fe. — aa. 

fêes. — G. & amalTées m. d. G. — A^ B primers li. 
p. G vinrent. — q. C Cubanie; D 
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Samaritain. Staples fiée encre .ij. moncaignes, dont cil 
del pais apelent l'une des montaignes le Montaigne ^^J^f^^^^ 
Kaîn, & lautre le éMontaigne cAbeL Li Montaigne cAhel 
eft toufiours verde, & yver & efté, & par le grant plencé 
des oliviers qui i font. Et li éMontaigne Kain eft toufiours 
feke, qu'il n'i a fe piéres non & cailleus. Al pié de le 
cMomaigne Kain^ a une cité qui a à non Cicar, Celle cités sickar, 
eft par devers folel levant. Tenant au cief de le éMon- 
taigne o4bel, par devers folel levant, tient une mon- 
taigne " c'on apiele la éMontaigne^ Saint o4braham. En ^^"'^^^*~- 
fon le montaigne a J. liu c'on apele ^erel ' . C'eft li Bèthei. 
lius où Abrahans mena fon fil Ylkac pour faire facre- 
fifle , quant Diex li commanda ; & là li ot li angeles 
apparellié agnid pour faire facrefiiTe en liu de feh fil "^ . 
Encofte de celle montaigne, par devers folel levant, 
avoit une cité quant Ihefu Cris aloit par tiere c'on ape- 
loit Samaire ' . Defous celle cité, avoit une plaigne c'on Samarie. 
apeloit Cycemf. Là avoit .j. puch que lacob fift, & fi iUcAem 
le donna lofeph fon fil, là où cÛ de le cité aloient à l'eve. 
Dont U avint .j. iour que Ihefu Cris aloit de Galile'e en ^""^JfJ'""'^ 
Iherufalem^ & vint à cel puch pour atendre fes deffiples, 
qui eftoient aie à Cicar acater à mangier, & trouva illue- 
ques une Samaritaine qui eftoit de le cité de Samaire 
venue à l'eve. Dont vint Ihefu Cris, fe li dift qu'ele li 
donnaft à boire, & elle li dift : « Tu es luis , ie fui Sa- 
maritaine, il ne me loift mie que tu boives à men vaf- 
fielf . o Dont dift Ihefu Cris à le Samaritaine: c^ Se tu 
feiiiTes qui ce eft qui te demande à boire, tu li deïiTes 
qu'il te donnaft eve vive à boire. » Dont dift li Samari- 
taine : cr Sire, donne * me tele eve vive à boire ' qu'il 

a. if, B^ F; C une cités. — b, A^ g. Dont vint &c. m, d^ A^ B. 

ByP, — Q. A^B Becel. — d. Quant — h. / donés. — i. Dont dift &c. 

Diez^ &c.y m. d,Af B, — e. A, B m, d, A^ B. 
Samaite. — {, A, B Scifem. — 

10 
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ne m'eftuece mais venir chi , car li puis eft moue parfons, 
& li cités eft moût haute, fi me éit moût mal à venir 
ci eve querre. » Dont li dift Ihefu Cris que elle alaft 
apeler fon baron, & elle dift qu'ele n'avoit point de 
baron, & Ihefu Cris li dift qu'ele difoit voir, & qu'ele 
en avoir eiit .v. & que cil n'eftoit mie fes barons qui 
eftoit aveuc li. Aflfés li dift Ihefu Cris plus de paroles 
que ie ne vous di, mais ie ne vous puis mie tout ra- 
conter. 

Dont vint U Samaritaine, fi laiflfa fes vaifliaus & ala 
criant par toute la cité qu'il veniffent, & qu'ele avoit 
trouvé .j. vrai prophète qui tout li avoit dit quanqu'ele. 
avoit Eût. Apriès vinrent li apoftle dt Cicar où il avoient 
acaté à mangier & difent à Ihefu Crift qu'il mangaft, & 
il lor dift qu'il avoit mangié de tel viande dont il ne 
favoient mot. Dont difent li apoftre entr'iaus que li Sa- 
maritaine li avoit donné à mengier, & moût s'efmervil- 
liérent, quant il les virent feul à feul entre lui & le Sa- 
maritaine. Cil puis eft à demie liue de !7^aples 

Samarie. Celle cités de Samaire ^ fu toute abatue puis le tans ^ 
Ihefu Crift, en cel tans que Vafpafianus fii en le tiere; 
n'ainc puis n'i ot ville, forz .). mouftier que li Samari- 
tain i ont, là où il font lor facrefil'e à lor Paske; ne 
aillours ne peuent nient facrefiier, nient plus que li luis 
peuent facrifiier aillors c'al temple de Iherufalem. Là 
viénent li Samaritain de la tiere à^Egypte^ & de le tiere 
de VamaSy & de par toute païenime^ & des deres où il 
manoient. Si viénent ces gens là % al iour de Paskes ; 
& lor Paske fi eft quant li Paske as luis eft. Là font lor 
facrefiffe. 

Beteron. A .V. liues AtV^pUs a .j. caftiel c'on apiele Vereron. 
Dont il avint iadis anciienement c'uns fenefcaus Nabu- 

a. Af B Samade. -^ b. A, B premUrs mots matÊçuent dans A^ 
puis la refurecdon. — c. P^ ces B, C 



FRAGMENTS RELATIFS A LA GALILÉE. 7f 

godonozor, qui rois eftoic de Perfe, afeia cel caftiel. Gl 
fenefcaus avoic non Oiiferne. Si furent moue à malaife 
dl dou caflielj quant il furent afegié, qu'il n'atendoient 
nul fecours, fe de Diu non. Dont iunérent & filent orifon 
vers Damediu^ qu'il les fecouruft. Noftre Sires Diex vit 
lor iunes, (i oï lor orifons, fi les fecouru en tel manière 
com ie vous dirai. Car Diex mift en cuer & en talent à 
une dame veve qui el cafHel efloit, & avoit à non ludit " y 
qu elle iffi hors du cafUel bien vefhie & acefmée, & ala 
en Tofl^ & fifl tant par fon fens & par art & par enging 
& par le volenté Noflre Signour qu'de, une nuit, Oii- 
ferne, qui fires efloit de Tofl, caupa la tiefle, & porta el 
cafliel & le fifl mètre en .j. pel four la porte del cafliel. 
Quant cil de Tofl fe levèrent Tendemain par matin, & il 
efgardèrent vers le porte du cafliel, fî virent le telle lor 
fegnour, fi tournèrent tuit ^ en fuies. Et cil dd chafliel 
s'en iffirent ^ tout apriès aus "^ , fi les cacièrent & od- 
fent tant que iours lor dura. Enfi fecouru Damedieus cel 
caflieL 

A deus liues de S^aples^ a une cité c'on apiele Sabar, Sibafle. 
& efl en le voie fi c'on * va de Staples à tf^Qr{areth. A 
celle dtè fu U cors monfigneur faint lehan Baptifle enfoïs. 
Là le portèrent fi defciple, quand Herodes li ot Ëdt le 
chief coper. Une pièce apriès, quant li feme Herode oï 
dire qu'il efloit enfouis, fi envoia là & fifl fes os traire 
de riere & ardoir & venter le pourre/ ; & pour ce font 
encore li enfant le nuit faint lehan le fii d'os, pour che 
que fi os furent ars. 

Il a de Staples en Iherufalem .xij.^ liues, & de ff^ples 
en D^\areth .xij. * liues ; & fi efl S^Çaples en mi voies 
de V^aiareth & de Iherufalem. Or a de D^ples à Ce/aire 

a. Àf B ludif. — b. Ay B, — iffîrent. — d, À^ B. — e. Ffi com 
c. Af Bf F. Oh lit dam C: tour- on. — £. A^ B in, poudre. — g. A, 
nérent en fiiîesy 8>n tournèrent Se B^F^ C.ij. — h. B, F; C .ij. 



four mer jcij. ' liues , & de ff^aples au flun lourdaia 
.V. ^ liues, mais cil fluns n'eft mie en cel endroit oîi 
ihefu Cris fu badlïés, car tl i a alTés plus de V^ples là 
ù il fu baptilîés-, mais couc e(l .;. fluns, 

t. A, Fi Cij. — b. A,B, f .tj. 
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FRAGMENTS RELATIFS A LA GALILEE 

(rédaction abrégée)- 



MANVSCRJTS: 

K. PariSy Bibl Nat., fr. 770, vél., f. XIII, in-fol., f. jaç & f. 
L. » • laao), • 9 f. ;io & f. 

M. • » 24210, pap., r. XV, in-fol., f. 18 & f. 



OR ^ vous lairons dou prince Renaut & de Salehadin ki 
l'avoit aiTegiét, & ^ dou roi ki s'en retoma arriére en 
Iherufalem, car il ne voloit ' mie fi toft fecourre au ^ prince 
devant çou k'il * fuft un poi matés & k'il fe repentift dou mal 
k'il avoit fait. £t/ vous dirai de cel g flum [le Jourdain] ù il Le Jourdain, 
naift ^ , & comment il vait & ù il kiét. Cil fluns devife la 
tiere des creftiiens & des Sarrafins enfi com il court. La 
tiere des creftiiens ki de ça eft a non la Tiere de FromJJim^ 
& celé des Sarrafins a non Arrabe. En la Tiere de PromiJJion 
apiele on toutes les rivières fluns à celui tans dont iou paroil ' . 
Au pié dou Mont Lyham fourgent deus fontainnes dont 
l'une a à non j lor & H autre Dains, Et de là naift li fluns 
ki eft apielés lourdains. Cil Mons Libam dure bien ^ .iiij. Mmu LiUn, 
grans iornées de lonc & vait dufques à un chaftiel ki eft ^ 

a. £ St. — b. L, M & dirons. chou eft & ù il vait. — i. à celui... 
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Arcka. outre Triple ki a non Arches. Là fu faite H arche Noe fi 
comme li angles li ^ devîfa. Cil mons devife la ^ paienime 
& la ^ chreftienté de Sur deffi ' outre Triple felonc le marine. 
Sor la rivière ^ funt creftiien & outre le mont * Sarrafin. En 
celui mont a moût de boinne terre & de boines viles dont 
Sarrafin / & creflien partifent moitié à moitié f , & tel liu i a 
k'ele eft toute de crefliiens & tel k'ele efl toute de ^ Sarrafins. 
Entre ces montaignes ' a .j. grant valée c'on apiele le Val 
Val de Bacar. de Bacar^ là ù li homme Alixandre alérent en fuerre quant il 
afTeia Sur^ dont on difl ou roumant rimé dou Fuer j de Gadru 
k'il efloient aie el Val de Tofaphas. Ce n'ert mie li Vaus de 
Tofapbas ^ , ains efloit li Vaus de Bacar^ 8c efl encore. 
Or vous avons dit de cel montLibam dont ces .ij. fontaines 

BèHnas. fourdent au pié. Or vous dirons d'une cité ki efl el pendant 

dou mont four les fontainnes & a non Belynas, Ele fii ia de ^ 

crefliiens au tans Godefroi de Buillon ; mais ie "> ne vous fai à 

dire au tans de quel roi ele fii pierdue " , mais puis fremérent 

Le Thoron. il .ij. cafliaus priés d'illuec, dont on apiele Tun le Thoron & 

Sapkit. l'autre SapheU Si efl li primiers le « roi & fiét à .v. liues de 
Sur ic à .iiij./ liues de la cité; & li autres efl dou Temple 
& 9 fiét à .iiij. liues de la cité. Or vous dirons de Belynas^ 
qués cités çou efl & comment ele ot non anchienement. Ele 
Ri de '' Phelippe, ki frères fu ' dou roi Herode, & la cités ot 
^'/"•«J j^ ^^" ^^^ Cefaire Phelippe; Se fu cil meîfmes Herodes ki faintlehan 
Baptifte fifl decoler ' . Cil Phelippes quant il moru, Herodes 
fes frères prifl fa feme " ; & pour çou que fains lehans li blâma 
& li difl ke il ne devoit pas « tenir la feme de fon frère, le fiil 
Herodes decoler* . A celé meîfmes Cefaire y fu çou que 
Noflre Sires douna à faint Pière les clés del règne des chieus 
& poeflé de loiier & de defloiier. Celé cités efl priés de Ga~ 
like^ ic fiét ou pendant dou Mont Lyban. 



lippe. 
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Or vous dirons des .ij. fontaines qui corent viers la Mer de 
GaUttt : anfçois k'eles entrent en la mer, aflamblent li doi 
ruiffiel tout à .j., dont li courans de l'une ot « à non lor ic ^ Jourdain. 
pour çou Tapiele on lor^ ke de celé part vient li iors & 
de celé part aiorne. Va li autres courans fi ^ vient de Dain, Et 
quant li doi courant vienent enfamble, fi s'afamblent li non 
& a non lordains. Et la rivière de ces .ij. fontainnes entre 
en la nier par deviers Belynas^ 8c court par mi la mer dou 
lonc dufques à un pont c'on apiele le Pont de Tabarie; ic 
puis k'ele pafle le pont, fi entre en la Ttere de PromiJJim^ dont 
apiele on toutes les rivières fluns. Et quant on paflê outre, fi 
aflamble li nons dou ^ flum avoec lordam^ & pour çou l'a- 
piele on le flum lordam. 

Or vous lairons de ce : fi vous dirons de celé mer quele ^ ^„ ^' ^^" 
ele eft. Sachiès k'ele n'eft pas falèe, ains eft douce & boine 
pour ^ boire. Celé mers n'a ke .iiij. liues de lonc & .ij. de 
le, & l'apiele l'Efcripture * la Mer de Galilée ic en un autre 
liu la Mer de Taharie^ pour çou ke la cités de Tabarie fièt 
four la rivière de celé mer, & / par devers les creftiiens en & 
.j. autre liu YEjfanc de Nazarech ^ . Sour celé mer ala Ihefu 
Cris à fec pié ; & fains Pières ki en la mer eftoit en une nef 
quant il le vit, il li proia k'il o lui le laiflaft aler. Et Ihefus ' 
li tendi fa main, & li dift k'il venift, & il pafla & cancela & 
douta & cria merchi à Noftre Seignor qu'il le fecouruft; & 
Noftre Sires li tendi fa main & dift k'il venift i & ke petit 
avoit de foi. En celé mer peicha fains Pières une nuit entre 
lui & fes compaignons en .ij. nés ^ , & ne prifent nient ' . Et 
Noftres Sires vint la matinée for la rive de la mer & lor de- 
manda s'il avoient point pris de poifon. Et il difent k'il 
avoient toute nuit pefchiét «& fi n'avoient riens » pris, t Or 
giecés dont, » dift Noftre Sires, c vos rois à deftre. — Sire, > dift 
fains Pières, < nous avons toute nuit veillié & fi n'avon mes 
riens pris, mais nanpourquant nous gièterons en voftre 
non nos rois à deftre « . > Dont les giètent^ ; fi emplirent 

a. L, M a non. — b. il m. d, l^ — j. & il pafla . . . venift m. d. K, 

M, — c. X de. — d. X à. — — k. en .îj. nés m, d, L. — 1. £., 

c. K apîelon Efcripture. — i.icm, M riens. — m. Z., Af vdlîé. — n. I, 

d. L. — g*L8c en. — h. I, Gène- M 8c n^avoient point. — o. Sire... 
zareth. Af^rh ce mot L ajoute: Se deftre m. d. Lj M, — p. I. les 
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tore de Syloé. — IL Ihefu Cris. 



ÔO ABRÉGÉ DE$ 



lor rois toutes plainnes de poifibns & ^ emplirent lor jj. nés. 
Et nanpourquant tant en i ot ke lor rois rompirent Sor 
ceie mer fu çou que Noftre Sire fift de Taighe vin, quant il 
fu as noces de fainte eglyfe ^ , mais non pas d'Archedeclin, 
fi com on dift en ces roumans rimes. Archedeclins fii uns 

Tihiriadt, afaiéres de vins; nanpourquant ^ il eftoit princes entre les 
mengans; & ce fu fait en la cité de Tabarie ^ . Entre Tatarie il 

La Tabk, Btlinas a < .j. liu / c'on apiele la Table i il e&. près de la mer. 
Et en cel liu fii che que Noftre Sires repeiit .v. mil homes ^ 
de .V. pains d'orge & de .ij. poiflbns, & four tout çou i de- 
mourérent .xij. corbeilles plainnes de relief. Et d'autre part 
defus la mer par deviers la paîenime a ime cité c'on apele 
Capkamaûm, Carpbanaon ' , là ù fains Piéres & fains Iakemes furent né. 
En tour celé mer fift Nofbre Sires maint biel miracle, fi 
comme d'enfers faner & de mors refufciter. 
Une fois ala Ihefu Cris i à une cité ki avoit ^ nom 
Nom. Naom ^ , & fi defciple o lui. Si k' " il aprocha de la porte, 
il " encontra .j. vallet ke on portoit entierer. Et Noftre Sires 
li dift k'il fe levaft. Et il fe leva maintenant « fus. Or avint 
une autre fois ke Noflre Sires aloit par P celé contrée; fi 
encontra un homme ki fors eftoit dou fens ? , fi ke caaine ne 
loiiens de fier '' ne le pooit tenir * . Cil de la vile cauroient 
apriès pour lui prendre, por çou k'il ne s'alaft noiier en la 
mer. Et Noftre Sires vint à lui, fe li dift k'il fuft chois. Cil 
s'ariefhi maintenant &n'ala plus avant Et Noftre Sires dift ' : 
c Di, va, tu ki iés là « dedens cel homme & ki fi le travailles 
& demaines, ki iés tu ? » Et li Anemis qui là » dedens eftoit 
parla & dift : c lou fui d'une légion d'anemis ki ne pueent 
durer s'en cors d'oume « non. » Dont ]i commanda Noibe 
Sires k'il « iffift fors; & cil dift à Noftre Seignour ke dont 
commandaft lui & fes compaignons k'il entraiflent en autres 
cors, car il ne pooient durer en autre liu. lUuec pafibit j^ une 
porcerie de pors. Et Noflre Sire lor commanda k'il iffifient 

a. I & en. — b. de faîntc eglyfe Af a. — \. L Naîm. — m.L comme. 
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des cors des hommes & entraifcent es cors des' pors. Et 
il fi fifent tout maintenant ^ . Et lors lues ' k'il Àirent es 
pors, fi s'en coururent en la mer, & entrèrent ens, & li hom 
s'en ala tous fains en ^ fa maiTon. Ceft miracle & « afies de 
plus biaus fift Noftre Sires en tour celé mer. A .v. liues de / 
celé mer a une cité c'on apiele Nazareth & eft à .vj. liues Nazareth, 
A* Acre, En i celé cité fii née ma dame fainte Marie, & en celé 
cité meîfmes li aporta li angles les nouvieles que Noftre 
Sires prendroit car & fane en ^ li & que ' Dieus naiftroit 
de li, & il s'i fift. 

Quant mai dame fainte Marie fu enchainte dou fil Diu, 
ele ala en une montaigne ki eft defoz * Nazareth^ û une foie 
coufine germaine manoit ki ^ avoit non Hel)rfabeth & eftoit 
ençainte de faint lehan Baptifte. Si ala là pour li veir & pour 
li conforter & faluer & pour li compaignie fiiire. Lues que 
ele vint la, fi falua Eljrzabeth, & fains lehans oî la vois de ma 
dame fainte Marie « al falu k'ele fift » : fi s'efioî dedens le 
ventre de fa mère pour « la venue de fon Seignour. Et en S, Zackane, 
celui liu a une abeîe de griphons^ c'on apiele SmntAcarie ?, 
& eft defous NaxareA & pour çou Tapielon Saint Acarie *• 
ke Yzacharias ' i meft. Et cil Yzacharias fii pères de faint 
lehan Baptifte & maris de ' fainte Eljrzabeth. 

Pries de NazareA a un moût haut mont ki eft à .ij. ior- 
nées de Iberufakm^ 8c c'eft U mons ù li Anemis porta Noftre 
Seignor. Et quant il l'i ot porté, fe » li mouftra toute la tiere 
& tout le pais & la contrée, & puis li dift k'il li donroit toute 
la ricoife & toute la tiere ^ k'il veoît * , fi j' l'aoïiraft. Et 
Noftre Sires li dift » k'il s en alafi & k'il gardaft ke plus ne 
le temptaft. Et li Anemis s'en ala, &'' dont defcendirent li 
angle des cfaius là amont ki le confortèrent & vifitérent. 
Defos cel mont ra ^^ un autre mont ki n'eft mie fi haus, & 
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pour çou di iou defous. lia une moût biele plaigne entre ces « 
Mvas nahor. .ij. mons, Cel mont apielon Mont de Tabour. Sour cel mont 
mena Noftre Sires une fois faint Piére & faint Iakeme & faint 
lehan. Dont dift fains Piéres à Noftre Seignour : c Sire, ci 
feroit boin faire trois tabernacles, un pour toi & un pour 
£lye & un pour Moyfen : fi remanrons chi, car ci fait ^ moût 
boin eftre & manoir. Et quant fains Piéres ot enfi parlé â 
Noftre Seignor, une vois vint ^ dou ciel & ^ defcendi aufi 
com uns tounoirres ' entriaus & dift celé vois ke çou eftoit 
fes fius k'il / avoit envoie en tiere, dont il avint ke quant li 
apoftle ki là eftoient oîrent çou, il orent fi grant paor de la 
vois k'il caîrent afdens tout pafmé^ & quant il fe levèrent de 
pafmifons, il fe regardèrent & ne virent nului fors feulement 
Noftre Seignor ki eftoit o iaus. Adont s'avalèrent ^ de la 
montaigne aval el ^ pendant. 
Le Jourdain, Qr VOUS dirai ' dou flun lourdain comment il court & j ù 
il chièt puis k'il ift de la Mer de Galilée. Il court viers oiiedi 
& fi court bien .iiij. ^ iornèes de lonc & chièt en la mer c'on 
Mer Morte, apielc ' la Rouge mer. Et cil dou pais l'apielent la Mér dâu 
dyable; Si Efcripture Tapiele la Merfalee^ pour çou k'ele eft 
tant faufe & tant "> amère ke nule riens n'eft tant (àufle ne 
tant amère k'ele " , à l'amertume de li ne â la (kufece fe puifie 
comparer & fi n'a point de cours, ains eft toute coie aufi com 
uns eftans, & fe n'i a nul poiflbn, car il n'i poroit ^ durer, & 
fi fil ia tout/ terre. Et eft celé mers entre une cité c'on apiele 
Le Crac, Saint Abreham & le Crac. Or vous dirai ù li Cras fièt & ù il 
eft 9 avant que iou plus vous paroUe de celé mer. Il eft en 
Arrabe ; apriès eft li mms Synay priés del Crac & eft en ** la 
Mont Sinau terre le feignour del Crac. Et fus le Mont Synay a une abeîe 
de Grius. Mais li maiftres ' ciés * de celé abeîe • n'eft mie 
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là, ains eft defous cl pendant del mont. Là funt « li abes & li 

couvens, & fi ne puet en le mont monter à cheval ne porter 

viande là fus dont il puifcent tout vivre. Là fus a .xiij. mou- 

gnes ki moût vivent durrement, car on lor porte dou pain 

fims plus; & fi i a teus ki ne maniuent que trois fois la fe- 

maine; & à ces trois ^ fois pain & aighe & non plus; & teus 

ia ki maniuent avoec lor pain des hierbes crues k'il ahanent 

là fus el mont Sour celui mont ieiina M oyfès .xl. iors dufc'à 

tant ke la lois li fu dounée toute efcrite en unes tables ; & fi 

eft priés de la Rouge mer ^ • Sour ^ la rive de celé mer fift Mer Rouge, 

iâire li princes Renaus .v. galies; & quant il les ot faites, fi 

les fift mètre en mer * ic bien garnir de chevaliers & de 

fierians & de viandes, por çou k'il voloit favoir qués gens 

manoient d'autre part for celé mer. £t quant il orent tans, il 

fe partirent d'illuec & alérent là ù Diu plot, mais onques 

puis n'en 01 on parler ne ne fot on k'il devinrent: enfi fiirent 

pierdu. 

Or vous lairons de çou efter : fi vous dirons de la cité 
Saint Abrehan ki eft outre la Mer del dyahle^ & fi eft la Tiere s. Ahakam, 
de Promifftm. Cil lius ù la cités eft a nom Ehrom^ & là con- ^kr^^ 
verfa fains Abrehans & mefl^ il & fes anchieftres, quant il fii 
venus de Haimans u il fii nés, ke l'Efcripture apiele ji^am. . . 

Or / vous lairons de chou g efter, & * fi vous 

dirons de Naples comment ele fiét & comment ele fift au tans Napiouje. 

ke Noftre Sires ala par terre; car à celui tans n'eftoit encore 

mie Naples, Là fe herbregiérent premiers li Samarithain. 

Naples fiét entre .ij. montaignes, dont les gens del pais apielent 

l'une la Montaigne Chayn & l'autre la Montaigne Âbel. Et par ^^^JH^ ^ 

deviers foleil levant tient ' une montaigne c'on apiele la 

Montaigne i Saint Abrehan. En fom celé montaigne a un 

liu ke l'Efcripture apiele Be%el * . Cil lius eft li propres lius ù MotaBetkei. 

fains ' Abrehans mena fon fil Yfaach ^ por faire facrefiiTe, 

quant Dieus li commanda ; & là li ot apareiliié li angles " un 

aigniel pour « faire facrefice en liu de fon fil. En la coftiére 

de la montaigne par deviers foleil levant avoit une cité quant 

a. L, Af eft. — b. trois m. d. L^ M, — i. L, M a. — j. L^ M le 
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Noftre Sires ala par tiere c'on apieloit Samaire « , & defous 
celé cité avoit une plaigne c'on apieloit Sorfem ^ . Là avoit .j. 
puch que lacob fîft &ire & le douna à Yofeph fon fil, là ù cil 
de la cité aloient à l'aighe. Dont il avint un iour ke Ihefu 
Cris aloit de Galilie en IherufaUm & vint à celui puch pour 
atendre fes defciples ki eftoient à Chycar pour acater à man- 
gier, & trouva illuec une Samaritane ki eftoit venue de la 
Putti d* la Ai- chi^é de Samaire à Taighe. Dont li proia Ihefu Cris k'ele li 
dounalt a boire; & ele dift : c Tu les luis & le fui Samari- 
tane; il ne me foufift mie ke tu boives à mon vaiiEel. >. Dont 
li dift Ihefu Cris : t Se tu feûiTes ki cil eft ki te demande à 
boire, tu li defifles k'il te dounaft aighe vive à boire. > Dont 
li dift la Samarithane : « Sire, dont me dounés de l'aighe ' 
vive à boire, fi k'il ne me couvi^ne mais chi venir à l'aighe, 
car la cités eft trop haute & li pus eft trop parfons : fi me 
fait moût mal à venir ichi à l'aighe ^ . » Dont li dift Ihefu 
Cris k'ele alaft querre fon mari. Ele * dift k'ele n'en avoit 
point, & Noftre Sires dift ke ele difoit voir. Nanpourquant 
ele en avoit eus .v., ne cil n'eftoit mie fes maris k'ele avoit 
ore, cil melûnes ki o li eftoit AiTés li dift Ihefu Cris plus de 
paroles ke ie ne vous raconterai, car iou ne les vous poroie 
mie toutes raconter. 

Adont/ laifla la Samarythaine fes vaiifiaus & ala criant 
par toute la cité de Samaire ke tout veniffent apriès li, car ele 
avoit trouvé le plus vrai prophète ki onques fuft, & que tout 
li avoit dit çou k'ele avoit &it. Un poi apriès vinrent li 
apoftle de Chicar^ ù il avoient acaté à mangier & difent à 
Noftre Seignor k'il maniaft; & il lor dift k'il avoit g mangié 
de tel viande dont il ne favoient mot. Dont difent li apoftle 
entriaus ^ ke la Samarithaine li avoit donné à mangier, & 
moût s'efmierveilliérent ke ' il l'avoient là trouvé feul à 
feul ; entre lui & la Samarithaine. Et cil pus eft à demie 

liue de Nap/es , 

Samarie Celé cités de Samarie fu toute ^ abatue & de- 

ferte i , puis la furreâion Ihefu Crift, en celui tans que 
Vafpaffiens fu en la tiere ; ne onques puis n'i ot fors feule- 
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— d. car la ... Taighe m. d. L^ M. — k. Af toute fu. ^ 1. £^ 
M. — e. I, Af Et elle. — f. Z^ Ai M defiertée. 



Dont. — g. Af avoient. — h. en- 
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ment un mouftier ke li Samaritan i ont, ù il font lor facre- 
fifiés à la « Paske. Ne en autre llu ne pueent facrefiier ke là, 
nient ^ plus ke li luis ne * pueent facrefiier en autre liu ke 
ou ^ Temple de Iherufakm, Là viénent li Samarithain de la 
tiere à* Egypte & de la tiere • de Damas Se de toute la / paie- 
nie; & en quelconques liu k'il maignent, là viénent il au iour 
de laf Pafque, & ^ lor Pafque eft ' quant la Pafque des luis 
eft. Là font il lor facrefifle à cel mouftier n Samarie j fu iadis. 
A ^ .V. liues de Naples a un caftiel c'on apiele Betbunù ^ . . . . 
Or vous lairons^de che " efter, & " fi vous di- 
rons de Naples comment ele ilét entre .ij. mons. Et fachiés 
que moût eft faine » tiere. Si ^i un caftiel de ioufte^ ke on S. Paul. 
apiele Saint Polj & là fii fains Pois convicrtis; & priés de là 
fiét une cités c'on apiele Barucb à .x. liues à^Efcalone^ ic là Biryte. 
fift Dius maint biel miracle. A Barucb fu çou ke li rois Pha- 
raons 9 cacha nos pères '' & là vinrent il quant il orent pafie 
la mer; & Moyies les menoit. Là defous ' a une vile ki a non 
Sabatb^ là ii li cors faine lehan fu entières, quant la feme He- Sébafte. 
rode le fift dcfterrer ' & ardre les os. Et pour çou font << 
encore li enfant le fii d'os. Defous Barucb a un caftiel ke « 
uns fenefcaus dou roi Nabugodonofor fift faire « , & fu provos 
de Pierfe. Et une feme de cel caftiel iffi fors, & Nabugodono- 
for vint à li & la feme li colpa la tefte, puisj^ l'emporta ou 
caftel. Et quant il trouvèrent lor feignour mort, fi touchié- 
rent " en fuies & laifEérent tout ^, Enfi fecouru Noftre Sires 
cel cafliel^ . A ^^ .j. iour avint ke une feme avoit une fille ki 
avoit eflé malade; fi le fift la ^^ mère fainier, & moru de celé 
lainie. Et fi com on le portoit «« entierer en celé vile ki 
eftoitj9^ apielée Sabatb^ & fa mère en faifoit tel doel ke plus 



a. £, Af lor. — b. L, Af non. — 
c. ne m, d, Ly M. — d. L^ M 
en la terre de. — e. & de. U tiere 
m, d, L. — f. toute U m, d, £, 
M. — g. L^M lor. — h. L fi eft 
quant. — i. Af fi eft. — j. L, Af 
fkînte Samaire. — k. Z., Af Et à. 

— 1. Ly Af Bethouti. — m. L lui. 

— n. & m, d. A» Af. — o, L, 
i(f haute. — p. I, Af d*encofte. 



— q. AT Phariiens. — r. AT, Af 
creftîiens. — %. L^ M deioufte. — 
t. Af decoler. — u. Af font D. — 
V. L que li rois Nabugodonofor fift 
fremer. — x. Af frenier. — y. L, 
Af & puis le porta. — z, L^ M 
tornérent. — aa. L^lelaîftîérent. — 
bb. Enfi . . . caftiel m. d, L. — ce. 
A m, d, Lf M, — dd. £, Af fa. 

— ee. L devoit. — tf, L eft. 
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ne pooit, ele vit devant H paffer Ihefu Crift ; & celé que on 
portoit entierer fe leva « & H cria mierchi. Et Noftre Sires ^ 
li dift qu*ele s'en ' alaft à fa maifon. Et ele fi fift .... 

a. La fkraft Si cde . . . fc leva leva. — b. iT il. -~ c, L, M nr 
ift ren^laeèi dam Kpars dont Te laft en. 
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LES PELERINAIGES 



POR ALER 



EN ÎHERV SALEM 



* * * 



[Puis qui *vous avij ei dt la eonquiftt de la Urrt tPOutremir^ vous 
devifirai te Us fams lUus & Us fnUrinagis de la UrnJ] 



I 



P f. 343 
Vf. 96 




REMIEREMENT l'en va dWdf - à Cayfas 
où il a .iiij. lieues. Après ^ d'iqui eft la mon- 
taigne du Carme où ^ monfeignor Ç^mt Lt Carmei. 
Denis eft, qui ^ fu nés à une ville qui eft 
apelée ' Francheville, auquel lieu eft une 
chapele defouz / l'autel^ en une petite caverne où il fu 
nés, & encore i pert le Heu. Emprès la chapele a ^ une 
pedte valée; au giét d'une pierre a ' une fontaine de 
monfeignor faim Denis, laquele i trova & fift de fes 
propres mains, & ^ i a moût biau Ueu & eft le plus fain 
lieu de toute la montaigne por * cors d'orne. 

En celé meïfme montaigne eft Pabaïe de Sainte ' Ste-Marguerîte, 



a. d*Acre m, d. P, —h. V Et 
fieit près d^îlluec la. — c. F où le 
Icuc de ni. — d. F c'eft à favoir 
là où il fu. — t, V s^apele. — f. F 
& fouz. — g* ^ Tautel caverne 



où monfeignor faint Denis fu. — 
h. Ten. — i. T eft la. — j. VU 
fâchiez qu'il i a. — k. f^ à. — 
1. V ma dame S. M. 
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éMarguerite laquele efl de moines griex '^ où il a aufi 
biau lieu. En ^ celé abaïe a de ^ bones reliques, & au 
Cka^ih d'Rih. pendant efl le lieu où faine Helyes habita, u quel lieu il 
a une chapele '^ en la roche. Emprès de ' celé abaïe de 
Sainte éMar guérite en la coftiére de celé meïfme mon- 
tagne a .j. moût biau lieu & deliteus, où habitent li her- 
mitain latin que l'en apele frères du Carme^ où il a une 
petite / yglife de Noftre Dame & par tout ce lieu a on ^ v f. 96 b. 
grant plenté de bones eves qui iflTent de meïfme la roche 
de la ^ montaigne, & ' a une lieue & demie de labaïe 
des griex iulques as hermitains latins. 

II 

Entre J Sainte é^far guéri te & les frères du Carme a * 
j4nne. UTï Ueu en fus de la mer qui a non c^nne ; ilueques ^ fu- 
rent fait li clou dont Noftre Sire fti crucefiés, & encore i 
apert " le lieu où il furent forgiés " , & * près de celé mon- 
taigne du Carme devers P les hermitains latins & f par 
devers Chaftiau Telerin a '' un lieu que len* apele «f amr p f. 343 b. 
Hi-jtan dt T}r, lohan de Tire. Iluec a un moftier de griex^ où il a de 
moût bêles ' reliques, & fîft iluec ' faint lohan de " moût 
bêles miracles. Emprès d'iqui " vers Chaftiau Telerin 
tapharnaûm. a * unc villc quc l'en apele Caphamaoni iluec J' furent 
batus les deniers dont Diex " fu vendu. 



a. V grc«. — b. f^ Et en. — 
c. y de mult bons faîntuaires. De- 
fouz celé abaye au pendant. — d, F 
bêle chapelette entre roiches en 
rentrée. — e. de m. d. P. — f. F 
mult bêle. — g. on m. </. K — 
h. y celé. — î. La phraft ifi inUr- 
'utrHt dans V\ De la quele abaye 
des grés iufques as bermites latins 
a une liue & demie. — j. f^ Après 
a j. leu aval à plain en fus de la 



mer entre. — k. T a .j. capel qui. 

— 1. F illuec fi con Ten dit — 
m. V pert. — n^V fait & forgîé. 

— o. après. — p. F" à la perde 
des h. — q. V % le caftieus de 
Chafteau P. — r. f fi a. — s. T 
bons faîntuaires. — t. F 5r la fift. 

— u. de m. d. V. — v.V Après 
celui leu. — xFfia. — y. Fou 
furent faix. — z. T Noftre Sires. 
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De Cayfas à Chaftiau Telerin a .iij. lieues & ^ fiét fus Château-PèUrm, 
la mer, & eft de la maifon du Temple, & gifl ^ iluec 
fsânce ' Eufemie, virge & mardre. 

m 

De Chaftiau Telerin à la cité de Ce/aire a .v. ^ lieues, Céfarêe. 
laquele cité ^ eft / fus la mer & eft d'un baron du 
roiaume. Dehors les murs de la^ cité a une chapele où 
faint CorniUe, qui faint Pierre baptiza, gift, liqués * fu 
après monfeignor ' faint Père arcevefque de celé J cité. 
Après ^ celé chapele ^ a une moût bêle pierre de mar- 
bre " grant & longue, laquele on apele la table Ihefu- 
crift " , où " il a ij. ^ petites pierres qui font roondes, 
groiTes defous & agiles f defus, que Ten dit les chande- 
liers Noftre Seignor. En celé chapele '' gifent les .ij. filles 
V f. 96 c de monfeignor faint Phelippe, qui ' converti & baptiza 
enuchum , & quant il Tôt ' baptizié, Dex " le ravi & ^ 
remporta à oiffur ' ; & de oéjfur vint prêchant le non 
Noffare Seignor iufques à la cité de Ce/aire. 

Près d'iqui y à main feneftre près d'une ville qui a non 
Teine Ter due eft" une chapele**' de Noftre Dame, qui eft Peine perdue. 
fus ** .j. mares, où l'en va moût fouvent de Ce/aire '^ 
en pèlerinage, car il i a moût bel ^'^ lieu & moût dé- 
vot " ; ou quel mares a mult de cocatriz, lefquex i mift 
.j. fires de Cefaire^ qui les fift aporter 6^ Egypte, 

a. f^ U qués dufteaux. — h, V font totes r. — <)• ^ longues. — 
là gîft. — c. V mz dame f. E. — x, V chapelette gifoîent. — s. P 
d. V .îiîj. — t, P ville. — f,V qu'il; V liquês Phelippes. — t. /* 
fia. — g. r celé. -- h. r d'il- les ot. — u. T Noftre Sîres. — 
luecques. — î. monfeignor m. d. V, v, F Se porta. — x, F Arfuf. — 
— J. F celé devant dite. — \l F y. F Après. — z. F fi a. — aa. F 
En après de. — 1. F chapelette fi chapelette. — bb. F Cor les mares, 
a. — m. de marbre m, d, F, — — ce. F em pèlerinage de Cefaire. 
n. F de Noftre Seignor. — o. F8c — dd. f^ faint. — ee. 8c mult dé- 
fi i a. — p. F .ij. autre teles de vot m, d. F^ la phrafe ouquel... 
celé marbre comme la table qui d'Egypte m, d, P. 
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IV 

Ajfur, De Ce/aire à (Affur a ^ .ix. lieues; lequel chaftel eft * 
un petit près de la mer fus .j. tertre de fablon, liqués 
chaftiaus fu ^ de TOlpital; auquel chemin par defus eft 
une roche taillie, & i a ^ un mauves pas, & là fe herber- 
gent mauvaifes gens aucune foiz, por defrober & ' por 
taillier le chemin à ceus qui vont a laffe, p f. 343 c 

laffa. XyçAffur à laffe qui eft ville & chaftiaus, a / .iij. lieues^ 
& n eft le chaftel fus la mer, & ^ eft une conté. A Itffe 
trove l'en, fus un chaftel en Tyglife Saint Père, le perron 
Saint ^ laque de Galifce. 
jifcaion. De laffe à Efcalone a .viij. ' lieues, & J fiét fus la mer, 
& de là foloit on appeler Tevefque de "Bethléem, evefque 
ai Efcalone ; mes por la dignité du lieu de Bethléem fîi 
tranflaté Tevefque d'E/calonie * au faint leu de Bethléem'^ 
& encores i eft li fiéges de ravefq[ue] en Tygiife de 
monfeignor faint Poul, avefques de cotes fes aparte- 
nances. 

Gama, UEfcaloitie à Ga-^res fi a .iij. lieues laquele ville fiét 
fus la mer qui a non Ga-^es, dont Sanfon li fors brifa 
les portes, & les porta fus . j. mont bien loing de la ville. 

V 

Rama. De laffe à Hffmes fi a ' .iij. lieues: Trames eft " cité & v f. 96 a. 
evefquié. Au plain de 7{^mes li " rois Baudoin, rois de 
Iherufalem, o ^ .v^. homes à cheval ala f contre Salaha- 

a. r fi a. — b. r fi eft. — c. T .vîj. — j. Tlaquele ville.— k. d'Ef- 

fi eft. — d.Sc\^m,d, F. — e. por calonie .... loing de la ville m. éi, 

defrober & m. d. V. — t V fi a. P. — I. fi a m, d.P. — m, V(\ eft. 

— g. f^ & fi eft contez. — h. ^ — n. f^defconfift li. — o. Fovtc 

de monfeignor faint. — i. f^ fi a — p. ala m. ^. f^. 
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din, qui ' avoic jcxs^. homes à cheval, & là fti portée la 
faince vraie Crois où Noflre Seignor foSri mort en Ihe- 
ruf aient ; & ^ là fii veîi monfeignor faint lorge aperte- 
ment en celé bataille ' , quant le roi "^ fèri premièrement 
fus les Sarrafîns, laquel bataille lu &ite le ior de la 
fefle * fainte Katherine. 

De liâmes à Vetenuble a / .v. lieues : VetenubU eft Betenohie. 
une grant ville s . 

De ^etenuhle à la éMonioie a ^ .v. lieues. Sus la éMon- Mw^h, 
ioie eft '" Pyglife Saint Samuel le prophète ^ 5 fi a .iij, 
lieues iufques en Iherufalem ^ à entrer par la porte 
i*. Eftiéney & doit eftre par droit iluec le Saint Sépulcre 
de Noftre Seignor. 



VI 



Emprès d'iqui ^ , ce eft à favoir au cuer où eft le Com- 
pas de Noftre Seigneur, & fi eft aufi le lieu où Nicho- u s. Sipuicre. 
demus & lofeph ab Aramatie miftrent Ton beneet cors, 
quant il fu enievelis après fa beneete paftion. A Tiftiie 
du cuer, à la feneftre main, eft " li mont de Calvaire, 

v f. 97 a. où " Dex fil mis en '^ crois, & par^ défous eft Golgata, 
où f le precieus fane de Noftre '' Salveor chaï ' fus la 
cefte d'Adam. Emprès ' la tribune '^ , de cofté le maiftre 

p f. 343 d. autel, defouz monte Calvaire eft ^ la colompne où Noftre 



a. Tatot molt bien. — b. & m. 
d. V, — c. Fen celé bataille aper- 
tement. —^ à, V il feri. — e. fefte 
m, d. V, — i, V fi a. — g. Bete- 
nuble. . . ville «. d, V, — h. F fi 
a. — i. F fi eft. — j. le prophète 
M. i/. r. — k. Touu la fuite de- 
puis Ihenifalem jufqt^à Emprès eft 
idlong'ee dans Vi De la Moniote 
vait l'en tôt droit à la fainte cité 
de Iherufaleni par foloil levant fana 
aler ça ne là. Qui droitement vieut 



entrer en Therufalem entre tôt droit 
par la porte S. Eftienne, & doit 
querre les fainz leus: Premièrement 
le S. Sépulcre de Noftre Seignor. — 
1. F d*iluec. — m. /* u mont. — 
n. F K leus où. — o. f^ en la. — 
p. par m, d, V. — q. F li leus où le 
fane. — X, V noftre verai. — %, V 
perça la rotche & chai. — t. F En 
après derrière. — m, V tribune du 
maiftre. — v. Pen. 
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Sire ' fu liés & bacus : iluec ^ a une defcendue de jà, 
degrés, & eft le lieu où ma dame faince Hélène crova la ' 
vraie Crois. Emprès le cuer à TiATue à main deftre du Sé- 
pulcre "^ , efl la prifon de Noftre Seignor, & Ht doit ' 
eftre une chaiene donc il fîi Ués. 

CkapeiuduGrta. De Tautre pan, à P^ encrée du Sépulcre (i a .xlij.^ 
degrés iufques ^ à la Chapele des grex : en laquele cha* 
pelé foloic eftre la faince vraie Crois, qui fii crovée & 
rimage de Noftre Dame ' qui parla à AÏarie TEgypciéne 
& la converci. 

Après par devers J celé iftue du Sépulcre par dehors, 

5. CaHfto, devers bife * , eft Fyglife de Saint Carifto^ & là aufi doit 

eftre fon cors. Par ' devers midi, près d'ilucc, eft l'yglife 

Ste Marie Lathu.de S^oJhe'Dame de la Latine, la première yglife qui 
onques fuft des Latins en Iherufalem, & por ce a non la 
Latine'^. Ec eft de moines noirs". Près d'iqui • eft la 
maifon de Tofpital de Saint lohan. 



VII 



Par devance le Sépulcre, tant comme .j. arc puet f à 
Lt Tempu, jj. foiz getet vers orient, eft le temple Domini où font 
.iiij. entrées & .xij. portes. Em mi le Temple eft la grant 
Roche Sacrée où eft Tarche de Noftre Seignor, ou tens Da- 
vid '', & là eftoit le Viel Teftament, & la Verge de Aaron, 
& li .vij. Candélabre d*or, & la Huche où eftoit la Manne 



a. V Sire Ihefu Crift verais Dieu 
Se verais bons. — b. F& illuecques 
de cofte. — c. Tla fainte. — à, V 
En après dou cuer à Tiflue dou 
fepulchre à main deftre eft. — t,V 
doit là. — f. part à I' m. d. V. — 
g. V .xl. — b. ^ contreval iuf- 
ques. — i. de N. D. m. d, V, — 
j. devers m, d. V, — k. T boire. 
— 1. f^ De l'autre entrée dou fe- 



pulchre par. — m. la première.... 
latine m, d. P» — n. F ajouU: Et 
li leus où Ste Marie Magdaleine 
8c Ste Marie Cleophé defrompirent 
lor cbeveous, quant Noftre Seignor 
Ihefu Crift monit en la croix. — 
o. y Et illuecques en cofte eft. — 
p. F Devant. — q. F portoit traite 
à .ij. foiz vers levant eft. — r. où 
eft . . . David m, d. P, 
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qui venoit dou ciel & le Feu qui foioit dévorer le facre- 
fice que Ten fàifoic ' , & les Tables du Viel Teftamenc * , 

V f. 97 b. & l'Uile qui degoutoit, dont li roi & li prophète ' eftoient 
enoint. D'en cofté ^ k roche fu le fîlz Diex offert, & illuec 
vit lacob Fefchiele qui tochoit iufques au ciel, & là vit 
li les angres monter & defcendre. A deftre de la roiche 
apparut li angres à Zacharie le prophète '^ , & là defous 
efl Sonda Sanâorum, lluecques pardona Noftre Seignor 
le pechié à la famé qui fù prife en avoutire. lluec fût 
anuncié faint lohan Baptifte : & en celui aorent endreit 
li Sarrazin. Et auffi dift Ten que illuec efloit .j. autel, où 
faint Abraham fift là facrefîce à Dieu/, & là près dïi 
Tyglife faint laque le premier evefque de Iherufalem. 
Dehors le TempU eft . j. autel où ^acharies le filz Bara- 
chie * fil occis. Ceft ' entre le Temple & Tautel. A l'en- 
trée du Temple eft la Tarte Spiiiow[e J vers ponent, & 

p f. 344 a. vers orient eft le Temple Salomon. 

VIII 

D'en cofté le Temple Salomon * par devers levant eft 
le Vaing T^ftre Seignor ' au canton de la cité. Du 
Temple Vominiy vers le levant, eft la porte que l'en dit ^^^ t/^^" 
Iherufalem, & là dehors vers celé iffue " perent li pas de 
Tanefte que Dex " chevaucha le ior de Pafques flories, 
& là defus font Tartes Oires • . 

Au Temple, à l'iflue vers bife, eft la Tarte de Taraiis 
& la fontaine; de celé iftiie de cofté le mur du Temple 

a. & la Huche . . . faifoit m, d, Baramathîe. — \. V ic c'eft. — 

P, — b. & les . . . teftament m, d. j. F devers orient que Ten dit Spe- 

F. -c, V prophète de Noftre Sei- cioufe vers ponant. — k. /'de cofte 

gnor. — d. F lUuecques encofte Salomon. — L V ajwUx Et illuec- 

fus. — t. F Se illuec . . . prophète ques fii fon lit 8c de Noftre Dame. 

m, d. P, — f. & en . . . Dieu m. — m. P îlle, T enz es degrex. — 

d. /*. — g. P la près de. — h. P n, F Noftre Sires. — o. /* aurées. 
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Stt Annt. eft Trobariqua Tiffina. Uueques près efl ' Saimt ^nne & 
Pifemtpro^iftie. fon monumenc^ & ^ afferment aucuns que c*eft Trobari- 
qua Tiffina, 

Sur Sainte o4me eft VygMe Sainte SMarie éMagdaUne. 

Mont Sj^on. Vers midi fur la cité de Iherufalem eft éMome Syon : 

* là ^ fil la granc yglife qui eft abatue, où Noftre Dame tref- v r. 97 
pafta, & d'ilueques remportèrent U apoftre à ^ lofaphasj 
& iluec devant eft' une chapele où Noftre Sire/ fii 
iugiés & batus & flacillez ^ & d'efpines tormentés & ^ 
coronés; ce fu le Vretoire Cayfas & fa maifon. Sus la 
du^^^trit. S^^^ ygl^^ abatue eft Ja Chapele du Saint Èf périt. Uuec 
defcendi li Sains Efperis fus les apoftres. Iluec eft le lieu 
où Noftre Sire lava les pies de fes apoftres; encore ' i eft 
la pile. Lài entra Diex portes ^ dofes fus fes apoftres ^ , & 
lor dift : cr Paiz foit o vous " ! « (lohan., XX, 26.) Adonc 
dift il à faim Thomas : cr Met ci ta main & ton doi en 
mon cofté " & ne foies pas *» mefcreant. « (lohan.^ xx, 
27.) U ^ tMont de Syon fil enoint le roi Salomon. 

X 



Natatona Sîhè, Puis amont fus k cité eft ff^atatoria Silee\ & là près 

AreheUema. eft 9 faint Yfayes mis. Emprès '' d'iqui eft cAcheldemac ; 

c'eft le lieu qui fîi acheté .xxx. deniers defqués Noftre 

Sire fù vendu ' : & c'eft la fepulture où len met les 

pèlerins. 



a. V En celé voie eft îlluecques 
près. — b. r & là. — c. f^ là eft 
H leus de la grant yglife abatue. 
— d. r en. — e. r a. — f. r 
Sire Ihefu Crîft. — g. P tormentés. 
^ h. tormentés & m. d, V, — i. F 
& encore. — j. f^Illuec. — k. f^ à 



portes. — 1. fur fes apoftres m. d, 
P. — m. P Pax vobîsl — n. en 
mon cofté m, d. P. — o, V mie. 
— p. r En. — q. r ù. — T. F fus 
Natatoria Syloé eft. — s. ^ fii 
vendus Noftre Sires. 
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Defous Tortes Oirres " en la valée court .j. ruiffel que 
l'en apele Cedron : ilueques cuilli David les .v. pierres Le Cèdron. 

f. 344 b. dont Û occift Golias, & Uueques eft lofaphas où * Noftre 

Dame ^ fli mife, emprès ^ lecemaniy le lieu où Dex fu GetAfemani, 
pris. Ilueques pérent les ' .x. dois de Noftre Seignor en 
une pierre; ilueques laifTa/' faint Pierre & faint laque & 
les autres deciples &^ apoftres^ quant il ala orer à Dieu 
le père, & iluec tant corne le trait d'une pierre, eft le lieu 
où Diex aoura à Dieu le père * , & adonc fua il goûtes 
de fane qui decouroient à terre, & iluec furent mis faint 
Pierre ' & faint laque & faint Symon & Zacharie le 
prophète. 

Au pendant de celé valée eft la fepulture du roi 
lofaphas^ dont la valée eft ainfi nommée, & au defus 

Vf. 97 d. vers levant eft âlfonr Olivere: 6c J fachiés que defus ^ontJeiO/iviers, 
cA/tont Olivere monta Ihefucrift u ciel le ior de l'Afcenfion, 
où * la forme de fon pié deftre i apert encore en une 
pierre, & commanda à fes deciples ' qu'il alaffent pre- 
chier l'Evangile à toutes créatures^ & là defous eft une 
croûte où gift faint Pelage martir. De cofte *" vers midi 
eft une chapele où Ihefucrift fift la Patrenoftre. ^^"^mpJ'''''^ 

XI 

Entre " éMont Olivete & Verhanie eft Velfaé où ' Noftre BethpAagé. 
Sire commanda faint Pierre p & faint laque & les autres 
deciples por 9 aler querre l'aneffe & fon poulain. 

A une lieue de Iherufalem eft la maifon Symon le 

a. P Mont Olivete. — b.TIileus j. T que de Mont Olivet monta. 

où. — c. r dame Stc Marie. — — k. T donc. — IV apoftres & 

d. V Emprès illuec eft. — e. Tli dît : « Alez prefchîer. — m. V, 

doîz où Noftre Seignor mift fa main Près d'illuecques. — n. FEt entre, 

en une pierre. — IF lefla Noftre — o. f^donc. — p. ^ S. I & S. P. 

Seignor. — g. deciples & m, d, V. — q. & les . . . deciples m. d. F; 

— h. & iluec tant .... le pcre «. F por Tanefle & por fon. 
d. V. — î. S. Pierre m, d. F. — 

13 4 
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leprous, où Noftre Sire pardona à Marie Magdalene Tes 
pechiés^ & là refufcita le Ladre ' en fon monument. 
La siuarataaint. De IheTufaUm à * Carentene sl .vij. lieues ; iluec iuna 
Noftre Sire .xl. iors ^ ; près d'iqui eft lerico. 
Le Jourdain. De Icrico au flun loriain a .vij. ^ lieues, & iluec fu 
Noftre Sire bapcizié de faint lohan Bapdfte. 

XII 

Le Mont Syaah Du flun lordûirt au ' éî^ont Je Synay a .viij. iomées ; 

ilueques dona Noftre Sire la loi à Moyfe ^ en celui mont p f- 344 ^ 
gift ma dame faince Katherine en une moût bêle fepul- 
ture de marbre, laquele fepulture eft fi fainte qu'il en ift v f. 9g a. 
efpelemment huile de quoi moût de malades gariiTent, 
& la vertu de Dieu eft fignant, laquele moût de beftes 
lauvaiges qui font fus celui mont ne vivent d autre 
chofe fors de lechier foulement la fepulture de ofia 
dame fainte Katerine, & de la manne qui chiét fus le 
mont / . 
s. Eiie, De Ihenifalem vers midi fi a .j. lieue iufques à Scint 
Helye'y après ^ eft le Champ flori, & defors celé voie eft 
la fepulture Rachel * , la famé de lacob ' . 

XIII 



Bethiéem, En contre celui liui d'autre part fus .j. mont eft Veth- 
leem^ & là eft crèche * où Noftre Sire fu mis quant il fii 
nés & envolepés de petis drapiaus. Là eft le Ûeu de la 



a. V faint Ladre & en. — h. V 
à la. — Q» Lt UxU eft allongé 
dans F: Et defoua eft li iardins de 
faint Abraham, Se près de là eft 
lerico. — d. F Àj. — e. Fîufque 
au. — f. TouU cette longue phrafe 
depuis en celui mont jufqu'à fus 



le mont fe rifumê ainfi dam Ps 
& i gift fainte Katherine vîrge & 
martire. — g. Tlà près un poi fi eft 
Champ. — h. F (àint Rachel. — 
î. Plob. — j. lîu m. d. P. — k. F 
eft la cité de Bethléem ; à .ij. lieues 
de Iherufalem eft la prefepe oùl 
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nadvicé & le lieu où li troi roi, qui ^ vindrent d'Orient * , 
aérèrent Noftre Seignor, quant il offrirent or & encens 
& mirre: lafpar, Balthazar & Melchior ^ . Ilueques de 
code le cuer, à main deftre, eft la cité où ^ le puis eft 
où Teftoile chaï qui conduifoit les .uj. rois. Devers la 
feneftre partie ' gifent li innocent. Defous le cloiftre eft 
le fepulcre faint leroime. Defouz / Bethléem eft une 
chapele où Noftre Dame fe repofa, quant ele dut en- 
fanter i . 

XIV 

De celé chapele ^ prent Ten le chemin ' por aler à 
Saint Mraham en EbronJ . mbron, 

Uuec ^ fift Noftre Sire Adam & Eve, & près d'iqui eft 
la mailon Chaïn & Abel. Emprès d'iqui fe demonftra 
Noftre Sire en forme de la Trinité à faint Abraham, & 
faint Abraham vit iij. perfonnes, H en aoura une. 

Vers orient eft le lieu où Noftre Dame ^ falua faint 
Helizabeth, & iluec fti né faint lohan Baptifte & Zacha- 
rie fon père. D'iqui "■ à .ij. lieues eft un chaftel que Ten 
V f. 98 b. apele Emaûs'j iluec aparut Noftre Sire à faint Luc & à Emmass. 
Cleophas après fa fureâion ' . 

• XV 

Devers Iherufalem vers ponant fi a une *^ lieue iuf- 
ques à la Sainte Crois : iluec crut Tabre dont la fainte 
crois fil faite. 

a. qui m. d, V, — b. F d*Orient voie. — j. en Ebron m. d, r. — 

8c, — c. La phrafi quant il . . . k. La phrafi tfl abrégée dans V\ Si 

Melchior m. d. P» — d. la cité comme il eft efcrit, faint Abraham 

où m, d. V. — e. partie m. d, V. vit .iij. perfoines & aore une. — 

— f. rSouz. — g. Vajoute'Mo^xt 1. P fire. — m. T De ça. — n. T 

Sdgnor Ihefu Crift. — h. V ajoute i refurreélion. — o,V une petite. 
où N. D. fe repoufa. — i. f^ la 
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Napiouje. Dc IheTufaUm à Samarie ** que l'en apele D^ples, fi a 

Puiti de la Sama. .xlj. lleues; iluecques parla Noftre Sire à la Samaritaine 

rttatne. ^^ ^^^^ j^ lacob * , d'illuecques a .ij. lieues iufques à la 

Sèhafie. cité de Sehate ; iUuecques fli faine lohan Bapdfte decolé^ 

& de Sehate au SMant de Tabor fi a .x. lieues. 



XVI 



Or lairons à parler de la faince terre de Iherufalem 

Acre. & ^ du païs entor, & vendrons à ^ oAcre, Là * font 

li pèlerinage que l'en doit requerre/ par ordre; qui 

droitement les veut requerre, fi doit i droitement aler p f. 344 d. 

ôicAcre en D^iarethy où il a .vij. lieues : en ce chemin 

Safran, cft Safran où il a à'oAcre * .iij. ' lieues, à laquele mon- 

taigne eft Pyglife S. laque & S. lohan, où il furent nés, 

& i aperr encore lai trace; & * du lieu de Safran à 

NatarrtA. Sapkorie a .iij. lieues, & ' d'iqui a une lieue à !J^\areth. 

Ilueques *" vint Noftre Sire en la Virge Marie, & i eft 

le lieu où l'angele li anunça , c'eft aflavoir en cave 

roche qui eft dedenz l'yglife à la main feneftre " , & en v f. 9s c 

celui lieu eft faite une ' chapele en l'onor de Noftre 

Dame. Après d'iqui à un trait d'arc^ eft la fontaine de 

Saut de N. S. Saint Gabriel. De D^^areth au Saut thÇoftre Seignor fi a 

une lieue ; & /^ en ceft chemin en*la coftiére a un chapele 

St-Zaekarie. de Saint Zacharie qui eft d'Ermins ; & fi eft beau lieu. 

f 

a. FSama. — b. Toute ia phrafi — j. F la roiche & li leus où il 

Jufqu'à lieues eft remplacée dans P furent nez. — k. f^ du Safran à. 

par: de qui à Monte Thabor a .xij. — 1. ^ & d'iluec vait l'en à Na- 

lieues. — c. V 8c des fains leus zareth où il a une lieue. — m. F Et 

d'autor. — d. T en Acre pour iluec N. S. — n. c'eft . . . feneftre 

aler à Nazareth. — t. V Ce. — m. d, P. — o. V une petite cha- 

f. par ordre . . . requerre m. d. V. pelé ; & près d*iluec con a un trait. 

— g. F doit aler premièrement. — — p. & en ... . lieu m. d. P» 
h. d'Acre m. d. V. — i. F .g. 
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XVII 



De t^^iareth à Cane " Galilée a .iij. lieues * . A Cane Cana. 
Galilée furent faites les noces de Archedeclin, & à 
celés noces fift Dex ^ de Fève vin ; encore "^ i pert le lieu 
où les noces furent faites. De Cane Galilée a bien .j. 
trait d'arc iufques au puis où levé fu prife qui fli portée 
as noces Archedeclin. 

XVIII 



De l^aiarerh à iMonte Thabor a .iij. lieues, fus lequel Mom Thabor. 
mont fe transfigura Noftre Sire ' devant fes deciples, & 
i a .j. mortier de moines noirs latins/ . De (SMonte Tha- 
bor à cMont Hermon a une lieue ; illuecque eft la cité de 
Ct^ymy iluec refucita Noftre Sires le fil à la veve fàme de- Nmm, 
vant la porte de la vile ^ . Après * delà vers orient, fi a .iij. 
lieues iufqu a la éMer de Galilée. 

En cofle fus la mer eft la cité de Tatarie où Noftre TthérUde. 
Sire fift ' moût de miracles. Iqui J fift Noftre Sire ieter 
les rois en la mer à monfeignor faint Pierre, & à faint 
Andrieu, qui eftoient en une bargue ^ , & par defus celé 
mer ala Noftre Sire à pié iufques à faint Pierre & ^ faint 
André & en une barge ; & adonc ot monfeignor Seint 



a. Cane m. d. V, — b. V ajouitx 
niuecques fu nez faint laques de 
Galilée, &. — c. F Noftre Sires. 

— d. V tt\ pert encores là où 
les noces furent faites de TArche- 
deciin & le leu où les .vj. udres 
eftoient. — t, V fire Ihefu Crift. 

— {.V ajoute*. Et en cçlui mouftier 
pert H leus où Noftre Sires fe tranf- 
figura, &, d'illuec felonc ce que 
Tevangile dift, apparut à la face 



de Noftre Seignor auiî comme K 
foloily & li veftement furent blanc 
comme noif, don li defciple furent 

molt efvahi. — g. illuecque 

vile m, d. P. — h. V Près devers 
à .iij. lieues eft la. — i. V It her- 
beria, ic mult de miracles i fift. — 
j. K Iluec. — k. qui .... barque 
m. d, F. --l On Ht dans P: An- 
drieu, qui eftoient en la bargue; 
adonc ot paor S. P., car il cuidoit 
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Père poor, & quant il vit venir à lui fus Teive à pié, car 

il cuidoit que ce fiift Êintofme. v f. 9g c. 

XIX 

Cafkarnaûm. Après ^ dlqui eft Caphamaon, & d'autre part eft 
Je GenULreth ^^ft^^^ ^^ Geueiareth'j enfus de YEftanc de Genefareth ^ 

à main deftre eft un mont qui eft plain de fain, où p f. 34s » 
Noftre Seigneur prêcha à la tourbe de gens^ & près de 
là n eft li leus où Noftre Sires ^ faoula .v. mile homes 
de .V. pains & de .ij. poiftbns. En fus près dlqui '^ eft la 
prifon où Noftre Sire fli mis iufqu'à tant qu'il ot paie 
le ' treuage de fon pafTage, & fii adonques, quant Dex / 
commanda à faint Pierre à pdchier .j. poifon, & quant 
il Tout pris ^ , Noftre Sire commanda qu'il fiift ouvert, 
& en traïft l'en * .j. denier d'argent, duquel ' Noftre 
Sire paia fon treuage. 

XX 

Sapket, De Tatarie à Sapher a ,iij. lieues ; en ce J chemin eft 
le puis où lofeph fu geté, quant il fu vendu as Yfmaeli- 
teins. A Saphet eft la Cave Thobie^ où il enfeveliffbit les 
mors; & eft fus le Tom dou Sapheth la pierre où Noftre 
Dame fe repofa * . 

De Saphet iufques ' à Saint large a .v. lieues; fi eft 

une yglife de moines noirs. De Saint lorge à c^cre fi a 

Tièiriade, .iiij. Ueucs. A Thabarie eft li tyfons"* que li luif getérent 

a. F En après liMluecque & fu paiez por le treuage & einfi fu 

d^autre part fi eft C. — b. en fait, f^ ajout fi Moût d^autres mi- 

fus . . . . Genefareth. m. </. P. — racles furent faites en cele contrée 

c. La phrafe & près .... Sires eft que l'en ne puet mie fi bien favoir 

Jimplimtnt remplacée dans P par èc. comme l'en voudroit. — j. i^ce 

— d. V diluée. — t. V fon. — meifmes. — k. 5r eft fus . . . repofa 
f. V il. — g. ^ & pris le poiflfon. «. d, P. — 1. iufques m. d. V. — 

— h. l'en m. d. V, — î. P lequel m. P la derifion. 
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après Nollre Seignor, quant lor monllra comment il dé- 
voient faire la tainture; & ' le tifon tint à .j. mur, & ' 
crut maintenant en un grant arbre. 

XXI 

Et d'o^CT-f à Sardenai ' a .iij. îornées & demie, & paiïe SarJatj. 
l'en par mi Damas, car c'eft demie iomée outre *^ . Et 
fachiés que il i a une table de Noftre Dame qui dégoûte 
huile fans eftal ' , de la quele huile moût de mdades 
gariflTent. 
V f. 99 «. Et à Tortoufe eft la première yglife de Noftre Dame, Ttra}t. 
& là / fiirent U apoftre, & eft faite l'yglife ^ à la femblance 
de celé de !\aiareih, & cetera * . 

a. F' celui lyfonfetinl en un. — Ardeniy, ^ d. & paflV. . . outre 

b. P&i crut miSnteiianl j. arbre m. d. P. — e. un» cftal m. d. F. 

granr F ajaitit -. A Thabarîe font — f. F la firent faire. — g. & eft 

li banii de Noftre Dame qui fe faite l'yglife m. d. P. — h. & 

cbaufem par cm iDEirmes. — c. F cetera m. d. F. 
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LES SAINS PELERINAGES 

quE l'en doit requerre en la 
[Cbelienham, 6664, XIV (., vil] 



{16) /"^E (oit 'es faîns pèlerinages que l'en doit rcqucrrc en U 
Safran. V-> Terre Sainte par ordene. Qui droitcment les veut requcrre. 
Il doit aler premièrement d'Acre à Naxaret », oiî il i a .vij. 
lieues. En ce chemin elt Safran i il i a .ilj. liues, [en] la 
quele montaigne eft une eglyfe de mon fegneur Saint lague^ C js * 
où il tu nés i & i pert encore la roche & le leu. 
Safàerit. De Safran à Safmrie il i a .iij. liucs, & illueques fil née 
ma dame fainte Anne, U mère noflre dame fainte Marie, 
Naaanià. Si d'iUueques vait l'on à Naxaret, oii il i a une Iiue;& 
illueques vint Noftre Segneur Ihefu CriA en noflre dame fainte 
Marie, & là eft le leu où l'angele Gabriel l'anunça, ce eft à 
ravoir en une quavcrote qui eft dedens l'eglyfe à la main 
fcncftre, &i en celui leu fî eft faite une petite chapele, & près 
d'ilueques come à .j. trait d'arc, fi eft la Fontaine dt Saint 
Gabriel. 
!«> itN.S, De Nazaret au Saut de Noftre Segneur lefu Crift, il i a .j. 
liue; &en ce chemin eft une chapele de Saint Zacarie qui 
eft des Hcrmins, & fi a moût beau leu. 

n 

Cou. (17) De Nazaret à ^uane Gaii/ée a ia.ij. liues, & ilueques 
fil né faini laque de Galilée & à ^uanr Ga&lh furent faites 

■. S^. HKa.n\, partout. 
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les noces de Archedeclin. En celés noces fift Noftre Segnor 
de l'aiguë vin; & i pert encores là où furent les noces faites de 
^- 36 Archedeclin; & le leu i pert où les .vj. ydres eftoient. De 
Quarte Galilée a bien .j. trait d'arc iufques au puis où fu prife 
Taigue qui fu aportée as noces de Archedeclin, à Ç^ane 
Galilée^ la quele algue, fi com dit PEvangile, Noftre 
Sires la mua en vin, quant il fu as noces aveuc fa 
benoite mère, dont Archedeclin fu moût esbahis, quant 
il but de celé aiguë qui eftoit muée en vin. 

III 

(18) De Naxaret à Monte Tabor il i a .iij. liues, for le ^ont-Tkabor. 
quel mont fe transfigura Noftre Sires Ihefu Crift devant fes 
apoftles, & i a .j. moftier de moines noirs latins. Et en celui 
moftier pert le leu où Noftre Sires fe transfigura, & 
iUueques, felonc ce que l'Evangile dit, aparut la face 

Nofhe Segnor aufi come le folell, & fes veftimens 
furent blans fi come noif, dont les defciples furent moût 
esbahis. 

De Monte Tabor à Mont Armon à .j. liue, illuec trovés la ^^^^^ 
cité de Nàim. Iluec refufcita Noftre Sires le fils de la veve 
f. 36 V. fenie devant la porte de la vile. Près de là vers orient, à 
.iiij. liues, fi eft la Mer de Galilée & d'en cofte fur la mer, fi 
eft la cité de Thabarie où Noftre Segnor fe herberga, & T^'^^rîade. 
moût de miracle i fift. Et illuec fift Noftre Sires ieter la roie 
en la mer à mon fegnor faint Pierre & faint Andreu; & par 
defus celé mer [ala] " Noftre Sires à pié fus iufques à faint 
Pierre & à faint Andreu, qui eftoient en une barque ^ ; & a 
donques ot mon fegnor S. Pierre paor, quant il le vit venu a 
lui for l'aiguë à pié; car il cuidoit que ce fuft fantofme de 
Capharnaon. 

IV 

(19) En près d'ileuques d'autre part fi eft Capbamaon & 
d'autre part eft YEjîanc de Genezareth. En fus de \EJïanc de 



a. Mf* &. — b. Mf, brache. 
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lUnJi^taïUn Jii Gmezartà} à main deftre eft .j, mont qui eft plain de fein, où 
'■"* Noftrc Segnor preefcha à la torbe des gens; & près de li fi 
eft le leu où Noftre Segnor, faoula .v. mile homes de -v, 
pains d'orge & de .îj. poilTons. 
PrifnJiN.S. En fus près d'ileuc, fi eft la prifon où Noftre S^nor fii 
mis, iufques â tant qu'il ot paie le treuage de Ton paftage. 
Ce fu adonques quant il manda à mon Tegnor faint Pierre à ^- n 
pefchier J. poifTonj & quant il ot pris le poifTon, Noftre Sires 
comanda qu'il fuft overs & trait .j. denier d'argent, & qu'il 
fuft por le treuage ; & enfî fu fait. Moût d'autres miracles 
iùrent: faites en celé contrée qu'on ne puet fi bien 
favoir corne on voudroit. 



1. (20) De Thabarie au Saftt il i a .iij. Hues, & en ce meifinez 
chemin eft le puis où lofeph fu ieté, quant fes .nj. frères te 
voloient tuer, por la vifion qu'il vit que .xij. eftoiles 
& le folell &la lune l'aoroient; Sx. fes frères oïrent la 
vifion qu'il difoit à fon père, domt priftrent confell 
entre aus d'ocire lofeph ; Ôe Ruben fon frère dit : n Me- 
tons le en ce puis, & ferons entendant à noftre père que 
belles fauvages l'ont dévoré. •> A Safet^W Cave de Tabit. 
A Sa/et eft la pierre où Noftre Dame Te repofa. 

A Thabarie eft le tifon que les iuis ietérent après Noftre 
Segnor, quant il lor moftra comment il dévoient ^re la 
tainture, & le tifon fe tint en .j. mur & crut tout maintenant 
un grant arbre, A Thabarie font les liains de !^*^ftre '- 37 • 
"Dame qui s'efchaufènt par eaus meïfmes. 

Dou Safil à Saint George fi a .v. liues; fi eft une ^lyfe de 
moines grés. De Saint George à Acre a .iiij. Itues. 

VI 

(i) Qui veutaleren Iherufalem, fî puetalerde ci en là, 
& qui ne veut, fi reviegne en o^tr* Ôcnoue à' Are à Cay- 
pbas^ où il i a .iiij. Hues. Et fi a près d'iluec une montaigne où 
le leu de mon f^nor Saint Denis eH, ce eft à favoJr là 
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où il fil nés, & encor i pert le leu. En près la chapele a une 
petite valée; à .j. iet d'une pierre eft la Fontaine de mon Fontaine 
Jegneur Jaint Denis^ laquele il trova & la fift de fes propres ^ ^' ^'""* 
mains, & fachiés qu'il i a moût beau leu, & eft' le plus fain 
leu de toute la montaigne à cors d'orne. 

En celé meîfme montaigne eft YAbate de Sainte Margue- Ste Marguerite. 

ritâj la quele eft de moines noirs, où il a aufi beau leu ; & en 

celé abaie a de bons faintuaires. Defoz celé abaie en pendant, 

F. 38 eft le leu où faint Helyes abita. En quel leu a une bêle 

chapelece entre la roche dou leu où les hermicains dou 

Carme abicenc. Après celé abaîe de Sainte Marguerite^ en la Le CarmeJ, 
coftiere de celé meïfmes montaigne, a .j. moût beau lëu & 
deliteus où habitent les hermitains latins que on apele frères 
dou Carme. Il i a une moût bêle petite Egiyfe de Nofire Dame^ 
& par tout celui leu i a grant plenté de bones aiguës, qui 
iftent de meïfmes la roche de celé montaigne. Il i a .j. leu 
aval en fus de la mer. 

VII 

(2) Entre Sainte Marguerite Se les frères dou Carme fi a .j. 
cazal qui a non jfnne. Iluec, fi com on dit, furent forgiés ^me. 
les clous dont Noftre Sires fu crucefiiés, & encore i pert le 
leu où il furent forgiès. Près de ceje montaigne dou Carme a 
la partie des hermitains latins. A la coftiere devers Cha/ieau 
Pèlerin^ fi eft un leu que on apele Saint loban de Tire; là y 5. jtan de ijr. 
a un moftier de greus où il a moût de bons faintuaires, & là 
fift faint lohan moût de bêles miracles. 

vni 

38 «. (3) Après vait l'en de Chajleau Pèlerin à Ce faire la cité où il i 

a .V. Hues, ou^quel chemin l'en trove Pain perdu & les fa- Fain-periu, 

Unes à main deftre fur la mer. En après à main feneftre, 

près de Pain perdu^ fi eft une chapele de Noftre Dame qui eft 

for le marais qu'on apele VsÇoftre T)ame iou éMarais^ N.D.duMarait. 

où l'en vait moût fovent en pèlerinages de Cefaire^ car il y a 

faint leu. Ou quel marais a moût de quoquatris, les quels i 

mift .j. fegnor de Cefaire qui les fifî aporter de la terre 

A'Egypte. 
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IX 

(4) Après vait on de Cefaire à Arfuf où il a .ix. liues, ou 
Roche Taillée, quel chemin par defus fi eft Roche tailliez un mauvais pas, & 

là fe herbergent maies gens aucune foiz por tolir le chemin 
à ceaux qui vont à laphe, 
laffa. Après vait on de Arfuf z laphe où il a .iij. liues, ou quel 
chemin l'en trove .j. leu que l'en apele le éMolin des 

Turs. A laphe troeve l'en, fus au chaftel en YEglyfe de Saint 
Pierre^ le Perron de Saint laque, 

X 

(5) Lors de laphe vait l'en à Rames, à BeAenub/e. De Bethe- 
nuble à la Montioie & de la Montioie à la fainte cité de Ihe~ 
rufalem tout droit par folell levant fans aler ne çà ne là. 

jéruja/em. Qui droitemeut veut entrer en Iherufalem, entre tout droit f. 39 
parla Porte de Saint E/fiene, & doit querre par droit les fains 
leus dou Saint Sépulcre, Premièrement doit requerre le veraî 
Saint Sépulcre de Noftre Segneur Dieu Ihefu Crift. 

XI 

(6) Après eft ou cuer le Compas de Noftre Segnor. Et fi 
eft le leu où Nichodemus & lofeph (&) ab Arimathie miftrent 
le cors ihefu Crift por laver. Après à l'iflue dou cuer à 

Le Cahaire, fcneftrc eft Mont de Calvaire, où Ihefu Crift fu mis en la 
fainte vraie croiz, & par defous eft GolgaAas, là où li fans 
Ihefu Crift perça la roche & chai fus le chief Adam. 

En après derrier la tribune dou maiftre auter eft la Co- 

Colonne Je la Fia- lombe OÙ Noftre Segnor fu liié & batu par devant Pylate; 

geUatîon. g^ iUucques fu il batu por nos tous, & encofte a defcendues 

de .xj. degrés. Là eft li fains où fainte Elaine trova la fainte 

veraie crois, & après eft li trefors là où la veraie crois 

foloit eftre, qui fli perdue en Toft. Après en cofte à la 

ChmpeUe des defcendue dou Sépulcre, à .xj. degrés aval, eft la Chapele des 

Grées. Grîfons, là où l'ymage Noftre Dame eft qui parla vifablement f. 39 

à la fainte Egiptiene & la converti. 
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Et par celé iflue dou Sépulcre irez à Saint Carito. Devant Hôpital 
le Saint Sépulcre devers l'entrée de miedi, eft li Hofpitaus de ^ ^' 3^^- 
Saint lohan^ & après font les t^nnains de Sur. En cofte 
après eft la fontaine où Noftre Dame & les Maries def- Fontaine 

... « 1 • r 1 f fl 1 • n <^' 'Sff' Maries. 

chiroient lor chemiles & lor beaus cheveus, quant u falz 
Dieu morut en la fainte veraie crois. 

XII 

(7) Et d'ilueques loins le trait d'un arc .ij. fois vers orient, 
eft li Temples Noftre Segnor (li), où il a .iiij. entrées & .xxij. Le TempU. 
portes, & laiens eft la Roche beneite où pert le pas lacob, 
& illuec fu li filz Dieu offert. A la deftre part de la roche 
s'aparut l'angle à Zacarie, & defous la roche, dit on SanSa 
Sanéiorum^ où Noftre Sires efcrit en terre & pardona les 
pechiés à la feme qui fu prife en advoutire. 

xm 

f. 40 (8,7,8) La porte qui eft vers le folel levant dit on leru- 
faleiriy & par devers celé iflue for les degrés apérent les pas 
de l'afneflTe Noftre Sire; & par defous font les portes qui font 
apelées Portes Oires. La porte dou Temple Domini qui eft Porteu 
vers le couchant, eft la porte qui eft apelée Porte EJpecteuJe^ 
Si celé qui eft vers le vent de boire qui eft apelé vent de bife, 
celé eft la Porte de Paradis, Et là eft la fontaine c'on dit 
Fontaine de Paradis. Et vers celé iflue lés le mur dou cloiftre 
eft la Probatique pifcine où li angeles de Dieu defcendi & Pifàneprohatique, 

movoit Taigue & fanoit tous les malades for qui Faigue 
chaoic ; & celé part poés aler à Sainte Anne^ &c là troverés 
autre pifcine. Retornés en Iberufalem au Temple, 

Devers le Temple Domini vers miedi, eft le Saint Temple 
Salemony Se en l'anglet defouz vers la cité celé part troverés 
le faint baing la où Noftre Sire fu baignié en la pile. Devers 
la Tour Davidy en cofte troverés une chapele à degrés Tour de David, 
f. 40 «F. où font les reliques de Saint lohan Bouchedor & de 
faine Demitre & de faine Martin, & après .j. petit eft 
VEgljfe des HermireSy où faint laque de Galice fu decolés. 
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XIV 

Mait Sh*. (9) £t par là irés en Mmtt Sjieii, & iluequcs en l'cglyre qui 

eft abatue, trefpafla la Mérc Dieu, Et illucques devant a une 

chapele là où Noftre Sires fu iugics & batus & flaelés & de 

lUaiJtMdtCaifài. fpines coronés; &t ce fu la Maifon de Caiphas & li prcti- 

toires. 

Defus la granr eglyfe eft la CbapeU dm Saint Efferit, Si 
illuec defcendi il fus fes apoftles & lor lava lor pies moût 
doucement, & entra es portes clofes & lor dit: < Fax vobis ! > 
Sous boitte Syon eft la valée ; a une chimie à degrés, 
CaiScatn. c'oD apelc mefiTt Saint "Pierre en Galilée. Illueques s'en 
flii ii au coc chantant. 

XV 

PifcmiJtSm. (lo) Sms Mmte Syen en la cité cft Natattrie Sylte; illueC 
vit l'avugle qui onques n'avoir veil que Dieus enlumina, 
& illueques fu mis Yfayes li prophètes, & par defus troverés 
lUiÀiidama. Mctdtmac où le mctent les pèlerins, & ce fil li champ qui [fu] f- 4' 
achatés des .xxx. deniers dont Dieu fii vendus. 

XVI 

(12/în) De Iherufalem à Saint Elyts a une lieue & après 
Ciamffiari. -j. poi tToverés Champ fleuri. Après lés le chemin en la voie 
de BtihUem eft li Saint Sépulcre Rachil. 

xvu 

Biiàktm. (13) Et illueques en Beéleem a une eglyfe. Illuec (îi nés 
Ihcfu Crift de la Vi^e. A l'ifliie dou cucr de l'eglyfe à 
deftreellli puis là où l'efloile chaî; à feneflre gifent les 
Innocens, & defous l'encloiflre cil le Sépulcre Saint Geremie. 
De 'Bethléem as "Paftors a une lieue. Illueques s'aparut 
l'angele Dieu as Vafiors la nuit que Dieus fu né & dîA : 
1? Gloria in excelfis Deo ! u 
5. Abrak„'^. De Bethléem à Saint Abraham a .vj. lieues. Illueques fil il 
mis & Yfaac & iacob; illueques fifl Diex Adam. 
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xvm 

(iiyîw) Or retornés en Iherufalem, Defous Portes Oires Jojaphm, 
en la valée eft lofapbas^ la fainte fepulture Noftre Dame. 
Après en cofte en Yejfemant^ le leu là où Diex fu pris, & Gethfîmani. 
illueques pérent lî dois de Ihefu Chrift ou mur, & d'illuec le 
iet d'une pierre eft VEglyfe Saint Sauveor où il aouroit fon 
père. 

Sous cel pui eft Aîont Olivet, là où Diex monta ou ciel. Mont Jet o/iviers, 
lUueques pert Tes benois pas, & après en cofte a une chapele 
où gift faint Pelage a l'efiroit pas [où] Diex fift ia pater noftre. Pater NojUr. 

XIX 

(II) Et d'illueques en Bethanie a une lieue, & illuec refuf- Bkkame, 
cita Dieus faint Ladre & pardona la fainte Madelaine fes 
pechiés en la maifon Symon le leprous. 

Et d'illueques iufqu'à la Quarantaine a .vj. lieues; & illuec 
ieûna Noftre Sires .xl. iours. Après .j. poi eft lertco^ le leu 
où Diex enlumina les angeles. [A] .iiij. lieues de lerico jmeko. 
court le flum lordain & dépare la terre de Tdom & de 

Galilée & de Iherufalem. 

De lerico au flum lordain a .xij. lieues, & en ce flum fit li filz Le Jourdain. 
Dieu baptifiés de faint lohan Baptifte, & 01 la vois de fon père. 

XX 

f. 42 (12) Et dou flun lordain iufques à Monte Synay a ,vny Mont Sha. 
iornées, & illuec dona Diex la loi à Moîfès, & illueques gift 
le cors de fainte Katerine. 

XXI 

(15) Retornés en Iherufalem. De Iherufalem à la Crois a La Croix, 
une lieue, & illueques crut l'arbre dont la fainte croiz fu faite. 
De Iherufalem à Efmaiis a .iij. lieues, & illueques s'aparut RmmaSs. 
Noffare Sires à fes defciples corne pèlerin puis fa refurrexion. 

Dt Iherufalem i Napeles a .xij. lieues. Illuec eft li Puis Le Puits Jacoh. 
lacoh où Dieus parla à la Samaritane, & d'illueques au Sa- 
haut a .ij. lieues, & là fu faint lohan Baptifte decolés. Dou 
Sabaut à Monte Thahor a .x. lieues, & illueques fe cranf- Mont TUbor, 
figura Noftre Sires devant fes apoftles. 
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R oies & iou vos dirai 
Les fains hus^ & devijferai: 



En Iherufalem, la citky 
A .j. feint Eu d'antiquité^ 
De moût precioufe manière; 
Et fi efi couviers d^une piere 
U Salemms efcriut^fans tence^ 
Tout U Evre de Sapience. 

Moût pri}s de là fa j. Eu telj 
Droit entre le temple l^ fautel^ 
U U fansfu de Zakarie 
Efpandusy le fil Barracie^ 
Tout droit el marbre par devant; 
Voir s eji ^ fel trouvons EJanU 

Illuekes pries fi eJi la pure 
U U lutf^faijant proïere^ 
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Unefiit cajcun an vttment. 
Et ult pitrt fi Mgnoient 
D'oSt iTaUvt tout p/arant, 
Grant lammtafims fwjant, 
Et tout plarant l'm repairaient, 
Et grant trijiice demmaient. 

Priés dilàfitji, ce UffimSy 
Li louaus il/il la maijfmt 
Le roi di lùdi[e] Eutcbie^ 
Aqui Dieux aflmgafû vie 
.Xv. ans trtftat eniremmt, 
Oeju mirac/ei virement \ 
Stltfu iieie, afs'es plus grans 
Ifiji Ditx, iipiui, lijoufram. 

En Egipte, aj/es pries de /à, 
Fk la maifonsy iJ maut dura^ 
XJ la douce JainU Marie 
Fu cenciute, jiie H norie. 
Tant qu'ele et jeiiij, ans ^eage, 
Etfu aprife cammefage ; 
Et cafcun iaur à Dttu priait^ 
Selonc fau qu'ele apris avait. 

jfpriès ëfl U lius (i li angles 
Là tùfains Gabriaus^ li angles. 
En Foratorie k ele/u 
Li aptrta le vraifahL, 
^aant il di/i: < Ave Maria, 
De gratta Dei plena l 
Lifains Efprs venra en ï«; 
Ne (efmaiier, iau ftn eafïm, » 
£f la puciele re/pondi: 
« A Dieu m'atrai, en Dit» m'afi. 
Si /ace de mai /an cammant,- 
De par mai h dita cefi manL > 

Puis eft li lius k la pueielty 
Ki ^iert Jaunie à Dieu aruitby 
Tout tnfi tam le manda Dieuxy 
Fu mariie des ludeus. 
Adant t*us la coutume e/loit 
^ue/eme ki haran n'avait^ 
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Ed^ p, 4«>8. S^etefuftgrofi ne ençainte^ 

TantoJ} com eUfuJi ataintej 

Sifujï arfe par iugement. 

la n*i nujl aritJlnnenU 

Si vos dirai comment fa mire 

Ofia Dieux de mortji amére. 

Pour fou que cefuji amende^ 

Si ot Dieux as luis mande 

Par une voisy qu'iife hqftafentj 10530 

Et la puciele mariafent. 

Lues Ji furent tôt afanbb; 

Si leur a pleut & fanblé 

Moût bon que cafcuns en fa main 

Tenif} une verge^ al demain 

En qui main ele floriroit^ 

La puciele à moulKer avrmt* 

lofep ^Egipte ifu venusj 

lu tous ejioit vious iff cenus^ 

^ue pour lor ban^ que pour le cri^ 10540 

Ne i[en\giza maitre en detri^ 

Ne de moullier n'avoit talent 

f^enus ifu le pas moût lent; 

El renc des autres fu afis^ 

Aukes lafes &f moût pen fis. 

Une verge H ont donnée^ 

Ki toute ejioitfece là pelée. 

Li dammfiel^ li baceler 
Ea^ j». 409. Le commencierent à gaber 

MC, u 69 b. p^y. j^„ qiiiliert venus as bans^ 10550 

^uar il avoit bien .ce. ans. 

Cafcuns fa verge en fa main oty 

Et la lozepjji com Dieu plot. 

Toute fecce en fa main verdij 

Et ot efkorcey fiflori. 

Et quant li Iw Pefgardèrenty 

La puciele avant amenèrent. 

Sifu par la loi devijee 

Marie à lofep martee^ 

Etfains lofes ki Pefpoufa 10560 

Drrit en Belleem Pen mena. 
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Et la puciele al cuer entir 

Fu lues plainne dtljaint Efpir, 

lofep^ ki rCot à U toucie^ 

Si mejcrti d^ aucun pecie: 

Sife penja k'il s'enfuirait 

Par nuity & la virgene lairoit, 

Adont li vrais Dieux iavan^a^ 

Et par f on angle U nonça 
10570 ^ue la puciele nete ^ fainne 

Efloit ia deljaint Efpir plainne^ 

Mais la puciele bien garda ft^ 

Bien le Jiervi/i & mnoraft. 

Et ilfifift moût doucement 

luf qu'ai iour de P enfantement. Ed-, p. 410. 

BetJUéem, Belleem, ce trovons efcrit, 

S/u cites au roi Davit, 

TJ nofîre fire Dieux fu nés. 

Là meijmes^ c'ejl vérités^ 
10580 Fiers la cofture de midi, 

S'a une egS/cj iel vos di^ 

Sor bieles colonbes de marbre; 

Et s'a entor maint diviers arbre» 

Là eji li Eus ù Dieux nafqui^ 

Si eft PegBfefaiU en ki 

Virgene conciut, virgene enfanta^ 

Virgene rèmejî^ virgene alaita. m^te^ c 

Li Eus ejl de/ors Belleem, 

Adiejhre viers Iherufalem, 
10590 TJ P angles as pajlors nonça 

La naijfence que Diex priji là. 

Et fi lor dijl^ à fa vois clere^ 

^ue nés efioit li vrais Sauvere^ 

KL, par fa douce humilité, 

^efioit mis en humanité. 

Pour defconfir le mors amer. 

Et pour Jes amis mors amer, 

^u'Mans ot mis là fa feme Eve 

Ù infier en la parfonde grève ; 
10600 ^uar tôt cil qui lores moroient 

Sempres à infier s'en aloient. 
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d^ p. 4JI. En Belleem^ tft la crepe^ s, Crkit. 

Ki moût eji prtcimje ^ nete^ 

U nojhrefire Ihefu Cris 

Pu par devant tes hejies mis. 

Adont faparu li ejioile 

Plus ckre que Jolaus en voile ; 

Et li troi roi ^aceminerent : 

Or fef mire fef encens portèrent 

Et, pour aourer le fil Dieu^ io6 10 

S^en alérent tant qu*en .j, Eeu 

S'afanb&rent tôt troi enfanble. 

Si corn Dieu pleft fef bon U fanble, 

Ki lor dénonça fa naijfence, 

'Etfon plaijir ^ fa confence. 
Herodes adonqes regnoil, 

^ui for tous rois eftre quidoiu 

Li troi roi font à lui venu : 

Si li difent qt^iert avenu. 

Et que nés iert li rois del monde, 10620 

En qui tous bien nejï Csf abonde; 

Sel quer oient pour aourer 

Et pour fiervir fef ounourer. 

S'aVoient C ejioile veUe 
Mf., f. 69 ^. Kifor aus eftoit aparue. 

Herodes leur a commande 

^u*il voifent là ù font mande. 

Par tel quant il le prouveront 

^ue tout par lui s'en revenront 
Ed. p, 41». lyErode font li roi parti, 10630 

De Dieu querre tout aati ; 

L'e/loile four aus aparu. 

Si les mena droit là mifu. 

Là iariefia ù Dieu tenoit 

La mère, ki moût cier Favât 

Aourèt Font Csf denoncieU 

A la vief prie font couciet; 

Mais nojirejtres lor manda 

Par .j.fien angle t^ commanda 

^ue par Herode n*en ralafent, 10640 

Mais autre voie ien tomafenU 
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Et il fi filent aldtmmn. 
^uant il furent levet him mam, 
Herodes ieft apierceûs 
^ue par Us rois iert deceOs^ 
Etfu plains deforfeneminU 
Si commanda tôt efranment 
Sergans £tf cevaliers aler 
A tous les enfans decoler^ 
10650 Pour cel enfant ocire avoec^ 

Conji dift ki funes aluec. 
Maisfains lofeSj ki Pot dire^ 
Enfu coureciis & plains d'ire: 
De paour enjofpire £tf tranble^ 
^uantj par ranoncement de Pangle^ 
La mère W t enfant en mena 
En Egipte ù Dieux FaJJena. 

Li enfes crut V devint gr ans; 
Dousfu & humles là f ouf r ans. 
10660 Par la tiere jcxx, ans ala^ 

Saint Piére en la mer apiela E<L, p. 413. 

Etfes apofiles un W un; 
Si devifa fa loi chafcun. 
Apriesfijl il de f aiguë vin 
As noces faint ArcedecUn, 
Moût a buens lius en Beileem. 
Jirujakm, Or dirai de Iherufalem, 

^ui cites efl douce \â fainûfme^ 
Et facree de Dieu meifme. 
10670 Pries de là^ tant com vous porois 

Traire d'un bougon à Aj.fois^ 
Tmpkji SéUo- yigrs orient, fi eft & Temples, 

Ce nos ùefmogne vrais exenpleSy 
U Salemons l'autel fonda^ 
U Nojhre Dame prefenta 
Son fil à offrande par non 
Es mains del viellart Simeon^ 
Ki forment s'en efiaieça^ 
Et tout efranment commença: 
10680 c Nunc dimittis me^ Domine^ 

Servum tuum ejhre in paee. t 
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A diefire de cel Umple là, "^"^^^t ^'^^ 

SaUmonsfon Temple yiurftf. 
Et, entre ces Aj. temples, fi/i 
Rois Sûlemonsjji com m difl, 
./. parce fmr rices coulmhes 
Ed^ p. 4.x^ De fin marbre droites fef longes. 

Tout droit à fente ftre de çà, „.. . . 

i-^/PProbaticapiffina.- '^'%i::"*" 

Oefi une aiguë, par vérité ; 10690 

Tôt li malade iérent/ane 
^uant li angles Dieu le movoit, 
U il met/mes i venoiu 

Pries de Ihenifalem avoit Bakphagi, 

./. cajliel & Dieu là pafoit. 
Un a/ne i fiji prendre & monta; 
Fiers Portes Ores cevauça 
U moût de gent encontre alerent, 
^ui rains portaient £sf cantérent: 
« OzannafiUo Davitf* 10700 

MC, f. 70 ^- Enfi l'ont toute iour fervit. 

Afses pries en tojiel Simon, 
Si qu'en PevangiHe truevon, Bithanie, 

Sijl Nojire Sires almangier. 
Là vint à lui fans nul dangier 
Marie, c^on dift Ma%elainne, 
Ki d*ors pecies ierttote plainne. 
Defous la table Je' muça, 
Dejes larmes plorant lava 

Les pies Ihefu k'il ot moût biaus, 10710 

Et rejua defes cheviaus. 
Et puis les oinjl éPun ongement 
^u'ek avoit gardit longement 
Bd^ p. 4.x 5 . Et No ftre Sires li douna 

Tel don que il li par douna 
Tous Jes pecies entirement^ 
^uar ele ot ouvre loiaumenU 

Ne gaires lonc ,j. Su fi a, Maifon de/a Chu, 

Là ù Noftre Sires lava 

Les piesjaint Piere là Jaint Simon, 10720 

Jfsis pries de fa paffion. 
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Gethfemani, 



Jardin des OS- IO73O 
•viers. 



10740 



Mai/on de Piiase, 



10750 



Maîfùn de Càiphe, 



10760 



Et avoec ausjift à la çamne : 
Et puis apries^fans nule painne^ 
Les pies de cajcun i lava. 
Encor voit le liu ki là va. 

Pries delàftejl Gctzeman, 
Ce nos dient li pàijfan. 
C*eft une vile u Dieux fu ià 
Et mainte coje i deviza. 

D* autre partji eji U corùus^ 
^ui moût ejï encore hiaus lius^ 
Ùon diji Trans torrentem Cedron, 
1/ ludasfiji la tratjffon^ 
Et Dieu^ fon Jignour^ i vends 
,Xxx. deniers qu'on Ë rendi. 

jfprièSf ne gaires lonc de là^ 
Oeji li lius u il le haijfa^ 
Et li lui/tout efranment 
Le faijirent moût cruelment 
Mainte arme i orent aportee^ 
Et fains Piéres i traifl ^ejpee : 
A Fun d^aus torelle trença, 
Mais nojïre ftres le fana* 
Puis noia Piéres f on Jignour^ 
^uant il vit le befoing grignour^ 
Aine que H cos etàft kanû 
Tierce foies^ par vérité* 

Deviers feniejire par defà^ 
Ejî li Bus h on le mena 
Devant Pilate^ ^ pries fenki 
Si eJî la Cartre^ iel vos dij 
U Dieux /u mis en la prifon^ 
^uant ilfu pris à me/prij^on, 

Aprièsy à la porte de Naple, 
Si eJi li Pretores Pilate 
Et là fu Ihefu Cris iugiés 
Des luis priefhres renmes 
Et des princes de celé loi 
Par tratfon £sf par befloi. 

Apriis cel liu qui moût eJi bas^ 
Si eft la Maiflbns Kayfas, 



Mf^ f . 70 c. 



Ed., p. 41& 




DESCRIPTION DES SAINTS-LIEUX. tif 



Colonne de la FIû^ 

U la coulonbe eft ^ Fe/lace^ geilathn. 

U Ihefu Cris àJimpUface 

Fu par mains W par pies loiiésj 

Batus de verges £ff deplaiies 

De ciefen cief^ de grant corgies^ 
Ed^p. 4x7. Etfifu couronnes dUfpines 

Dures ^ afpres £ff peignons^ 

Dont cmtreval couru S fans. 

Ne gaires lonc de là^ pour voir^ 10770 Le Calvaire. 

Ce nos fait £ livres favoir^ 

Si e^j pour acomplir Pafaire^ 

Golgata, // mons de Cauvaire. 

Etlàfu Dieux crucefiies^ 

Et de la lance cloficies. 

Lmgis le fer i el cofte^ 
Mf^ f- 70 d, Etj quant il ot le fane tajle^ 

Afes tous toufûj ?ot veûej 

^u*il onques mais fCavoit eue. 
Là dr internent fi efi U lius 10780 

Ki fCefï orihles ne efkius^ 

Ufains lehansfu ^ fa mére^ 

^ui celé morsfu moût amere. 

Mais al fil Dieu enfi avint 

S^ue r amers en doufor revint^ 

^uarfes gens furent afopli 

Ki par cel furent raempti 

De graffe là de mifericorde^ 

Si com Pevangilles recorde. 

Et là tout droit ù U ludeu 10790 

Crucifièrent le fil DeUj 

Fu jfdansj £ premiers om^ mis 

Et entières £ff foupou£sj 

Et Evejfafemej avoec luiy 

Par qui nos eûmes Panui 

Ed. p. ♦iS- ^^ ^ P^^^ qvtAdans manga^ 

Dont lifius Dieu puis nos venga 
Par la grant painne qu^il foufri^ 
^uant lefien cors à mort offri. 

Illuec tout droit facrefia 10800 

Abrehan & glorefia 
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A Damtîdieu preMiirement, 
Ct fit en bitn certaiimement, 

Priit de là, le giet d'une piire, 
Viers accidmty ce m'efi aviire, 
Eft S lius il hfep rtqiâ/ly 
Por lesjaudies qu'ilififly 
Le cors Dieu à enfevelir; 
Et Pilote fans nul ayr, 

loSlO Bainement cangii l'en dona. 

lefepfsri de la crais re/ta^ 
En .}. fepulcrc It caucha 
U nus ûm anques nataufa. 
Et là vinrent les .iij. Maries, 
Ki por Dieu furent trap maries; 
Mais li angles^ al ieur de Pafjues, 
^ui de phrer Us vit maut lafqes, 
Lor difl k'il iert refurrexis ; 
Sel deifent à fei amis. 

10820 D'tlueques priés fi eft la glife^ 

Si Mffi Pefcrihtre devife^ 
^ue Couftenùnsfift mètre à fomme, 
Kifu emper'eres de Roume 
Et de Ceufientineble auf. 
Sa mire E/ainne, al cuer mafi^ 
En aperta maint faintuaire, 
^uant eltfe mift al repaire. 
Del ment de Cauvaire fi a 
.Xiij. pies, fans plus, iufques là, 

10830 U la meitiis de tôt le ment 

Eft en largaice dsf en reont. 

Tout droit, par deviers Occident. 
Ce di^ on anciienement. 
Pries del Sepucrc, à dieftre pari, 
Si^ue li Temples le départ, 
Si eft li Mouftiers de Latin 
Fais en tounour isf tl deftin 
La douce mire Dieu faintifme. 
Et làfufa maifem metfme. 
1084D En cetmouftter mefmefi a 

,/. rice autel c'on i fonda. 
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U ma dameJamU Marie^ 
La mire Dieu^ ieftut marie^ 
Et la Marie Ckofe 
Od la Marie Soloméj 
Toutes Jij. plorans ^ dolans 
Por les painnesj par les ahans 
S^eks virent Noftre Signor 
Soufrir en la croisj à cel ior 
Par la cruek gent amere^ 10850 

^uant Diex diji à fa doce mire: 
€ Femme^femme^ vois ci ton fiL » 
iCy f. 7M ^. Et puis à faint lehan dijî il 

Et alpeule: « Vois ci ta mire ; » 
De la crois h il pendus ire. 

Et ifilueqeSj viers Orient^ Momda Olhfien. 

A demie Hue aufement^ 
Eft la montagne ^Olivet, 
U Dieux de cuer & piu Ù net^ 
Dift à/on pire W [a\ora : 10860 

Pater nofter^ W cetera. 

Tout droit illueques^ en la piire^ 
Si efcriut il à fa maniire^ 
La patenojlre de fa main : 
Encor Fi voient li Tamain. 
Et là à /es apoftles dift^ 
Et Fenfegnement Ior en fift 
Kil nonçafent à toute gent 
La voie de Ior jauvemenU 

Et les langages Ior aprift^ 10870 

Par quoi cafcuns Fafaire enprijl^ 
D*illueques monta il es ciouSy 
Od lui Gabriel & Mikious, 
Aliour c*on dift rAJJenfion^ 
Si qi^en Pivangille dift on, 

A diejlrcj entre mont OH vet ^-^ ^ >/•- 

Et cel Temple faintifme W net^ ^ 

Si eji li Vaus de lofafas, 
Ea^ p. 4»i. Dont iou ramenbrance vous fas^ 

Car illuec fu fainte Marie 10880 

Des apoftles enfevelie» 



Tl8 
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Tomheau ^IJàe, 



10890 



Béthanie. 



Jéricho, 10900 



IO9IO 



Fonutine itEIifit, IO92O 



En celé vaHe met [mes 
Si venra Dieux^ li roi autifmeSy 
lugier tôt le mont al iwfe^ 
Si com tefcriture devife. 
Là tranblera iujies l^faus^ 
^uant Diex i iugera les faus. 

Pries de là^ ce dijl rejcriture^ 
Si ejl encor la Soupouture 
La boine profete Yzaie, 
Ki nonça mainte profefie. 

lyUluecques^ à Suive & demie^ 
Si eft li lius en Betanie, 
U Iheju Crisj quant il vint làj 
Saint Lazaron refufcitaj 
Frère Marie Magdelainne : 
Ki Aiij. iours^ à dure painne^ 
Avait en la tiere geiij 
U il tous mors enfouoisfu. 

Avant de là^ viers lerico, 
. JTx. miles i a^ mains moût pa, 
Eli P arbres ftkamor s ujus 
Monta li peùs ZacheûSj 
Por Ihefu Crift à reguarder 
Ki par illuec devoit pafer. 
Et Dieux le rouva ius defcmdre<^ 
Et volt od lui fan ojîel prendre. 
Et cil eftoit uns fors pecïere ; 
Si fus lies de fi grant manière^ 
^ue la moitié de quank*il ot 
Rendi por Dieu^ al mious qu*il pot* 
Et s*il à nului rien toli : 
A Aiij. doubles Hyendi. 
Et là dift Diex qtCil iert venus 
Sauver celui ki iert perdus. 
Ce rfefî pas menfogne ne gille^ 
Aine le trueve on en Pevangille, 

Une nulaite apriès de f /?, , 
Si efl la Fontainne ^ fourt là 
Del buen profete Elizeî, 
^e ilfainna y benejy 



km:, f. 7» ^ 



E<U^4«» 
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Et mjl fel enjenefiance 
D*aigue benoitij à ramenbrance 
De cek c*m encore fait; 
Encore ifourt ele entrefait 

A .V, miles pries de cel plain^ 
Si ejl^ por voir^ lifluns lordain u Jourdain, 

Ufains lebans Dieu baptifoi 
f^ f. 71 </. De lurfalem ,viij, en i a. 

Moût pries delàfteji li lius IO930 

Precious^ dignes ^ foptius^ 
Dont Elyas en fu tous vis 
Par les angles h cious ravis* 

Treze iomées tôt à plain 
Si tf, por voir^ delflun lourdain, X^ SmA, 

Deji qu*al mont de Synay. 
Ed., p. 4*3- X>'Alixandre, ielfai defi^ 

Portèrent là^ à iote fine^ 
Li angle Jainte Katerine, 

^uant Jktaxenfes Pot decolée, 1094.O 

Et droit làfu ele enùeree^ 
Et fi rent oile à grant fuifon^ 
Dont li malade ont garifon. 

Droit fur le mont de Synay, 
S'aparu Ihefu Cris aufy 
A Moyfet^ en j. buijfon 
Tout ardant, par avifion / 
Et là tout droit Sfu donnée 
La lois efcriute W devifee. 

Aluequesfi ejî li vafciaus 10950 

Mervillous i^ rices £sf biaùs 
^ue nous apielons ydria. 
Et faciès défit qu*il i a 
D*olie d* olive adiès afset, 
la tant rCen prendra onfonfes. 
En cel vafciel FArcedeclin 
Fiji Dieux fervir d*aige fait vin. 

Mons de Tabour à iij, iomees^ Le Thabor, 

Tout par mefure devifees^ 

Si efl pries de Iherufalem, 10960 

Adiejlre part de Belleem. 
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Là devant Aij. defes defcipks^ 

Se iranjfigura Noftre Sres. 
Droit four cel montfu devifee 

La première mejfe & cantee ^^ P- 4^ 

De Nojire Signour Ihefu Crift^ 

Et le facre i nota l^ fift. Mf, f. 7a *. 

Merde Tibèriade. Et al piet del Mont de Tabor, 

Ce nos dient H ancijfour^ 
10970 Si eft la Mers de Galelie 

Et t autre mers de Tabarie, 

Ki rCeft mie mers mais ejians^ 

Grans fef parfons fef quois eftans\ 

Et de cel ejîanc neji li fions 

^ue nous de lourdain apielons, 
Sardeuey, D* autre part \a\ J, poi de /à. 

Une ymage painte fi a 

De ma dame fainte Marie^ 

Eri une aifciele bien taillie; 
10980 Et de celé ymage fourt oleSy 

Si le reçoit on en anîpoles. 

Se mil pèlerin i venoient 

De celfaint oile a£es avroientj 

Et s^uns tous feus en i venoit 

la plus de Polie n*en ifirtnt 

Por fOu qu*ele eft en hofc formée^ 

S eft F ymage Ycoine apidee^ 

Et croift là forme cafcun iour 

En carj foufevent li plufiour^ 
10990 Et toiles devient cars aufi^ 

Tout par vérité le vos di. 

Celé ymage efi à Sartenai 

Moût bien guardee^ bien le fai. 
Mont Sion. jf diefire part, en vérité^ 

De Iherufalem, la cite^ 

Tant com uns ars traire poroit, 

S* uns om en fa main le tenoit. 

Si efia S Mons de Syon. 

Là ot faite por Salemon 
1 1000 Une eglife^ fcf dedens auteus. 

Là manga Noftre Sire Diex 



Ed^ p. 415. 
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iC, f. 72 b. 



Ed., p. 42S. 



Ed^ p. 4*7. 



Avoecfes apoJiUspar norty 
Par devant fa grant pajjion. 

Droit là difcmdi tos entirs 
Sour les apoftksjains Efpirs^ 
En guife de flame £sf defeu^ 
Et tout, par le plaijir de Dteu^ 
Diviers langages i parlèrent 
Et par la itère s'en alérent. 

Là droit Ji tranfi Nojhre Dame 
Et U angle emportèrent tarme^ 
Et de là fon cors em portèrent 
Li apojite £sf fi Pentiererent : 
Tout droit el Val de lofafes 
Porûe Forent à lor bras. 
Et là tenra Dieux fon iutfe^ 
^ui moût fera ^efirange guife. 
Viel £sf iovene là renejîront 
Et fourme de ,xxx, ans aront; 
S^avront infier Efaus toudisj 
Et li boin avront parais. 

Droit alpiet de Monte Syon 
Seft la fontaine^ ce diji on^ 
Oon apiele de Siloé, 
Dont li riu font de bien loe^ 
Etfourt de tiere^ non de roce; 
Mais iln'i apoiffon ne roce. 

Mouft pries de tà^ viers Belleem, 
E/i li Eus c*on nomme Sichem. 
Là vint lofep querre f es frères 
Par Ebron, es grandes vallées. 

Là efi la vile ke Iakop 
Douna lofep If il ama trop, 
Por fou k*il ert des autres fius 
PU avoit tous E plus gentius. 
Et làfu lacop entières 
Très dont k'ilfu à fin aies. 

D*illuec à une mile aufi 
Si eft U Eus de Sichay 
U Diex parla, fans nule painne, 
A la feme famaritainne. 



IIOIO 



11020 



Fontaine de Si/oé. 



Sîchem. 



IIO3O 



Hébron. 



IIO4O 
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S. Abraham. 
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Mout pries ifenki li lius efta 

U Pangeles à lacob lutta Mf^ f. 71 - 

Mout viftementpor luifaiier^ 

Mais Diex lor fift mout tos laijier. 
Làj ce dient S paijfan^ 

Si tjî li caftiaus Abrehan, 

Oon apieloit adonc Tochor, 

Et enji a il non enkor. 
1 1050 Et en cel c a/fiel^ iel vos di^ 

Furent cift troi enfeveli 

jfbraham^ Tzac 6f lacop 

Et lor feme q^amerent trop* 
A feniejîre^ mout pries de làj 

Si eji U hus c*on apiela 

Dont W or Dominus vidit, 

Etlà^ f ou faciès vous de fit^ 

y oit Abrehan facrefiier 

Son fil à DieUj qu^il ot mout cier^ 
1 1060 TfaaCj mais Diex £ manda 

rarfon angle^ ii li noncha^ 

^ue il laifajl cel facrefijfe; 

Sifefiji autre ki Joffijce* 
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DE LONDRES A JÉRUSALEM 



attribué à Matthieu Paris 



LÉGENDES 



DE LA PARTIE CONSACRÉE A LA TERRE SAINTE 



I 



c4, Cefte terre eft loing 
vers bife. Q mainent les 
nefs lignées ke 11 rois Ali- 
landre endot Gog e ^a- 
gou De ci vindrent celés 
gentz k'em apele ^arta- 
rins, ço dit bon ki tant unt 
les muntaines^ tut foient 
eles de dure roche^ dcellé 
e tranché à force, ke ilTue 

L — B: JbU, 



C. L'endos des muntz Monts Cdjpîeiu, 
d[e] Cafpie, Ci meinne[n]t 
les gius ke Deus encloft par 
la prière le roi Alifandre, 
ki ifterunt devant le iur 
de iuïfe e frunt grant occife 
de tûtes manéres de gentz. 
Il funt enclos es muntaines 
hautz & grant^ ne poent 
iflîr. — C eft par...t devers 

I. — D: Ci enclôt Deus le gius 
par la prière le roi Alifandre,' ki 
ifterunt devant le iur de iuife e 
frunt grant occife de gent, tant il 
pleft à Deu. Les mu[n]tz funt hauz 
e durs. — MouUs CaJ^iorum inac- 
ceflibiles & intranrnK>înt]abile8. 
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une cunquis^ e mut une 
granc terres cunquis e def- 
truc Inde numéemenc. 



jus.... regard de lerufalem. 
Mais mut e(l loing vers 
northeft de ^cre e de leru- 
falem. 



Il 



jîrminie, o4. En Hcrmenie eft To^r- 
Arche de Noi. che !7^é. Vers ceftes par- 
ties, ço eft à faver veirs 
boire, de lerufalem à vint 
iurnées eft c4rmenie, ki eft 
chreftiene, ù VcArche S^oé 
eft, k'uncore dure. Là meint 
lofeph Carcaphila ki vit 
ù hon mena Noftre Sei- 
gnur à crucifier; Ananie 
ki baptiza feint Poil le bap- 
dza. 



C. Vers ces parties^ ço 
eft à faver vers boire, de 
lerufalem à vint iurnées eft 
(Arménie ki eft chreftiene ù 
XoArche S^oé fe repofa après 
le deluvie, e uncore i eft 
areftée es muntaines en la 
fauvagine. — V^che ù 
nuls ne puet avenir pur le 
defert e la vermine. — E 
face hon ben ke cefte terre 
marchift à Inde. — Erme- 
nie, — Sf^nive la granr. — 
lonas. Coco[drile]. 



III 



Syrie. o4. o4lbana. Farfar. — 

Damas, Vamafcus. Qvitas Damaf- 

cenorum valet domino fuo 

cotidie tringentas libras 

II. — B: La première phrafi 
En.... Noé manqui feuli. 

m. — B changé • Damafcus > 
in < Damas > & ajouta Noflri 
Dami de Sardatm, — Les turx de 
[Da]mas, — Pbrta SanBi Pauls. — 
Ci dift hon fîi £ût,* d terre cutiva. 



C. oAlhana Farfar, D[a]- 
m[fl]j'. Cefte cité of fes 
apurtenances, ço eft à faver 
les ortz e gardins, vaut à 

II. — Dt [Ar]icha e montes Ar^ 
même altifllmi. 

III. -^ D : Noftre Dame de Sar- 
danai. Albana e Farfar ^ flnmeu. 

De m... ci fu feint Pol meus 

{la fuite manqué). 
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argenri. Cefte cité of les 
purtenances vaut chafcun 
iur au feignur de la vile 
cinc cenz livres de efter- 
lîngs. — Le chemin de 
TDamas à lerufaUm : cinq 
iumées. 



feingnur de la cité cinc 
cenz livres d'argent. Tute 
la ewe ke i vent eft déri- 
vée e enbuc[e] es ortz e 
es gardins. [L]à fii Adan 
fait, noftre premier père, e 
la terre cutiva e labora. 



IV 



qA, £Munt Liban. — lot. 
Dan. — Flun lorian. — La 
cMer morte. — iMons Tha- 
bor. — Sl^aiarej. — cUfons 
Oliveti. — VeethUems. — 
Le Kaire. 



C. Liban. — lor. 7)an.^-^ Paieftit 
La zMer morte. — iMum 
Thabor. — S^^\areth. — le^ 
richo. — Teethleem. — La 
ville de T{abit. — Le Kair[e] . 



q4. Hic converfantur 
optimi mercatores qui ante 
tempus Machometi Mercu- 
rium, dominum mercato- 



rtetu. 



rum, coluerunt. 



IV. — B ajouta iîj leuée[s] tntrt 
t Moiu Thabor'» & • BeeihUem > & 
entrt • Btethltem * &• lêrufaltm^ » 
fupprimi t N oscar ith > & ajoute dt 
nowveau aupr}s di t Le Kaire > : 
un braz du flum e cocatri[x]. 

y. — B:IbU. 



C. Ci en a mut des ri- Marchand» h- 
ches marchantz, e cift de 
celles parties funt riche de 
or e d'argent, de pères 
preciufes e foie e efpecerie, 

IV. — Manque dans D. 

V. — D: Ci mainnent e con- 
verfent mut rich[es incrch]anz kî vi- 
rent entre Orientaus e Occîden- 
taus. Riches funt de or e argenti 
pères preciufes e dras de foie e de 
efpecerie, de chameus, bugles, muls 
e afnes e chevaus egneus e ki mut 
poent maus fufrir, e funt les iu- 
mentz plus abrivées ke les chevaus 
mafles. Furment unt, naais d'aillurs 
fe vint, e oille unt aflez^vin poi,peif- 



I2Ô 
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de bugles, muls, chameus 
e chevaus igneus e ki mut 
poént cravaus fufrir, e les 
iumentz plus que les che- 
vaus piafles. Furmenc unt 
ki ci ailurs vent, vin poi, 
peiflun de mer point ; 
pleinté une de oille, aie- 
mandes, figes e zucre : de 
ço fiint lut beivres. Tant 
unt de femmes cum poent 
fuftenir. — Camelus. — 
Bubalus. — Mulus. 



VI 



4ffajiMs. q4, Tute cefte terre ki 
granc eft e riche, eft en la 
feignurie des Sarrazins, e 
encres les aun*es poiflantz i 
meinc li Veuz de la Mun- 
cainne, ço efl à faver li 
fuverins de Haur{ ajfis ki 
portent les cuteus & ocient 
celui duntil [unt] cumman- 
dement de lur fuvereint, 



C. Tute cefte terre ki 
grant eft e riche, eft en la 
lèingnurie as Sarrazins, e 
entre les autres poiiTantz i 
meint li Veuz de la Mun- 
tainne, ço eft à favoir li 
fuvereins de Haut\ afis^ ki 
portent les cuteus e ocient 
celi dunt il unt cumande- 
ment de lur fuverein, e 



VL — Lts deux mots les fauvera 
manquant dans A &font emprunta 
à Bf qui pour U rejU m dijftrt pas 
de A, 



fun point; de zucre e de efpeces 
funt lur beivres. Serfs funt à lur 
fevereins (à lur fuvereins). Vils 
lecchéres funt, e tant unt femmes 
euro poent fuftenir. Pur ço héent 
femmes la loi Mahum. 

VI.— />: TouU la légende fe réduit 
à : t Sajfat » & fe confond avec U 
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e celé obédience, ço dient, celé obédience, ço dient, 
[le« fauvera]. — Saphat. les fauvera. Il févent tuz 

languages, cuncementz e 
meÂers. [E]n paenime a un 
calif ki meinc au éMech e 
un autre granc prélat de 
lui ici à Mandas, Si ad def- 
cord entre ces deus e le 
terz ki eft kalif de Egipre, 
Dunt li uns des Sarrazins 
funt circuncis, l'autre nent. 
Mut i a en paenime haut 
foudans : de Terfe, de 2fl- 
bel[oine], de Halap, de La 
Chamaille^ de Damas. 

VU 

q4. Hic, fed procul ver- C L'abitaciun le Veil u vieux de u 

fus boream, manet Vêtus de la Muntaine, ù il fait ''»'^^"'- 
de Monte. les enfanz nurir e aprendre. 

vm 

of . Hic abundant ca- C. La légende fe cou" Bédouins, 

meli, bubali, muU & afini fond avec celle du % V, 

quibus utuntur inftitores & eft remplacée ici par 

inter Orientales & Occi- une nouvelle : Ceft païs 

dentales tranfmeantes. eft inhabitée de ISedewins 

vu. — B: Ibid, VH. — D: Paenime.— Hic ma- 

Vm. — Bx Ibid, net Vetui de Monte. Ci metnt K 

Veus de la Muotainney ki eft fires 
de Hautz afis cutelers. 

VOL --D: La légende fe con- 
fond a*uec celle du { F, 

«7 



1^0 LÉGENDES DE L^ITINÉRAIRE 



e de vileins muntains, td 
fe tument cum fait li ro- 
feus au vent, kar quant les 
creftiens unt viéloire, il fe 
tenent as creftiens e lur 
funt grant femblant de 
amor e leauté; e quant Ix 
païen unt la fuveraine 
mein, dunt porfuent il les 
creftiens, e mut malement, 
car il févent tuz lur cun- 
feilz e les defcovrent. Mais 
ne pue[t] chaler, il funt 
pur teus cunuz, e pur ço 
funt e de ça e de là vius 
e ferfs tenuz. 



IX 

^'jlJ^dain'' ^' Tûtes ceftes parties, C. Tûtes ceftes parties, 

ki ore funt en la fubiecciun ki ore funt en fubiecdun 

des Sarrazins, furent iadis des Sarrazins, iadis furent 

tûtes creftienes par la pre- chreftienes par la predi- 

dicacium feint lohaneuvan- cadun feint lohan euvan- 

gelifte e des autres apoftles gelifte e des autres apoftles, 

e difciples Deu; mais puis, ki favoient tuz fens e tuz 

par lentufchement Mahu- languagesekiavoient grâce 

mech ki nule honefteté ne .du fent Ef périt ki plus fît; 

enleignera ne reddur de mais ke Tentufcbement 

vertu, mais délices char- Machometh, ki nul honef- 

neles e ke pleft au cors, eft teté ne enfeingna ne reddur 

ia tute corrumpeue e paf- de vertu, mais délices char- 

ture au diable. nels ki au cors plefent, eft 

)X. — B: Ibid. DC. — Manqué à D. 
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ia tute cefte grant terre cor- 
rompue e au diable apro- 
priée cum eft une pafture 
as pafturs. 



c4. Cefte terre eft apelée 
Terre Seinte e Terre iepro^ 
miffiuny kar Noftre Seignur 
i nafqui e mon fufri pur 
tut le mund reftorer ke 
perdu fu. De cefte terre 
en furent rois David e Sa- 
lomons e li autre grant roi 
ancien ke Deus tant [ama]. 
E[n] cefte terre fift Deus les 
granz vertuz e miracles e 
prêcha e les apofthles apela. 
Pur ço eft ele la plus digne 
terre ke foit. — cArJur, 



C, La partie corre/pon- Terre Samte. 
dame à celle de o4 Je con- 
fond avec le § XL 



Mut i a des merveilles 
en la Terre feinte, dunt li 
ne font men- 
tion. A Sardainne ki eft à Sardemy, 
meïmes de Damas ad une 
tablette de trois pez u qua- 
tre de lung e meins lée ke 
[g]rant; e i a une ymage 
peinte de Noftre Dame of 
fun enfant à ovre gi)ezefche^ 
dunt oille en curt^ e quant 
eft vée[e], devent gumme u 



X. — B:Ibid, 



X. — Manqui à D, 
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char: ceft oille c& fétaa e 
mefcinale. 

De l'autre part un grant 
chanp i a, ù hon trove unes 
pères qui fenblent chiches. 
Pur ço ke quant Noftre 
Seingnur converfa en terre 
e vit un vilain letntner, il 
li demanda e difl: « Pru- 
dent, ke femmes eu? i E 
cift refpundi par efchar: 
« Pérès. ■> E Noftre Sit« 
dift: it E pères foient! • 
E tûtes les chiches ke li 
vilains femma u ouc à fem- 
mer devindrent chiches kî 
funt une manére de pois : 
la culur e fàçun i remeînc, 
mais durefce unt de père. 
— oirfw. 



•. c4. Gvitas lemfalem, ci- 
vitas omnium civttanim 
digniflima. — é^ons Syon. 

— ValUs lofaphat^ ubi eft 
Sepulchrum heate Virginis. 

— Siloé. — Templum Sa~' 
lom[onis]. — Sepulchrum. 

— Templum Vûmîni. 



C. lemfalem, civitatutn 
digniflima omnium, mm 
quia in ipfa morti addic- 
tus eft Dominus, tum quïa 
in medio mundi eft, tum 
quia primum habicacio fiiic. 

— Vallis lafaphe^ ubi Se- 
pulchrum eft béate Marie. 

— Templum Salomonis, — 



- Maitqut à D, 
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Cefte cité ki ad nun le- 
rufalem eft la plus digne 
cité ki foie, ke tant dit /«- 
rufalem cum une [cité] de 
pès ; là fufri Deus mort e 
là eft le midlui du mund. 



Sepulchrum. — Templum 
VondnL 

lerufaUm eft le plus di- 
gne cité e liu du mund, 
kar ço eft le chef du païs 
Noftre Seignur, ù li plout 
neftre e mon, pur nus tuz 
faveir, fufiir. E là eft le 
midliu du mund, cum li 
prophète Davî e plufurs 
autres avoient avant dit ke 
là nefteroit le Sauvéres. 
David, li granz rois à Deu 
pleifanz, e fi fiz Salomun, 
ki tant fu de fens eftorez, en 
fil rois e plufurs autres de 
grant renumée, e la cun- 
verfa Dous e prêcha e fîft 
le granz vertuz, e cela 
apela il tuz iurs à cuftume 
en la neu loi fa cité de- 
meine. 



XII 



C Co eft Tarbre de obe- Êg^e, 
dience, apelée pur ço ke 
quant Noftre Dame feinte 
Marie s'en fiiï en Egipte of 
fun enfant e lofbph, avint 
ke la dame out talent de 
manger du fî-uit : Tar- 
bre eftoit haute e le fruit 
au fumet. Li enfes acena 
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o4. La cMafceir. — Un 
bras de flum. — Gaieres, 
— Ci eft le chemin d'aler 
de Ga'[eres en *Babiloine 
par mi la ferrie, — oili- 
fandre ki fet fur mer. — 
Le diemin de Vamiene en 
oUifandre, 



l'arbre e fun fruit, e Far- 
bre of tut fun fruit s'en- 
dina e fe abeffa cun fi ele 
debonairement fun fruit lî 
tendift ç dunafl; e pus fe 
redrefça, e au repairer celé 
arbre s'endina à li, cun (ï 
ele la laluaft, e dune remift 
curbe. 

La cUtafccir — oélifandre 
fus mer, — Le chemin de 
laphes à oAlifanire, 



XIII 



Antto€ke. o4. o4miochay donius Ni- 
grimunds. — Cefte cité 
ki eft de grant renumée 
eft vers northz northceft de 
oécre, ù il i a patriarche e 
prince; e eft otcre à [. . .] 
iurnées. 



XII. — B ajouUi O eft le flun, 
î\ î meinent conint. 

Xni. — B ajoute im tiU le mot: 
Domus. 



C. Le ff^oire oMointainne. 
— cAntiochia, Cefte eft la 
renumée dté de o4nrioche, 
ke Andochus iadis fiinda. 
Seint Père la cunverri e eu- 
vefke i fù. Ele fu apdée 
Cartaphilis pur ço ke cde 
fu la premére grant dté 
ke à lefu Crift fe tuma. E il 
i a patriarche de la dté e 
prince. 

XH, — Manpte à D. 

XIII. — D: VMMÂe de ia Noire 

Muntahme. — Antioche, — à 

une... vers Antioche, 
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0^. Cefte efpace s eftent 
mut devers le northz de- 
vant k'en munte vers bife 
à (Antioche. E mue i a fur la 
marine munemenr, citez e 
viles e cbafteus avant; mais 
la meillur eft Sur^ ki eft 
apelée Tyrus, e pus Saettj 
ço eft Sydon. 



C, Ceft efpace dure mut *^"'j» '^y^ ^ 
loing vers le north avant 
k'em munte vers bife à 
odnriocke. E mut i a fur la 
marine renumées cité[s] e 
v[i]les e chaftés cum Sa- 
ruth e autres plufurs ki ne 
porroient eftre fait ne nis 
efcrites ne marchées ; mais 
la plus renumée e forte 
cité eft Sur, ki eft apelée 
en latin Tyrus, e pus i eft 
un[e] autre ki eft apelée 
Sydon, ço eft Saete, E face 
chefcun ke Noftre Seignur, 
quant en terre fu cunver- 
fant, mut repaira vers celé[s] 
parties^ (i cum hom lit en 
la euvangile. Sur eft de 
mut g[ra]nt force, kar ele 
[eft] mut enclofe de mer. 
— Sur y Tyrus, — Saete ki 
en ladn eft apelée Sydon. 



XV 



o4. La vile de o4cre. En la- 
tin eft cefte cité apelée To- 
lomaïda e o4chon e o^caron. 

XIV. — B ajouté au bast Lî 
vile S[u]r, 



C. La cité de o4crâ. — j^cre, 
Domus militum Sanéli La- 
Xari. — Ceft le Barg ki 

XIV. — Maaqus à D. 



1^6 



LÉGENDES DE l'iTIKÉRAIRB 



— T)omus milirum ecclefie 
SanâiLaiarijlsi funcinbello 
perambuli. — Co eft le 
Vurg^ ki eft apelé cl^unt 
Stfufard ; (i eft tut le plus 
inhabité de Anglois. — * La 
mai/on de Phofpital Seint 
lohan. — La porte devers 
Seint S^cholas. — Le cime- 
tire Seint S^QcholaSy ù bon 
encere les mortz. — La tur 
maudite. -^ Le chaftel le roi 
de ^cre. — Vofpitaldes^le- 
mans,-^ La porte par devers le 
malin de Vokes : le chemin 
devers la dté e la cerre de 
Damas. »-— Vofpital des 
Q4lemant{. *— Deus iumées 
de d ke à lafes. — La mai- 
fun au cuneftable. -^ La tur 
de Gentveis. '-- La tur de 
Tifan\. 
Cefte dcé ki ore eft ape* 



eft apelé {^funt iMufard\ 
c'eft tut le plus inhabi[c]é 
de Engleis. — La mai/un 
defeim Thomas le maj\tir\. 
— La mai/un de Vhofpital. — 
La porte vers Seint V^ÇichiH 
las. — Le cimiiire Seint 5^(ï- 
cholas, ù hom enterre les 
mortz. — Sepulchres. — La 
tur maudite. — Le chaftel le 
roi de ^cre. — Ço eft la 
porte vers le molin de Do- 
kes. — Vofpital des o</^- 
mans : deus iumées ded 
geik'à laphe. — La mai/un 
de cuneftable. — La maifun 
le patriarche. — La chaene. 
— Le Temple. — La tur as 
Geneveis. — La tur de Ge- 
\neveis\ 

Cefte dté ki ore [eft] 
apelée cAcrcy fli iadis apelée 
Tholomaidai c'eft le refiii 



XV. — B ajwU au bas: Le cb«>- 
min fus mer. — Lt Temph* 



XV. — D: Li commeucimmt de 
la ligende manqué. La dté de 

[Acre]. — de Munt Mufard. 

— La maifun Us chrvaUrs Snnt 
Laz[are]. ~ Ceft Burg eft enha- 
bité tut le plus de Engleis. — 
La porta vers Seint Nùkolas. — Le 
cimethrg de Sint Nicholas ù gîfent 
ii mort. — Chômer. — La ter 
maudite, — Z/ chaftel le roi de 
Acre, — Ceft le chemin vers 
Orient de Acre à Oamasi ço eft à 
{«ver.... {la fin manque). 
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lée o4crey fii ia apelée Tho- 
lomaida'^ ele efl elperance e 
refiii à cuz creftiens ki en 
la Terre Seinte vunt e reme- 
nantz func, pur les fucurs 
k'ele a de la mer^ k'i li 
vent de cuce Europe & de 
tuces les ifles k'en la mer 
func e creftienes func. 



Cède vile vaut à fun 
feignur chefcun an cin- 
quante mile livres d'argent. 



des creftiens en la Terre 
Seinte par la mer k'ele ad 
vers Occident^ parque ila 
navie i vent of force de 
genc e de vitaiile e de 
armes. E unt tuit cift k'i i 
mainent grant folaz des 
ifles ki funt en la mer. E de 
tute la gent de la creftienté 
i repaire; dunt Sarrazins 
pur lur marchandifes i re- 
p[é]rent, e i font mut de 
lur efpleit, e l'autre mut 
gent de religiun diverfe, ki 
unt lur grant recès de tute 
creftienté par qui mut en 
eft plus riche e renum[ée]. 
[C]efte vaut à fun 
feignur chefcun an cin- 
quante mile livres d'argent. 
Co en quift li quens Ri- 
c[ars] de Templers e Hof- 
pitalers. 



XVI 



q4. Kaifas. - Chaftel Te- 
lerin, — Cefaire. — lafes : 
le chemin de lafes à leru- 
falem. — Efcaloine. — Le 
Darun. — Damiette. 



C. Kaifas. — Chaftel Te- este de Ftûejiine, 
lerin. — Ce/aire. — laphes. 
— oéfcaloinne. — Le T)a- 
run, — Vamiene, ki [eft] 
en terre d'Egipte. 



XVI. — Bs au. 



XVI. — Manqué à D. 
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Afrique. g4, Ccftc teiTe ki eft à 
deftre, ço eft à faver devers 
le fu, ke G4ufrike eft apelée, 
ki eft la terce partie du 
mund, embrace mur de Inie 
& de iMauretainne^ ki eft 
Ethiope^ Egiptey barbarie, 
'Bugie e tute la terre l'emir 
Mumelin, ki mut cumprent 
de efpace de terre vers 
Orient e Occident, kar lun- 
ge eft à ço fen ademefure ; 
nurit e tent diverfes gentz 
e maies Sarrazins fanz lei e 
fei e peis ; e mut funt chau- 
des e deftremprées, e la 
gent s'acordent au païs, e 
en ceus lius i meinent gent 
ù li iblailz les pafTe deu[s] 
feiz par an^ par qu'il funt 
ufléz e noirs e laidz par 
qu'il mainent en boves fuf- 
terines de iurs e travaillent 
en lur gaïnnages de nuitz. 
Defleiis funt les uns es au- 
tres e luxuriufes e medlifs 
e cumbatillereufes ne mie 
per chevalerie^ mais per 
darcz entufchéz e per poi- 



C. Cefte terre ki eft à 
deftre, ço eft à faver de- 
vers le fu, ki o4ufrike eft 
apelée, eft la terce part du 
mund, ambrace mut de 
Inde e de SHaureretaine e 
de Egipte e de Barbarie e 
de Tugie e de Mifandre 
e de Erkiope, ù funt genc 
fauvage e munftres, e tute 
la terre l'amiral MurmeUn 
k'em apele MiramumeUn, 
e la terre de éMarroch ke 
fue eft, ki mut comprenc 
de efpace vers Orient e 
Occident, mais ne mie tant 
de lé. Mut nurit e tent di- 
verfes genz e maies Sar- 
razins fanz lei e fei e peis, 
dunt li plufur meinnent en 
boves fufterine[s] pur la 
chalur, kar li folailz eft tuz 
iurs près de fus eus, ki adès 
eft en fu ; e teus i a ke 11 
folailz les pafTe deus foiz 
par an, per qui il funt 
hafléz, hufléz, noirs e laidz. 
De nuitz travaillent, e de 
iurs tapiflent e repofenc. 



XVn. — B: Ibid. 



XVn. — Man^ à D, 
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funemencz e fii grezeifc, e 
fenunenc péges, e func 
foies cumme luneralces à 
deceivre chafcun^ autre ne 
funt penfifs d'autre parais 
for des délices de ceft 
mund. Poi unt blé, kar la 
terre ne puet verdur[e] 
nurir ne îuffrir. Poi unt 
peiiun u de mer u de ewe 
duce, kar la mer eft loing; 
el[e] es[t] ii chaudes cum 
eft une ewe îi hon le bai- 
gne; fer unt poi e poi 
mairiein. De efpices mut 
vivent e de chars des beftes 
ki là Aint : elefans, bugles, 
chameus, muls e afnes unt 
à plenté, chevaus poi; plus 
volentiers chevauchent les 
iumentes ke il apelent fa- 
rifes, ke le[s] chevaus maf- 
les. Soie untmut^ e de foie 
fe veftent, e malement funt 
herbergéz. Chèvres unt 
mut e bukefteins ki pef- 
fent as muntainnes. Berbiz 
unt poi e velues. Marchanz 
funt de or e pères pre- 
ciufes. 



Dedeils funt e luxurius, 
medli& e cumbatillerus, 
ne mie per chevalerie mais 
per dartz entufchèz e per 
poifluns e fu gregois, e 
îenmient pèges e funt fof- 
fos cumlunerafces à decei- 
vre chefcun autre. Ne funt 
penfifs d autre parais fors 
de délices de ceft mund. 
Poi unt blè ke la terre ne 
puet verdur[e nurir] ne 
fuftir. Poi unt vin ke vinne 
ne poet te[n]ir. PefTun n'unt 
point de mer ne de fluvie: 
pur la chalur n^i poet pef- 
fun durer. D'efpeces e de 
chars vivent e de ewes 
zucrèes e cunfites de ef- 
peces. 




IX 



LE CONTINUATEUR ANONYME 



DE 



GUILLAUME DE TTR 

(DIT DE ROTHELIN) 

LA SAINTE CITÉ DE IHERUSALEM 
LES SAINTS LIEUX 

ET 

LE PELERINAGE DE LA TERRE 

[1261] 



MANUSCRITS: 



A. Rome, Vat. Chrift., 737, vél., Xlll T., in-f., C 3)9 St fuiv. 

B. Bruxelles, 9045, vél., XIV f., in f., f. 34a 81 Tuiv. 

C. > 9492-9493, vél, XIlI f., in-f., f. 377 & fuiv. 

D. Turin, Athen., LU 17, vél., XIII f., in-f., f. 311 & fuiv. 
£. Lyon, Académ., 29, vél., XV f., in-f., f. 289 St fuiv. 

F. Paris, Bibl. Nat, fr. 2825, vél, XIV f., in-4, f. 310 & fuiv. 

G. > Bibl. Didot, vél, XIV f., in-f., f. 292 & fuiv. 

H. • a Nat., fr. 9083, vél, XIII f., in-f., f. 30a 81 fuiv. 
/. > • • ■ 32495, vél, XIV f., in-f., f. 271 & fuiv. 

J. » sa» 2^497) vél., XIV f., in-f, f. 155 81 fuiv. 

K. » a a > 24209, vél.| XIV f., in-4, f. 304 Sifuiv. 




LE 



co^ri3^u<ArEu\ dc^pp^réutîE 



DE 



GUILLAUME DE TYR 



(DIT DE ROTHELIN) 



* 



♦ 



« 



I 



En quel eftat la cité de Iherufalem eftoit à cel iour. 

Bnir ce que H plus des houx, Creftienz paroUent & oient volaniienc par- 

ter a de ta fainte cité h de Iherufalem & des Sains Leuz m Noflre Sirez ^ 

fu tnonc & *utZf nous dironx d coumant elefeoite au iour que H Sarraxm 

& Satehadinscf ia conquiflrent fuer les Crefliensc, Aucunes genzporronig 

eflre quiie porronth osr i . Cil cuij ilde/pleraà porronS tréJPaffer ceft leu. 

HERUSALEM eft / citez la plus «• glorieufc 
& la plus principal del inonde. £le fiét prèz 
de Damas à .iij. iournées « . 

(I) £le ne fiét pas en cel leu où ele feoit 
quant Noftre Sirez « Ihefu Criz fîi crucefiéz. 
lEle feoit adonques p fuer le Mont de Sym; MentStM. 
mes ele n'i fiét ore pas. £n cel leu n'avoit au iour que 9 li 




a. C, D, E^G, Hy K parler vo- 
lentiers. — h. A terre. — c A, E 
où Noftre Sire Ihefu Crift -, C, G, 
H,I,%K où Ihefu Crift. — d. A, 
B, D vous cirons; C vous dirons 
nous. — t. A feoit adonques. — 
f. B, C, A £f If K Saladins & li 
Sarraxin; H Salehadins & li autre 
Sarrasin. — g. G, H /, J, K por- 
rent. — h. C bien le vodront ^ D 
voudront j G, H 2, J^ K voudrent. 
— l. On lit dans Bi porroient eftre 



qui le porront avoir en anuy & les 
autres non. — j. ^ Ceulx à qui; 
CEtcilcuîj G, H, /, 7, AT Cil i 
cui. — k. C ne plaira ; G, H, /, 7, 
K defplaîfoit. — 1. G, ^ /, % K 
eftoit. — m. plus m, d, J. — n. G, 
H, K ajoutent: & près d^Acre à .iiij. 
iomées. — o. Noftre Sirez m. d. C, 
G, H, /, 7, K. -^ p. U phrafe à 

.iij. iomées adonques m. d. B. 

— q. C, G, H,l, % K n'avoit 
quant. 
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Sarrazin la conquiftrent que une eglyfe & une abaie de 
moinnes « . Et là fu la meflbnz ^ où Ihefu Criz cena avecques 
fes apoftres, & flft fe facrement de TauteL En cel mouftier 
meïfmes eftoit li leuz où il s'aparut à fes apoftres le ^ îour 
de Pafques quant il fîi refucitéz. En cel mouftier meïfmes ^ 
eftoir li leuz où il moufta fes « plaiez de fes piéz & de fes 
mainz & de fon cofté f à faint Thoumas i , aus oâaves de 
Pafques. Là meïfmes s'aparut ^ il le iour de l'Afcencion à fes 
apoftrez, & fe difna ovec elx ' , & quant il l'orent convoie 
AJcenjun, iufqu'au mont d'OUvetj de là il j s'en * monta ' es cieux. En 
cel leu meïfmes retornérent il & atendirent le faint Efperit, 
fi comme Noftre Sirez meïfmes ** leur avoit promis que il 
leur envoieroit ». En « cel leu meïfmes leur envoia Ihefu 
Criz le faint Efperift le iour de la Pantecoufte. En cel 
mouftier meïfmes eftdit/» li leuz où madame 7 Sainte Marie 
trefpafla. Et de cel leu '- meïfmes < l'emportèrent enfouïr ' 
el Falde lofaphas^ & miftrent fon faint » corz en .j. fepulcre*' . 
(II) Là où li fepulcrez medame » Sainte Marie eftoit, avoit 
NM.deJofafkat, .j. mouftier qu'en apeloit j' madame Sainte Marie de lojapbas^ 

& fi » avoit une abaïe <«« de noirz moinnes. Li Mou/Her% del 
mont Syon avoit *^ non li Mouftier i « madame Sainte Marie 
de monte Syon^ & s'i'^^ avoit abaïe '' des moinnes. Ces .ij. abaïes 
eftoient forz des#murz de la cité, l'une el mont & Kg l'autre 
el val. L'abaïe de Monte Syon eftoit à deftre ^ par deverz 



a. La phrafe efl modifiée dam 
CyG^HIfJtKi que une abaïe j 
& en celé abaie avoit .j. moftier. 

— b . la meflbnz w. d. A, — c. 7 
quant il refudta le iour de Pafques. 

— d. meifines m. d. C, G, H /, 7» 
K, — t,A les j £ les plaies de fon cofté 
& de fes piéz & de fcsmeins. — i.C 
fes coftez. — g. Z) Tonias l'appof- 
tre. — h. //«ATaparut. — î. C, G,iï, 
7, 7, A" & manga avec eulz. — 

— j. A, B, A P, fi, A K de là où 
il. — k. s'en m. d, C, H^ /, AT. — 
1. E monta d*illec. — m. meifmes 
m» d. C. — n. En cel ... . envoie- 
roit m, d. G, Hy /, 7, K, — o. / 
Et en { E Et il leur envoia fans 
(aille le. — p. G, /, 7, K eftoit 



meifmes. — q. C, Z) noftre dame. 

— r. £ En ce leu j K De lieu. — 
s. meïfmes «1. d. G, H^ 7, 7> ^- — 
t. C remportèrent lî apoftre anfoîr 
OU; Gy Hy 7, 7» ^ remportèrent li 
apoftre ou. — u. faint m, d. C, G, 
7/, 7, 7, K.^v.H 7, 7, ATfcpul- 
ture. — X. C noftre dame. — y, E 
ajoute après ce moi: le Moftier. 

— z. il, C, £, G fi î avoit; D là 
avoit ; K il avoit. — aa. E un mof- 
tier. — bb. Hf I{\ avoit. — ce. li 
Mouftiers m. d, C, D, G, J. — 
dd. C, A £, O S'i i. — ee. E .tj. 
abayes ; G, H^ Knnt abeie; /ravott 
une abbeie. — C G, ^ /, 7. K 
dehors les. — gg. & im. d, E. — 
hh. a deftre m. d, L 
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midi « , & celé del Fal de lofaphas eftoit par ^ deverz foleil 
levant) entre Mont Olivet & Mont Syon. 

(III) Li SepuJcre Noftre Seigneur ^ & le yl/cn/ ^ C^ï/v^i/y ^ ^- ^«^^'^ ^ 
eftoient forz des murz de la cité ^ , quant Ihefu Criz fli crui- 
ceiiéz. Or font dedenz. La cité pandoit verz le Mont (TOtivet^ 
qui eft /deverz^ foleil levant defor le Val^ de lofaphas. 



II 



De ce met/mes, 

{IV ) Il ot en la cité de Iherufalem .iiij. mettrez ' portes ^'^'"jaitm "' 
en croiz, l'une en droit l'autre, entre j les pofternes. Or les 
vous nommerai coumant * eles feoient ^ . La Porte David 
eftoit verz foleil couchant, & eftoit à la droiture des Portes 
Ores » qui eftoient verz foleil levant de derriérez le Temple 
Domlm. Celé porte fi » tenoit à la Tor « David p . Quant l'en 
eftoit devant 7 celé porte, fi tornoit l'en à main deftre en une 
rue par devant '• la Tor David. Si ' pouoit l'en aler el Mont 
de Syon ' p;ir une pofterne, qui là eftoit en celé rue » à main 
feneftre. Einfinc "^ comme l'en iflbit horz * de la pofterne, 
avoit .j. Mou/Hery de » mun feigneur^^ faint laque de Ga- 
lice^^^ qui frérez eftoit mon feigneur'^^ faint lehan l'Efvan- Bgiije 8. Jacquet. 
geliftre. Là difoit on ''^ que fainz laques out la tefte coupée, 
& por ce iîft l'en <' le mouftier là/. 

(V) La grant rue, qui aloit de la Tor gg David ^* droit as Rm dt DaxU. 



a. Cy H^ Ij Jf K 9D droit midi. 

— b. par M. </. C, G, J. — c. /, 
K Noftrcs Sires. — d. A, D^ £, F 
Efcalvaire. — e. G,//, /, % Khon 
de la cité, c'eft à dire des murs. — 
f. G,HI,K eftoit. - g. C, G, H, 
I, K vers. — h. £, / mont. — 
i. mettrez m, d, E. — j. G fanz. — 
\l,BU commant{ E et dirai cornant. 

— !.. C, £ fiéent; H fervent. — 
0. Ores m. d. B\ E Aires; Hy /» Jy 
K Obres. ^ n. fi m. d. C, G, H 
/» ^f K, — o. Ay By C Dy F, G, H^ 
7, 7» *" porte. — p. Cajwiit Se 
pour ce l'apeloît on la Porte David. 



— q. if devers; Cdedens. — r. H 
devers. — s. K Quant fi. — t. E, 
FSynn. — u. en celé rue m. d. 
Cy L ^ v. C Ain» que l'en iflift 
fors. — X. AT où il (bit hors. — 
y. Hy ly K de la poHerne ou mouf- 
tier. — z. de m. d. /, AT; Ay F 
de pierre Saint Jaque. — aa. mon 
feig^eur m. d, Û; monfeigneur 
faint m. d. A, — bb. de Galice m, 
d. /. — ce. mon feigneur m. d. C. 

— dd. C, £ren. — - ee. G, 7 on. 

— ff. Clà le mouftier. — gg. C, E 
porte. — hh . de la Tor David m. d. J, 
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Marché au hii. Portes Oires** , apeloit Tcn * la Rue David^ de ci' iuf- 

qu'au Change. A main ^ fcneftre de la Tor Davtd^ avoit 

une grant place où l'en vandoit blé < ; & quant l'en avoit .j. 

pou avalée celle rue, qui avoit/ non la Rue David, f\ trou- 

RueduPatriarcke. volt l'en unc Hie à main K feneftre,qui a non * la Rue k ' Pa- 

triarche^ pour l'amor de ce que i li patriarches demouroit ^ 

au chief de^ celé rue. Li patriarchez avoit une porte "par 

Maijon dePHô' où " l'en « entroît en la maifon de YOfpitaL Aprèz fi avoit 

pitai. une/» porte par où l'en y entroif el mouftier del Sépulcre \ 

Change, mès n'eftoit * mie la mettre. Quant l'en venoit au Ôhange^ 

là où la Rue David de&illoit ' , fi trouvoit » l'en une rue, qui 

RuedeMont Sion. avoit non la Rue de ^ Monte Syon » , En y l'iflue del Change^ 

trouvoit l'en une rue couverte à voûte, qui avoit non la Rue 
Rue des Herhet. des Herbes « . Là endroit «« vandoit l'en toutes ** les herbes 
& tous '^ les fruiz de la ville & toutes ^^ les efpices. Au chief 
de celé rue avoit .j. leu où ** l'en vandoit le poiflbn. Et der- 
Grand Marché, riérez/lc marchié là gg où l'en vandoit le poiflbn^, avoit " 
une moût ^ grant place ^/ où ""> l'en vandoit les firoumaiges, 
& les poulies & les annes "". A main ^ deftre de cel marchié, 
eftoient li leu as ^ orfévrez Surienz. £t fi 199 vandoit l'en 
les '''' paumes que li paumier aportent " d'Outre mer. A " 
main feneftre«» de cel marchié eftoient les efchopes des 



a. F, H, K ajoutent: la grant rue; 
Ay B, C, Df J, y ajoutent: la grant. — 
b.G devant la R ue David & aloit juf- 
que au. — c. de ci m. d, A^ B^ C, 
A P. H, /, 7, AT. — d. ^ la main. 

— e. A, D, E, /, K le blé. — f. ^ 
a. — g. main m. d, E, /. — h. Cy 
Hy /, K qui avoit non; B qu*en 
apeloit. — • î. if, C, £, G, H^ /, % 
K au. — j. B, C, G, H, /, % K 
pour ce que. — k. if, C, D, E^ G, 
^ h 7> ^ manoit. — 1. if d*une 
rue. — m. £ ajoute t en Ton manoir. 

- n. «, /, 7, K de là où. — o. i? 
a ici un bourdon & lit; il entrott 
ou mouftier del Sépulcre. — p. £ 
une autre. — q. / de là où on. — 
r. en la maifon .... entroit m, </. 
K. — t. £, C ce n>ftoit. — t. £; 
C, W, /, 7, K fiiîlloit. — u. /tour- 



noit on en. — v. la Rue de m. d. 
G, — X. C ajoute: quar elle icnn- 
gnoit à la Rue du Mont de Syon. 

— y. i^ /, jr A; HEt en. — a. C 
des Eftres. — aa. en droit m, d. C^ 
G, H, /, 7, K, — bb. toutes m. d. 
£, — ce. tous m.d.E, — dd. toutes 
OT. d.Et G, Hy 4 7, JT. —ce. Cli 
où. — (F. £ Par derrière. — gg« U^ 

M» d. C| £. — ^ hh. demérec 

poiflbn m. d.GfUI^J, — ii. £ 
U avoit. — kk. moût m, d. G^ H, 
I,J.^\lC,G,H,IyJ,Kajmatuti 
à main feneftre. — mm. £ là où. 

— nn. B auwes; £, G, H i,J, K 
ocs. — 00. main m, d. D. ^^ pp. B 
des. — qq. ï mt, d. Ef Hy /. — 
rr. les m, d, F.^-^so.J apottoicnt. 
^ tt £ A la. — uu. if, C, £, G. 
a;/, AT deftre. 
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orfevrez Laiinz ' . Au ^ chief des efchopes avoit une abale Ste Marie u 
de nonnainz que l'en apeloit Saintt Marie la GranU Aprèz ^ ^'•«»«- 
dc^ celé abaie de nonnainz «, trou voit on une absde de Ste Marie Latine. 
moînnes noirz / que l'en apele g Sainte Marie la Latinne. 
Aprèz trouvoit ^ Ten la maifon de VOfpital à ' main deftre. 



III 



De ce meîfmes. 

(VI) De lai droiture de l'0/]ftrWeftoit la meftre porte del Grand portail du 
Sépulcre. Devant celé porte déï Sépulcre * avoit une moût bêle ^«^f^- 
place & i pavée de marbre. A <" main deftre de " celé porte 
del Sépulcre « , avoit .j. mouftier que l'en apeloit Saint laque des s. Jacfues du 
lacobinz. A f main deftre tenant 9 de celé '^ porte del Sépulcre^ yaeobhes, 
avoit unz degréz par où l'en montoit el Mont de Calvaire * . te Calvaire. 
Là fus en fom ' le mont, fi « avoit une moût bêle Chapele^ & 
fi avoit .j. autre huis en celé chapele « par où l'en entroit el 
mouftier del Sépulcre, £t * avaloit l'en j^ par unz autrez degréz 
qui là eftoient, tout einfinc comme l'en » entroit el moftier 
del Sépulcre '^é De^ defouz Ment de Calvaire fi '^ eftoit Gol- 
gatas. A main deftre eftoit li Cle/cbierz ^ del Sépulcre. Etfi'^ Le Goigotàa, 
avoit une chapele que l'en apeloit Sainte Trinité ff. Celc ste Trinité. 
chapele eftoit^r moût grant, car l'en i efpoufoit toutes les 
famés de ^ la cité. Et là eftoient les fonz où l'en baptizoit <' 
tous if les enfânz^. Et celé chapele fi eftoit tenanz au 



a. J5 les efdiarpes que ti Latin 
▼endoient. — b. C Et tu. — c. J, 
£ Près de. — d. de m,d. B^C^ G, 
H, i, K. — e. de nonnainz m, d, 
JÊ.^-L I une autre abbeîe de non- 
nains noires. — g. C^ B^ G^H /, 
7i X apeloit — h. £ i trovoit. — 
i.^àU. — j. AEnhi G A Im. 
-^ k. del Sépulcre m. d. B. — 
\. Um,d, B^C. — m. ^ A la. - 
n. Gf I, J^ K de cel Sépulcre. -^ 
o. del Sépulcre m, d, A. — p. ^ 
A la. -^ <|. ir devant. — r. C à 

celc) £ à la. — s. il, c; A 4 ^ 
EfciuTaire, ici âf aiiUurs. — t. en 



fom M. d, B} £ en fus. — u. fi m. 
d, D, G, H, /, 7, if. — V. & fi.... 
chapele m, d, F, — il E Et s'en ; 
O9 K h 7» a: Et y. — y. Ten m. 
d, A. — K. l'en m. d. H; K c*on. 

— aa. Et avaloit Sépulcre m. 

d, C — bb. De m. d. C, H, /, K. 

— ce. Bf Hqu\ fi. — dd. CclcMf- 
très. — ee. C» JE; G, 7 Et fi i. — 
ff. / chapelle de Sainte Trinité. — 
gg* 7> ^ fi eftoit. ~ hh. F de de. 

— u. C il bauptifoient. — jj. tous 
M. d. F. ^ kk. Gy H, I, 7, K 
afùutemt; de la cité. 
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Sépulcre^ fi que « il i avoit une porte par où l'en ^ entroit el 

mouftier ^ . 

Le Monumtnt. (Vil) A la droiture de la ^ porte eftoit li Monumenz * . £n 

cel endroit là où li Monumenx eftoit/ , eftoit f H mouftierz 

tout reonz ^ , & fi eftoit ouverz par defore fenz ' couverture. 

Et dedenz cel j Monument eftoit la pierre del Sépulcre 8c li 

Monumenz couverz à voûte. Au chevèz de cel Monument^ 

comme ^ auchiefde l'autel par deforz,a un autel ^ c'on^apele" 

Le Chevet, Cavet " . Là chaiitoit l'en chafcun iour au point del iour. Il 

i avoit moût bêle place entor p le Monument & toute pavée, 

ii comme l'en aloit à procefEonz 9 tout entor '* le Monu- 

Le Ckmur. ment » . Aprèz verz ' oriant eftoit li cuerz del Sépulcre^ là où 

li chanoinne chantoient " , fi eftoit lonc « . Entre « le cuer 

oùj'li chanoinne « eftoienf^^ & le Monument, fi ^ avoit .j. 

Vaute/des Gréa, autel là où H Grieu chantoient. Mes entreclofture ^^ avoit ^ 

entre .ij., fi en i avoit une, par où l'en aloit de l'une à l'autre. 

El mi leu del cuer aus '' chanoinnes, avoit .j. letrun de marbre 

que l'en apeloit le Compas ; lafllis lift l'en TEpifire. 

(VIII) A main deftre del grant# autel del cuer eftoit Mont 
LeCahvaire. de Calvaire\ {\ que, quant l'en chantoit mefle de la Refurrec- 
tion, li diacrez, quant i^f il chantoit l'Efvangile, fe tornoit^ 
verz Mont de Calvaire quant il difoit crucifixum» Aprèz fe ' 
tornoit verz le Monument, icJi il difoit: furrexit^. Non ejl 
hic. Si monftroit au doi : Ecce Ucus ubi pofuerunt eum. Et puis 
fe ^^ retornoit, fi redifoit fon Euvangille 

a. K comme. — b. //, /, 7, A' 
dont on. — c. /Sepulchre. — d. H, 
JfKA l'endroiture de celé. — e. G 
ajoute: de Noftre Seigneur. — f. là 

où eftoit m. d. B, — g. eftoit 

M, d. Hj K, '- h. £toutli mor- 
tiers toz roons. - t. / fans nulle. 
— j. i; ^ /ce; K c'cft le. — k. C, 
G, //, 7i ^ ^^^ comme. — 1. a 
un autel m, d. tous les mf,^ ajoute 
d*aprh Ernout. — m. C, G, J, K 
apeloit. — n. cel monument .... 
Cavet m. d. L — o. i m. d. //, /, 
K. — p. W, /, J tout entour. — 
q. C à la proceflion. — r. le Monu- 
ment entor m. d, H^ L —- s. le 

monument m. d. L — t. rer» m. 



d. £. — u. £ ajoute: &c. — y. fi 
eftoit lonc m, d, C. — x. A^ B 
Outre. — y . C\ ^ là où. ~ a. chan- 
toient chanoinne m, d. L — 

aa. if, B^ C, G chantoient. — bb. fi 
M. d. G, H^ K, — ce. B entredo- 
fure; C entrecloft; G, H^ /, 7, K 
un autre clos. — dd. A\ avoit; G 
i en avoit. — ee. ^ des. — (F. G, 
Hy /, 7 nauftre. — gg. G qui chan- 
toit. — YAi.HIfJ^K Ç\ fe tornoit. 
— ii. G, H, /, J Çi fe. — jj. -fi; G, 
Hy 1 quant. — kk. G, /^ /, 7 refur- 
rexit. — 11. £ s'en. — mm. C & 
difoit s^Evangille; £ fi difoit fon 
Efvangîlef G, H /, 7 retornoit au 
livre. Ci pardifoit fon Euvangilc. 
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(IX) Au chevèz du cuer avoit une porte par où « H cha* 
noinne entroient en leur officines à main deftre. Entre celé 
porte & Montai Cahairty avoit .j. moût ^ parfont fofle où l'en 
avaloit à degréz ' . Là avoit une place que Ten apele ^ Sainte SttHe&mt. 
Heàùnni, Là trouva fainte Helainne lacroiz & « les clous &/ 

le martel & la couronne. En cele fofce, el tenz que Noftre 

Sirezf fli enterrez ^ , gitoit ' on les corz desi larronz, quant 

il ^ eftoient crucefîéz ^ ; quant on les pandoifou » quant on 

leur coupoit ou » pié/ou poing, ou tefte, ou l'en en feflbit 

aucune iuftice, en la faifoit el jPIont de Calvaire. Pour ce 

Tapeloit l'en Mont de Calvaire 9 que '' l'en i feifoit les iuftices 

& ce que les « loiz aportoient, & que l'en i efchauvoit f les 

mambrez que l'en i » iugoit *' à perdre aus malfaiteurz. Tout 

aufinc comme li chanoinne iflbient del Sépulcre, à main Logu du càa- 

feneftre eftoit leur* dortouerz, & à main deftre leur refrai- *•«■"• 

torz, & tenoit à M&nt de Calvaire, Entre ces .ij. officinesj' 

eftoit leur cloiftrez & leur praiaus. El mi leu de cel prael * 

avoit une grant ouverture, dont l'en veoit en la Chapelet 

Sainte^ Helainne, qui defus eftoit, car autrement n'i veîft '^ on 

goûte. 

IV 
Tie ce meifmes. 

(X) Devant ^ le Change tenant à la Rue des Herbes a une jcm Makmfinst. 
rue ««que l'en/ apeloit MalCuifinaU En cele rue cuifoit l'en 

a. W, / par là où. — b. / trc». //, /, 7, K, — r. 7 quer. — s. les 

— c. à degréz m, d. A^ /), E^ F, m. d. I. — \, B, C, G oftoit; E 

— d, Q £^ Gf Hf I, % K apeloit. copoit; H,Iy A* gitoit. — u. î «. d, 

— e. 6c m. d. E. — ï. & m. d, £. A, C, D, G, H, /, 7, JT. — v. £ 

— g. C, Gf H If K que Ihefti qui eftoient iugié. — x. E li. — 
Crift; A E que Noftre Sire Ihefu y. K offices. ^ z. G, H, /, % K 
Crift. — h. D par terre. — u By du preel. — aa. G, //, /, J cham- 
gitoh on. — j. if de. — k. G, H, bre. — bb. Sainte m. d, Af £, C, 
/, J qui. — 1. quant il eftoient D,E,G,HyKvtoii. — ccAfE^E^G, 
crucefiéz m. d, E, — m. il, /?, C, H^ /, 7, K. — dd. C, G, H^ /, 7, 

D, Ef Gf H, ly K defpendoit-, A K U changes eftoit; A^ B^ D, F 
ajoute: ou le cors des larons. — Li change fi eftoient. — ee. a une 
o. Hy ly K 8c. — o. ou m. ^. C, D, ruem. </. tous les n^, \ ajouté d* après 

E. — p. ou pié m, d. G, H /, K. Eruoui. — fF. que l'en m, d. J. 

— q. Pour ce... Calvaire m. d. G, 
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la viande « as ^ pelerinz que l'en leur < vandoit. Et fi î lavoit 
on les chiés, & fi aloit l'en de la rue au Sépulcre. Tout au 
devant de ^ celé Rue de Mal Cuijinat avoit une rue « que l'en 

Rm€ Cùitvertt. apeloit la Rue Couverte^ là où l'en vandoit la draperie, Se 
eftoit toute à voûte par defore. Et par celé rue/ aloit l'en au 
Sépulcre, 
(XI) Celé; rue dont l'en ^ aloit des Changes as Portes OreSy 

RmidmTmpk. avoit à ' non la Rue del i Temple \ & ^ pour ce l'apeloit l'en 
la Rue l del Temple^ que on venoit ainçoiz au « Temple que 
as Portes Ores » . A main feneftre fi comme l'en avaloit celé 
rue P à aler ? au Temple,^ là eftoit la boucherie où ^ l'en van- 
doit la char' de la vile. A main deftre avoit une autre rue 
par où ' l'en aloit » à VOfpitaL Et icele rue fi avoit « non la 

^^MmHj!''^ ^^^'^^^ '^^'"^''^' ^ "***" feneftre fiier le pont avoit .j- 
S.GiUeu Moufier de mmjeigneur* Jaint Gile. Au chief de celé rue 
trouvoit l'en «« unes portes ^ que l'en apeloit Portes Prt- 
P9rte Prêcituje, cieufes. Et pour cc Ics apeloit l'en Portes Precieufes^^ que 
Noftre Sirez"^ Ihefii Criz par ces portes entroit <« en la cité 
de Iberufalem^ quant il aloit ff par terre. Ces portes fi u 
eftoient en .j. mur qui eftoit entre la cité & le mur^ des 
Portes Ores. 



De ce meîfmes. 

Le Ttmpk. (XII) Entre le mur de la cité & le mur des Pertes OreSy 
fi» eftoit li Temples. Et s'ii/ avoit AA une grant^' place, qui 

a. C les viandes. — b. ^ des. — t. /, 7) ^ P^c ^ o^* — u. C 

— c. leur m, d. C, H /, 7, K. — avaloit. — v. C, G, //, /, J, K 
d. Cf Hf If 7» ^ Tout avant de ; Celé rue avoit. — x. la rue m. d, 
G Tout au bout de. — e. rue m. H K. — y, B des. — a. monfei- 
d. L — f. celc rue m, d. G. — g. £ gneur «. d, C, C, H /, 7« ^' — 
De celé. — h. Ten m. d, K. — aa. E avoit unes. — bb. portes m. 
î. à m. d. Bf H. — j. del m. d. C, d. A. — cc. Et pour . . . Precieufes 
G. — k. & m. </. /, /r. — I. 7, 7, av. d. G, H, /, K, — dd. Noftre 
K Porte. — m. & . . . Temple m. Sirez m. d. C, G, H, 7, 7t ^* — 
d. Af C — n. 7 du. — o. Ores m. ee. Cp E entroit par ces portes; B^ 
d. B. — p. / ajoute: à main fenef- 7 par ces portes entra. — fl^* 7, 7 
tre. — q. à aler m, d. H; I pour ala. — gg. fi m, d. D. — hh. A 
aler$ A fi comme à aler de la ville. les murz. — ii. fi m. d, C. — jj- ^ 

— r. H, KM où. — s. 7/, 7, 7, JT 7, 7 fi i. — Ut. 7) fi eftoit. — 
ajoutent : de la boucherie à ceus. IL grant m, d, E, 
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plus eftoit que une " traitie de lonc & le giét d'une pierre 
de lé, ainz que l'en veigne ^ au Temple. Celé place fi eftoit 
toute ' pavée, dont l'en apeloit celé place ^ le Pavement. A 
main« deftre, fî comme l'en ifloit/de ces portes, eftoit li 
Temples SaUmmt^ là où li frère del Tern^/r ^ manoient ^ . A la 
droiture des Portez Precieufes & des Portes Oirez eftoit li 
mouftierz del Temple Domini. Kt fi eftoit en ' haut fi comme Aèèaj^e du Tem- 
il monta aus degréz hauz j . Et quant l'en mon toit ces ^ f^' 

degréz, fi trouvoit l'en une grant place toute couverte de 
marbre & ^ moût large. Et cel * Pavement fi " aloit tout entor 
le moftier del Temple, Li mouftierz del Temple fi ^ eftoit touz 
roonz, ic à main feneftre del haut Pavement del Temple eftoit 
l'officine de l'abé & des chanoinnes. Et de celé part avoit 
unz degréz par^ ou l'en montoit au Temple^ del bas Pave- 
ment el haut 9 . 

(XIII) Deverz '' foleil levant, tenant au mouftier del 
Temple^ avoit * une Chapele de monfàgneur faint laque ^'7^V^^^'' 
Papo/bre le Menor* . Pour ce eftoit illeuc » celé chapele « *'*^ 
qu'il \» fu martiriéz, quant li luif le gitérent dej^ defuer le 
Temple à val. Dedenz celé chapele eftoit li leuz oiï Noftre 
Sirez • Ihefii Criz délivra la pecharefle que l'en^meHoit^ 
martirier, pour l'amour de ce qu'ele ^^ avoit efté prife i,^ 
avoutire. Au chief de cel Pavement^ par deverz foleil levant 
ravaloit *' on unz degréz à aler aus Portes Oirez. Quant on Poru Dorie. 
les avoit avalez, fi trouvoit l'en une/ grant place £f, ain- 
çoiz ^ que l'en venift aus portes. Là feoit li Jitres que Sale- 
mon fift; par ces portes ne paflbit nus, ainçoiz " eftoient 



/y 7» il^ eftoit d'une. — b. £ venift. 

— c. toute m, d. Cy G, H, /, 7» ^* 

— d. F Tapeloit. — e. à,B)m 
main. — f. G aloit. — g. del 
Temple m, d, B. — h. B demou- 
roîcnt. — i. en M. 1/. C — j. C fi 
quan i montoit à degrés. — k. C 
les. — 1. une grant .... Se m. d. 
UlyJ^Ki rempiacè dont G par : 
une foie. — m. / dft ) 7» ^ cit. 

— n. fi M. </. C, G, Hy /, 7- — 
o. fi M, d. Cy Gf Hj ly 7» ^* ~* 
p. par M. d. 1, — q. C aJ§Mie : pa- 



vement ou haut. — r. A Devant. 

— s. C fi avoit. — t. i? le mineur 
Se appoftle; /, D le menor apoftre. 

— u. Fainfi; K ilec quant. — v. £ 
chapele apelée. — x.i m,d, E, — 
y, de m, d, K. — s. Noilre Sire ut. 
d, C, G, Hy /, 7, K. — aa. JSTquî. 

— bb. G vouloit. — ce. C, G, H, 
h 7» ^ po'' ce qu>le ; A que avoit. 

— àà, ByEyK en. — ee. B ravoit 
on. — IF. il en une. — gg. G, Hy 
ly K une place grant. — hh. C» Hy 
/, 7» ^ wn«. — iî. C, 7 *ini. 
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muréez, & fi n'i pafibit nus <* forz feulement ^ .ij. foiz Tan 
que l'en ^ les defmuroit. Et i aloit on à proceffionz ^ le 
iour'de Pafques fiorries pour Pamor de ce que/ Noftre 
Sirezf Ihefu Criz i paiTa à celui iour, & fu recueilliz à pro- 
ceffion ; & le iour de fefte ^ Sainte Croiz en feptembre, pour 
ce ' que par celé porte; fu raportée la Sainte A Croiz en la 
cité de ^ Iherufalem^ quant li emperiérez "> Eracles la con- 
quefta " en PeriTe, & par celé porte la remift l'en ^ en la cité, 
& ala on à proceffion encontre lui P . Par 9 ce que l'en n'iflbit 
mie horz ^ de la ville par * ces portes, il ' avoit une poterne 

Poteme de lofa- par encofte » , que l'en apeloit la Porte «• éie lofaphas. Par 
P^' celc poterne iflbient cil de la cité * horz de celé part. Et y 
cele pofteme fi » eftoit à^" main feneftre des Portes Oirex. 

(XIV) Par deverz midi ravaloit on **del haut Pavement el '^ 
Temple bas, dont ^ l'en aloit au Temple SaUmon. A main 
feneftre, li comme l'en avaloit <' del haut Pavement el bas/, 

EgSftduJBirceau, là avoit lïgi uïï mouftier que l'en apeloit le Bierz dont Diex ** 

(u berciez en s'enfance, fi comme '' l'en difoit. El mouftier 
del Temple avoit .iiij. portes en croiz. La première Hji eftoit 
deverz foleil couchant. Par cele entroient cil de la cité el 
Temple. Et par^A deverz foleil levant entroit l'en en la 



a. Se ù n*i paflbit nus m, </. C — 
b. Jf Bf D nus que feulement ; G, 
H, /, 7, K nus que. — c. £ ne 
paiToit nus fors feulement deus fois 
Tan, car êtes eftoient murées, que 
Ten. — d. C à la Pafque fleurie à 
la porceifîon. — t. B ajoute: de la 
fefte. — f. C, G, H,l,7, K pour 
ce que. — g. Noftre Sire m. d. C, 
G, H, A 7, K. — h. B, H, /, K la 
fefte. — i. ce m, d. £, — j. G, H, 
If K ces portes. — k. Sainte m, d. 
J, Bf A ^» H, /, 7, K; G vraie. 
— 1. la cité de m. d. G, G, //, /, 
7» K, — m. C, G, H, ly K ajoutent: 
de Rome. — n, A conquift. — 
o. Pen m. d, /, K. — p. G ala à 
porcefiîon tout le peuple encontre; 
il, C contre lui. — q. C Pour. — 
r. E pas fors ; C, D mie par ces 



portes hors de la ville [D dté]. — 
s.la ville par m. d. £• — t. / ily. — 
u B d'en cofte. — v. E pofteme; 
/ qui avoit non la porte. — x. C 
ville. — y. £ En. — z. ûm, d. C, 
G, H, IfK.^M.Bi la. — bb. G 
Se y avaloit on; H aloit on ; I, K 
y avaloit on; ravaloit on m. d, J. 

— ce. dy D, G del; C au bas. — 
dd. K de dont. — ee. H J, K 
aloit ; del haut .... avaloit m. d. I. 

— ff. el bas m, d, E; dont l'en.... 
bas m. d. C. — gg. il m. d, H^ /, 
7, K. — hh. CyGyHyKlA eftoit 
li biers; C, //, K dont Dieus; E 
por ce que Deus; G où Noftre Sire; 
7 où Dieus. — il. H 7» ^ 1"** 
— jj. fi «r. d. H, /, 7, K. — kk. H, 
ly 7» ^ P^c cele devers. 



DE GUILLAUME DE TYR. 



'•T5 



chapele, &« s'en riflbit* on d'ilcucqucs aus^ Portes Oires, 
Par la porte deverz midi entroit l'en el Temple ^^ , & par la 
porte deverz aquilon entroit on ' en Tabaie. 



VI 



De ce meifmes. 

(XV) Or vous ai ge ci en droit / devifé del Temple & K del 
Sépulcre^ coumant il fiéent ^ , &de VO/pitaH , & des rues qui 
eftoient dès j la Porte David deci aus * Portes Oirez^ Tune en 
droit l'autre, dont l'une eftoit deverz^ foleil levant, & l'autre 
fi eftoit devers foleil couchant"" . Or vous dirai des autrez .ij. 
portez dont l'une eftoit en droit l'autre " . Celé deverz aquilon 
avoit non <> la Porte Saint Efiienne. Par celé porte entroient 
treftuit^ li pèlerin, & tuit cil qui par deverz Are venoient 
en IherufaUm & de 7 par toute la terre del flum de ci '- iuf- 
ques à * la mer à^Efcalone, Dehorz celé porte ainz que l'en i 
entraft ' , à main deftre «* , avoit .j. mouftier de Monfeigneur'*' pç^te S. Etienne 
faint Eftietme, Là* dit l'enj' que mes firez» faint Eftiennez^^ 
i^ fil lapidez. Devant cel« mouftier, à maîn^-^ feneftre", 
avoit unejQ^grant meflbn que l'en apeloit VJfneriegg, Là 
fouloient** iefir li afne & li fommier de VOfpitaL Et " pour 
ce avoit noni/ VAfnerie. Ct\\x\^^ Moufiier de Saint EJîienne 
abatirent li Creftien de IherufaUm devant ce que il fuffent 

a. H, i, 7, Kèt fi. — b. By E, G 
ilToit. — c. ^ de là aus ; C & iflbît 
devers les. — d. C, H, I Temple 
Smlemon. — e. on m. d, D, — 
f. ge ci en droit m, d. C, G» //, /; 
en droit m. d* J, — g, D Se de 
l'Ofpital. — h. coument il fiéent m. 
d, E, — î. D àa Sépulcre; A com- 
mant cil de rofpîtal. — j. £ de; 
^f ^1 A 7» ^ des portes. — k. C 
trefqu'aus; F dt à. — 1. il en 
droit. —m. £8c l'autre devers cou- 
chant. — n. dont Tune.... l'autre 
m. d. G, W, /, Jf K, — o. /à non. 

— p. ues M. d. C^E,GyHy /, 7, K. 

— q. de m. d. C, E^ H, /, % K, 

— r. de ciui. d, £, G, H, /, J, K. 



Eg/ifc 
de S. Etienne. 



— s. Bf Fy enj C trefqu'à. — t. Z), 
G, H, If % A^ainfi comme on i en- 
troit. — u. à main deftre m. d. C. 

— V. mon rdgneur m. d, B, — 
X. E Et. — y. G, H, /, J dîfoh 
on. — z, AyHf I mon feigneur. — 
aa. Là dit Ten.... Eftiennez m, d. 
K, — bb. î m. d. H, 1,7; K qui. 

— ce. £, Ky 7 ce. — dd. ^ à la 
main ; main m. d. E, — ee. B def- 
tre. — fF. ^ une maifon bien 
grrande. — gg. A \sl Tuerie â^ ai/- 
leurs ; B la furie & ailleurs. — 
hh. E feulent. — ii. Et m. d. H, /, 
K, — jj. G, G Tapeloit on. — 
kk.C,GCelî«, /, /rCe. 
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aflejé, pour Tamor de ce que « H mouftierz eftoît prèz des 
jSnerit. murz. Ujifnerie ne fu mie^ abatue. Aînçoiz^ ot puis grant 
meftier aus pelerinz, qui par treuaige venoient en IhemfaleM, 
quant ele eftoit aus Sarrazins ^, & que ^ li Sarrazin ne les/ 
leffbient mie heftergier dedenzif la cité. Pour ce, leur ot * la 
meffbn de VAJnerie ' grant meftier. A main deftre de la Porte 
Maladrtrte, Saint Eftienne j eftoit la Maldderiek de Iheruf aient ^ ^ tenant 
aus murs. Devant à" la Maladerie avoit* une pofterne que 
?.terntdeS,La^^.^^ apeloit la Pofteme de <> Saint Ladre. Quant li Sarrazin 

orent conquife la cité fuer les Creftienz, par là en droite 
metoient il enz les Creftienz pour aler couvertement âU 
Sépulcre 9 . Car 11 Sarrazin ne vouloient mie que li Creftien '' 
feûflent ' leur couvine ne celui de la ' cité \ pour ce les me- 
toit l'en enz » par la Porte le Patriarche^ qui eftoit en la me 
del Mouftier •*' del Sépulcre^ ne l'en île les metoit * micJ' enz 
par la Mefire Porte. 

Mes fâchiez bien de voir que li Creftien * pèlerin, qui 

vouloient aler au Sépulcre & aus autrez Saiiri Leui, que*" 

li Sarrazin avoient granz ^^ louierz d'elx " & granz fer- 

vicez : li Sarrazin les prilbienc bien chafcun an à ''^ .xxx. m.'' 

bef anz ; mes Ven efcoumenia après touz lez Creftienz qui 

louier en donroient, par quoi il ne valut/ mie tant^. 

a. C,G, //, /, y, Kpor ce que. — Ten efcomenia après tous les Cref- 
b. G, I, y, K pas. — c. C, D^G, tians qui loîer donroient plus as 
y Ainz. — d. quant... Sarrazins Sarrazins por aler en Icrufalem; 
m. d, D. — e. C qUar li ; D au- por coî la rente ne l6ur valut mie 
tant que li. — f. Hy 1, K nés. — tant. Et por ce les metoient enz par 
g. C en. — h. ot M. d, K. — i. £ celé porte, por ce que li Sarrasin. 
ajoute: qui par defors les murs ef- — r. £ mié qu^l. — s. G, H^ /, 7i 
toit. — j. 7 Porte de Iherufalem. K veîflent. — t. C, G, H^ /, 7, 
— k . S. £. eftoit la Maladerie m. /C la covîne de la. — u. C me» 
d. G; eftoit la Maladerie m, d. toîent il enz; E metoient enz. — 
Hy K, — 1. de Iherufalem m. d. v. del Mouftier m. d, D, — x. £ 
Af K. — m. k m. d, E, — n. C te- nés metoit. — y. C pas. — z. Cref^ 
noît. — o. la Pofterne de m, d, Ày tien m, d. D. — aa. que m, d. C. 
By C, Ey F; de m. d. G. — p. en — bb. B des grant. — ce. C^ G, 
droit m, d, Q H, 1^ y^ K, — q. £ 7 s^voient d'aus granz loîers & 
ajoute: Si aus autres Saînz Leus grans treus; H,Iy AT avoient d*ettis 
que li Sarrazin avoient d'els granz grans treus & grans loîers; d'elx av. 
loîers & granz treuages. Et pri- d,A. — dd. chafcun an à m.d.C. — 
foîent bien l^ Sarrazin la rente qu'il ee. 7 • xx. m. — fF. C, G, H^ /,7» AT va- 
en avoient à .xxx. m. befanz. Mes lort. — gg. G ajoute \ aus Sarrazinz. 
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(XVI) Quant on entroit en la Meftre Porte par la Porte " 
Séfhit E/Henne^ fi ^ trouvoit l'en .ij. rues, l'une à deftre ^ & 
l'autre à feneitre, qui aloient^ embedeuz^ à la Porte de 
MontSyon^ fi/ eftoit à droiture if de la Porte Saint Eflienne-yPotemtdeUiTM' 
la rue à main fcneftre fi * aloit à une pofterne que l'en ape- "'"'• 
loit' la Tannerie^ & aloit droit par defiisy le pont Cele rue, 
qui aloit à la Porte de Mont Syon^ avoit non ^ la Rue ^ Saint Rue S. Etienne. 
Bfiienne. De fi que on *» vcnoit aus Changes des Surienz^ avoit « ^f^'S,, 
une rue <' à main deftre qu'en apeloit la Rue del Sépulcre. 
Là eftoit la Porte de la mejfon del Sépulcre, Par là en 
droite entroient f cil del Sépulcre'' en leur maiflbnz & 
en leur manoirz. Quant en venoit devant cel ' Change^ fi trou- 
voit on à main deftre f une rue couverte à voûte par où l'en 
aloit au Moujîier del Sépulcre » . En cele rue vendoient H Su- 
rien leur draperie, & fi i ^ faifoit l'en les chandeilles de cire«. 
Devant ces Cbangesy vandoit on le poifon « . A «« ces Changes 
tenoient ces^^ .iij. rues qui tenoient <c aus autrez Changes des 
Latinz*^. Dont Tune des«« .iij. ruez avoit non Rue Cou- RuetCouvene^dts 
verte: là vandoient li Latin leur draperie, & l'autre Rue des ^"^^"^^^^^ 
Herbes^ & la tierce Mal Cuijinat, Par la Rue des Herbes aloit •^''"' ' ""'' * 
on en la Rue de MontSyonff & trefcopoit engs la Rue David. 
Par la Rue Couverte aloit on en la Rue des Laiinz ^. Cele rue 



a. E Pofterne; K Porte de. — 
b. Eût. — c. C remplace : qui aloit 
à la Porte de Monte Syon qui ef- 
toit en droit midi & la Porte de 
Monte Syon eftoit à droiture, &c, 

— d. //, /, y, K aloit. — e. embe- 
deuz «. d. G, Hy A % K. — f. fi 
m, d. Ci E qui; G, H, I, K 
ajoutent; qui eftoit en droit midi Se 
la porte amont, fi. — g. G à l'en- 
droit. — h.ùm.d. H; de la Porte... 
ùm,d. JT.— i. OfHflf JïTapcle.— 
j. C, H, /, K defous. — k. C, H, 
I, Kà non. — \. E Porte. — m. C 
Par où Ten venoit. — n. C fi avoit. 

— o. une rue m, d, /» K. — p. Là 
eftoit... en droit m. d. C\ en droit 

'M. d.H, /T. —q.CPar là entroient. 

— r. Là eftoit... cil del Sépulcre 
m, d, I. — 8. /en ce; K ce. — t. ^ 



feneftre. — u. Là eftoit... Sépulcre 
m.d. G; Par là... Sépulcre m, d, E. 

— r. i w. d. Hy /, K. — X. H de 
la cité. — y. H^ ly K et Change. 

— B. Devant... poifon m. d. A. — 
aa. A Devant ces {i/y a eu bour- 
don), — bb. /, 7, K les. — ce. E 
ieignotent. — dd. Apres ce mot, G 
met la phraftt F.t afifez près eftoit 
la Porte... Sépulcre, ^iri a été omife 
plus haut 'y on lit enfuite: les .iij. rues 
qui tenoient... — ec. /f, I, K de 
ces. — fF. Hy ly Jy K ajoutent', dont 
on aloit en la Porte de Mont Syon. 

— gg. en m. d. E — hh. Dont 
Tune... Latinz m. d. A; C, Ey H, 
Jy K en une rue par le Change des 
Latins; J en une rue couverte des 
Latinb. 
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apeloit on la Rue di PArc^ ludaz^ pour ce que ^ l'en dift ^ 
que ludas s'i pandi, &^ i avoit un arc de pierre. A feneftre 
de ' celé rue, avoit .j. mouftier qu'en/ apeloit le Moufiieri 
RgtiftideS.Mar' Saint Martin, Et* prèz décelé porte avoit .j. Moftier de 
tin Çg de S.Pierre. Saint Phe. Et ' là difoit on que ce fu que J Ihefu Criz mift * 
la boue^ que il mift es iex de*" celui qui onques n'avoit" 
veû ». 

(XVII) Horz de la Porte de Mont Syon^ trouvoit on P .iij. f 
voiez, une voie à main deftre qui aloit à >- Tabaîe & au Mouf- 
tier s de Mont Syon^ & entre l'abaîe & les murz de la cité 
avoit .j. grant aitre ' & .j. mouftier. El » mi leu de la voie, à 
main feneftre, fi aloit '^ felonc les murz de la cité droit aus 
Portes Oirez^ & d'illeuc avaloit on el Fa/ de lofaphas^ & fi en 
aloit on ' à la Fontainne de Syloe, Et dej' celé porte à main 

^' ^'7caZ ^''^' ^^^^^ ^^^'^ " -j- ^^^f^^^ ^^ ^^^^ P^^^y en Gali Conte. En ccl 
mouftier «« avoit une foffe*^ parfonde, là où l'en difoit que 

Saint Père fe muça quant il ot Ihefu Crift renoié, & il oî le 

coc chanter, & là plora il. La voie à la droiture ^^ de celé 

porte <^, par deverz midi, fi aloit par defor le Mont de Syon ^ 

que/ on pafle l'abaîe. 5ïgg avaloit** on le mont, & aloit 

on " par celé porte en Bethléem, 



a. de l'Arc m. d, E, — b. Z) lu- 
das en une rue par ce que. — c. C, 
Z), £, //, % K difoit. — d. H, / fi 
avoit '^ K Ç\ \ avoit ; D Le Change 
avoit. — e. Htn. — f. /"quant; 
^ de. — g. qu*en apeloit le Mouf- 
tier rtmpiacè dans G, H I, J, K 
par: de. — h. G Afféz près d'une 
porte avoit. — i. Et m. d. H, /, K. 
— j. ^ là que; E li leus où; ce fu 
que m, d. A. — k. A^ H, /, K fîftj 
D prift. — l. G en cel lieu prift 
I. C. la boe; C Si difoit on que ce 
fil là que N. S. I. C. fift la boe.— 
m. C à. — n. ^, ^,7, K n*avoit 
onques. — o. G veû goûte. — p. A^ 
Bf Ej H Jt K f\ trouvoit on. — 



q.£ dues. — r. E ajouté umefhrafe: 
aloit Tune àdeftre, l'autre à feneftre; 
Tune aloit à. — s. & au Mouftier 
m. d. E. — t. ^ aire. — u, E Mont 
Syon ; &c fautre aloit par devant 
un cimetire & par devant un mof- 
tier qui eftoit fel. — v. E aloit l'en. 

— X. H avaloit on. — y. £ de les. 

— *. C, G, H, /, 7, K feur celé 
voie. — aa. En cel mouftier m, d. 
E. — bb. foffe «. d, K. — ce. il 
droituriére. — dd. C à celle porte 
à droiture. — eè. de Syon m. d. K, 

— if. C tant c'ora avoit pafle; J 
de fi que on pafle. — gg. C Lors. 

— hh. G avale. — iî. G valen par 
celé. 
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Vu Telerinaige de la Sainte Terre, 

(XVIII) Quant on avaloît <> le mont fî trouvoit Ten un 
lac en la valée que on apeloit ^ le Lac Germain^ por ce ^ que Lac Gtrmain. 
Germain le fift fiure ^, pour recueillir « les iaues qui defcen- 
doient des montaignes quant il plouvoit,&là abevroit l'en les 
chevaus de la cité. De Tautre part /la valée, à main feneftre g , 
près d'illeuc avoit .j. charnier qu'en apeloit Chaude Mar. Là Chaude Mar. 
gitoit on les pelerinz qui fe * mouroient à ' VOfpitalde Iheru- 
falem. Celé pièce de terre J où li charnierz eftoit, fi * fu acha- 
tée des deniers dont ludas vendi la ^ char lefu Crift, fi comme 
rEfvangile le •« tefmoigne. Dehorz la Porte David avoit .j. 
lac " par deverz foleil couchant « que l'en apeloit le Lac le p 
Patriarche^ là 9 où l'en recueilloit les eves d'illeuc entor pour 
abcvrer les chevaus. Prèz de cel lac avoit .j. charnier que 
l'en apeloit le Charnier del Lyon, Il avint iadis, fi'' comme Chamitr du Uon 
l'en difoit, à un iour qui paflez eftoit, qu'il avoit entre Cref- 
tienz & Sarrazins une bataille entre cel charnier & Iheruja- 
lem^ où il avoit ' moût de Creftiens occis, & que li Sarrazin 
de la bataille les ' dévoient l'endemain treftoz fere " ardoir « 
pour la puour ' . Tant que ilj' avint que .j. lionz vint par 
nuit ": fi les porta tous en«o celé fofle, fi comme l'en difoit, 
&^ pour ce'' l'apeloit l'en le Charnier au ^ Lion, Et defiier 



Lae 
du Patriarche, 



a. A, B, C, A ^, O, H, /, K 
avoit avalé. — b. C qui avoit non. 

— c. por ce m. d. D, F, H, /, 7, 
K; G quer uns hom qui ot non. — 
d. E que uns borîois de la cité de 
lerufalem le fîft faire, qui avoit non 
Germain. — e. 7 cueillir. — f. C, 
G, H, i D*autre part; E part de. 

— g. H deftre. — h. (e m, d, C, 
/f, /, K. — LE en. — j. pièce de 
terre m. </. K. — k. fi m, d. C\ H^ /, 
K, — \. E ajoute : mort lefu 
Crîfty la. — m. le m. d. A^ D, E, 
C, /, K. — n. il, B, D, E, /Heu. 

— o. A levant. — p. A^ C, G, H^ 



Kde\; £^ / au. — q. là m, d. E; 
I par. — r. C, A B, G, H^ /, K 
ia fi. — s. ^ avoit eu. — t. £ li 
Sarrazin por la pueur les ; / dé- 
voient touz faire. — u. H^ K touz 
faire Pendemain; J tous Pende- 
main faire. — v. B Se que les Cref- 
tiens dévoient Tendemain de U 
bataille par les Sarrafins eflre ars. 
— X. pour la puour w. </. £. — 
y. Tant que il remptaci dans C 
par: Li. — z. par nuit m, d, J, — 
aa. £par nuit qui en porta tous les 
cors mors en. — hhMm.d* H^I^K, 
— ce. E ce fait. — dd. £, C, /, K du. 
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le « charnier avoit .j. mouftier où l'en chantoit chacun 
iour. 
Ahh^tdesGhr- (XIX) Prèz d'illeuc, à une lieue, avoit une abaîe de non- 
gittu, nains là où l'en difoit que ^ Tune des pièces ^ de la Vraie 
Croiz fu cueillie ^ . La terre dont il efloient ^ avoit non 
Antgiîf . Aucunes genz (i i difoient que ce eftoit la terre de 
Fîintnte. 

L'eftache de la Vraie Croiz fu prife devant le Temple 
que * l'en ne pouoit trouver leus ' où ele s'aferifti qu'ele ne 
fuft ou trop longue ou trop corte A , dont il avenoit, (i comme 
l'en difoit ' , que, quant les genz venoient au Temple*^ ^ & il 
avoient leur piézembouéz, qu'il » terdoient ^ illeucques ^ leur 
piéz 9 . Dont il avint que une roîne i pafTa '' une foiz, 'il la' 
vit emboée, & ' la tert de fes draz, fi « Taoura. 

Or vous dirai *» de celé pièce de fuft dont ele vint, fi 
comme ^ l'en dit, el paîz. Il avint, ^y chofe, que Adanz iut 
ou lit mortel»; fi pria à*** l'un de fes fiz que, pour l'amor 
de ^^ Dieu, li aportaft .j. rainfel de l'arbre de coi ^^ il avoit 
mangié del fruit <'<^, quant il pécha. On li aporta, &'« il le 
prift icff le mift en fa bouche, & gg quant il l'oft mis dedenz 
fa^^ bouche'', (î/; eftraint les denz & l'ame s'en ala. Ne 
onques, quant il fu morz ^^ , cel rainflel ne li pot on efra- 



a. ft /, iiT ce. — b. fl; /, A^ dît 
que. — c. Cf E pierres. — d. C i 
éo cueillie { Z) i fu coupée; J fu re- 
cueillie. — e. £, /f dont ele eftoit. 

— f. G, H, /, K Aneglc; J Ar- 
regie. La phrafe de nonnains... 
Anegie m. d, B. — g. fi m. d. H, 
/, K. — h. On lit dans C, //, I: 
Temple que [C quar] ele eftoit de- 
morée ou Temple, car [C par ce]. 
Toute cette parafe eft changée dam 
G : La planche dont la Vraie Croiz 
fu faite, fu prife devant le Temple, 
li où elle fu gitée par mal talent 
pour ce que. — i. D là où; E, H^ 
/, K leu. — j. -ff afFreiftj / fe ferift. 

— k. C, E trop corte ou trop 
longue; G ajoute i & la mift on au 
travers d*un folTé. — l. fi com Ten 



difoit im, d. A, — m. C au Mof- 
tier. — n. G il y; A^ il. — ô. C tor- 
choient. — p. illeucques m, dSi, — 
q. / leur piéz illecques. — r. i paflii 
m. d, £. — 8. f/, /, K le. — t. B^ 
C, £, //, K fi; B fi la tacha. — 
u. Bf C&i If K 8c fi. — V. £ dirai 
ge. — X. AT com difoit on. — y. a 
m, d. C, E, G, H, /, K.—z. G lit de 
la mort. — aa. a m, d, H^ J, K. — 
bb. Ta mot de m, d. C, G, H, /, JT. 

— ce A, Q G, H, 7, K dont. — 

— dd. del fruit m. d. E. — ee. & 
m. d. EyJ.K. — ff.Sc m. d. H^ i 
& fi. — gg. & m. d, /, K, — hh. C, 
K Tôt en fa ; / Pot en la, — ii. & 
quant... bouche m. d. H. — jj, E, 
Hf /, K il. — kk. quant il fii mors 
fn, d. Cf G, Hf Jf K. 
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chier des denz. Âinz fu enfouiz i toutcel rainflèl «,fi comme 
l'en dift. Il ^ reprift ^ , il devint .j. biaus arbres. Et quant ce 
vint que li déluges fil/, fi efracha cel arbre, & le mena cil 
déluges « el Mmt de Libanne. Et d'illeucques/ fu il i menez 
en IherufaUm ^ ovecques le merrien dont li Temples fu feiz, 
qui ' fu tailliez el Mont de Libanne j . Il avint, fi comme 
l'en ^ difl, quant ' Ihefu Crift fii cruxefiéz, que la tefle Adan 
eftoit dedenz la boiiTe*" ; & quant li fanz Ihefu Criz iiE horz 
de fes plaiez, la tefte Adan " iffi horz de la croiz ^ k recueilli 
le fane, dont il p avient encorez que en touz les'cruxefiz qu'en 
fait f en la terre de Iberufalemy que au pié de la croiz '' avoit ' 
une tefte en remambrance de celui ' . 

(XX) A .iij. liues de Iherufakm^ par devers foleil cou^ EmmaSs, 
chant « , avoit une fontainne que l'en apeloit la Fmtainne^ 
des Emau% » ,hty Chaftel des Èmaiiz eft de lez » . On difoit «« 
que à cel c^* fontainne s'aiEft Noftre Sires '' ovec fcs^'.ij. ** 
deciples, quant il le connurent en la fraâion du pain/, fi 
comme difl l'Ëuvangile que on lit;; en Sainte Eglyfe. 

VIII 



Des Sairti lÀew[ de la Sainte Terre, 

(XXI) Or m'en ^ revicng à la J^orte Saint Eftienne^ à la rue 
qui aloit à main feneftre & '' qui aloit à la Pojlerne de la 



a. H Car cH rainûaus; G Et H 
rwniiaus; /, A'Car H raînfîaus. — 
bw I) m. d, C, H, /, AT. — c. B ra- 
verdit. — e. C vint. — f. G li de- 
luges; cil déluges m. d. H. — f . B 
de là. — g. il m. d. ni, K. -- 
h. en Ihenifalem m. d. E. — LE 
merrien que Ten mena en leru- 
falem por &ire le Temple qui. — 
J. Et d*ilteucques... Libanne m. d. 
C» -^ k. I, K û que en. — I. H, /, 
K que. — m. £ ce fiift; K la baie. 

— n. £ à Adan ; lapArafitttoit... 
Adan m, d, A. — o, B de fes lieux. 
^ p. H M. </. F. — q. E qui font. 

— r. que au pié de la crok m, </. 



K — s. C, ^ G, W a. — t. G d'y- 
celle. — u. par devers foleil cou- 
chant m, d. L — V. que Pen ape- 
loit Il Fontainne m. d,J. — x. A, 
EfFfJde» Amaûs; D de ramanz; 
K des Emeus. — y. A, C, Z), G, 
n y,Kde\éz\tiE8c eftoit de léz 
le. — a. eft de léz m, d. A, C, /), 
E,G,H, % K; Le... léz m. d. B. 
— aa. G Difoit on. — bb. /, K 
cette. — ce. ^ Seigneur. — dd. fes 
*f. d. H, — ee. .îj. M. d, C.—'ff-E 
en femblance de pain. — gg. B, G 
chante. — hh. m*en m, d. A, C, /), 
G, H, /, K,^Vi.Stm.d. A, D, E, 
G, /, K. 
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Tannerie. Quant « on avoit aie une grant pièce de celé me, fi 
trouvoit on une autre ^ rue ^ à main feneftre ^ que l'en ape- 

Rue de Jofaphat, Joit la Rue de lofaphas. Et fi toft comme on avoit aie .j. pou 
avant', fi trouvoit on .j. karrefour d*une voie/ dont l'en 
venoit à main feneftre g au Temple^ & d'illeuc s'en aloit on 
tout droit au Sépulcre ^ . Au chief de celé voie ' avoit une 

Porte Douioureufe. porte i par devcrz le Temple^ que l'en apeloit Portes Doule- 

reufes. Par là * s'en ' iiE Noftre Sirez « Ihefii Criz, quant 
l'en le menoit « el Mont de Calvaire por cruxefier. Et pour 
ce eftoient eles P apelées Portes Doulereufes 9 . A main deftre 
fuer le karrefor de celé voie, fu li '- ruiflel dont rEfvangile ' 
tefinoingne, dont il difoient ' entr'elx » que Noftre Sirez le 
paflà, quant il fu menez cruxefier. En cel endroit avoit .j. 

EgKJedeS.Jeatt.MouJiierdefaintleban F Evangelijire. Et fi i avoit un grant 
manoir. Cel manoir & li ^ mouftierz eftoit des ' nonnains 
de Bethanie Se y là manoient eles», quant il eftoit «« guerre 
de^^ Sarrazins ^<^ . 

(XXII) Or m'en''-' revieng de" la Rue de lojaphas. Entre 

la Rue de hJaphasS & les murz de la cité, à main feneftre, 

avoit rues aufint comme une ville. Et là manoient & de- 

mouroientf^ li plus des Surienz dedenz la cité^* de Iheru- 

La Juh/erie. Jalem " . Et CCS rues apeloit on la Giuverie S . En celé G/«- 



z, E Et quant. — b. autre m. d. 
C, £. — c. fi... rue m. d. G, /, X. 

— d. & qui aloit... feneftre m. d, 
H. — e. C Quant l'on avoit .j. pou 
allé avant ; E avant .j. pou aléi 
f avant .j. pou aie avant. — f. £, 
G rue. — g. £ deftre. — h. C, G. 
H^ /, K dont la voie qui venoit de- 
vers feneftre [C aloit] au Temple 
& aloit au Sepucre. — i. Grue; E 
porte. — j. £ voie 6c une porte. 

— k. £ celé. — 1. s'en m. d. G. — 
m. Noftre Sirez m, d. G; D Noftre 
Seigneur. — n. £ menoit cruce- 
fier. — o. ce m. d, £. — p. eles 
«. d, £. — ({, Le pajfage Par là... 
Doulereufes m, d. G, //, /, K. — 
r. Laphrafe eft alioi^ie dans Ap 
B, Df F, J: A main deftre, fuer le 



karrefor, dont TEfvangile tcfmoin- 
gne,fu li karrefors de celé voie & le ; 
£ de celé rue & un. — s. £ fi com 
l'Efvangile. — t. /, AT dient. — 
u. entr'elx m. d. G, G. — 
V. G, H ds. — X. G, G, H /, 
K de; £ aus. — y. Se m, d, G^ H, 
l, K. — z, eles m. d. G. — aa. if 
eftoient en; G avoit. — bb. Z>, H 
K des. — ce. £ ajoute: 8c de Cref- 
tiens ; G ajoute: en la cité. — dd.m*en 
tfi, d, Cf G| H^ /f Km — ee. de 
m. d. G; EyHpI.K i. — ff. Entre 
la Rue de lofaphas m, d. I. — gg. & 
demouroient m, d. G. — hh. dedens 
la cité m. d, G. — ii. G, H, ly K 
comme à une ville. Là manoient 
li plus de ceulz de Iherufalem. — 
jj. G Aguillerîe. 
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verii avoit .j. Mouftier de famte Marie MadaUgne. Et prèz *'jjj^j|^^,""'' 

de cel « mouftier avoit une pofterne ^ dont ^ Ten ne pouoit 

mie iffir de la cité ^ aus * chanz; mes entre deux murz en/ 

aloit on. Etr à main deftre de celé Rue de lofaphas avoit .j. 

mouftier que l'en apeloit le Repos. Et ^ là difoit on que EgBJt du Repos. 

Noftre Sirez ' Ibefu Crizi fe repofa quant on le menoit cru- 

xefier. Et là eftoit la prifonz où il i fu mis la nuit ^ que il 

fil priz en Gejffemani\ .j. pou devant " en celé rue, avoit efté 

la Maijm Pylate, A main feneftre, devant » celé maifon avoit M^fon de FUmt. 

une porte « par où l'en aloit au Temple. 

(XXni) Prèz de la Porte de lofaphas^ à main feneftre, 
avoit ^ une abale de nonnainz, fi 9 avoit à '' non Sainte Anne. ^ Sa^t^Amu, 
Devant celé abaie avoit une fontainne qu'an apeloit la Fon- 
tûinne de/us ' la Pecme. Celé fontainne ' ne cort • point, ainz ^/«»f Proba- 
eftoit defouz .j. mouftier qui eftoit defore « . En celé fon- "^'' 
tainne, au tenz Ibefu Crift, defcendoient li angle & mou- 
voienf^ l'iaue. Et li premierz malades, qui aprèz i venoitj^, 
eftoit gariz de s'enfermeté. En » celé fontainne avoit .v. por- 
chez où li malade gifoient. 

(XXIV) Si comme l'en ift*- delà Arf#« de lo/aphaSy fi 
avaloit on el Val de lofaphas « , fi i ^^ avoit une abaîe de ^^j^^J^' 
nom moines. En celé abaîe, fi '« avoit .j. Mouftier de ma- 
dame Sainte Marie. En cel mouftier eftoit li Sepulcrez où ele 
fil enfoie. Li Sarrazin, quant il orent prife la cité, abatirent 
cele abaie & enportérent les pierrez iff la cité fermer, mes 
le mouftier n'abatirent il mieiTir . 

Devant cel ^ mouftier, au pié del Mont d*Olivete avoit .j. 



a. C, G, /, K du; £, H ce. — 
b. D porte par où Pen. — c. dontiM. 
d. K. — d. //, / Iffir de la hors; 
K iflîr dehors. — e. /* es. — f. en 
m. d, C. — g. Et m, d, H /y K. 

— h. Et m. </. H, /, K, — i. Noftre 
Sirez m, d, C, H^ l^K, — j. Ibefu 
Cris m. d.E." k. /là où il; K 
où là. — \, G par nuit. — m. G 
avant. — n. G devers. — o. /de 
celle maifon avoit une rue. — p. H 
avoit à main feneftre. — q. £ qui. 

— r. à «t. i/. ^ a; /. — s. C fus. 

— t. qu*an.... fontainne m. d. B. — 



u. Ej H,I coroit. — v. C defus; K 
ains eftoit defure. — x. H, I, K 
defcendoit li anges & roouvoit. — 
y. C, G, H, If K qui defcendoit 
après. — z. En m. d, Cf Ey I^ K» — ' 
aa. H, If K fi comme on dift. — 
bb. C Pofterne. — ce. (i avaloit... 
lofaphas m, d. E, — dd. i m, d. 
EfIfK. — ee. ù m, d. H, /, K. — 
ff, E por; /en; ^ à fermer la 
cité. — gg» G point. — hh. A par- 
tir d^icif le m/. E prifmte une Ut- 
aime qui me premdfim qi^à lap, 1 70. 
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EgHfe de Gethfe- mouftier en une roche qu'an apeloit Gejffemani, Là fii Noftre 

"'»«'• Sirez «» priz. D'autre part la voie, fi copime l'en monte * cl 

Mont iTOlivete^ tant con l'en giteroit une pierre, avoit .j. mouf- 

^^^'^'fj; ^'"" tier qu'en apeloit Saint Sauveeur. Là s'en ^ ala Ihefu Crix 

orer la nuit que il fu priz, & là li dégoûta *^ la fuor de fon 

corz aufi comme de fane « . £1 Fa/ de lofaphaz avoit her- 

mites & reclus, & s'eftoient tout contre val, car ie ne fai mie 

nommer de ci qu'à/ la Fontaine de g Syloe. 

Ahbayt du Mont (XXV) En * for le Mmt d^Olivet avoit une abaîe de blanz ' 

dei o/rvters. ^oinnez. Prèz de celé abaïe à main deftre avoit une voie qui 

aloit en Bethaniej . Suer le tor de celé voie avoit .j. mouftier 

Pater Nofter. qui avoit non Saint * Pa/ire Nofire. Là difoit on que Noftre 

Sirez ^ fift la Paftre «■ Noftre & Tenfeingna as " apoftrez. 

Prèz d'illeuc <* fu li figuierz que Diex maudift quant il aloit 

en IherufaUm, Entre le Mouftier de la Paftre Nojire Se P B*- 

Betkphagi. thonie^ avoit .j. mouftier 9 qui avoit non Belfage, Là vint 

Ihefu Criz le iour de Pafques flories, & le iour envoia '' en 

IherufaUm .ij. < de fes defciples por querre une aûieflè ' , & 

d'illeuc en ala » en IherufaUm fuer l'ainefle. 

(XXVI) Or vous ai dit & nommé ^ les abaîes & les mouf- 

tierz » de IherufaUm par dehorzj^ IherufaUm & par dedenz 

Akbayei &égHfes jçg s j-ues des Latinz^ mes ie ne vous ai mie nommé les abaîes 

detnottcatheitques. • „• in* i.^** «r 

ne '«^ les moultierz des ounenzy ne des GretotT^ ne des lacù^ 
binxy ne des Boavinx ^*, ne des Ne/iorins '^ , ne des Her^ 
minz ^^, ne des autrez manierez de ^ genz qui n'eftoient 



a. B Noftre Seigneur; C, G, //, 
/, K Ihefu Crift. — b. fi comme l'en 
monte m. d, C. — c. s^en m. d. G, 
H, /, K, — d. li dégoûta m. d. K. 
— e. C comme fe ce fuft fanc; G, 
Hy 7, K comme fane. — f. H, I 
îufqu'à. — g. de m. </. il ; la Fon- 
taine m. d. K. — h. C Sur; H, /, 
K Et feur. — î. blanz m. d. C. — 
j. C, G, H^ /, K ûjouUnti tote la 
coftîére de la montagne. — k. H^ 
K Sainte. — 1. ^ Noftre Seigneur; 
G, G,Hy i? Ihefu Cris.--ro. /Sainte 
Paftre. — n. //, /, if â fes. — 
0. dUlIcuc m, d. D,-^p. G, I pof- 



teme &; H pofteme de. — q, B 
maifon; de la Paftre... mouftier 
m. d, K. — r. C, /, K envoia iL — 
s. C, / .ij. deciples. — t. querre m. 
d. Ay S, C, H, /, K. — u. C s'en 
ala il. — V. & nommé m, d. A, — 
X. Bf D mouftiers & les abbaies. 

— y. / dehors de. — z. C^H, I, K 
& les; B, G par dedens & par de- 
hors les [G & les]. — aa. if, ^ /, 
Kic. — hh. H Boaninz; G Boanis. 

— ce. A Retorinz; /*Re(Horinz. — 
dd. G, H If K Hermîtes. — ee. K 
des. 
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mie obeiflanz à la loi de « Rome, dont il ^ avoit mouftierz 
& abaies en la cité. Pour ce ne vous veil ie < mie parler de 
toutes ces genz ^ que ie ai ci en droit « nommées, qui n'ef- 
toient mie obeiflanz à la loi de/ Rome, (1 comme l'en 
difoit g . 



IX 



Dou peler inaige ie la Terre, 



Or * vous avons dift coumant la fainte cité de Ihe- 
rufalem feoit au iour que Salehadinz & li autre Sarrazin 
la conquiftrent fuer les Creflienz. Aprèz vous dironz 
des pelerinnaigeSj coumant li pèlerin i aloient. 

eu qui font en Occidant, c'eft à dire celx qui font ' 
el-/ roiaume de France & <ïo4lemaingne & des autrez terres 
qui font en celé ^ partie del monde, qui vuellent aler en 
celé ' Sainte Terre, doivent tenir la voie droit * verz 
oriant. En " cel iour dévoient entrer en Iherufalem par 
la Tarte Saint Eftienne : devant celé porte fli il lapidés "^ . 

11 doit aler tout droit en^ ^^fglyf^ ^^t ^ S epulcr eNoRve '' 
Signeur Ihefu Crift ' . A l'entrée des portes ' del Sé- 
pulcre " y par deforz à deftre, efloit la Chapele de cMont u Calvaire, 
de Calvaire^ où Noftre Sirez fli cruxefîéz. Defouz eft li 
leuz de Golgata, où li fans Noftre Seigneur cheï par u Go/gitMa, 
mi la roche. Là difoit on que li chiéz Adan fîi trouvez 



t. b loi de m. d.C^G^H I, K, 

— b. /, JT il y . — c ie m. d^ /, K. 

— d. i) cet manières de gens. — 
e. en droit m, d. Q D^G^ m K. 

— f. k loi de m, d. C. — g. B 
dîft.— h. Af y Pou vous; C» G, 
H I9 K Nous VOUS; B Peu avons 
nous. «- i. cebc qui font m, d. G, 
/f, /, K. — j. Gdu. — k. G, H,I, 
iTlm. — 1. J, C, A G, H I, Jria. 



— m. Gy 4 7» ^ ^out droit. — 
n. A, C, D, G, H, /, 7, iT A. - 
o. G ajoutai Et de celle porte. — 
p. A, Cf Gf H, If K ^ —' q. A^ B^ 
Ci G, /, 7, K del Saint. — r. ^ de 
Noftre. — s. Ihefu Crift m, d. G, 
Hf /, 7, a:. — t. A rentrée des 
portes m, d. J, -- u. G, H, I^ K 
portes Noftre Seigneur. 
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Sfe 




du 3, Sfpmlert 



après le déluge'. Là fîft Abraham facrefice à Noftre 
Seigneur. Là dift Noftre Sirez ^ au larron repancant & 
merci criant : rr Amen, ce di M Hui feras ovec moi en 
Paradiz. » (Luc, xxil, 43.) Là reçue Longis fa veiie par 
le fane Noftre ^ Seigneur qu'il acoucha ^ à fes îer. 

A deftre dou/ pie ^ du éMom de Calvaire ^ eftôic 
li leuz & li pilerz où Noftre Sirez fu ataichiéz ' & 
bacuz & liez J . Aprèz * d'illeuc contre orianr, (î 
comme on defcendoit ^ par .xliiij. degréz, eftoit li leuz 
où fainte Helainne trouva la Vraie Croiz " . Em mi le 
cuer " de Tefglyfe eftoit li Sepulcre[ Noftre Seigneur 
Ihefu Crift % & i^ là deléz eftoit li compaz que Noftre 
Sirez 1 mefura de fa '' main/ ou ' mi leu del monde, fi 
comme Ten difoit ' . Là fii Diex mis, quant il fii mis 
ius " de la Croiz ** . Là fu ' ennoinz & envelopéz del 
fuaire. A feneftre partie J' del cuer eftoit la Charrre 
îf^ftre Seigneur. Là endroit s*aparut il " première- 
ment '' à Marie Magdalene, aprèz la rexurreiflion. A 
deftre du haut autel tout ^ amont aouroit on la Vraie 
u Feu Séuré. Croiz. La veille de Pafque, à heure de nonne paflfée, 
quant li folauz atouchoit de^' Timaige faint Gabriel le 
braz qui eftoit peinz amont del Sépulcre verz le chantel^^, 
venoit li fainz feuz du ciel '^ & prenoit/ à^ une ^ des 



a. aprèf le déluge m. d. I. — 
b. B Seigneur. >~ c. C, G, H^ /, % 
K dîco dbî. — d. ^ de Noftre. — 
€,H I9 K toucha. — {. Hài I^ K 
au. — g. dou pié m. d. G. — h. du 
Mont de Calvaire m, d. A, C. — 
i. C batuz & liés; G, H, I^ % K 
lier 8c batus. — j. & liés m. d, R 
— k. H,/,A^Pfès. — 1. ^eiîdef- 
cendant. — m. 7 ^j**^' du Sé- 
pulcre. — n. G 9 J ajoutemit du 
Sépulcre. — o. Ihefu Crift m. d. 
C, Gy /y JfK,^p.icm,d.H /, 
JT. — q. C, G, m%K que Deus. 



— r. fa m. d. H, — s. JT en. — 
t. fi comme Ten difoit m, d. C. — 
u. /, 7» ^iui mît. — V. Là... croia 
m, d. H. — X. H, /, K fa il. — 
y, partie m, d.C. — s. il in. d. K, 

— aa. C, G, H, /, 7, K primei. — 
bb. tout M, d, C, G, Hf 7i ^* "^ 
ce. Hy K les bras de| /, G le bras 
de i Cle bras Saint Gabriel. — dd. ^ 
canchel; i)chancel{ verz lecbantel 
m, d. L — ee. venoit li fainx feus 
du ciel m, d. K. — ff. G fe prenoîL 

— gg* 4 /» iT ou. — kh. G ahi- 
moit une. 
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lampes del Sépulcre. A feneftre forz de la porte del " 
Sépulcre eftoic li auciex de faine lehan Bapdftre. 

Deléz ÏEfglyfe del Sépulcre eftoic * XEfglyfefainte iMarie Ste-MaHeLatine. 
la ' Latine & éMarie Cleophi^ . Là drérent ' leur cheveux/ 
& .derompirenc ^ iainre Marie Magdelene &^ Marie 
lacobée & les aucrez famés, quant eles virent Noftre 
Seigneur pandre en la Croiz. Prèz d'iileuc eftoit li HoJ- HBpit^de^Saint^ 
pitaux Saint lehan, 

D'illeuc à .ij. tràides * d*arc J , eftoit li Temples Le Temple. 
Noftre Seigneur où il avoit .iiij. entrées & * .xij. 
portes^ . Là eftoit li leuz de confeffion^ qui iadis fu 
apeléz Sanéla " Sanélorum " . Là eftoit la coulombe ^ 
que li Sarrazin aouroient>^ ^ quant il orent la cité gaain- 
gniée, que on difoit que s'eftoit 9 Tautel là où fainz '' 
Abraham volt fon fil ' crucefier ' , fi comme l'en difoit. 
Em mi le Temple avoit une grant " roche, où TArche de 
Faliapce & " la Verge Aaron & * les .v. livrez Moyfi 
furent mis. Suer celé roche dormi lacob & vit les angles 
monter el ciel & defcendreJ' par une efchiéle. Sur" celé 
roche, quant David nombra le "" puefple, aparut Tan- 
grez atout ^^ Tefpée dont il occioit la gent '^ pour van- 
iance. En*''' cel Temple fu Noftre Sirez " offerz & prefentéz 
de/ Symeon le Viel. Par defus la roche aparut li an- 
glez à Zakarie, annonçant qu'il engendreroit .j. en&nt. 

a. / dou Saint — b. li autiex..... coulompne. — p. G, H^ /, 7> ^ 

eftoit iM. d, D^ p4tr fuiti d*im bcmr- aouroient Se aourérent. — q. que 

4£m. — & b M. d. K. —à. & Marie s*eftott m. d. A^ C, A ^i A .7i ^i 

Cieophé M. d, Cy G, /7, /, iST. — G que on difoit. — r. faint m. d, 

e. A & tirèrent; ilT tirent. — f. leur G, H. — s. C Ifaac Ton fius; H 

chcYeuz m. d. C. — g. & derom* Ifaac; G,/, J fon fît Yfaac. — x,Hy 

pirent m. d. G, H I, J, K, — h. C /, 7> ^ facrefier. — u. grant m. d, 

& Marie Cieophé; G^ H k, fainte /*. — v. H m, d. B. ^x. I êi là 

Marie Cieophé; /, K fainte Marie où. — y, B ajouUi des cieiilx. — 

Qeophé ; J & ikinte Geophé. — > s. G A. — aa. H avecques le. — 

uH,I, K trais. — j. C, G, H^ /» bb. H, I^ J, K avec. — ce. B les 

7» K d'un arc. — k. / de. -^ 1. por- gens; G le pueple 8c les grani gêna. 

tH m, d. B. — m, B Sanéhis. — — dd. il A. — ee. C Seingneurt. 

n^Là.. . Sanélorum m^d, H,—o. B — ff. /* ajouta faiot 
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Là pardonna Noflre Sirez fes péchiez à la fkme ' , qui 
fiic prife en avoudre, & ^ (i la délivra des luiz ' , quant il 
le voudrenc prandre, & "^ la roche fe dreça ' contremonc 
de fa cefte/ ; fî ^ li iift leu & une eftoille defcendi devant 
lui, fi* le fervi de' la^ clarté* . Entre les portes' du 
Temple par devers boire ** , eftoit la Fomainne dont en 
chante entre la Pafque & la ' Pantecoufte : cr yidi aquam 
o egreiientem de Templo a latere dextero^ 6*c. » Suer le 
pinacle del Temple fouATri Noftre Sirez "^ que li Deablez 
le mena pour lui eflfaier. Du pinacle del Temple fu 
fainz laques trabuichiéz^ qui fu Û premierz evefques de 
Iherufalem. Defuer le pavement par dehorz le Temple, 
avoit .j. autel où li luifen la vielle loi fuellent^ facrifier 
turterelles & coulonz. Entre lautel & le Temple occiftrent 
li luif Zakarie^ le filz Barachie. A la porte Sepecieufe f 
du Temple gefoit li contraiz que fainz Pierrez & fainz 
lehanz redredérent. 

Du Temple Noftre Seigneur verz fouleurre eftoit li 

^ ^"Zn, ^"^'" Temples Salemon. D'illeucques *- verz ' oriant en Tangle 

dedenz le clos ' du Temple, eftoit la couche ou " li 
bainz'' Noftre* Seigneur J' & li liz fainte^ Marie & 

u Pont Dorée le fepulcre" faint Simeon. Contre oriant du Temple 
Vomini eftoient les Tartes Oirei où Noftre Sirez entra 
le iour de Pafques flories fus Fafneflfe ; encore i pérent ^ 



a. C, A O^H /, JT à 11 hmt 
fes péchiez. — b. & m. d. A^ H^ 
l,K. — c Q GfHyJ^K ajouutttt 
Hoec fe mîtt Noftre Sire pour les 
laîs. — d. & M. d, B, — t, Gf H 
L y, ATlefa. — f. de ft tefte m, d, 
à\ contremont de fa tefte m. d, /. 
— g. / &. — h. fi «I. </. C. — î. de 
M. d. D, — j. la m, d. C, — k. il 
chartre. — I. / la porte. — m. F^ 
G, /T, 1 oîre. — n. la m, d. H, — 
o. B Seigneur. — p. C, G, H^ /, 



7> K foloient. ^ q. A^ B, A ^ 
Precieufc. — r. tf Knecques. -^ 
s. / devers. — t. /I en Tangle do 
dos; / devers te clos. — u. A^B^ 
C, JD, G, 7, JT &.— V. G bers; /, 
K nùn». — X. 5 de Noftre. — 
y. F, H sire. — s. A^ C, D Noftre 
Dame fainte; B ma dame Sainte; 
G, H^ ly % K Noftre Dame &. — 
aa. i^ C, G, //, /, 7f ^ Tepultore 
[Sde]. — bb. appérent. 
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li .iij. pas en la dure pierre ou degré verz le Temple 
& * verz bife. Par dehorz les murz du Temple eftoic la 
Tifcine. Ce eftoit une cifterne où li anglez fouloic ^ 
encrer & mouvoic ' Tiaue en ^ la garifon du premier 
malade qui i entroic. 



Ici devife des fainr{ leu^ de la f aime terre de leruf aient. 

Prèz d'illeuc eftoit VEfglyfe Sainte ' oénne la mère J^sfe Su-Amu. 
Noftre/ Dame ; là gift ele. Amont ^ d'illeuc eftoit 
VEfglyfe de la cMagdalene; du Sépulcre verz bife eftoit Eg^a 
VEfglyfe, Saint Critofle * , qui .viij. cenz anz gift ' en terre. ^s,'ciJîft9piu, 
Du Sépulcre verz fouluerre eftoit li éMoiv{ de Syon. Là ot 
une belle i ^fëbf^ ^^ Tenneur de r^oftre Dame, &* là '^5/0». ^ 
crefpaflfa ele de ceft fîécle. D'illeuc fu fes corz aportés 
des ' apoftrez el Val de lofaphas. 

Amont du cuer de Tefglyfe avoit .j. autel, où. li Sainz 
Efpriz defcendi luer les apoftrez ; à feneftre de l'entrée 
eftoit la Table où Noftre Sirez " cenna * ovec fes apoftrez u Che. 
& ' defciples f ; & par defouz eft une croufte Ut où ^ 
eftoit la pierre '' où Tiaue fli, dont ' Noftre Sirez lava 
les piéz de fes ' defciples, & où il eftut " aprèz fa refxur- 
redlion & * dift ' : « Paiz foit entre vous. *> (loh., xx, 19.) 
Et les portes eftoient doiTes. Là tafta fainz Thoumas les 
plaies Noftre Seigneur. lUeuc à feneftre y eftoit U aitrez " 

a. & m. d, C. — b. H fouloient. p. & defcipies m, d. H, — q. là où 

— c. Ht^9 ^ mouvoir. — d. /f, /, m, d. C, i), G. — t. I, K defoux 
Ji Kà, — e. / de Sainte. — f. A, une croufte eftoit la pierre. — s. H 
Z) à Noftre. — g. /Au mont. — h.C par defout en une pierre fii Tiaue 
Caritop; G, Ht 7, % K Cariftop. où. — t. ^ à fet apoftles & def- 

— i. C, D, GfUl^J iuL — j. H dplet. — u. eftut m. d. B^ G, H 
moût belle. — k. 8c m, d, H^ /, 7» ^ J efcript. — y. & wl d, B, — 
JT. — 1. /} du Sépulcre el. — m. ^ x. A^h c* mêt^ G ajanU: Paz vo- 
Sdgneur. — n. G iift à U cène. — bit, c>ft à dire. — y. H lUec d'en 
o. apoftrez & m, d» C, G, K. — cofte.->z.G0/pirlrt&liciaietiérct. 
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OÙ fainz Eftiennes Ai enfeveliz. A feneftre avoit une cha- 

MaiiondeCàipke. pele^ & Ce fîi la cMaiffojr{ Kaypkas, là où ' Noftre Sirez fii 

liez & iugiéz ^ & efchamiz & bacuz & efcopiz ^ & cou« 

ronnéz d'efpines. A deftre du oifoni de Sjon^ outre k ^ 

valée, eftoit la Galilée où Noftre Sirez ^ aparuc àSainc Pierre 

& aus Êimes. Deioufte f YEfglyfe de ^onte Syon, eftoic 

une perite efglyfe où fu i^ li Treftoire\^ de quoi * il paroUe 

GaUicMte. en TEuvangile. Outre éUfont Syon avoit une eglyfe. Là fîi 

fainz Pierrez, quant il ot ' Noftre Seigneur renoié. Celé 

• eglyfe eftoit apelée Galli Cantumi . 

AcktUamak, Au cofté de la valée ^ deverz midi eftoit Mchede- 

mach. Ce fu li ^ fainz fans del corz Noftre Seigneur qui fu 

rachacéz "■ ,xxx. denierz des quieusDeus " avoit eftévandus. 

Fcmaiat de SiM. Prèz d'illeuc eftoit la Fomainne de Siloi^ de quoi on ' 
paroUe en f TEuvangile. Prèz d'illeuc eftoit li Sépulcre^ 
Tfaie le prophète. Entre Iherufalem & le cMont d^Olivet 

Val de jùfitpkM. eftoit li Vaus de lofaphas où li Sepulcrez Noftre Damef 
eftoit. Prèz d'illeuc fu '' li ruiftiaus de Cedron que on 
apele ' Torrentem Cedron. En celé valée fu ' lou * roi lofa- 
phac & fa fepolture, par quoi "^ ele avoit à non ' lofaphas. 

jardhdes 0//- Outre le ruiflfel de> Cedron priftrent li luif Noftre Sei- 
gneur, quant ille menèrent * cruxefîer. La eftoit li iardinz où 
Noftre Sirez ** repairoit^ & en cel iardin fu il priz. Là eftoit** 



Vfcri. 



a. A, C, DM où loi U. Si H I 
là fil N. S. ; K U N. S. — b. & 
iugîéz M. d, H. — c. & efcopiz m. 
d. C, A G, H, /, 7, K, — d. Cle 
val. — t,B Seigneur. — f. ^ D'cn- 
coftc. — g. H eftoit. — h. G, fl, 
/, K dont. — j. ^ ot renoié. — 
j. A Calicanton. — k. C, G, H^ /, 
7> K ajoutent i de Mont Syon. — 
L il li fainz corz N. S.; B, C, G, 
H ly K ]i chans de fang [de fang 
m. d, B] qui. — ni. B, H J, K 



achetés. — n. C Noftre Sire. — 
o. Af Hf AT il; on m, d. L — p. en 
ai. d. 1, -^ q. C Seingneur. — r. if 
eftoit. — 8. A, B, D, C, //, 7, % 
K apeloit. — i. H eftoit. — u. A^' 
B, C, D, G, H, /, 7, K la fepolttire 
le [B du] roi. — v. par quoi m. d. 
y. — X. Z) a à non; 7, K avoit 
non. — y. de w. d. K, — z. D 
voudrent — aa. B Seigneur. — 
bb. Cy G, JT avoit efté. 
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la ville de leffemard^ où Diex ^ laifla fes defciples, quant 

il ala orer à fon père & dift : et Taxer y fi fieri poteft^ rranj" 

cr eat a me calix ifte » (Mact., XXVI, 39). Et là avoir une 

efglyfe^ . DlileC augiét dune pierre petite^, eftoit li ^^'^' ±f;'^^'' 

leuz ^ où il fua/ , & chef la fueurz de li aufinc conune 

goûtes de fane decourant ^ en terre. En leffemani mouftroit 

on une pierre où li luif loiérenc Noftre Seigneur^ quant 

il * le pràlrent, fi comme on difoit. Prèz du ' Val de lofa-- 

phas avoic une efglyfe où fainz Zachariez li prophètes & 

fainz Symeon li Viek & fainz laques li evefquesi furent 

enfeveÛ. Du fommet * de éMont Olivet monta Noftre ^ ^' fan. 

Sires ^ es ciex. Là avoit une bêle" efglyfe & là apa- 

roient ' li pas de ^ fes piéz là où il avoit efté quant il 

monta. Uleuc encofte t avoit une croufte 9 où gifoit li 

corz iaint Pelaige le martyr '^ . Et ' prèz d'illeuc avoit 

.j. chapele où Noftre Sirez aprift la Paftre Noftre à fes Pattr Nofar. 

defciples' . 

A une liue de Iherufalem eftoit "Bethanie; là fu la maif- Béthanie. 
fon Symon le " liepreuz, & ^ là pardonna Noftre Sirez 
les ^chiéz Marie Magdelene ^ ^ & ^ là refçufcita Noftre 
Sirez le « Ladre. D'illeuc avant'"' eftoit la Çh^aramairu où u^jtarantMM. 
Noftre Sirez ieiina .xL iourz & .xL nuiz^^ . Par defus eftoit 
li lardiwi oibraham. Prèz d*illeuc eftoit lerico. A ij. liues 7»wio. 



a. ^Noftre Sires. — b. Et ià... 
eff^yùi iftripkié dans A.—c. DMlec 
m. d. Ci rimplaci dam G par Près. 
— d. i^ D, F Et là a voit une eglife 
d^une pierre & celle pierre. — 
c. C Là eftoit li leuz; eftoit li leuz 
m. d. C. — £.HEtÙi avoit au iet 
d'une pierre petite une cglyfe. 
D^iluec allés près eftoit li leus où 
Dieus Tua. — g. B courant. — h, K 
qu'il. — t. C d'illec du. — j. U 
evefques m. d. K. — k. C Douce- 
nnent de. — 1. &plus loin B Seigneur. 



— m. H moût bcle. — n. //, 7, K 
paroient. — o. / &. — p. / em- 
près, — q. A" tourte. — r. C où 
U cors Saint Pelaige gifoit niartyr. 

— s. Et m» d. Gf Hf /y A". — t. Gf 
H, If 7, K ajouUni: Près d^fluec 
eftoit Betphagé. — u. le m. d. H^ 
/, K, — V. & «. d, H,K, — X. C, 
G, H, 7, K ih Madelaine fes 
péchiez. — y. 8c m. d. H; & là.... 
et m, d, L — s. C Lazaron. — 
aa. C, G, H, /, 7 ^vant vers Orient. 

— bb. nuiz m. d. A, F, 

21 
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de lerico eftoit li flun^ louriaîn où Noftre Sirez fa bap- 
tifiéz. D'iUeuc a une ioumée iufques ** au Crac Se d'il- 
leuc a ^ une autre iufques au ' iMont T^iaL 
BethUem, Par '' la Tarte David eftoit la voie ' qui maine en "Bel- 
leem. Em mi voie eftoit une efglyfe où fainz Elyes/ fii 
mananz. Prèz de 'Bethléem es vignes eftoit la Tombe Hachel^ 
la famé lacob. En Bethléem eftoit VEfglyfe ShQ>ftre Dame 
où Noftre Sirez nafqui^ & la croifche où il fu couchiez, 
& fes orillierz d'une dure ^ pierre. Dedenz le cioiftre ^ , 
eftoit une voie' où eftoit li Sépulcre^ faint leroime-^ Se 
la Sepolture des Tnnocen\, A * une liue de Bethléem^ 
eftoit une efglyfe où li angrez annonça aus paftounaus ^ 
la Nativité Noftre Seigneur. Là fii chantez première- 
ment '" : et Gloria in excelfis Veo, '> .j. pou amont de 
Bethléem avoit une petite " chapele où Noftre Dame fe 
repofta aprèz fon enfantement. 
Hii»vn, De Bethléem verz fouluerre eftoit Ehron où Noftre 
Sires forma Adam de la ^ terre de Damas P . Là eftoient 
enfeveli ^ li .iij. patriarchez ovec leur famés '' : Abraham, 
Yfaac & ' lacob, lofeph, Adam & ' Eve. Prèz d'illeuc 
aparut Noftre Sirez à Abraham en fa " Trinité. Car il 
en vit troiz, & un en '*' aoura. De Iherufalem à une liue, 
eftoit li leuz * où la Sainte Croiz fu trouvée, & où de-' 
s,jtM du Bon, crut. D'iUeuc à» .ij. lieues eftoit*^ Jain^ Iehatr{ du 2«ï, 



a. iufques m. d. C, Hy /, 7> ^• 

— b. il, Z) en a; d*illeuc a m. d, 
Hy /, 7, K. — c. C une trefqu'à; 
H, /, 7, K une au. — d. H Près. 

— e. G, Hy /, Jy K porte. — f. G 
Phelippes. — g. dure m. d. B, — 
h. //, /y /T rendoiftre. — i. A^ B, 
Z), G, Hf If J volte; K notice 
(= voûte). — j. C Defous le cioiftre 
avoit une vofte où li Sépulcres faint 
Giriaume eftoit. — k. Ici faiit la 
lacunt du mf. E, — 1. C, G, H, J, 



y y K paftors. — m. C première- 
ment chantez. — n. petite m. d. H. 

— o. la m, d, E. — p. £ limon; 
de Damas m. d, G. — q.H enfoui. 

— T, B enffiins. — %, Bc m, d. E, 

— t,itm,d.H h ^' — u. fa m, 
d, Gy Hf If jf K» ^ V. en m. d. 7, 
K, — X. eftoit li leuz m. d. J. — 
y. fu trouvée & où eie m. d. C, G, 
H I, 7, K. — z, i m. d. R" 
az. D eftoit li lieus où; G eftoit li 
lieus Si li mouftîers S. 1., &c. 
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là où Nofire Dame falua Elyzabeth ' ; là fù fainz lehanz 

Bàpcifirez ^ néz ^ , & Zacharies fes pérez. D'illeuc à une 

liue eftoit li chaftiaus d'Emaùi où Noftre Sirez s'apanit à 

fes defciples le iour de Pafques. A .iij. archiéez de Ike- 

rufalem ^ avoit une cave que l'en apeloit le Charnier du ^ c^^'*^ «« 

l^on. En celé cave au tenz le roi Cofdroé furent .xij. m. 

martyrz pouffez par le lyon. 

De Iherufalem verz boire* a .vij. liues zf Staples ; Naphu/e, 
illeuc meïfmes eftoit li Puis ^ où ^ Noftre Sires parla à 
la' Samaritanne. lÀJ eftoit li monz où Abraham amena 
Yfaac fon fil ^ pour facrefier. D'illuec à .ij. liues eftoit 
Sabafta^ où fainz lehanz Baptiftrez fii decoléz. Et ^ là Sibafte. 
eftoit la poudre"» de fon corz. D'ileuc à .x. " liues verz 
criant eftoit li iMoTV{ de Tabour où Noftrez Sirez fe tranf- Mont Thabor, 
figura. Prèz d^illeuc eftoit li zMoîv{ ^ Hermon où la cité 
Sf^Çaym eftoit^ . Là refçucita Noftre Sirez .j. enfant devant 
la porte ? de la cité. 

D'illec verz orianf eftoit la éMer{ de Gallilée ç^LacdeTthèriade, 
n'eft autre chofe forz ' .j. lay d'iaue douce du flun Iour- 
dain, & d autrez iaues de ' fontainnes qui là s*affem- 
blent " . Suer celé Stfer de Galilée *' manga Noftre Sirez 
ovec fes Apoftres, ^prèz ce que il fu refcul'dtéz. il manioit 
les doz de poiffbns^ fi que les areftez qui eftoient es 
doz ' demouroient toutes vuides. Et touz li remananz 



a. EajouU: 8c. — b. Baptiftrez 
m. il. I. — c, D ajoute i 8c apelé 
S. loban du Bots. — d. C, G, H 
1,% K h, .iij. trais d'arc dehors 
Iherufalem. — e. / foloirre. — 
f . il en va à; B^ G, H iufques à; 
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.ij. liues. — o. Tabour... Monz 
m,d. a:. — p. C, G, H,I,% K où 
eft la cité Naym. — q. C les portes. 
— f.E vers Beileem. — s. Z) que; 
forz m. d, J. — t. H K 8c de. — 
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Suer .... Galilée m, d, J. — x. £ 
les areftez des poiflons. 
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des poiflTonz demouroienc * tuit * entier. Et puis il les ' 
gitoic ^ en Tiaue. Et li ppiibn tantoft ' revivoient & s'en 
aloient noant avec les autrez fenz dos, forz la frefte / 
qui eftoit^ toute vuide. Cil poiflbn fi font aufint ^ granz, 
ou plus^ comme font ronces ' ou gardonz es iaues douces 
de France. Deléz celé mer eftoiti li leuz où Noftre Sirez 
faouUa .V. m. homes de .v. painz * & de .ij. poiflbnz, fenz 
les famés & fenz les enfanz. Et leur demoura .xij. cor- 
beilles ^ toutes plainnes de relief des .v. painz & des .ij. 
poiflbnz. 
Nanareth, D'ileuc verz oriant eftoit la citez de !hQt{er€th, Là 
efloit li leuz où Gabriel"*^ li fainz angez, anunça à 
Noftre Dame que li fUz Dieu prandroit char dedenz 
lui " . Là eftoit li leuz où ele manoit * . Là eftoit la^ fon- 
tainne dont ele aporta ^ Tîaue dont ele norriffbit Noftre 
Seigneur. Au ruiflfel de celé fontainne lavoit Noftre 
Dame les drapiaus dont '' ele envelopoit Noftre Sei- 
gneur. De celé fontainne envoioit querre Noftre Dame 
par Noftre Seigneur ' , quant il fu ' ,j. pou granz " , & il 
i aloit volantierz " , & l'en aportoit en poz & * en boirez 
ou en autrez vefliaus; & fii aprèz quant il furent J' revenu 
de la terre dî! Egypte, 

Prèz de S^axererh eftoit » une ville qu'an "" apeloit la 
dma. Cheanne ^ de Galilée. En celé viUe ^' eftoit li leuz où 



a. E demoroit ; K demorent. — 
b. tuit m, d. D, — c. C Lors les. 
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Noftre Sirez mua Tiaue en vin rouge, (i comme l'en ^ 
dift en TEuvangille. 

Tuit dl pelerinaige, que le vous ai defus ^ nommez ^ , 
font en la Sainte ^ Terre ' de Ihetufalemf & en la Sainte 
Terre & de Tromiffion. Or vos * dironz des aucrez peleri- 
naiges qui eftoient ' es leuz loingcieus i . 

Prèz de la cité de Damas avoit une montaigne. En 
celé montaingne avoit une efglyfe de U^ftre Vame Sardetuy. 
Sainte cMarie ^ à la l{acke^ difoit on. En celé efglife 
avoit .xij. nonnainz & .viij. ^ moinnes. Qi leuz eftoit 
apeléz Sardainnes. Aucunes genz Tapeloient *" V^ftre 
T>ame de Sardenay " . En celé eglife avoit " une table 
de fùft; celé table fi avoit f une aune ^ de lonc & 
demi aune de lé. En celé table (i eftoit pointe '' Timaige ' 
Noftre Dame Sainte Marie, & eftoit entailliée Aier le 
fiift. Et de celé ymaige fi en neft oille ' plus fouef flai- 
rant que * bafme. Et plufeurz genz s'en eftoient oint & 
en avoient eii plus Ibuef en " leur ' maladies. Et cil oilles 
n'apedftbit point J' , ia tant n'en preïft " on. En celé 
efglyi'e venoient tuit li Sarrazin del païz entor la '"' fefte 
Noftre Dame, la ^^ mi aouft & en feptembrê. La prioient 

a. (?, J il. — b. dcfus m, d, C. if, J celc fi avoit. — q. / futt; 

— c. G, H^ /, Jy K que nous avons ccle fi aune j B aune & demy. — 
nomé. — d. Sainte m, d, E, — t, K En celé table fi eftoit en- 
c C, G, H, /, 7, K cité. — f. £ taiilie fur le fiift & de celé table 
ajwUi d*outrenier; G tf/9«lr.* qui fi eftoit pointe. — s. Timaige m, 
eft la plus fainte terre de toutes d» I. — t E ymage naift huile ; Hy 
les autres. — g. Terre m. d. £. — ItJy ^ ^1 n^ift huile j C neift oille 
h. VO8M.1/. H, ly JfK. — t. / font. fi fouef. — u. Ay E, /, if de ; C 

— j. Af Bj C\ E lointains ^ G, H, que nus. — v. Hy /, K de. — x»A 
ly K lointains lieus. — k. Sainte avoient efté plus fouef en leur; By 
Marie m* d. H, ly K; G mtt aprh I avoient plus fouef leur; C qui 
Noftre Dame : que l'en difoit de en avoient efté plus fouef de leur, 
la Roche. — l B .xviij., / .xij. — — y. £, G, / onques j K que. — 
m. K Tapeloit; C Si lappeloient z. A en preift on; K n'en prendroit 
aucuns gens. — n. Aucunes .... on. — aa. C, H de là entour à la ; 
Sardenay m. d. E. — o. A, Dy E ly K là entour à. -^ bb. C en mi ; 
fi avoit. — p. C, £ luft qui avoit; la m. d, £, Hj /, AT à. 
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& aouroient & ofiroient. Ceie ymaige fu faite en Cofian— 
nnobUy & unz pacriarchez de Iheruf aient " Ten aporta ^ , 
& une abeeflTe li demanda : (i Toc ^ , (î '' laporta là où 
ie vouz ai dift ' . 
Tortofe. A Tortoufe eftoit f la première eglyfe s qui fii faite en 
Tonneur de la Mère Dieu^, & entre' Noftre Dame 
& Saint Pierre l^apoftre Ten coumanciérent J première- 
ment * . 

BhytAe. A la ' citè de Varuth fu .j- ymaige de " Ihefu Crift, 
qui fu faite .j. petit " aprèz ce ^ que il fii montez P es 
ciex f . Celé ymaige cruxefîèrent '^ li luif en defpit de 
Noflre Seigneur, & la ferirent ' el coftè d'une lance, & ' 
de cel coftè iffi il « iaue & fane " . Et pour ' ce ^ mirade 
crurent plufeurz * genz en Noftre Seigneur. De cel fane 
& de celé iaue oingnoit len les malades, & ^ garifToient 
de leur maladies. 

Lt Caire. En la citè de la T^ouvelle Vabilloùme ^ qui eftoit en 
Egypte, & au Kakaire (Vabilloinne eftoit la dtéz ^ & le 
Kahairei li chaftiaus), en celé Vabilloinne avoit une 
fontainne. A celé fontainne ^ lavoit Noftre Dame " les 
drapiaus à fôn chier fil, quant il s'en fouïrent#en Egypte 
pour ie roi ^i Herode. A ceie fontainne ponoient ^ li 



a. de Iberufalem m. d. E. — 
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Sarrazin moue grant' honour. Et moue volannerz k 
venoient * Uver de celé foniainnc ' . 

De celé fbntainne elloienc lavé ^ li arbre ' qui por- 
coienc le verai baTme/ . Au challel du Kahaire avoir à 
cel iour .j. paumier qui portoit dates. Noflre Dame 
Sainte Marie eftoit . j, iour defoua cel paumier & defiroit 
qu'ele eiift de ces dates. Mès£ li arbrez eftoit trop hauz, 
par quoi ele n'en pouoïc nulles avoir * . Li arbrez s'en- 
cUna ' à Tes piéz, & la glorieufe Dame .' priA de cel 
fruit ' J & ' puis ■ fe dreça ' 11 arbrez tout droit, voiant ' 
moût de Sarrasins & ^ de païenz f qui là efloient. Adon- 
ques copérent li païen'', cel arbre, & l'andemain le tro- 
vérent redrecié contremont & tôt ' entier, ne n'i paroit ' 
ne cop ne trancheîire ■ . Puis lorz *' en avant portèrent il 
moût grant honor à cel arbre. 

a. G aJetiUi chîcrti ic li por- cûft de en dites; li irbrea l'en- 

toïent niout gnint référence. — e\wa. — j. C Virge, — k.. ti, I, K 

b. fe venoitm m. d. I. — c. de cel« pîéi, & N. D. prift dt cei date». — 

fenuiiine m. d. D, G, l, Et moût 1. & m. d. H, I, K.— m.G upA. 
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TEXTE A. 



Ces ffom les chamins qui iroytamem vuet aler de la cité 
d^cdcre en Iherufalem e les pelerinatges de los fains e les 
luoqs qui font en la droyte vie. 

UI droytement vuet aler en Iherufalem^ ci 
voie en tele manieyra corne ilh ell en ceft 
efcrit devifé : Primeramenc Ton vait à^oAcre 
à CayphaSj au quel chamin ilh i a .iiij. 
lieuas. Effi après d*illueques la éMontaingne Carmd. 
dou Carme, on le luoc mofleignour (kinc Danis eft^ ce 
efl aflfavoir là ont ilh fb nés ad une ville que Ton apele 
Ffranche ville, auquel luoq efl una chapele. Sfos Tautier 
ad une pierre valée. Au giéc d'une pierre eft la Fontaine Fontaine àe Saint- 
de moffeignour faim Vanis^ laquele ilh crova e la lift 
de iTas propes mayns. E (Tachiés qui ilh i a mot bieu 




Denis. 
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luoq & es le plus fayn luoq de toute le montanha à 
cuer d^ome. , 

2. En celé ineer[ine] montaingne eft Vabaye de ma dame 

Su Marguerite, f aime cJ^arguarite, la quele eft de moines^ ont ilh i a enffi 
bieu luoq. Et deflTos celé habaye au pendant eft le luoq ont 
faint Helyas habita, auquel luoq eft mot bêle chapele 
en la roche. Après de celé habaye de Sainte zMarguarhe 
en le coftieira en celé meefme montaigne, y a mot bieu 
luoq e delitos, hont habitant les ermitans latins que len 
apele frères dou Carme, ont ilh a une mot bêle petite 
yglife de S^oftre Vame. E por tôt celuy luoq a grant 
playnté de bones aygues que yehent de la roche de la 
montaigne; de la quele habaye de Grex iufques as 
hermitans a une lieua e dymie. Après y a .j. luoq aval 
au playn en (Tus de la mer, entre Saime éMarguarite e les 
frères dou Carme, que a nom Q4nne. lUueq, fli com Ten dit, 
fiirent fais le clos dont Noftre Seignhor fon cloés e 
encores par le luoc ont ilh furent fargès. Après celé 
montaigne dou Carme à la partie des hermitans latins à 
la coftieira devers Chaftieu Telerin, fli a .j. luoq que l'on 

s, Jean de Tfr, apela Saint lehan de Tire, ont ilh i a .j. moftier de Grex, 

ont faint lehan fHft mocz de biaus miracles. Après celui 

luoq vers Chaftieu Telerin, y a une ville que l'on apele 

(Uphamaûm. Caphamaùm, on furent (Tais les deniers des quais fu 

vendu Noftre Sfire. 
Châiei PèUrm, Da Chaîfhas à Chafteu Telerin fli a iij.' lieuas, le quel 
chaftieu fliét fu la mer, e (Tu de la maifTon dou Temple; 
& yqui gift ma dame fainte Euphemie, virge e mardr. 
a/arie. De Chaftieu Telerin à la cité de Cejaire, (Ci a .v. lieuas, 
lequele cité eft fu la mer, & eft d'un baron dou roiaume. 
Dehors des murs de celé cité eft une chapele ont faint 
Corneli gifl, que faint Père babdza, lequel fFu après mif- 
fire faint Père archivefque de celé cité. En près de celé 
chapele fli a une mot bêle pierre de marm, grant e 
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longe^ la quele Ton apele la Table de S^oftre Seignor. 
ElTy i a .ij. autres pierres de ce marbre comme la table, 
qui ffbnc toutes rondes^ groces deflfos & agiies 
deflus, que l'en dit les Chandeliers de S^oftre Seignor. 
Après à mayn feneftra, près d'une ville que a nom Tan 
perdu, (S eft une chapele de Nodre Dame, qui (Sét fur 
le marayns, ont ilh i a molt fain luoq, auquel marays 
y a molt de cocatrix. 

^. De Se^aire ad ^rffufy a .ij. lieuas, le quel chaf-^r/a/. 
tieu fét .j. petit près de la mer iTur .j. tertre de flfablon, 
lequel chafîieu eft de YOfpital, au quel chamin par deflus 
ffiét ^che ralliée & .j. mauvays pays, & là (Te aubergent 
maies gens aucune (Fois por tallier le chamin à ceaus 
qui vont à laphe. 

De olrffuf à laphe, qui eft ville e chafteu^ (i a .iij. Jafa. 
lieuas, & fti eft le chafteu (Tur la mer. Et ffi eft conte à 
laphe. Trove l'en fus au chaftieu en Vyglife de Saint 
Tierre le peron de Saint laque, l'apoftle de Gualice, 

De SJe\aire à Celone ffi a .vij. lieuas, le quele ville fét 
ffur la mer, e [de] Celone à Guadre (E a .iij. lieuas, lequele Gmut. 
ville fét ffur la mer que a nom Guadre. De laphe à 'R^mes 
ffi a .iij. lieuas. 7{ames (i eft cité & evefchié. Au playn Rama. 
de 7{ames le roy Baldoyn, roy de Iherufalem, aveques 
.V. .c. homes à cheval defcofift Saladin amtot ffbn oft, 
bien .xxx. .m. homes de cheval, e là fTu portée la veraya 
croys ont Noftre Sfire ffbfri mort en Iherufalem. E là ffu 
veii faint lorgi apertement en celé batalle, quant ilh 
fêri primerament ffiir les Sarrazins^ laquele batalle fu 
{faite le iorn de Sainte Katerine. 

De ^mes à Vetenuhle ffi a .v. lieuas. Verenuble eft une Bithenobk, 
grant ville. De Vetenuhle a la éM[ontioye\ ffi a .v. lieuas. 
Sfur la SMonioye eft l'aglife de [J*ai/ir] Samuel, & ffi a 
.iij. lieuas iufques en Iherufalem. De la éMonioye vait 
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Ton toc droit à la fainte cité de Iherufalem par ITolhel 
levant ffans aler ni fsà ni là. 

H 

Ces ffom les intries de la fainte cité de Iherufalem e les 
luoqs fains^ que Von doitfuire & adhorer. 

4. Primerament qui droytemant vuet intrer en Iheru- 
falem, intre tôt droit por la Torte Saint Eftiene, e doit 
querre les Sains Luoqs. 
s.Sèpukrt. Primerament le Saint Sépulcre Noflre Seignor eft 
illueques après^ c'efl aflfavoir au cuer ont eft le Compas 
de Noftre Seignor. Efli eft enfli le luoq ont Nichodemus 
& lofep ab Arimatia miront (Ton benoit cors, quant ilh 
(Tu encevelis après la benoyta paifion. 

5*, A la yffue dou cuer à la feneftre mayn, eft £l\ionri 
Calvaire. Calvayre, Ce eft le luoq ont Dieus fii mis en la croys : 
e deflbs eft Golgota, ce eft le luoq ont le ïïanc Noftre 
Seignor pertufa la roche e chay fur la tefte de Adam. 

6. En après derriérs la tribune dou maiftre autel, de 
CohnnedejaFia' [q^ ^onti Calvayte eft la Colompne ont Noftre Seignor 

Yhefu Crift fTu liés e batus, & illueques, decofte une 
diftendue de .xl. degrés, eft le luoq ont ma dame fainte 
Helena trova la Veraya Crois. 

7. En après à Tichue dou cuer près dou Sfepulcre 
Prijon de N. s, tH la Treîffon de Noftre Seignor à mayn deftre, & 

illueques eft la [che]na dont ilh ffu liés. De Taucre intrée 
dou Sfepulcrey [H a .x]l. degrés contre aval iufques à la 
Chapele des Grex, en la quele chapele flToloyt eflTcr la 
Sfainte Croys qui (Tu trovée & la ymage qui parla à 
Maria Egipciaca e la converti. 

8. Après par celé ychue dou Sfepulcre por dehors 
Ste Ckarhon. ycTS boire, eft Tyglife de Saint Carito, e là auffi eft fon 
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cors. De Tautre part dou Sfepulcre par devant vers midy 

près d'iluoq eft Tyglife de T^fire Vame de la Latine^ la Su Marie Lathu. 

primera yglife que uunques flifl de Latis en Ikerufalem, 

e por ce a nom la Latine, & ^ft de moines noyrs. Ceft 

eft le luoq on fainte Marie Macdalena & flainte Marie 

Cleophé detraïftrent lur chaveus, cant Noftre Sfire Ihefu 

Chrift monit en la croys, & illueques la maiflbn VHof- 

pital de Saint lohan, 

9. Devant le Sfepulcre, tant comme .). arc puet 

traire à .iij. fois vers levant, eft le Temple Vamini ont LeTempUDommt. 

fTont .iiij. intrées & .xij. portes. En my le Temple eft la 

Gran T^che ffacrée, ont eftoit l'Arche Noftre Seignor au 

temps de David, e la Vergua de Haron, e les Tables 

dou Vidh Teftament, e les .vij. Chandeliers d'or, e 

l'Arche ont eftoit la Manne que venoit dou del, e le 

Fucc qui foloit dévorer le ffacrilîce que l'en faiflbit, e 

rOli que degotoit, dont les roys e les prophetas Noftre 

Seignor eftoient enoingnt. 

10. E illueques de cofte fur la 7{[o]che fii le fis de^^'J^J'^' 
Deu ufert, & illueques vi lacob l'efchiela que tocoit 

iufques au ciel, e la vi el les angeles monter e diftendre. 
A deftre de la 7{ffche apparut l'angel ad Zacarias lo 
propheta. La deftus eft Sanéla- fanélorum, [oc] illueques 
perdona Noftre Sfire à la fema qui fii prife [en ad]- 
ulteri. Illueques ffu anunciés fiiint lohan B[a]p[tifte]: 
en celuy luoq adorent or endroit les Si|^arazin]. 
Autreffi dis l'on que illueques eftoit .j. autier, hont faint 
Habraam fift facrifice à Dieu. 

1 1 . Là deftbtz eft le Sépulcre Saint laque, le primier S. jacfwu. 
evefque de Iherufalemi près d'yqui eft ïhiglife Saint 
laque. Hors dou Temple eft .j. autier ont Zacarias, ffis 
Barachias^ fu ocis, & ce eft entre le Temple e l'autier. A 
l'intrée dou Temple eft la porta que l'on dit Speffiofa. 

Vers ponent & vers horient eft le Temple Sfalamon. Par ^'^ ^ ^•^ 
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devers levant eft le Tayn ff^oftre Seignor. Et illuoq fon 
Ton lit e de Noftre Dame aufli. Au Temple Vomini vers 
levant eft la Torte de Iherufalem^ & là hors por celé 
ychue parent les pies de la befte que Noftre Sires che- 
vaucha au iom de Pafches flories. Et là deflfus font 

Ptfdnefn^haHpu, ToTtes o4ureas. Au Temple vers celé ychue eft Trobazica 
pijfina en celé voye, & illueques près eft Sanâa o4nna 
e (To monument. Sur Sainte cAnne eft Fyglife de Sainte 
éMarie éMacialena. Vers mydi fur la cité de Iherufalem^ 
eft iMonte Syon ; là eft le luoq e la grant yglyfe qui eft 
abatue, ont Noftre Dame fainte Maria trefpaiTa & d'il- 
luoq la portarent à lofaphat. 

12. lUueques eft une chapele ont Noftre Sfire fTon 
iutgiés e batus e flagelés & d'efpines coronés, & ffe (Tu 

Prkoirtdecapkt. \q Tretovre de Chaïphas & fla maifton. Sur le grant yglife 

abatue eft VTglife dou Saint Ef périt ; illueques dichendi 



le Saint 
cofta, & 



Efperijt fus les apoftles le iom de la Pente- 
ileques] à mayn deftre eft la Table on Dieus 
cena avec fes difciples, & aqui deftbtz eft le luoq ont 
Noftre Sfire lava les pies à (Tes apoftles, & encore y eft 
la pile. lUueq intra Dieus portes clofes e dift à iTes dif- 
fiples : a Pas ftbit à vos ! »> E dift à Thomas : cr Met yfli 
ton doit e ta mayn en nK)n cofté. » 

1 3 . Deffbft cMonte Sfyon eft une chapele que Ton 
apela Gualilea. Illueq aparet Noftre Sires à fes bones 
femas & à Sfymeon. En éMonte Sfyon ffu enoingt le roy 
Natatoria su^i. Salamon, puis amont fur la cité eft ShQxtathorie Sfiloé & 
là près fil enfoïs faine Yfafias. Sur !\atathorie Siloé eft 
o^cheldemac'^ fe eft le luoq qui fu acheté des .xxx. deniers 
que fu vendus Noftre Seignor, & (fe eft la fepulture ont 
met les pèlerins. 

DeiTos Tartes o4ureas en la valée eft le roiflel que Ten 
apela Cedron ; illuoq cuUi David les .v. pierres de que 
ilh oilit Golias. 
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14. Ec iluoq eft lofaphat, le luoq on Noftre Dame 
Sainte Maria fii enterrée & mife. En après d aqui eft Get- Gethfimani. 
fftmaniy le luoq on Dieus fli pris, & illuoq parent les 
dois de Noftre Sfire en une pierre. Illuoq kicha Dieus 
ftaint Pierre & S. laques & S. lohan, quant ilh ala orar. 
Uluec tan corne le giét d une pierra, eft le luoq on Dieus 
oret à ftbn père e ftuet les gotes de ftanc degotant por 
tierra. Illueq fii mis faint laques & faint Sfymeon & 
Zaquarias. Au pendant de cela valea eft la (Tepulture 
dou roy lofaphat, dont la valée eft enfti nommée. 

Au deflfus vers levant eft (Monte Oliver, don Noftre MomtdetOSvien. 
Sdre monta a[l ciel] le iom de la Aftcenfion. Et encores 
i [pert le pié] fineftre. Ilueq comanda Noftre Sfire à (Tes 
diâiples à ad aler preycber Pevangeli ad Unîverffe crea^ 
turt. Par deflfus eft une cbapele, ont gift fainte Pelage 
marrir. Près d'yqui vers à mydi eft une chapele ont 
Noftre Sfire fBft le Tater nofter. Entre éHont Oliveti & 
Retarda eft Verfagé, hont Noftre Sire manda Saint Pierre Bttkpkagi, 
e flfaint laque por la aflfneflfa e por flfon polin le iom 
de Pafque florie. Près de tétanie eft le luoq ont Deus 
reflfucita Ladre e perdona les pechiés à la Macdalena ; 
ce eft la éMayffon Symon le lebroi^ qui eft ad une lieua de 
lÂerufalem. 

III 

Ce eft le chamin de Iheruf aient por aler à la Qifaranteney 
que Deus ieûne £* as autres luoqsfayns près d'aquL 

If. De Iherufalem à la Quarentaine a .vij. lieuas, & 
iUuec ieiina Noftre Sfires .xl. iors e .xl. nuogz. Et après d'a- 
qui eft lerico. De lerico au flum lordayn a .iij. lieuas ;/> y^nriicm. 
illueq fil Noftre Sfires babtifés de (iaûnt lohan Babtifte. 
Dou flum lordayn zS^fonu Symty fti a .viij. iornées. Illue* 

»4 
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d'autre part le Stagne de Gene{aret. En ffus le Stagne de 
Geneiarety à mayn deftre a .). mont, que eft playn de 
fTen, ont Noftre Sfire preicha à la turba des gens. Après 
d'iqui (fi eft le luoq, ont Noftre Sfire (Taola .v. .m. homes 
de .V. pa[in]s d'orgi & de .ij. peiflfes. En (Tus près d'il- 
lueq eft la priiTôn, ont Noftre Sfire (Tu mis, iufques atant 
que ilh horent payé le treu(t)atge de (Ton paflfatge. Ce 
fTu adonc cant ilh comanda à mofTeignor S. Pierre à 
pefchier .j. peifTon; e quant ilh Tôt pris, Noftre Sfire 
comanda qu*ilh fTus huvert. E traïftrent J. denier lequel 
fil payés par le treu(t)atge de (Ton pafTatge. Molt de 
miracles fTurent fTaitz en celé encontrée, que Ten non 
puet fti bien flTavoir com l'en vodroyt . 

Le Saphet, De Tabarie au Sfaphet a .iij. lieuas. En ceft chamin eft 
le Tuis^ on lofep fu gités, quant ilh fii vendus aus Efmae- 
litans. Sur le pont dou Sfaphet eft la pierra ont Nofbe 
Sfire fti repaufa. Dou Sfaphet à S, lorgi ffi a .v. lieuas, 
& (Ty eft une yglife de moines nojrrs. De S. lorgi ad à 

Sardemy. o^cTf a .iiij. lieuas. UoAcre à Terderuy a .iij. ioméçs e 
dimie, e pafTa l'on par Damas, car ce eft dimie i[omée]. 
Autre ITachés que ilh i a une Table de Noftre Da[me 
d'où] degotoit hoU, molt de malades guerifTent, [e à 
Tor]tofa eft la primera [yglife, que firent] fidre les apof- 
tles à la iTemblance de celé de U^a^aret. 

Aynfli feniftent les pelerinatges de Iherufalem & de 
Sains Luoqs entorn. Or prions le autifme Peire que de 
(Ta Ffilhe ffift ITa mère que ilh nos don requerre les (Tains 
pelerinatges devan noniés, ffi que ilh (Toit au proffit de 
nos cors & ad exaltation de nos armes. Dieus por (Ta 
fainte pitié nos le puifTe otroyer ! Amen! 
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TEXTE B. 
I 

Kl dritemenc veut aler en lerufalem, priméremenc deic 
aler de G4crf à Caipkas^ en quel chemin à mayn 
feneftre eft la SVfontaigne de Jeynte SVtargarete dt Curme, 
Id eft à .iiij. liues de G4erf, En Tun chef de la montagne, 
eft Ftûncke viUy où ieynt Denys fu né, en une egUTe FrMcktviUe. 
peidce, en une petite roche contre val. En celé roche 
apert le lui oum un berfel cave en la roche, & par 
dcrére celé eglife à mayn deftre eft la Fomaigne ke FMtamt deS^mt- 
Denys trova e fift de ces mayns. E fachéz ke ceo eft un 
de plus feyns lius à cors de home de tote la montaigne; 
e pus l'em vec à un cafelet hoft près de là, à une petite 
defcendue. 

2. A Tautre chef haut de celé montaigne, eft une ste Margneriu, 
abbaye de Griffons, moignes tiers, où feynte Margarete 
fift muft de miracles, e funt là de bons fentuaries. 
A la defcendue de celé abbaye contre val eft une 
cfaapele en la roche de feynt Helyes le prophète^ où il 
fift muft de miracles, e en la chapele eft une bone fon- 
taigne de ewe freide ke ii crova e fift. En contreval à 



190 LES CHEMINS ET LES PELERINAGES 

mayn feneftre eft un cafal k'efl: apelé Capharnaûm, A 
près un poi en fus eft c4nney un cafal où furent forgez 
les clous dont Ihefu Crift fiift davéz en la croiz, e apert 
CiâpAat. uncore le lui. En aval ante fur la mer eft Calphas ke 
foleit iadis mut valer avant ke la cité HoAcre fuft fece, 
kar auncienement foleit aver aufi grant renom cum ojcrr; 
kar iadis G4cre foleit eftre un cafal e Caiphas fu la vile. 
E fachéz ke cAcre n'eft pas de Terre de promijjion aufi 
cum eft Caiphas j kar un flum devife la Terre Seynt entre 
(Acre e CalphaSy k'eft apelé le Flum de Caiphas^ ke ift de 
une fontaigne ke curt par de futh le Carmont e vent 
par de futh la montaigne de Seynt <5ifargarere, k a nun 
la Taumére e curt en la mer e part enfi la Terre de Tro- 
miJIiony e ataunt i a £<Acre à Calphas com de oicre à la 
montaigne. En après Tem veit de Caiphas à Chaftel 
Telrin où il i a .iij. liues, e eft del Temple. En contre cel 
s. Jean de 7>r, chaftel eft un feynt luy ke Fom apele Seynt lohan de Tyr, 
e (i ad un abeye de moygnes gris, où il i a bons fein- 
tuaires^ e feynt lohan Baptifte fift mut de miracles. En 
fus de cel liu haut fus la montaigne à main feneftre eft 
un beau liu e feint^ où i a en hermitage de hermites 
Le Carmei. Latins, ki s'apelent frères de Carme^ e fi a une eglife de 
D^oftre Vame*, e fi a mut de bones fontaignes curantes 
e mut de bones herbes flairans. 

Del Chaftel Telrin Yom vet à Sefarie'^ la cité fis fur la 
mer, où Tom trove à main deftre les falines de ÏHofpital 
de Seynt lohan. E puis fur la mer trove l'om Tanperduy une 
tur de Seynt Lazare. D'autre parc à mayn feneftre dedenz 
terre, eft une eglife de Deftre Dame de Mareys^ e iluec 
Châtei Fiitrtn, venent mut de gens en pelrimage de Sefarie e del Chaftel 
Telrin e del païs. En cel mareys lune muz de caucacris, unes 
féres beftes, les queles i mift un riche hom ky eftoyt en 
Sejairiey e los fift norir, car il les quida fere dévorer iuen 
irére, pur un contefte ke aveit efté entre eus^ e pur ceo les 
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fiil il les aporter de Egipte. E un iur amena on lui fon frère 
pur baigner, pur covertement ocire. E fun frère fu plus 
fachaunc de lui : (i le (ift primes defcendre, e les belles 
k yl aveyt non tantoft le rirèrent en parfund, fi ke onkes 
puis ne fù trovéz ; e fti aperceii la traïTon par ceo ke 
efteynt confentaunt, e enfi fu perdu ly traîtres, e feon 
frère favè. 

De tel liu delès Sejarie^ fi à une liue de hors les murs Cki^irU. 
un petit, eft la fepulture de feynt Cornel, ke feynt Père 
baptiza, cum il eft efcrit en fez des Apoftles, e fri arce- 
vekes de cel cité. Après un poi en avant fi eft une 
péce de marbre de la colur de propre, ke Pom apele 
la *Tahle D^oftre Seignur, la quele Sarafins trenchérent 
per mi. En cofte celé table funt deus autre grant pèces 
de marbre, grofles e tute rundes par de futh, e lunges e 
grêles par de fus, e funt apelès les ChanJelabres Noftre 
Seignur, e une fonraigne ke eft murée tut entur, en ben 
haut. D'autre part fors de la cité à main deftre en fus un 
poi de la mer fi eft une Chapele de Seynte <Ptfarie tSVfag'^ 
dalene, ky eft feinte e vertuufe, e dyent ke là fift fa 
penaunce. 

3. En après de Sejaire Tom vet à o^wr, un chaftel -^c/*/- 
le quel fi eft fur un tertre de roche un poi en fus de la 
mer, Iur le fablum à nef liues de Sejaire. En fus aufi vers 
la montaigne eft un liu mult perillus, ke l'om apele 
T{gche taliey kar la repeirent larrons e grant mal funt à 
pilrins e as autres. 

Après l'om vet de (ytfur à lofe, oîi il i a .iij. liues. 
laffe eft vile & chaftel, e un conté, e fi eft fur la mer. Jaffa. 
A lafe eft la mefon où feynt Père habita, kaunt dut 
baptizer Cornele. E fù la mefun Simeon le Canut, e ore 
eft apelé la Tur de le patriarche. Là fus al chaftel, en le 
Eglife de Seynt Tire eft le Teron de Seint lelke fur le quel 
Fom dift ke il paiTa la mer, e fi a autre fentuaries. Efachèz 
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ke lafe eft un de bons liues^ ke feic fur la marine. De 
hors le murs de Iiffe un poi loinz cum Tom vec à Hgmes 
eft une Chapelle de Seim Macuc, mule fdnre, mes mule 
anciene. 

De lafe prent l'om le chemin pur aler en lerufalemy 
Rmm. e fi vec Tom dreic à IS^es^ où il i a Jij. granz liues. 
Lidde eft d*aucre parc enconcre V^meSy e iluec eft une 
Eglife de Seim leorge. A Udde refufcica feinc Père Tabi- 
cam, e iluec eft bon pelrimage pur Teglife ke eft mule 
feinte e pur les miracles ke feinc leorge i fëc. De Lidde 
à 1{ames fi a .iij. liues/ 1{ames foleit eftre de grant 
renom. Sarazins Pont mule honuré e uncore func, kar il 
une là lur granc malhoumerie e unkore fiinc là lur 
afiliifliouns. 

A main deftre fur la mer de aucre pare de Carnes, 

eft oéfcalorUj à .ix. liues de laffe. Ouere oifcalone à iij. 

OêtuÊ. liues fur la mer eft Gadres^ dune Sampfon le fore brifa 

' le[s] porces e les porea fus un mone bens loins de la vile. 

De Cadres à .iij. liues eft Forhye où la Criftiencé de ça 

mer fli un cens defcomfice. 

BMênUk. En après l'om ver de Hgmes à Vetenuble où il i a .v. 

liues, le quel chemin eft mule ducus pur les bucemene de 

Bedeuins, ke ociene la gène ke vune en lerufalem. De 

Veienuble vec Tom à la SH<mt loUy eue dreie par foleii 

leuanc^ fauns aler ne fà ne là^ où il i a .iij. liues, la- 

quele eft près de lerufalem. De la Siiom loie Pom def- 

cène en lerufalenu 

II 

4. E qui dreicemenc voe encré, fi deie encré par la 

Toree Seim Eftevene^ là où il fii lapidé, kar ceo eft la 

plus efpecial encré[e] ki li foie. E pus ke Tom eft encré, 

s. Sèfmkrt. Tom deie cercher par ordre les Seinz Liues. Primiére* 



I 
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ment deit requere le Verei Sépulcre Ihefu Crift. Après 
en le quer eft le Compas e le Cercle où Nichodemus e 
lofeph de Arimachie miftrenc le cors Ihefu, kanc il le 
voleint enfevelir. 

f . A rUTue de cuer à la feneftre main eft tMont 
CalvariCy où Deu fu mis en la croys, e ileukes fift feint 
Abraham facrifice à Deu. E par de futh eft Golgatha^ où 
le fant Ihefu cheï e perça la roche, e unkore pert. 

6. En après, derére la tribune del meftre auter 

futh SMont Calvarie^ eft Columpne où Ihefu fii hzXM, Caiv^ùrt. 
E ilekes en cofte (î ad une defcendue de jd. degréz 
iekes û liud où feint Hélène trova la Seint Croj\ Noftre 
Seingnur. 

7. E en après à TiATu del Sépulcre à main deftre eft 

un liue ke Tom apele la Trifun V^ftre Seignur, où il ph/oh deN.s. 
fil mis en prifon, e là foleit eftre aufi une chêne dunt il 
fu liez. De l'autre entré del Sépulcre (i ad .xl). degréz 
contre val, iekes à une Chapele de Griffons, en la quele 
Chapele foleit eftre iadis la Seint Croys ki fii trovée e 
une Tmage de ShÇpftre Dame ke parla à la Egipciene. 

8. De hors vers boirre eft VEglife de Carito e fun en- 
feveli. De Pautre entré del Sépulcre près d*ileke$ eft la 

Laryna, e un autre liue où la Magdalene e la Marie Che- Su Maru Latht, 
ophé plorérent, kaunt Noftre Seignur murut en la croys. 
E ilekes en cofte eft le Hofpbal de Seint lohan. 

9. Devant le fepulcre d*elekes tant com un arke 

put trere, à deus foyz vers le levant, eft le Temple de uTmpuDomhti 
Noftre Seignur, où funt .iiij. entrées e .xxij. portes. En 
mi le Temple eft la grand ^gche facrie où foleit eftre 
ancienement l'Arche de Noftre Seignur, e la Verge o^aron, 
e les Tables del Veil , Teftament, e les .vij. Chaunde- 
labres d'or, e la Huche où efteit la Manne, ke vint de 
çel^ e le Feu ke foleit dévorer les facrifices, e le Oylle 
ke degutoit, dunt efteynt enoynz le roys e les prophètes. 

»5 
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RoeheéeUSm- To. lUekes en cofte fus la ^che fu Ihefu offert. He- 
^*^'* kes aufi vit lacob le efchele ke tochoic iekes al cel e vit 
les angeles montre e defcendre kaunc il s^endormi. A 
deftre de celé ^che appanit li angeles à Zacharie le 
prophète. E la defus eft une chapele ke a nun Sanâa 
fanàorum. E ilekes pardona Noftre Seignur les pecchés 
à la femme ke fii prife en avoutére. Ilekes fu anomé 
feint lohan le Baptifle, e ilekes ore endreit aorent les 
Sarazins. E ilekes fù un auter où Abraham fift facrifice 
à Deu. 

11. E ilekes fîi une eglife dunt feint Iake, ke fii 
firére Noftre Seignur apelé^ fii trébuché. De hors le 
Temple eft un auter où Zakarie le fiz de Barachie fii 
occis, ceo eft entre le Temple e le auter. A l'entré del 
Temple eft une porte ke l'em dit Speciofe. Devers ponent, 

Temple Sahman. par devcrs demi cor, eft le Temple Salamon. E près de 
cel temple eft un liu ki eft en forme de baing, e eft 
apelé le IBaing S^oftre Dame & de ff^ftre Seignur. E 
ilekes foleit eftre lur repos acune foyz. Aprèz de là eft 
Sépulture Seint Simeon, E ^{Temple Vomini vers le levant, 
eft la Torre ke Tom apele lerufalem. E de hors vers cel 
iifue apérent les pas de launefte ke Noftre Sire chiva- 
cha le ior de Pafche florie. E là defus près de là funt 
Tortes Orrei- Al Temple à iffue devers boyre eft la Tarte 
ke Tom die de Varays. E en cofte le mur del Temple eft 

Ptfcinepnhatifue. une pifcine ke l'om apele Trobatica Tifcina. Après de 

là eft Seint ^nne e fun monument. E ilekes dient akuns 
ke là eft Trobatica Tifcina, Sur Seint (ytmte eft TegUfe de 
la Stfagdelene. Vers mi ior fur la cité eft ^ont Syon^ e 
là eft la grant eglife abatu, où Noftre Dame trepaflfa, e 
d'ilekes la portèrent les apoftles en lofaphat, 

1 2. Ilekes devant eft une chapele où Noftre Seignur 
fil iugéz, e efchamiz e efcoupéz^ e flagellez, e vitupérez 

Prétoire de Cmpke, e de efpines corunéz ; e ceo fu le Tretorie CaiphaSy là où 
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furent afembléz les Iuy$ an concil en contre Noftre Sei- 
gnur. Sus la granc eglife abacue eft la Chapele de feint 
Efperitj fur les apo(Ues le ior de Pentecofte. E ilekes à 
main deftre fur le auter eft la Table fur quel Deu cena u Cht, 
ou ces difciples, e là de futh eft le liu où Noftre Sire 
lava les pés à ces difciples, e unkore i pert la pyle. 
Ilekes entra il les portes clofes à ces difeiples vel 
apoftles e lur dift : a Pais feit ou vous ! » E ilekes dift 
il à feint Thomas : c* Metez ici ton dei & ta meyn en 
mon codé, e ne leez melcreant, mes feez feel. o 

I ^ . De luth fSMom Syon eft une chapele ke Tom Afom Si-, 
dift Galilée. Ilekes aparut Noftre Sire après l'a relurec* 
cion à Simon Pérès e à bones femmes. En SMont Syon 
fil li roys Salomon enoynt. Après de là amunt fus la 
cité, eft une pilcine ke l'om apele ShÇatatorie Syloe. 
Ilekes après fu feint Yfaie le prophète mis. Sus S^Çata- 
écrie Syloe eft un champ ke Fem apele o4cheldemach ; ceo AcktUma. 
eft le liue, ki fù ataché pur .xxx. deners pur la fepul- 
cure des pelrins. 

De fudi Tones Orre^ en la valée eft le rufel ke a nun 
Cedron. En cel roiflel cuilli les .v. pères David des quels 
il ocift Golyas. 

14. Près d'ilekes eft lofophaty le liue où la virgine 
Marie fti mife. Ilekes derére eft Geffaman le liu où Deu Getkfimami. 
fu pris. En cel liu apérent les deys des mains Noftre Set- 
gnur, e là leiTa noftre Hre feint Père e feint Iake e les 
autres difciples^ kaunt il ala orer. E près d elikes tant 
com eft le iet de une père, eft le liu où il ora Deu le 
père, e fua gutes de fane decurrànz en terre. En cdi liu 
près furent mis feint Iake, e feint Simon e Zakarie le 
prophète. 

Près de là eft tMont Olivete. De cel liu Noftre Seignur Mf^ntdetOiMen, 
afcendift al ciel, le ior de TAfcencion, e unkore pert la 
forme de pié feneftre. Ilekes commanda il à ces apoftles 
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prêcher le evangelie à toce créature. Ilekes eft la Chapele 
de Seinr Telageon [où] Noftre Sire fift la Tarer noftre. 
Encre éi^onr Olivete e Verhanie refufcica il Lazare, e où il 
perdôna les perchez à la Magdalene. 

Ilekes près eft où Marie e la Magdalene cururent 
vers Noftre Sire. De futh lerufalem vers ponenc fi ad 
une liue petite, iekes là où le arbre de la Seint Croi\ 
s. Héiîe. cruft. E devers mi ior fi ad une lieu iekes à S^nt Helyes. 
Après un poi eft le Champ fluriy e de là un poi eft la 
Sépulture de 7{achel. De lerufalem par devers boyre fi ad 
.ij. liues iekes à Seint Samuel, E ilekes eft un mont ke 
Ten apele le iS^ont de éMont loie ; vers orient eft le liu 
où Noftre Dame falua feinte Elizabet, e ilekes le Bap- 
cifl« fil nez. A fa .ij. liues eft c4mans, où Noftre Sire apa- 
ruc à .ij. difciples, à feint Luke e à Qeophas. 

III 

If. De lerufalem ad .vj. liues iekes à la Quarenteine 
où il iuna .xl. iurs. E là de futh eft le Gardin feint G4hra' 
ham, e près d'ilekes eft lerico. De là al flum lordan fi 
ad .ij. liues. Ilekes fii Noftre Sire bapdzé de feint lohan 
i?4r/ii/^Mi. le Baptift. De lerufalem en Vetleem ad .ij. liues. Bethléem 
fi eft futh un mont où nafqui Noftre Sire, e ilekes eft le 
Trefepe où il fu mis. E d'autre parc eft le liue où les .iij. 
reys le- honurérenc. Ilokes en cofte del cuer à main def- 
tre, eft le put où chaï Tefteile, e au feneftre gifent les 
Innocens. Par de futh Tencloiftre gift feint lerome. De 
futh Bethléem eft une chapele où Noftre Dame fe repofa. 
E de là prent lom la voie pur aler à Seim Mraham en 
Ehron. 
Hêhron. 16. En Ebron fift Deu Adam e Eve. E près d'ilokes 
eft la âifefon Caym e dlhel. Ilekes près fe demuft 
Deu à Abraham en forme de la feint Trinité. Del flum 
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lorian iekes al oMont Synaî ad .viij. iornées. Uekes dona 
Noftre Seignur la lei à Moyfen. En cel mont gift 
feinte Kacerine, e là func mule de abayes de Gnflfons, 
e (i ad mut beau païs, e mult de beftes favages^ ke ne 
vivent d*autre chofe fors de la manne, ke chét de cieL 
De la Sépulture de Seint Karerine apertement oyle vent 
plus fuef fleyrant de baume, dunt mult de malades 
gariflent kant il funt ennoint. 

De lerufalem à Samarie ke Tom apele (T^aples, ad Naphuje. 
•xij. liues. Uekes parla Noftre Sire à la Samaritane al 
Tut de lacobj e d'ilekes iekes à Sebqft ad .ij. liues. • lllekes 
fil feint lohan Baptifle decolé e là eft fa fepulcure. De 
Sebafl iekes à éUfoni Thabor ad un autre mont ke Tom 
apele cMom Hermon, e de futh U^ym^ où Deu refu- 
(ita le fiz de la vedue. Par de Cuth o^font Thabor eft un 
cafal, ke a nun Vourie e (bleit eftre iadis cum un burke. 

De iS^onr Thabor iekes à Tabarye ad .iiij. liues e hi Lac Jt TthMade. 
o^er de Tabarie, en la quele D^oftre Sire fift geter la 
reyha feint Père e Andreu. En celé mer fift il feint Père 
prendre un peyiTum, dunt il priftrent un dener d'argent, 
ke fil paé pur eus à truage. De là Tom vet à la Table 
Noftre Seignur, dunt Tom dift ke il magna ou ces def- 
ciples. Entre Tabarie e la Table eft Capharnaûm où il fift 
mult de miracles. En fus un poi d'ilekes fu il mis en pri- 
fon. En fus de la oMfer de Tabarie à main deftre eft un 
mont, ke eft plein de fein où il faula .v. mile hommes 
de .v'. pains e .ij. peyfTuns, Tuth le quel mont près de là 
eft \VEyiant de Geneiare[t]h^ en la quele contré il fift 
mult de miracles. 

De Tabarie iekes à Cana Galilée ad .v. liues où fii- Com. 
rent le noces Architriclin, e le ewe fii turné en vin, e un- 
kore apert le liu où furent mifes les ydres. E ilekes aufi 
par de luth eft un liu où l'om defcent à croupetons en 
la roche où Noftre Sire le muflfa pur les luis. 
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IV 

Numaretk. 17. De Caiia GalUéi à ff^a^areth ad .iij. liues. Ilekes 
fu anunde feinte Marie de laungele Gabriel, en un liu 
ked à feneftre de denz le eglife à lencranc en une 
caveroce de denz la roche où il i a une chapele e apert 
le parais par de lus là où le angle la falua. 

De Pegliie eft la Anunciacion de Seince Marie ad un 
granc trec d ark iekes à la Foneaigne Seim Gabriel, la 
quele eft mule feine e l'oleic efïre iadis mule bêle, e b 
dcé de grant renom, fur la quele eft la otfont Me. 

En (us un poi de la cicé de Sf^Çaiareth à deftre eft une 
•chapele ke lom apele Seint Zacharie'^ e là feint Zacharîe 
e feint Elifabeth habitoient acune foiz, kant il venoient 
de lerufalem à U^Qr{areth ; e là eft le auter où feint T^^kuie 
chaunta. E fus de Seint Zacharie ad deus mons où Tom 
dift ke Noftre Sire failli de lun à Tautre. 
u St/rétn. De !^aiareth vent Tom à Saffran^ où il i ad iiij. liues^ 
aquel chemin Pom lefle Saffarie à deftre. D'autre parc 
la montaigne par de futh, Tom trove une fontaigne ke 
Tom apele la Fontaigne de Saffarie. En après eft par 
chemin une ewe, ke Tom apele Kaladie, e en après la 
Fontaigne de Léon. E puis i ad un liîi k eft apelé Kephar, 
le quel eft cum un calelet. Près d'£/ Thar cù, le Saffran, 
Safran un liu où feint Iake de Galice fti né, e unkore 
apert le liu en la roche, e foleit eftre iadis mule beau liu 
& fort. 

En après del Saffran vent Tom en o^cr^, où il i a .iij. 
liues. En quel chemin Tem crove Saphtt des ^lemauns, 
mes tut eft abatu. Après hors de chemin à deftre Tom 
vent à Voch. D*autre part à feneftre a les molins de 
Voch. E utre un poi en là, Tom vent à ^cardane^ e ifli 
en Q^cre. 
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Par de hors eAcre eft un fernc cimitére le quel nofbe ^et- 
Sire leAi Crift benequift, en quel cimlcére feint Guîl- 
leme fée lA vertu ke il garift de cele maladie ke l'om 
apele (toià e chaudj kaunr l'om cuche par devodon 
futh fa fepvlrure. Près de fa fepulcure eft une fontaigne, 
la quele l'om difl k'il fî(t, e pur ceo eft apelé Seita Guil- 
lanu. Cel cimîcére eft en deus parties divîTé, l'une en 
honur feint Nicholas, e l'autre en le honur feint Michel 
En cel cimitére i ad aulî mule de cors feins, plus ke 
l'om ne fet dire ne anunbrer. 
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« 



I 



Cornant mefer !7^icolao e mejer oMafeo Je partirent de 
Goftaruinople por cercher dou monde. 

L fu voir que au tens qe Baudoin eftoit enpe- 
raor de GaflantinopUy ce fu aies m. ce. l[v]. 
anç, mefire Nicolao Pol que père meffire 
March edoic & mefliere Mafeu Pol que 
frére mefereNicolau eftoit, cefti deus frères 
eftoient en la cité de Gojiantinople, qui i eftoient aies 
f. 4c.de Venefe con leur mechandie: nobli & faies & por- 
veant eftoient fan faille ; il ont confoil entr'aus, & diftrent 
qu'il vuelent aler en la mer greingnor por gaangner & 
por fer leur proHt, & adont achatoent pluforç iolaus & 
fe partirent de Goftantinople in une nés, & s'en aient en 
Soldadie, 
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II 



Cornant mefer ff^colao e meffer ffiifafeo Je partirent 

de Soldadie. 

Et quant il furent demoiré en Soldadie, auques il 
diftrent que il hiront encore plus avant, & que voç en 
diroie? Il fe partirent de Soldadie, & fe miftrent au 
chemin & chevauchen tant qu'il ne trevent aventure 
que amentovour face, qu'il furent venu à Barca Caan 
que (ire eftoit d'une partie de Tartar, qui eftoit accelui 
point à Volgara & à Sara. Ceftui Barcha fîft grant 
honore à meffer Nicolau & à meflfer Mafeu & moût ot 
grant leéfTe de leur venue. Les deus frérs li deunent 
toutes les ioiaus qu'il avôienc aportés. Et Barch le prifi 
mult volentiers, & li pleient outre mefure. U en fidt leur 
doner bien deus tant qe les ioiaus ne valoient. Il les 
envoia à parer en plofor parties, e furent moût bien, 
parés. Et quant il furent demorés en la terre de Barca 
un an, adonch fordi une ghere entre Barca & Alau, le 
(ire des Tarrar dou levant. U ala le un contre le autre 
con tout lor e(rors. U le conbatirent enfenle & hi ot f. 4 d. 
grant maus de gens & d'une parte & d'autre; mes au 
dereain là venqui Alau. E por l'achaifon de celle bataille 
e de celle ghere, nulo home ne poit aler per chemin 
qui ne fufl pris, & ce eftoit deverç dont il eftoient venu; 
mes avant pooient il bien aler. Et adonc les deus frérs 
diflroient.entr'aus: « Puis que nos ne poons retomer à 
Goftantinople con notre mercaandie, or alon avant por 
la voie dou Levant, (î poron retorfter au paë(re. » Il i 
s'aparoillenr e fe partirent de Vacara e s'en aient à una 
cité qui avoit à nom Ouchacca qui eftoit la fin dou reingne 
dou (ire dou ponent. Et da Oucaca (i partirent & pafent 
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le flum de Tigri & alérenc par un deçert ki eftoic lonc 
jcvij. iornée. U ne trovenc villes ne caftiaus^ for 
feulevant Tartars con lor tentes qui vivoient de lor 
befles. 



III 



Cornant les .if, frères paffent un dejert^ e vendrent à la 

cité de TSucara. 

Et quant il ont paflfé cel deçert, adonc furent venu à 
une cité ki eft apellé 'Boccara^ moût noble & grant. La 
provence avoir aufli à nom 'Bucara. En eftoit roi un que 
avoir nom Barac. La ciré efloit la meior que fufl en 
f. 5 a. roure Terfie. Les dous frérs, quant il furent vinu à ceft 
dté, il ne poftrent plus aler avant ne torner arére, & 
por ce hi demorent trois anç. Et endementier qu'il hi 
demoroient, adonc hi vint un mefTaies d'Alau le (ire 
dou levant qui aloit au Grant Sire de tous les Tartars 
ke avoit à nom Croblai. Et quant ces mefaies voit meilier 
Nicolao & mefer Mafeo, il n^a grant mervoille, por ce 
que iamès ne avoient veii nul latin en celle contrée. Il 
dift al deùs frérs : « Seingnors, » fet il, « fe voç me volés 
croir, voç en avrés grant profit & grant honor. »> Les 
deus frérs li diftrent que il le créeront voluntier, por coi 
elle foit choufe que il le penfent fair. Le mefaies lor dit: 
« Seingnoç, ie voç di que le grant fire deç Tartari ^^ 
vit unques nul latin, & a grant defider & volunté de 
veoire, & por ce fe voç volés venir avec moi iufque à 
lui, ie voç di qu'il voç vera molto volunter, & voç fira 
grant honor & grant bien, & pores venir fauvemant 
avec moi fanç nul engonbrament. *> 
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IV 



Cornant les Aj, frères trevem les mejaies au Grant Kaan. 

Quant les deus frérs ont encandu ce que cefl mefaies 
lor avoic dit, il aprefta elç & diftrenc que il vont volunter 
avech lui. Et atant fe meftrent à la voie con ceft mefaies f- 5 *>■ 
& alérent un an por tramontane & por grec avant que 
il fuflTent là venu, e trovent grant mervoilles & diverfes 
cofes lefquelç ne voç conteron ci, por ce que meffier 
March, fil de mêler Nicolau, que toutes ceftes chofes vit, 
anfint le voç contera en cède livre avant apertemant. 



Cornant le A j. frères venir enr au Grant Kaan, 

Et quant mefere Nicolau & mefëre Mafeu furent venu 
au Grant Seingnor, il les recevi honorablamente & faix. 
elç grant ioie & gran fefte. Il a moût grant leéflTe de 
lor venue. Il les demande de maintes cofes : primermant 
de les emperaors, comant il mantent lor fegnorie & lor 
tere in iuftice, & comant il vont à bataile & tous leur 
afer; & après lor demande des rois & des princes & 
d'autres baron. 



VI 



Comant le Grant Kaan demande as Aj, frères des afer 

des criftienç. 

Et après lor demande de mefer lapoftoiUe & de tous 
les fais dele yglife Romane, & des tous les coflumes des 
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Ladn. Et meflere Nicolau e mefer Mafeu lui diftrenc 
toute la vérité de chaibun por foi bie & ordréemant 
& iaiemant, corne Taies homes qu'il eftoient^ ke bien 
(ivoient la lengue de Tartarç & la lartarejce. 

VII 

Cornant le Grant Kan envoie les. Aj , frères por Jeç me/aies 

à Tapojioille de Vgme. 

F. 5 c Et quant le grant (ire que Cublai Kaan avoic à nom, 
qui eftoit feingor de tous les Tarrari do monde, & de 
toutes les provinces & rengnes & région de celle gran- 
difme partie do iëcle, oc entendu tous les fais des Latin, ^ 
fi corne les deus frérs li avoient dit ben & apertemant, 
il li plet outre mefure. Il dit à foi meïfme qu'il envoiera 
mefaies à Tapodoile. Et adonc prie les deus frérs que il 
ailent en cefte mefaierie cum un de ieç baron. Il li repon- 
dirent que il Hront tôt fon commandamant con de lor 
fegnor lige. Adunc le gran fire fait venir devant foi un 
de feç baron qui aun à nom Cogaral, & li dit qu il 
vuelt qu^il aille avec les deus frérs à Tapoftoil. Celui le 
dit : ce Sire, ieo fon votre home, e fui por fàir tôt votre 
commandamant à mun poïr. 3j Après ce le grant fire 
fait fair ieç chartre en langue torques por envoier à 
Tapoftoil, & les baille as deus frères & à fon baron, & 
à lor en charge ce ke il vuelt qu'il dient por fa part à 
Fapofloille, & fachiés que en le chartre fe contenoit & 
en Tahaflrece quel li oïtes il mandoit defant à Tapof- 
toile que il li deiiA mander iufque à cent faies homes 

f. 5 d. de la criftiene loy, & que encore feiifent les .vij. ars, 
& qe bien fefent defpuer & moftrer apertamant à les 
ydules & à les autres converfadon de iens, que tout lor 
autrament & toutes les ydres qu'il dent in lor maiflbn 
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& adorent, func cofes de diables, e ke bien fenfenc 
mouftré clermant por raiibn qe la loi criftiene eft meior 
ke la lor. Encore encharge le grant fire as deus firéres 
qu'il li deufTenc aporter de Tolio de la lanpe que ard for 
le fepoucre de Deo en lerufalem. En tel mainére con vos 
avec oï, fe contenoit en Tambaxée ke le grant fire envoie 
à Tapoftoile por les deus frérs. 

VIU 

Cornant le Grant Kan ione as Aj. frères la table d'or 

des comandemens. 

Et quant le grant fire ot enchargés as deus frères & 
, à fon baron tôt Tanbaxée k el mande à Tapofloille, il 
fait lor doner une table d*or en laquel fe contenoit ke 
les trois mefTaies en toutes les pars que il alaiflfènt lor 
deiift eftre dounée toutes les meffions que lor baçon- 
gnoit & chevalç & homes por lor efcordre de une 
terre ad autre. Et quant meufer Nicolau & mefer Mafëu 
& Tautre mefaies fiirent bien apareliés de toutes les 
choufes ke lor efloient beifoç, il priftrent conié au tré '^ 6 a. 
grant fire, puis montent à chevalç & fe miflrent à la 
voie. Et quant il furent chevauchiés auquant, adonc lo 
baron tartar, que avec les deus frérs aloit, chef amalaides, 
& no puet fevir la voie & remefe à une cité. Et quant 
mefer Nicolau & mefer Mafeu virent que celui efloit 
amalaides, il le lairent & fe miflrent à la voie; & voç 
di qe il efloient fervi & honorés en toutes les pars où 
il aloient de route ce qu'il favoient commander. Et que 
voç en diroie? il cheuvachérent tant por lor iomée ke il 
furent venu à Pc4ias, & voç di qu'il hi poinent aler 
trois anç, & ce avint por ce k'il ne pooient toutes foies 
chevaucher por le maus tens, & por les nois & por les 
fluns qui efloient grans. 
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IX 



Cornant les Aeus fris vendrent à la cité d*c4cri. 

Et de Vo4ias fe partirent & s'en aient ad o4cri, & hi 
ioingenc dou mois d'avril aies .m.cc.lx[ix]. anç de lancar- 
nafion leçucrit, & trovant que mefer Papoftoille eftoic 
mort. Et quant mefer Nicolau & mefer Mafeu ont trové 
ke Tapoftoile eftoit mort que avoit à nom [Clément], il 
f. 6 b. alérent à un fates cleres ki eftoit légat por le yglife de 
Rome en tout le rengne d'Egipte, Il eftoit bome de 
grande autorité^ & avoit à nom Teald de Tlaiençe. Il 
li diftrent Tambafee por coi le grant (ire des Tartarç les 
envoie à lapoftoille. Et quant le légat ot entendu ce ke 
les deus firérs li avoient dit^ s'in a grant mervoîe, & li 
fenUe que ce foît grant bien & grant honor de la cref- 
tenté. U dit as deus frérs : ^ Seingnors, *i feit il, c« voç 
veés que Papoftoille eft mort, & por ce vos covendra 
fofrir îufque tant ke apoftoille fera. Et quant pape fe- 
roit, voç poroi^Êûre votre enbafcée.» Les deus frères que 
bien voient ke le legant difoit vérité, diftrent que en- 
dementier ke apoftoille fera apelés, il vuelent aler à 
Veniffe por veoir lor mefnie. Et adonch s'en partirent 
dùicri & s'en aient à S^egrepont^ & de ff^egrepont 
fe pardrent en une nés, & naiérent tant k'il furent venu. 
Mdier Nicolau treuve que fa hme eftoit morte, & les 
remés un filç de .xv. anç que avoit à nom Marc, & ce 
fiit celui Marc de cui ceftui livre paroile. Mefer Nicolau 
& mefer Mafëu demorent à Venefe encor deus anç por 
aiendre ke apc^laiUe fvft. 

»7 
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X 

Cornant les dj. frères fe partirent de Venefe por 
retorner au Grant Kaan, e menèrent avec el\ oMarc fes fil\ 

mefer ff^icolao. 

Et quant les deus frères ont tant arandu con vos ^- ^ c 
avés oï, & il voient que apoftoille ne fe fkfoit^ il dif- 
trent que déformés poroient il tropo demorer por retor- 
ner au Grant Kaan. Adonch fe partirent de Venefe^ & 
moinent avech eleç Marc fon fÛz^ & s'en aient tout 
droit ad o^cri, & hi trovent le légat que defoure voç ai 
contéç. Il parolent con elz de cette cofes afTéz, & li 
demandent conié d'aler en leruçalem por avoir de Tolio 
de la lanpe de Crifl, de quoi le Grant Can li avoit prié. 
Lo legant done elz conié qu'il doient aler. Adonc les 
deus frères fe partirent d'c4cri & aient en leruçalem^ & 
ont de Toleo de la lanpe dou fepolcro de Crift. U s'en 
retoment au légat en o4criy & U diftrent: a Sire, puis 
que nos veon que apoftoille n'eft, nos volun retorner 
au Grant Sire^ por ce que tropo avun demoré.'3 Et mefer 
lo légat que des greingnor (ire de toute la yglife de 
Rome eftoit, dift elz : et Pius qe vos volés retorner au 
Grant Sire il me plet bien, a Adonch fîft feç leAres & fa 
embafcée por envoier au Grant Kan, & cefmonge cornant 
mefliere Nicolao & mefer Ma&u eftoient venu por faire 
fez anbafcée, mes por ce ke apoftoille n eftoit^ ne f 6 a. 
Tavoient peii £dre. 

XI 
Cornant .if. frères aient à Tapojloille de î(ffme. 

Quant les deus frères ont eii les letres don légat, & 
il fe partirent d'o4cri & fe miftrent à la voie por retorner 
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au*Grant Sire. Il aient cane qu'il furent venu à Po4iaSy & 
quant il furent là venu, il ne demore guéries que ceftu 
légat fù efleii apoftoille^ & s apeloic pape Gregar de 
Tlaience, Les deus firés en ont grant leéflfe^ & après ce 
ne demore gueires ke un mefTaies vint à Voéias por part 
do légat qui eftoit efleii pape, à mefer Nicolau & à 
mefere Mafeu^ & lor mande difant que fe il n^eftoient 
aies, qe il devefent à lui torner. Les du frérs ont de 
ce grant ioie, & diftrent que ce firont il volunter. Et que 
voç en diroi ? Le roi <ïc4rmonie fift armer une galée as 
deus &éres & les envoie ao légat honoréemant. 

XII 

Cornant le .if, frères e éMarc vinirent à la cité de 
Qaneifu là o le Grant Kan eftoit. 

Et quant il furent venu ad odcriy il s^en aient à mefer 
Tapoiloille, & fe humilent moût ver lui. Mefer Papof- 
toÛle les receut honoréemant & lor done fa beneHon, 
& fait lor ioie & fefle. Adonc lapofloile done à mefer 
f. 7 a. Nicolau & à mefer Mafeu deus frères precheors qe bien 
eftoient les plus faies que en tute celle provence fuiffent. 
L'une avoit nome frér Nicolau de Vicenfe, l'autre avote 
nome frér Guilielme de Tripule. Il done elz breviléies & 
carte & fa enbafée de ce qu'il voloit mander au Grant 
Kaan. Et quant mefer Nicolau & mefer Mafeu & les 
deus frères prefceor ont recevu les brevilées & le carte & 
l'anbaxae de mefere Papoftoille, il fe font doner fa bene- 
dicion, puis fe partirent tuit, e quatre e com elç March 
le fil mefere Nicolau. U s'ennalent tôt droit à Po4ias. Et 
quant il furent là venus, adonc Bondocdaire, qe foldan 
eftoit de Vaheloine^ vent en tArminie con grande hofte, 
& fait grande donuûes por la contrée; & cefte mefaies 
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{ùrent en aventure d'eftre mon. Et quaoi les deus frères 
prefcaor virent ce, il ont grant dotance d'aler plus avant. 
Adonc diftrent que il ne iront mie. Il donent k mefer 
NicoUu & à mefere Mafeu tous les brevilés & cardu 
k'tt avoieni, & fe partirent d'elz Sc s'en aient avec le 
meftre deu Ten|ple]s. 
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VOYAGES EN SYRIE 

DE 

NICOLO, MAFFEO ET MARCO POLO 

RÉDACTION DITE DE ThIÉBAULT DE CÉPOY. 



MANUSCRITS: 

A. Lûmdns^ Muf. brit., Reg. 19 D I, vél, XIV f., in-4» f. 58 & fuiv. 

B, Oxford f Bodl. 264, vél., XIV T., in-4, f. 218 & fuiv. 

C Paris^ BibL Nat.y fr. 5649, vél., XV f.y in-4, £ 6 & fuiv. 

D, Birnij 125, vél^ XIV f., in-4, f. 4 & fuiv. 

E. Parût Bibl. Nat., fr. 5631, vél., XIV f., in-4» f. 4 & fuîv. 
/*. > 1 > 2810, vél.y XIV r.y in-f., f. I & fuiv. 
G, Stockholm^ Bibl. roy.y fir. 37, vél., XIII f., în-4, f. i & fuiv. 

H. Paris, Bibl. Nat., nouv. acq. fr. 1880, pap., XVI f., in-4^ f . i & fuiv. 
/. BruxiUês, 9309, vél.y XIII f., vél. in-4, f. x & fuiv. 



I 

Comment li ,ij, frire fe parurent de Cmftenùnnoble pour en 

chercbier du monde. 

Il fîi voirs « que ^ au temps que Bauduins ' fu ^ emperéres 
de ConJientinnoble^Qt fu à ^ mil & ce & l[v] anz de Crift, mefires 
Nicolaus Pol, qui pères/ Marc eftoit, & mefire Mafé g , qui 
frères^ Nicolaus eftoit, cil .ij. frère eftoieat' en la citéi de 
CoftenûnnobU aie ^ de Vemje avec leur marcheandife. Noble ^ 

a. £f n fiit vray. — b. que M,d, \l EyF frères mefHre N. \ I eftoit 

A, B. — c. C ung nommé B. — frère au dit N. — LG, H frère au 

d. Ef Ff Gf J% /eftoit. — e. f Tan; dit monfigneur Nicholas, eftoîent 

Gy H l'an de rbcamadon Ihefn — j. / cité deiTut dite. — k. aie 

Crift. - f. G, H, eftoit pères; / wt, d. E, F. — l G, H [G &] 

pères eftoit. — g. G Macé. — eftoîent niout pourreant fana faille. 
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& fage & pourveant eftoient fanz faille : il ' orent confeil 
entr'eulz ^ & ^ priftrent dealer en Marmaiour pour gaaîgnier; 
il ^ achetèrent ' plufours ioiaus &re partirent de Cmftenùnnohlty 
& alérent par mer en Soldait f . 

n 

Comment li dm frire fe départirent de Soldaye. 

Quant f iH furent venu en Soldaye^ fi penférent & lor fambla 
bon ' d'aler plus avant, & fe partirent de Soldaye^ & fe miftrent 
au chemin & chevauchiérent j tant que il vindrent à un fei- 
gnour Tartar qui avoit non Âbarca ^ Caam, qui eftoit au 
Sara & à Bolgara ' . Ceftui dit " Barca fift " grant hounour 
aus .ij. frères ^ , & ot moût grant alegrèce p de lor venue; & 
il li 9 donnèrent tous les ioiaus que il avoient aportéz '' , & 
il ' les reçut moût volentiers. Et quant il furent demouré 
avec le feignour .j. an, fi ' li plorent moût "^ , & il leur fift 
donner « .ij. tans plus «^ que ce ne valoit qu'il li avoient 
donné y . 

Si « fourdi «« une *^ guerre entre Barca « & Alau ^, le fei- 
gnour des Tartar s de«< levant, & firent grant/ oft d'une 
partis? & d'autre; mais en la fin fii defconfis Barca ^, li 



a. G, Hil prindrent confeil entre 
eus dealer. — b. E^ F ajoutent', pris. 

— c. 7 pour aler au Marmois. — 
d. Gf Hû, — e. Aj B achetoient. 

— f, A,B & aiiUurs Soladaye. — 
g. Gf H Et quant. — h. / les deux 
frères. — i. bon m. d. C, D* — 
j. H cheminèrent. — k. A^ B 
Abarta; £ Arbaca; / Arbaga; G 
Barta; H Bartha. ^ \. A, B Bol- 
gata; F Rolgara ; qui Bol- 
gara m,d. H, — m,GyH Cis fîres; 
dît av. d. D, EyL ~ n. Ay B^ C» 
Z), Ey Gf //, / lor fîft. — o. aus .ij. 
frères m. d. G, H, — p. Z), £, P^ 
Hy I ioîe; G Hèfce. — q. /& iceulx 
frères leur. — r. / portés. — s. ^ 
F^GfH I }À fires. — c. quant 



fi m. d, C, Z), £, £, G^HL — 
u. ftrop. — V. £; ffift moût bien ; 
G, H fift dou bien; / fift bien don- 
ner. — X. plus m. d. Ay Bj C. — 
y. DàtMx. fois autant qu^il valoient{ 
Ey Fj l que il ne valoient ; G, H 
.ij. tans [H deux foys auunt] que 
li îouhel ne valoient. — i. Em tête, 
Cy Dy Ey Fy Gy Hy I ploceut z Et 
quant il furent demourèz avecques 
le [E celui ; / le diA] feigneur [G, 
H bien] ung an [m, d, /]. — aa. / 
lui advint. — bb. Ey £, /une grant. 
— ce. / le dia Barca. — dd. / 
Alar. — ee. Dy Ey Fy I devers fo- 
leîl. — ff. grant av. d, D. — gg. Cy 
Fit d*une part — hh. / le dift 
Alar. 
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fires des Tartars de ponent « , & morurent moût de gent 
de ^ part & d'autre, fi que par c l'achoifon de cefte ^ guerre, 
nus ne poott aler par chemin qui ^ ne fuft pris. Mais ce 
péril couroit par ce / chemin où g il eftoient venu, fi que 
avant pooit chafcuns chevauchier feurement & * non tourner 
arriére ' . Dès que j aus ^ .ij. fi'éres fambla ^ d'aler encore 
avant *>, puis que il ne pooient retourner, fi " Te partirent de 
Barca », & s'en f alérent en une cité qui avoit à non Oufaca 9 , 
qui eftoit la fin du règne le feignour'' de ponent. Et de 
Oucaca fe partirent * , & paflerent le grant flun de Tigry^ k 
alérent par .j. defert qui eftoit lonc .xiiij. ' iournées: il ne 
trouvèrent viles ne chaftiaus fors que » feulement que ^ Tar^ 
tars avec leurs tentes qui vivoient « de leur beftes qui paif- 
foient aus chans. 

m 

Comment £ .ij./rire pafserent ,j, defert fff vindrent à la cite 

de Bocara, 

Quar.t il orent pafle cel defert, fi vindrent à une cité qui 
eft appelée Bocaray , moût noble « & grant ««. La provence ^ 
auffi a f^ non Bocara^^ & eftoit ^ roys .j.# quîf^ avoit non ** 
Barac. La '' cité eftoit la meillour de toute Perjit^ & quant il 
fiirent là venu, fi ne porent plusi/ aler avant ne retourner 



a. /* fi] Alain le feîgneur des 
Tartan defconiit. — h,A^ B^ 7d'une 
part. — c. C, A Ej F^Gf H pour. 
~ d. 7 defdiaes. — e. A 4 ^que 
fl. — f. J^ f, G le. — g. £, F, G 
par là où. -* h. A^ B^ Cy D Se re- 
tourner j H Se non retourner. — 
i. Dam I depuis nus ne, a» lit\ polt 
aler par le cJienaîn où. ils eftoient 
venu, dont par avant chafcunpouott 
chevauchier feurement. — j. £ De 
quoi i F Pour quoy $ tf Et dès que. 

— k. / Et pour ce (annbla bon à 
yceukc.— 1. E^F^G^Majouteat; bon. 

— m. C plus avant. — n. / lors. 

— o. / fiarthara. — • p. £, F fe; 



s*en M. d. D, — q. COucata; H 
Outatha. — r. le feignour m, d, K 

— s. fe partirent m, d, L — t. C, 
D, JP, Ff J .xvîj. J G, H .xvj. — 
u. que m. d. Éj F^ G^ H, L — 
V. que m, d. Ey F, G^ H 1. — x. £^ 
Fy I venoîent; H fuivoient leur. — 
y. fBacara; /Bacam. — z, H 
grant & noble. — aa. /) moût 
grant. — bb. 1 Si grant province 
Se. — ce, EyFyGy Hn aufR. — 
dd. Ay B Barac. — tt, Ey F^ I ta 
eftoit. — S, GyHi avoit .j. roi. 

— gg. qui m. d, D, — hh. Cy A 
Ey Fy là nom. — îi. / La diâe. — 
jj. Gy tf porent avant aler. 
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arriére, Il ^ que il demourérent en la ^ cité de < Bocara .iij. 
anz ^ . Endementres que il demourérent ^ en cde cité, fe 
vindrent/'mefiage^d'ÀlauA, le' feigneur de levant, li quel 
aloient au Grant Seignour de touz les Tartars du monde^ 
Et quant lii meflage virent ces .ij. frères, fi * orent grant ' 
merveille pour ce que onques "■ n'avoient veû nul latin en 
celle contrée " ; fi diftrent • aus .ij. fi'éres : < Seignours, fe 
vous nous voulés croire, vous y P avréz grant pouifit & grant 
hounour. > Et ? il '^ refpondirent que il les orroient ' volen- 
tiers. De ce ' fi » lor diftrent li meflage: c Li '<' Granz Caam 
ne vit onques nul latin & « a grant defir de veoir ent j' aucun : 
& pour ce, fe vous voulez venir » à "^ lui, fâchiez fanz feille^ 
que il vous verra volentiers, & vous fera grant hounour & 
grant bien, & ^^ pourrez ^^ venir feurement avec nous «^ fiuiz 
nul/ encombrements de nule male^ gent''. > 

IV 



Comment li .ij. frère crurent Us mejfages peur aler au 

Grant Caan. 

Quant Yijj fi-ére furent appareillié pour aler avec les mef- 
fages, fi ^A fe miftrent à ^ la voie avec les meflages"^, & 



a. / & par ce ih — b. ^ demou- 
rent en celc ; C, A £> ^» G^ H^ I 
en la dite. — c. de m, d. L — d. £ 
/; HajouUnti &. ^ t. A^ By de- 
meurent ; E, F feîoumoîent. — 
f. Ay ByCj D^E^F vint. — g. C 
U meflage; H les mefl*ages. — h. A^ 
B de Lan ',CyD,G de là où; d'Alau 
m. d. H; 1 & en feîoumant en la 
dîéle cité vint meflages du feigneur 
du levant qui a nom Lam. — i. £^ 
Fy lajouienti Kaan, le ; G, H ajw- 
tentt Kaan. — j. f^fces; /yceubc 
— k. / fi en. — 1. G, H roout 
grant; grant m. d. E^F, — m. C, 
Dy EyFyCyl OAqucs maîs ; H îa* 
nraîs. — n. Fy H ccfte terre ; <?, / 
celc terre. — o, G dient. — |k £^ 
/; G» a; /en. — q. H II lay. — 



r. E, Fy Gy ] cil leur [G H], — s. G, 
H le croiroient. — t. £, f, / De 
quoy; Gy /? Adonc. — u. fi «r. d, 

Gy H — V. £; Fy Hy I K{Ut IC. — 

x.EyFkmouX', G, H U fi; /& 
qu^il avoit moût. — y. Z>, /f d'en 
veoir; /de eus veoir. — t. EyFy 
G, Hy I ajvutiHtx avec nous. — aa. C, 
Dy £, /% G, fr, /îufques à. — bb. / 
faulte. — ce. 1 8c fi. — dd. if, B 
perréx. — tt. Ey Fy I avec nous 
feurement. — iF. nui «r. d, J, — 
£[g. Ey Fy Gy H encombrîer. — 
hh. maie m. d. Ey Fy I. — H. de 
nule maie gent m, d, Gy H. — jj. D, 
Ey Fy Hy I Ics dcus ; G K dui. — 
kk. F aler au Grant Kaan, fi. — 
11. G avec aus avec{ Havec cube &. 
— mm. avec les meflages hê. d, /. 
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chevauchîérent .j. an enterin « par montaignes & par gauz ^ , 
avant que il iuflent là venu où eftoit le Seignour. En ^ chevau- 
chant trouvèrent moût de^granz merveilles de' diverfetéz 
de / chofes, lefqueles nous ne conterons pas ore g , pour ce 
que meiire * Marc, qui toutes ces chofes vit auffi ' , le / vous 
contera ^ en ceft livre tout ^ apertement "> . 



Comment li Jj. frire vindrent au Grant Caan. 

Quant » il <> furent venu au Grant Caan, il les reçut à 
grant P hounour & leur fift moût grant fefte Se ot 9 moût grant 
ioie ^ de lor venue, & leur demanda de maintes chofes: pre- 
mièrement des empereurs ' & ' comment il maintiennent lor 
feignourie & lor terre en iuftice, & comment il vont en 
bataille, & de » tout leur afaire, & après leur demanda des 
roys & V des princes, & des autres barons. 

VI 

Comment li Granz Caan leur demanda encor du fait des creJHens 
l^ proprement de Vapo/ïdle de Romme, 

Puis ^ leur demanda du pape & de tout le &it de Teglyfe 
de Romme j' & de toutes les couftumes des Latins; & les .ij. 
frère lui « en dirent toute «« la vérité de ^ chafcune chofe par foi 
bien ^^ & ordenèement & fagement, comme ^«^ fage homme ^ 
qu'il eftoient, car bien favoient la langue/ tartarefTeff. 



a. C, /)» £» Fentier^ G, Hy 1 tôt 
entier. — b. C, Z), E^ f, G, H, I 
par tramontane & par grec [1 
grece]. — c £; ^Et chev.; /Et 
en chev. — d. de mr. J. £, F, G, 
H,L— t. P8i de; G, Hdts. — 
f. A, B tel; C, D, G, f/des; /dl- 
verfes. — g. / trouverons pas en- 
core. — h. / le diâ meiilres. — 
i. auflî m, d, L — j. C ie. — k. A^ 
B^Cf D conterai. -* L C, A ^ ^> 
G, H en avant tout. — m. G^H 
ordenèement $ tout apertement m. 
d, L — n. G, ^ Et quant. — o. f 



les deux frères. — p. E^ F moût 
grant. — q. H y euft ; ot m. d. A^ 
Bf f. — r. C alegrécej £, F ale- 
gance; G, H lieiTe. — s. A^ Btm- 
peréres. — t. & m. d, L — u. H 
en. — V, 8cm. d. G, H, — x. £^ 
F, / Et puis J G, H Après. — y. £, 
FfISidt Teglife & tout le hk de 
Romme. — z, A^B^E^F leur. — 
aa. toute m. d, £, F. — bb. G, H 
&. — ce. Se m. d. L — dd. £ (i 
coment ; F fi comme. ^ ee. homme 
m.d. L — ff. il, Bf Fie langage. 
— gg* / des Tarters. 
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Comment li Granz Caan envoia les Jj, freresjjes mejfagesj 

au pape* 

Quant li lires <* , qui Cublay ^ avoit non ' , feignour des ^ 
Tartars* de /tout le monde & de toutes f provinces & * 
règnes ' & régions de celé grandifmei partie du iiécle^, 
ot ^ entendu tout le fait des Latins, fi " comme li .ij. frère 
li avoient » conté, fi li plot moût ; fi ^ penfa en P foi f meîfines 
d'envoier les ^ en mefTage â ' Tapoftoile. Si ' leur pria > d'aler 
en cefl mefTage ^ avec ^ un de j' Tes barons, ic»il^ refpon- 
dirent qu'il feroient ^ tout fon commandement comme à ^< 
lor feignour. Si manda li fires devant li ^ un de fes barons ^ 
qui avoit non/ Cogatal; fiig li difl que il s'apareillaft, que ^ 
il veut que il voife " avec les H frères à Tapofloile. Cil ** ref^ 
pondi ^ qu'il "^ feroit ^ fon conmiandement à fon pooir. 
Après ce <'<' li fires ^ fifl fiiire fes Chartres^ en langue '^ tur- 
quoife '< pour énvoier au pape, & les bailla aus .ij. frères & 



a. G, H'Et quant li Granz Kaans. 

— b.A,B que Cablay; C, D, G, 
HCublay Kaan; E, F de Cublay 
Kaan. — c. C, E^ G, H i nom ; 
F qui eftoit. — d. G, ^de toR les. 
^ c. A^B Tatars. — Il Quant 
li Grant Kam que on nomme le 
feigneur de Cublay, kam 5e fei- 
gneur des Tarters & de. ^ g* C 
tous les ; D, E^ F, G, H^ I toutes 
les. — h. G, H les règnes 5e les. 

— i. 5e règnes m. d, L — y E^E 
(tifme ; / très grant. — k. /monde. 

— 1. ^ G 5t; H eûft. — m. fi M. 
d. /. — n. G, tf Payolent. — o. / 
&. — p. £, F, G à. — q. if lor j 
B for. -^ r. Sj FjGfH les mef- 
fages ; /fceulx frères en. — s. G, 
H au pape. ~ t. / 5t de ce. — 
u, E^F, I pria moût. — v. C, A 
E^GyH cefte meiTagerie ; f celle 



meflagerie. — x. dealer avec 

remplaci dans I par: & fe leur 
bailleroit. — y. il, /^ des. — z.H 
il luy. — aa. C, />, F, /fl lui; EVi 
leur. — bb. E, f, laJMUmti volen- 
tiers. — ce i^ G, ^ de. <^ dd. £; 
Ff lû envoia le feigneur [/ le di£l 
Kaan] querre devant fbi. — ee. G» 
H barons par devant foi. — ffl G, 
H à non. — gg. C, /> & fi ; £; /; 
G.HIk, — hh, E, F, Hl8e 
que. — ii. f voulott qu*il almft. — 
jj. C, G, / les deus. — kk. C; £> 
Éeld ; G Si; ^II; /Et chis. — 
11. />, ^ F, G, a; /U refpondî. — 
mm. /que volentters. — tm. H 
feroît voulentiers. — oo. C ce que. 
— pp. / le dift Kam. — qq. F 
lettres. ^ n. A, B langage. — 
ss. ify B tarquoife ; £, F, 1 tar- 
toife. 
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à Ton baron, & leur encharga « ce que il vout ^ & ^ que il 
deûflent ^ dire ' à TapoUoile/. Et fachiés que en la chartre 
fe i contenoit ^ fi comme '* vous orroiz: il mandoit difant i à 
Tapoftoile que ' il li envoioit ^ iufques à cent fages hommes "> 
de noftre " loy creftienne, & que il feûflent de tous les .vij. 
ars & que bien feùfTent defputer & mouftrer apertement ^ 
aus P ydolaftres & aus 1 autres converfations de genz ^ par 
force de raifon comment la loy de Crift eftoit < la meillour 
& que * toutes les autres ^ iuflfent « mauvaifes & faufTes « , & 
fe il j^ prouvoient • ce, que «« il & toz^^ fes pooirs denven- 
roient ^^ homme de Teglyfe. Encore leur encharga ^ que il 
li demandaient à aporter«« de Tuile/ de£? la^ lampe qui 
art fur le fepulçre '' en Iherufalem. En tel manière comme 
vous avez entendu, contenoiti; leur meflage ^ que li grans 
ilre ' envoioit ««à"» l'apoftoile par fes .iij, meflfages m, le 
baron Tartar & les .ij. frères mefire Nicolaus Pol & meiire 
Mafeo Pol. 



a. / chargea. — b. G, H^Iviy- 
loit — c Bc m, d, E^FyG^H L 

— d, C^ D dévoient. — e. / deîf- 
fent. — {. Gy H au pape. — g. / 
que la diéle charte. — h. C, A ^> 
H eftoît contenu. — î. £, F^ G, 
H,I et que. — j. difant m. d, 1, 

— k. f il manda à Tapoftolle que 
fe. -^ \. Cy D deûft mander ; Ey 
I voufift envoîer; F vouloit en- 
voier ; G, ff deûft envoier. — m. G, 
H homes fages &. — n, A^B^ C, 
D voftre; f, / la. — o. apertement 
m. d. G, — p. G à fes; H en fes. 

— q. aus m, d. C, D, — r. G des 
genz ; de genz m. d. F, — s. F eft. 

— t. F & comment. — u. £ les 
loys autres; G, ff autres loys. — 
V. ^ Fy Gy Â; /font. — X. /'feuiTes 



& mauvaifes. — y, F 8c que 8*il. 

— z, A prouvèrent ; G proveiTent. 

— aa. / & fe ce pooient prouver. 

— bb. toz m, d. D, — ce. / de- 
mourroient; Aj B eft dont fon pooir 
devenroient ; £, Fy G, H ajoutât : 
creftien 8c. — dd. / chargea. — 
ee. C, D, Ey F deûflent aporter ; 
G, Hy I aportaflent. — fF. de l'uile 
m. d. Ay B, C, D. — gg. I qui art 
en le lampe fus. — hh. la m. d. C. 

— iî. C, />, E, Fy G, Hy lajouUnii 
[H dé] Noftre Seigneur. — jj. G, 
H fifent. — kk. C, A EyF.GyH 
meflagerie. — 11. / kam. — mm. A 
envoient. — nn. G, H au pape. — 
00. Aprh ce moty dans G y Hy /, toute 
la fin eft remplacée par : deflus diz. 
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Comment S Graim Caam leur dmna la tahk ttvr dtjm tam- 
mandement. 

Quant li Tires ' lor ot enchargié tout fon meHàge * , fi ' 
lor nil donner une table d'or, en laquelle il «^ eftoit contenu < 
que, li .iij. meflage en toutes les pars/ que £ il alaiHent', 
leur ' deûft eftre donné ; toutes leur manfions <l que ' befoing 
leur ftift ■ & de chcvaus & d'onunes pour leur fcûné & » de 
toutes autres chofes que il voufiflent " . £t quant il furent 
tout troi appareillié, il s'en partirent^. Quant il orentr 
chevauchic maintes r iournées, fi ' acoucha ' li barons touz ■ 
malades, fi " que il ne pot ' chevauchier^ & demoura en 
une cité, & fut tant grevés de maladie qu'il ne pot plus * aler 
avant"; li que** aus .ij. frères " fambla'^'Ic micus'* delà 
laiffier le & de faire /leur voiageif ; & il" li plot mouti'. 



a.^gnnt fdgneurj /griDilum. 

— \).C, D,E,F toute fa mefla- 
geriej G, // lor melâigcrie; ^d/N>Ir 1 
■ux dis mtlTagien. — c. E ic; F, 
Id. — i. i\ m. J. G, H. — e. E, 
F.l fe contenoit. — f.D pirtEes ; 
£, G, H, l tous les paii j F tout 
le paii. - g. E, F, G, H, I où. — 
h. H yroicni. — i. Ijt pkraft tft 
chaagit dam G, H: fuffcnt nciu 
honoraublcmcnt & que on lour Ero- 
vïft toi lour defpens Se (ot ce que 
befoin lour fuft& chevius & genz 
por conduit [H conduire] & totes 

autres chofes — j. / leur fuft 

liTTé. - k. £, f.i toutes les chofes. 

— ]. 1 don! ils avoient befcnng. — 
m. D fsift. — n. / & offli. — a. que 
il voufilTent m. d. i. — p. Lii 
aHtrei niff- ckaagenl etiu pkraji: C, 
Et quant tous ces troîi embalTa- 
dmrs furent appareilliez de leur 
befoingnesj D, Et quant tous trcûs 
furent appareiUiéz de leurs belbin- 
gne* amba^ours sEiF,! El quant 



furent bien appareilliè de leurs bc- 
foingnes toui trois enbafaors; G,îi 
Et quant li .ïij. meffage furent Uen 
[H efté] 1 Acre; C, D, E, F, G, H, 
1 fi priDrent congié au feîgneur 
& s'en [G, ff fe] partirent. — q. <; 
£1 fiircm. — r. C, Dauquantes; 
£, F ne fay quantes -, G, H plu- 
fourij / aucunes. — s. G, tf II 
chevalien tartais chei malaidec. — 
t. C, iJ, ^ f, / chei. — B. C, O, 
£, F, / urtar. — v. /tant. — x. tf 
pouoit. — y. C, D cheminer, — 
T.. plus M. d. D. — aa. & de- 
moura avant m. d. A, B. — 

bb. A, B (i que>. — ce (téres m. 
d. D. — dd. G, /f fi fambla au* 
.îj. frérei. — ee. C, G, H pour le 
mieuij Fbon; mieut m. d. E. — 
«. C, D, F, G,H. I At le laiSier 
& de fournir; £ de JailKer le & de 
fournir. — gg. G, H, I leur me- 
faige. — hh. a m. d. n — û. te 
il U plot niout m. d. I. 
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Et ' il ^ fe miftrent à la voie, & vous di bien que en ^ toutes 
pars ^ oiî il aloient, eftoient « fervi & hounouré de / tout 
ce que meftieri: leur eftoit & que * favoient ' commander ; , 
& avoient ce & par la table que il avoient ^ des commande- 
mens au ^ feignour " . Si «^ chevauchiérent tant par leur iour- 
nées que il vindrent à FAasP en Hermenie*^ Se vous di que 
il demeurèrent à cheminer à 9 Pytas iufques à '' .iij. anz, 
& ' ce avint pour ce que il ne pooient ' pas toutes fois " 
chevauchier pour le mauvais temps & '^ nois & granz ^ pluies 
qu'il faifoit aucunes J' foiz » & des granz flueves ^^ que il trou- 
voient qu'il ^^ ne pooient pafier. 



IX 
Comment li ,y, frère vindrent en la cite (PAcre. 

De « PAas ^ fe partirent & fe <« vindrent en / la cité 
A* Are Se y a entrèrent ** ou mois d'avril courant m. ce. Ixix '' 
dejj Crift, & trouvèrent que li papes kk eftoit mors^^, qui 



a. / Lors. La pkrafe eft modi- 
fiée dans G, H: Et vos di vraîe- 
ment que en toz les lieus où il 
venoient, quant il furent mis à U 

voie, eftoient — b. il m, d, E^ 

/", L — c. en m, d. E^ F. — d. / 
places. — e. / ils eftoient. — f. / 
& de. — g. £, FfGy H, I befoins. 

— h. C, Dy £, F, G, /& que il. 

— i. £, F feûflent ; / voufiiTent. — 
j. /demander. — k.G, H tout ce 
avoient il ; / ils l'avoîent. — 1. que 
il avoient m. d, /. — m. / du. — 
n. G, H par la table d*or deflus 
dite. ^ o, Ej F Si que il; G, H 

•Or; /Et Unt. — p, B Lais; / 
Laras. — q. C, />» £, f, / iufques 
^; Gf H deld à. — r. iufques à m, 
d. C, A E, F,G,HL -^ s. De- 
pds ici jufqi^à lafim^ G 6f H font 
difèrents\ & ce ne fii mie foule- 
mant por le [G Ion] chemin, mais 
pour les mavais tens de nois [Hàt 
vens] & de pluies 5e des granz 



fluves qui aucune fbiz les ater- 
gérent(â iî aucune fbiz les targeft]. 

— t. C, DfEfFyl porent. — u. pas 
toutes fois m, d. /. — r. Ey F, I 
pour la nef & pour les. — x. granz 
m, d. F. — y. / plufieurs. — z. F 
faifoit moult granz. — aa. CyDic 
des g^nz fleumaires; E 8c des plu- 
viaires; F 8c pour lespluviaires; /& 
de groifes yaues. — bb. / dont il. 

— ce. Ey Fy G, H, I Et de. — 
dd. F Laras. — ee. fe m, d. C, D, 
Ey Fy Gy /; H fe mirent en chemin 
au mois d'avril en Tan de g^ce. 

— ff. Ey Fy G, / en Acre. — gg. B 
puis. — hh. 8c Y entrèrent m. d. 
G, I; Cy D ioindrent àw^EyF vin- 
drent le. — ii. il, ^ m. ce. 1.; C, 
DyEyFyGy /^m.ccbt. — jj. C, 
Dy Ey F, / ans de. — kk. F Fapof- 
tolle. — 11. F ia mort ; £, F ajott- 
tenii 8c quant il virent que Tapof- 
toille eftoit [F ia] mort. 
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avoit ' â ^ non papes [Clemens] < . Il aléren( à •)• fage clerc 
qui eftoit legas de tout le règne 6^^ Egypte ^ : il « eftoit homs / 
de grant auâorité & avoit à g non Thiebaus ^ de Platfence * • 
11 li diftrent j le k mefage ^ , pour "> quoi il eftoient venu " , 
& quant li legas ot oy ce « , fi /> en ? ot moût grant '' mer- 
veille, & li ' fambla que ce eftoit granz biens & granz hou- 
nours à ' toute la creftienté. Si refpondi aus .ij. frères meflà- 
giers *^ : « Seignours, vous veéz « bien que l'apoftoiles « eft 
mors, & pour ce vous convendra il y foulirir iufques à ^ tant 
que papes «^ foit &is. Et quant il fera fais, fi ^ porréz Sûre 
voftre meiTage «. » II virent bien que li legas difoit^ voir «; 
fi diftrent que entre tant^ que papes foit fais£?, qu'il por- 
ront ** bien aler en f^enife por veoir leur oftel " . Si fei/ par- 
tirent d'-Ar^ & Avalèrent i^^Negrepont^^^ il de Negrepont 
nagiérent tant qu'il vipdrent en Fenife "«. Si trouva mefire 
Nicolo ^ fa femme morte, & li^ eftoit demouréz^ de fa 
femme '-'- .j. filz de •« jcv. ans, li qués ^ avoit non «» Marc, de 



a. G ot. — b. à mr. d. F. — c. G, 
H Innoccns ,* r/ $Hot §fi tn bUmc dams 
A^ B, C, A E> F' On lit am/i tuutt 
la phrafe daut /: & quant il virent 
que ycelui pappe Clemens le quart 
eftoit mort. là G & Hplacemt Us 
wiùtsi Se quant il virent ce. — d. / 
de Surie. — e. ^ f, / &. — f. f 
légat; homs m. d, E^ L — g. à m. 
d.F.l, —h. A,B,C, AfCeabo; 
FCeabaj G, H Cheabo. — i. / 
ajêuU : & eft archediacre de Leo- 
dun. — j. H 8e firent. — k. G, // 
leur. — \, EjFhi meflagerie ; on 
lit dans I: A ycelui contarent leur 
meflage. — m. G, H 8c ce por. — 
n. E^Ff I là venu. — o. jE^ G en- 
tendu ce; F, I oi entendu; H 
atendu ce. — p. G, H il. — q. en 
m» d. H. — r. grant iw. d, £, ^ 
s. Hû. — t. £; F, /de; Htn. — 
u. C, D,£fGyI meffages. —v.H 
(çavés; Ç (avés 8c veéz. — x. G, 



HH papes. — y. l\ m, d. E^ F, 1. 

— z. iuTques km, d. L — aa. JS^ 
F U apoftoilles ; H ung pape; / un 
auitre apoftoUe. — bb. F^Gy HI 
vos. — ce. £ meflagerie. — dd. £, 

F, G, H, 1 leur difoit. — et. H 
vérité. — ff. G en dcdens ; H en 
atendant; /endcmentiers. — gg.^ 
fy /on fera un pape; G, H on feroit 
[H le] pape. — bh. £, Fj I nous 
porrons bien aler; H qui partiront 
pour aler. — ii. f, / nos hoftcJz; 

G, H lour amis. — jj. Ct m. d. H, 

— kk. c; /) fi. — 11. /f en. — 
mm. il, B^ C, D Negentpont. — 
nn. Ey FfGf H afouifitt : Et quant 
il furent venu ; £, f en Venife. — ■ 
00. H meflf. N. trouva* — pp. HB. 

— qq. CfEfFj G remés; dcmouréz 
m,d,H» — rr. / de (adîAe femme 
deroouré. — ss. H de Taage de ; 
/ en Teage de. — tt. / qui. — 
uu. E^Fi, non. 
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cui « ceft ^ livres parole. Li ^ .ij. frère demourérent à Vmife 
.îj. ans, toutes foiz «'atendant que papes fuft levée « . 



Gemment B ^* frire fe partirent de Venije (sT menèrent avec eu/z 
Marc^ le fih, de mejire Nicolo^ pour mener k avec euk au 
Grant Caan, 

Quant Ji .ij. frère orent/ atendu tanti: comme vous avez 
oy, & A veoient ' que apoftoiles; ne A fe fiiifoit, fl diftrent 
que ' il porroient trop « demourer « por « retourner au P 
Grant Caam. Si fe partirent de Ventjfe & en 7 menèrent 
Marc '' , & s'en tournèrent ' droit en Acre^ Si ' trouvèrent « 
le dit V légat. Si parlèrent afiez à lui de ce fait ' , & priftrent y 
confeil » à lui ^^ d'aler en Iherufalem pour avoir de Tuile de 
la lampe du Sépulcre ^^ pour porter ^^ avec eulz ^ au Grant 
Caam, (i comme il «* lor ot/ commande. Li£? legas lor ^^ 
donna congiè "; (1 fei partirent A^Acre & s'en AA alèrent en 
Iherufalem il orent de Tuile de la ^ lampe du Sépulcre, & s'en 
retournèrent »»• encore «» en Acre^ au légat, & li diftrent: 
« Puis/"/» que ?7 apoftoiles ^ n'eft «, nous voulons retourner 



a. F de quoy ; / duquel. — b. £^ 
F^ G, //, / ce. — c. / Yceulx. — 
d. toutee fou m. d. H; By F^ J tn. 

— e. JE, F, G, H,ICah, — f. /fe 
partirent & orent. — g. /^ tant 
atendu; tant m. d, /. — h. /I (i. 

— f . F, / virent; tf voient. — j. G, 
ff on ne façoit point [H de] pape. 

— k. / point ne. — 1. /que trop 
poroient. — m, GjH bien. — n. É, 
F ajemUmt: hui mais ; G, H aJM" 
temt i d*ore en avant. — o, H trop 
pour. — p. tf vers le. — q. en m. 
d» Cf D'y H amenèrent. — r. / le 
dîA Marc avec eux; G Marc 
avuec ces. — s, C, D^ H, I retour- 
nèrent. — t. H où; / & là. — 
u. Mare trouvèrent m. d. E,F, 

— y.Gf H légat defus dit. — x. de 
ce fiut M. ^. ir. — y. jE; F, G, H, 
J & [m. d. H] li demandèrent. — 



z. Cy /), £, F, G, H, / congiè. -* 
aa. i lui «r. J. E, F, G, i/, /. ~ 
bb. C ajouté: Noftre Seigneur. — 
ce. porter m. ^. E. — dd. F avec 
eulx porter. — ee. il m. d, H. — 
iF. Ey F, G, //, / avoit. -- gg. G, 
H Et fi; / Et le dia. — hh. / leur 
en. ^ îi. -ff leur acorda. — jj. fe 
m. d, F. — kk. s'en m.d, E^F^ G, 
Hy /. —^ 11. / d*yceUe. — mm. Ou 
lit après dans G, Hi par Acre au 
[H devers le] légat. — toi. On lit 
après dans /: au diâ legault en 
Acre. — 00. Qa lit aprh dans Ft 
& là trouvèrent le légat. — pp. A^ 
B^ Cque puis; S,F,GyH^ I Puif- 
que nous ne veons. — qq* ^ <iu*il 
ne fe ^t point de pappe. — rr. G, 
/papes. — ss. C, i^ Fn*ell Eux; 
G n'eft point fait; / foit fida. 
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au tf Grant Seigneur ^ , car trop avons huimais ^ demouré ^ 
& avons ' afiez attendu/ . > Et li i: legas lor dift ^ : < Puis ' 
que vous i voulez retourner, il me plaift bien, t Si A lift &ire 
fes i lettres pour envoier au Grant Caam, qui " tefmoin- 
gnoient que " li .ij. frère eftoient <> bien venu^ pour acomplir 
ik befoingne 9 , mais pour ce que apoftoile '' ne pooient avoir, 
ne ' l'avoient peu aire. 



XI 

Comment li Aj. frère EsT maint autre avec euh Je parurent ^ Acre. 

Quant ' li .ij. frère orent les letres « du « légat, fi * fe par- 
tirent ai Acre pour retourner;' au Grant Caam, & s*en vin- 
drent à » FAias* Et quant il furent là venu, ne^ demoura 
gaires ^ que cilz ^^ devant dis legas ^ fu efleûz à «^ pape en 
Are^ & s'apeloit pape Grigoire de Plaifenceff. De cecr orent 
li doi frère ^ moût grant ioie « ; & feur ce leur vint à PAas 
de par le legat qui papes eftoit, .j. meflages qui leur dift de 
par Tapoftoile que il £ ne deûflent plus avant aler ^ 



a. G, /f ànoftre. — b. -^ f 
Kaan. — c. £, F, / dès ores mèi $ 
H nous { huimais m. d, G. — d. F 
attendu j J feiorné. — t. G, H 8c 
aflez avons [m. d. H], — f. fde- 
naouré. — g. / lediél legat. — h. / 
refpond. — i. il, B, Q G Depuis; 
£ Defpuis. — j. G vous vous en. 

— k. i Et. — \. H leur. — m. / 
lefquelles. — n. J^ f, G, / com- 
ment ; H comme. — o. / avoient 
bien acompli. — p. G, H venu bien. 
-^ f\, Ef Ffl Ton commandement; 
G lor mefaigerie ; H leur roeflage. 

— T. Ey F apoftoile n'i avoît ; / il 
ni avoit d^apoftolle ; G, i/ il n'i 
avoit pape. — s. /f il n'avoient. — 
t. Gy H Et quant. — u. G, ff la 
Ictre. — V. /f dudit. — x. C, D, 
EyF^l'û, — J, H aler. — z, Hen 

— aa. ^ f, /il ne. — bb. G, H 
ajoutent : de tens. — ce. C» D cel- 



lui; £, F, G, /fceftui legat. — 
dd. £, F dit devant; G, H devant 
dit. — ce. km.d,F, G, H, — ff,Om 
lit dans G, H: papes 8c îa apelcz 
[// pappe] Gregoires. — gg. E^ F 
De quoy; G, i/Delaquele chofe. 

— hh. E^ Fy Gy H les Jj. frères 
orent. — ii. Toute la phrafe depuis 
que eft allongée dans I: que ycdui 
legat devant di£l en Viterbe, en la 
court où eftoient les cardinaux fii 
cfleû pappe en Acre, & fu en fep- 
tembre Tan mil .ce. Ixxj. De quoy 
les deux frères heurent moult grant 
ioye 8c s'apella puis pappes Gre- 
goires de Plaifance 8c fu Gergoire, 
le X« pappe de ce nom, quant vint 
àViterbe en la court où il fîi (acres. 

— jj. G, H à TAias .j.meflage de 
part le dit pape que leur dift quil 

— kk. JS, F, G, ^ / n^alaflent 
plus avant. 
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& « retoumaiflent ^ à lui maintenant ^ . Et que vous ^diroie 
ie « ? Li / rois A^Ermenie leur fift armer g une galie aus .ij. 
frères ^ meflages & les envoîa en Are au pape. 



XII 
Commint li Aj. frire vindrent à Papoftoile. 

Quant ' il furent venu en Acre^ moût hounouréement i 
fi ^ alérent devant le pape & s'umiliérent moût vers ^ lui. 
Li "> papes" les reçut â moût'' grant hounour &^ à moût 
grant feifte & â moût grant ioie, & leur donna ? fa '' beneîfon \ 
après leur donna ' .ij. frères preefcheurs que ' il deûflènt aler 
avec eulz au Grant Seigneur» pour fournir la befoingne^, 
& fanz faille^ il efloient à celui temps J' li plus fage cler qui 
fufTent » . Li uns avoit non frère Nicole de Vifcence il l'autres 
frère Guillaume de Triple^ Se leur donna fes^ previlèges & 
fes Chartres de la ^^ mefTagerie ^^ que il remandoit ^ au fei- 
gnour ««. Et quant il orent receu ce/ que il dévoient, fi prif- 
trent congiè du pape & leur donnai fa beneîçon^ & s'en " 
partirent tuit .iiij. enfamble d'jfcre tcJj avec euz Marc, li filz 
mefire kk Nicholo, & '' s'en alèrent à FjSas. Et «*» quant il 
furent là venu, adonc »> Bendocquedar, foudans de Babiloine, 



a. £, fy / ains{ G^HSi qu*il. — 
b. D toumaiTent; F ajoute : en 
Acre. — c. G, ^au pape en Acre 
de maintenant. ^ d. ^ fen. — 
e. Et ..... le m. d. G^ H^ 1, — f. / 
Lors le. — g. £^ /*, 7 amener. — 
h. aus .ij. frères mr. d. G, H. — 
î. f, / Et quant. — j. C, A ^> ^ 
honnorablement ; roout hounou- 
réement m, d, Gy H — k. (i m. d, 
L — \, H devers. — m. F^ H Se 
le. — n, A pueples ; B puples. — 
o. moût m. d. G, H. — p, E,F8c 
leur fift moût grant ioie & grant 
fefte ; G^ H&I ahrigenii 8c leur 
fift moût grant fefte. — q. /bailb. 
— r. (a M. d, B. — s. / bailla. — 
t. EfF^G^H pour aler [G, ^avec 
eus] au G. S. [G, H Kaan] pour. 



— u. que Seigneur m. d, L — 

V. lajeute: par devers le Grant 
Kam. — X, 8c fanz fiiille. m, d. I. 

— y. DûMJ Ef Fy G, H, I i celui 
temps eft placé après qui. — z. / 
rengnaftent. — aa. fes m, d. A, B, 

— bb. Ay Cy G, R fa; la m. d. D, 

— ce. 1 8c lettres du meifage deflus 
dîA. — dd. G quMl envoieroit; H 
qu*îl envoioti J comment il les 
envoyoit. — ee. F Grant Seignour; 
G, Hy J Grant Kaan. ^ fF. G &. 

— gg< 8c leur donna m, d. C, Dy £, 
Fy Gy H, — hh. & leur donna fa 
beneiçon m. d. /. — ii. //, / fe. — 
jj. d^Acre 8c m. d, L — kk. me- 
fire m, d, I, — 11. / puis. — mm. F 
Adonc. — nn. adonc m. d, F. 
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entra en Htrmenie a •■ tout grant ^ o& de Sarrazins, & (ift moût 
grant dom^e par les contrées, ic ' furent cil dit^mcflage 
en moût ' grant f aventure d'dtre mors ou pris. Si i que 
quant li doi frère preefcheour virent ce, fi orent moût grant 
paour d'aler * avant, & diftrent qu'il ne vouloient plus aler 
avant ' . Il donnèrent à mefire Nicolo & à mefire Mafc Pol 
toutes les Chartres & j tous les previléges que il avoient t , & 
Te partirent d'eulz, & s'en alérent avec le maiftre du Temple. 

a. £, F, G, H me. — b. G, H, alir. —lit tnmm.E,F,Ii 

I moût gnnt . — c. Se m. J. H. et baurdam frtuvi la partnii J* 

— A. G, HitvaM dit; lyeetùx. cti traii mf. — j. (outei In dui^ 

— e. moût m. d. £, F, 1. — f. moul tttt & a. d. <?, H. — k. que iJ 
grant m. d. G, H. — g. /& quant aviùent m. d. 1. 

yceulx frète*. — il. G, H avant 
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ES func le pelrinages communes^ que cref- D'Acre à jèrw 
riens fount en la Seinte Terre, De la vyle ^ 
de 'Q4cres à Seynt Elye: iiij. liwes; de celé 
terre, e de la Cave Seynt Elye à la Carme, 
.j. liwe; e de la Carme à Seim lohan de 
tyr .j. liwe. Là yl y a une vile de Seim lohan le 'Bap^ 
tiftre, e à .j. liwe de ileque eft le Teroun fur qui Dieu 
fe repofa, devant le Chaftiel Telryn, e dedenz le Chaftel 
gift le cors feint Eufenie, e de près eft SMerle : là feint 
André nafquis^ e deprès (i eft la cave là où Noftre Dame 
fe muiTa ou fon fitz^ pur doute des Gyws. E de ileqe à 
!^oflre Dame de éMarreU .iij. liwes : là Noftre Dame fe 
repofa. E d yleoque à Cefarie J. liwe. E de yleqe à 
laphet .xij. liwes : là eft un peron qe wn apele le Teroun 
Seim Iaky e une chapele où feint Abakuc foleint meindre. 
E de yleqe à %pnes^ là où feint George fuft martirizé, 
iiij. liwes; e d'ileqe à Verynoble maweis chymyn .iij. 
liwes. E .i). liwes à Emaùs, là où Ihefu parla ou Qeo- 
phas, e le conuft par fraccion de pain. E de yleque à 
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éMomioie^ .ij. liwes : e là fiift enfevely Samuel le pro- 
phète. 
jérujajem. 2. E d'yfeque à la cité de leruf aient funt .ij. liwes de f- ^^ 
bel chymyn^ e le entré en la cité efl parmy la porte où 
feint Eftevene fiift lapidé, e puis vous vendrez à feint 
u s. SéfnUere. Sepulcre 6 k fréz vous vos oreyfouns. Le compas dedentz 
le cuer ne eft mie loyns de le Sépulcre, e la eft un 
peroun^ lequel Dieu dit qe fuft la meene du monde. 
tMount Calvarie, où Ihefu fuft crucefié, eft al deftre part 
de le cuer^ e uncore eft le fang apparyfant fur la roche 
qu'eft apelé Golgatha ; e de près yl y a une tounbe de 
piére où gifent les .vij. roys, qe furent iadis de la cité, 
e Godefroy de Boylloun ; deleis le haut auter, là eft le 
piler à qui Ihefu fuft lyé, quant fuft flaelé. De près eft 
la Trifone e la cheyne dont Dieu fuft encheyné en 
meïfme la prifone, e là furent vewes le iour de Pafk 
treis Maries^ e de lees defcendréz .xl. degrees, e là trova 
feinte Eleyne la Seinte Croyz. E de près defcendaunt 
.xL degreezy là eft la Chapele gryfoune', e là eft une 
ymage de Noftre Dame, qe parla à la Egipciene e la 
emprift la loy. E de cofte la Sepulcre, ne mie molt loyns, 
eft le Hofpital Seint lohan, e là deprès fi eft la efglife, 
Seint Caryouty e de lees fi eft la Laryne; là les treis 
Maries decyrérent lut chevels, quant Dieu duft eflre 
crucifié. E de yleque le tret de un arc, fi eft Templum 
LeTemfJeDomini. Vominiy & là dedeinz funt plufours merveilles, e de- 

denz funt .xx. hus e fortz portes; là eft la piére fur qui 
Dieu fuft mys le iour de la Chandelour, devant le vyel 
Symeon. Là vift lacob Pefchéle, par ount defcendirent 
angeles de ciel à terre, e per celé efchéle vint un angle 
à Zacarie, qe ly anuncia qu il avereit un fitz, qi anun- f* 69«. 
ciereit la advenement Dieu ; e là dedenz un arch fi eft 
la Verge Aaron, e les .vij. Chaundelabres de or, e les 
Tables Moyfes ; e là près Dieu pardona U femme que 
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fuft pris en avoterie, corne le Ewangelie refmoigne. E la Ponet de jéru- 

près eft la porte où feint Père e feint lohan trovérent le -''''""■ 

countrèt qe lur demanda bien, e feint Père ly dift: 

et le nay or ne argent, mes ce qe i'ay, ie vous dorray ; 

levez, n alèz feyn. » E celé porte eft apelè lerufalem^ e la 

pone del north eft apelè Tarays-^ là eft la founteyne qe 

eft apelè Tarays, dont feint Eglife lift qe eawe vyne 

en iffift. La porte de weft eft apelè Specioufe, La porte 

de le eft fi eft apellè Torte Orryene 5 e par celé porte 

entra Dieu chevalchant le afne, e uncore fur la dure 

roche les pies de la afne funt appariflfauntz. 

3. E de la part àA nonïi e^ Trohatica pifcina^ q ]^ Pifciiuprohatffue. 
foleit un angle mover le ewe ; e celi qe primes y entroit 

folcit recoveryr fauntè de chefcune enfermetè; e bien 
de yleque eft le Temple Salomorty e plus amount eft le ^^^^^^^ 
Vayn où Noftre Dame foleit bayner foun fitz, e là molt 
près eft le lyt où Ihefu foleit cocher. E de lees fi eft la 
Tour Vavid^ e devant la Tour^ fi eft une chapele; e 
leynz eft Seint lohan bouche orriene, e autres reliques 
plufours ; de là eft une eglyfe où feint lame fuft decolè^ 
e par là poèz paflfer vers le Stfount Syon, Là devya 
f. 69^. Noftre Dame, e les apoftles la enfevelyrent graunt pièce 

de yleque en le Val de lofaphat. En le SMount Syon fift J^ont Sîon. 
Dieu ia cène, e lava les.pyès de ces apoftles ; e là vint 
Ihefu à eux e lur dit : rr Pax vobis ! i> E là moftra ces 
playes à feint Thomas, e noun pas loins de yleque eft 
le lew où Ihefu fuft defolee e coronè d^eflfpynes, e là 
flift le paleis e la Treiorie Cayphas. E là près eft la eglife 
où le feint Efpirit defcendi le iour de Pentecofte defuz 
les apofUes ; e là près eft la Cave Galyqant où feint Père 
refîifa conuftre Ihefu. E de lees eft la SSÇatorye Syloe^ e là 
Ihefu eflumina um qe fuft née veogle, e là fuft enfevely 
Yfaye le prophète. E de cofte eft o4cheldemac. 

4. Encre le moimc Olyvete e la cytè eft le Val de VéUdt jojapuu 
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lofaphaty donc avant efl dit; e de près le val yly a un lyw, 
qe um apele Seim o^nne. Là fuft Noftre Dame primes 
GetAfémani. norye ; 6 là près eft leffemany, là fiift Ihefu pris e ces 
dois funt uncore aparifauncz fur la dure roche, oîi yl 
mift fa meyn, e un petit de yleque efl une Eglife de 
Seim Salveour. Là ala Dieu tôt foui pour orer à fon père 
devant fa Paflioun, e là fua Dieu fang. E defuz le 
MontéttOivviert. éAfouM de Olyvete, dont eynz eft dit, eft un lyw où Dieu 

veauntz ces difciples mounta en cieL E là eft un peroun, 
fur qui Dieu mift foun un pié, qe uncore eft appa- 
rifaunt e tous iours ferra. E là près eft enfevely une 
feynte femme, par quy nul peccheour puet paiTer ne 
aprofcher à fa tounbe. Là près eft le lu où Dieu fift la f. 69^ 
Tarer noftre, E là près eft un lu où Dieu fe moftra le 
iour de Pafche à ces dilciples. 
Bttkphagè. ^. E de ileque à le amountance de une lywe en- 
glefshe eft Vethphagé. De yleqe maunda Dieu Phelip & 
lohan à Iherufalem pur le afne le iour de Palmes, à quel 
iour le greindre honour qe Dieu avoit en terre les en- 
fauntz hebreus li fyrent. E de yleqe avez à Veihanye^ 
où Dieu refufcita Lazer, .ij. liwes, & près fiift evefque 
de oMarcille, E yleque en la tMefoun Symono Dieu par- 
dona la Magdaleyne ces pecchiés. E de ileque à la 
Quaranteyne^ où Dieu iuna .xl. iours e nuytz, funt .vij. 
liwes. 

6. E là près fi eft lerico'j e de yleque à la 'flum 
Le Jourdain. lordati funt .ij. liwes à le lu où feint lohan baptiza 
Dieu, e une colombe defcendi fur Diu en forme de 
feinte Efpyryt; e pur ceft chemyn ne poéz vous pafTer 
avant, mes fi vous aléz de Iherufalem vers la cité de 
Vedlehem^ vous irréz par Seime Elye .j. liwe de la cyté 
Ckamp Fleuri de Iherufalem, e là de lees fi eft le Champ Flory^ un 
très bel lu; e là recevera, à ce qe um dit, chefcuny folum 
ce qu'il avéra fi defervi. E là de près gift feint Racbel. 
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E de yleque à .j. liwe eft Vedleherriy e là vindrenc les Betkjéem. 
trois rois fere lur prei'enc : lafpar, Melchyor e Baltazar ; 
e chefcun de eux porta or, mirre e encenz. De lees le 
cuer eft un Tut où la efteyle chey, qe amena les treis 
rois ; de Tautre part iunt les Innocens que furent ôcis ; e 
£69^.3 Y liwe de yleoqe apparuft le aungel as berchers, 
anundant la nativeté Dieu. 

7. E de Iherufalem à Seînt Hahraham funt .vij. liwes, s, Abraham. 
e là fiift Adam fourme. E là deprès eft Spelunca duppliciy e 

là fount enclos de mur, en char e en os, le creis parriar- 
kes, Habraham, Yfaac e lacob ; e là eft la Sépulture Ewe 
e les treis femmes des patriarkes en un lywe. E de cofte 
la vile eft une Cave où Adam longement habita, e 
autres merveilles funt yleque. 

8. E de Iherufalem eft .j. liwe à la lywe où cruft le 
arbre dount la Seinte Croiz fut fët ; e de ileque à .ij. 
liwes eft Seint lohan de *Boys^ e là nafqui feint lohan le 
Baptift ; e là funt autres pelrynages plufours. E de Iheru- 
falem à ShÇaples funt .xij. liwes : là dl le Tuyt[ lacob, où Naphuje, 
Dieu parla ou la Samaritane ; e de ileque à Va/que, là 

où feint lehan le Baptift fîift decolee, funt .i). liwes ; e 
de yleque à éMount Hermon funt .ix. liwes. E de fouth 
eft la cyté ShÇameSy e à la porte de la vile, Ihefu refufcita 
le fîtz de une vedue. 

9. E de yleque à éMowit Tabour funt .ij. liwes, e JUont Tkabor. 
là eft une eglife où Dieu fe moftra à Piére e à lehan, 

qe il fuft Dieu e homme ; e tôt fùft veftu de blanc^ e 

ceux qe là furent cheyérent palmés à terre. E de yleque 

à Vebie funt .v. liwes, e de là fi eft la êHter de Galylée, Lœ de lîbèriade. 

e là entour en diverfe lyws, Dieu fift mdnte myracle ; e 

là près Dieu puft ou .ij. pefshouns e .v. payns .v. .m. 

de homes, e Piére e André là près lefTérent lur batyl è 

Gèrent Dieu, e autres myraclcs fefoient là plufours. 

10. E là de cofte eft la Chqftiel éMagdalan ; là fiift la MagdaU. 

30 



234 PELRINAGES ET PARDOUNS 

Magdalyne née ; e de ileque poéz aler à S^aiarei, là où 
Noflre Dame nafqui, e al lu où le annunciadoun fiifl 
fet à Noflre Dame, qe ele concevereit le Salveour de 
^'""'"Y,^/'^''" ciel e de terre. Là eft une Fonreyne de feint Gabriel ^ là 
foleit Noftre Dame e foun fitz Ihefu quere eawe ; e là 
près eft le faut là où le Gyws commandèrent Ihefu 
fayler pur ce que il lur aprift la parole Dieu, e ileque 
dift Dieu qe nuUy ferra tenu pur prophète in foun pays 
demeyne. E de S^Qaiarei à Zaphory eft .j. liwe, e ileque naf- 
qui feint Anne, la mère Marie, la mère Dieu. E de yleqe 
Cana, cft .j. liwe à k Cane Galylie, là où Noftre Seignour fift 
vyn de eawe en la mefoun Architelin^ e ce fuft un des 
primère myracles que Dieu apertement fift. E de yleque 
à la Eglije de Seint Soffroun funt .ij. liwes e là furent 
feint lohan & feint lame née ; e de yleque funt .iij. liwes 
à la Eglije Seint V^ÇjcholaSy e là gift meynt feint cors, e 
pardoun à demefure graunt eft grauntè à tous que là 
vendront. 

T I . De oécres à Koket eft .j. liwe ; là devynt Dieu 
aignel, e prift fourme de aignel. E de yleque à Sur 
Tyr. funt .ix. Uwes. Là prêcha lefus la parole Dieu, e une 
femme ly dit : « Benêt feit le ventre, qe vous porta e les 
mameles qe vous alettèrent ! » E Ihefu la refpondy : 
V Benêt foient que oyent la parole Dieu e que la garde 
bien ! >> E de ileque à Tuteus aquarum eft .j. liwe. E de 
Sur à Serphent funt .iiij. liwes ; là fuft feint Elye maundé 
à une povre femme pur delyvrer ly e fa meifnè de 
SidoH. povertè ; e de yleque à Seete funt .iij. liwes ; là eft une 
Efglife de Seint Salveour 5 e là funt relykes plufours. Là 
delivera la femme Cananèe Dieu par fa pieté, e autres 
BeyroutM. merveilles funt la plufours. E de yleque à Varuch per 
terre ou par eawe, funt .ix. liwes. Là fuft en temps aun- 
cien un ymage de Noflre Seignour, e un Giwz le fery 
de une launce e le coftè, e meyntenaunt en ifS fang e 
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ea'Wej e purcefte myracle plufours Gywzs fe convertyrent 
à Dieu, e de cet fang eft en plufours terres : à Rome, 
Fraunc, Engletere & en autres liws devers, de qy Dieu 
fer meynte myracle. 

12. Plufours autre pelrynages funt en celé terre que Sardenay. 
ie ne pus ne ne fay treftouz nomer. De Sardayne, de le 
cUfom Synay e autres pelrynages qe funt en celés coun- 

trés, ne ay ie parlé rien, quar les paiTages funt eftroytes 
e les veyes longes. 

II 

13. Ces funt les pardouns de oAcresi à la hoMvàt $. Jean ^t Acre. 
la vile .iiij. aunz [.j.] k[arantaine]; à Seint [hÇicholas .iiij. 

aunz, .iiij. k[arantaines] ; as cAlemayns .iiij. auns, chef- 
cun iour, .c. iours; à Seint Léonard .j. an .c. iours^ à 
Seint V^mant .xl. iours ; à Seint EJfevene .iiij. aunz, .xl. 
iours ; à Seint Samuel .j. an .xl. iours ; à Seim Laier de 
Vethayne .viij. aunz, .iiij. k[arantaines]; à [J*^{/ir] Sépulcre 
.vij. aunz, .iiij. k[arantaines]; à V^ftre Dame de Chevalers 
.V. aunz; à D^ftre Dame de Sur .iij. aunz; à Seinte Croyi 
.iij. aunz, .xl. iours ; à Seint {Marc de Venyje .v. aunz ; 
à Seint Loren\ .xl. iours; à lofaphat .iiij. aunz, xl. iours ; 
à La Latyne .j. an; à Seint Tére de Tyfe .v. aunz ; à Seim 
oérme .v. aunz; à Seim Efpyrit .vij. aunz; à *Bedlehem 
.vij. aunz ; à Seint oéndré .v. aunz; al Temple .viij. aunz, 
.vj. *' iours ; as Frères prefchours .iij. aunz, .xl. iours ; à 
Seint SMichel .iiij. aunz, .iiij. k[arantaines]; as Frères de- 
fakis .c. .xl. iôbrs ; à le Hofpital Seint lohan .viij. aunz, e 
tant de foyz come vous aléz entour le paleis de malades 
.xL iours, e le digmangt à procefCoun .vj. k[arantaines] ; 
à Seim Gyle .v. k[arantaines]; à la éMagdaleyne .xj. aunz; 
à la Katerine .iiij. aunz, .iiij. k[arantaines] ; à la Trinité 
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.j. an ; à Seinte *Bryie .viij. aunz; à Seint éMartin de Vretons 
.iiij. aunz, .xl. iours ; à Laier de Chevalers .xv. k[aran- 
cainè] ; à Seint Thomas .xv. aunz, e chefcun mardi .vij. 
aunz; à Seim Varrholomeu .iiij. aunz, .iiij. k[arantaine$]; 
à Seim céntoyne .iij. aunz, .xl. iours ; as Frères meneurs 
.ccc. iours ; à J^gpentires J. an, .xL iours ; à Seint Dewfs 
.iiij. anz, .iiij. k[arantaines]; à Seint George .vij. aunz. 

14. A caunc finenc le pelrynages de celés parties e 
les pardouns de cAcres que Dieu eit merci de los vyfs e 
les morcz ! Amen ! 
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I commence .j. craidlié qui fut pieça fait 
oulcre la mer^ ordené par le meflre & par le 
couvent de rOfpital & par aukres preudes 
hommes qui ont demouré [outre mer] & 
fcévent " le pooir du foudan & des Sar- 
razins, & efl fait pour favoir quans hommes à armes 
le foudan puet avoir en tôt le pooir des Sarrazins & en 
quiex lieux & dedens quans iors il les puet affambler 
enfamble ^ .^ 
B f. 143 e. Par ceftui ^ efcrit peut eftre feii & coneîi le poer des 
• ^^ "' mefcreans Sarrazins qui régnent hui le ^ iour au ^ royaume 
de Sabiloine proprement / . 



a. C fervent. — b. Tout ce para- 
graphiy depuis U commencement^ efl 
en latin dans A : Incipit traélatus 
dudum habitus ultra mare per ma- 
giftrum & conventum hofpitaJis Se 
alios probos vîros qui diu fteterunt 
ultra mare & fdunt poteftatem 
foldani & Sarracenorum, ad fcien- 



dum quot homines armonun po- 
teft facere dî£lus foldanus cum 
toto pofle Sarracenorum, & in qui* 
bus lods & infra quot dtes poteft 
eos iîmul congregare. — c ByC 
ceft. — d. £; C en ceft. — t. B 
el j C ou. — f. proprement m. d, 

B,a 
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I 

Pbwuoirdtifuham Premièrement le l'oudan iftra de fon hoftel o* .m. 

iPEgypte, 

homes à cheval, grans & meens. 

Item après ^ a .xxiiij. amiraux, chevetaines de Toft; & 
chafcun peut faire .c. chevaliers. 

Item ' encores y a .Ixxx. amiraux, de quoi les uns "ont a f. 163 * 
poer de .Ix. homes à cheval, les autres "^ de J. & aucuns 
de .xl. ; des quieus la fomme de cez ' monte .iiij*". homes 
à cheval 

Item/ encores y a .xxx. amiraux, des quieus chafcun 
de cez i a poer de .x. homes à cheval. 

Item ^ encores il y a .Ixx. elmeccadem ' , eJ chafcun 
elmeccadem * a poer de .xl. homes à cheval, & s apelent 
la Bahrye ' , qui font tout adès * entour la tente 
du foudan. 

Item ' encors '^ y a autres elmeccadems, qui font .Ixxx.; 
chafcun de cez a poer de .xl. homes à cheval. Et devez P 
favoir que touz f amiraux peuent '^ ben faire iflir de lour 
meifnée fur' plus entour .m. homes à cheval & plus. cf. 75 a. 

Some de *Bahiloinei .xiiij". e .vij^ Bf. 143^ 

Et touz cez homes d'armes qui font ci noméz, font ' 
partiz fur les .xxiiij. chevetaines • qui font avant noméz. 

Et ce efl tout le poer dou royaume de Babiloine. 

Le poer dou Som '^ : 

Premièrement à Guadres .vij^. homes à cheval. 

Item ' au Saphet .ix ^ . homes à cheval. 

a. Bf Czvtc, — b. CDerechîef. p. B, Ceft affavoir. — q. B tous 

— c. C Derechîef. — d. autres m. les defus dis ; Ctous les devant dît. 
d, B, C. — e. C deflus. — f. C r. C peulent. — s.B feur Icj C fans. 
Derechîef. — g. de cez m. if, B, — t. B partis; C partie. — u. B^C 
C — h. C Derechief. — î. C chevetaîns devant — v. Ce membre 
elroercadem. — j.BjC defquels. — Jg fhraft eft répété dams A; B âc 
k. i^elmecradens; C & le merca- Soyn; C du Saulîn. — x. Dams 
dem. — I. il la Bahrpe ; B Bahire. touU ia fin di et paragraphe^ C 

— m. ^, C tous iours. — n. Item remplace Item par Derechîef. 
m, d, C* — ^ o. encors m, d. B, -— 
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A f. 164 «. Item à Vomas'' .iiij". homes à chival. 

Item à la Chamele ^ .iij ^ . homes à chival. 

Item à Hama .m. homes à cheval. 

Item à Halappe .ij™. homes à cheval. 

Item à Triple .m. homes à cheval. 

Some l'oft dou Som ' .ix™. .ix*^. 

Some des .ij. fomes de tout le poer du foudan en 
Vabiloine & aus Som ^ : 

.xxiiij". .vj«. homes à cheval; des quieus bien les 
.XV. mile font ci povres que à peinnes peut chafcun 
fouflenir fon cheval. 

II 

B f. 144 «• Defoz y a efcrit ' la devife des chemins qui vont en De Ga%a au 
Vabiloine & au Cdrey c'eft afavoir fi com il font departiz 
par terre & par le / flum de quel que part que home 
vuille comencer de lonc en lonc la marine, c'eft afla- 
voir: d'oélixandre en iufques à Guadres, de quelque 
lieue que home voudra monter as defus diz lieus par les 

A f. 164 ^' chemins qui font cogneiiz & uféz ^ ^ & le nom des villes, 
des paiTages dou flum, des iomées & des liues qu'il y a 
de leuc en leuc, & des herberges qui font à pafTer le 
defert de Guaires en 'Bahiloine^ & le nom des herberges 
& là où ^ Foft eft ufé de herberger, & les lieus où ' il 
tignent chevaux pour les corriers qui s'apelent berith J : 
Premièrement de Guadreszw Varon ^ liues .ij. & demie. 
Item ^ du Varon ^ iufques au %iphah liues " .ij. 

a. Bf 6^ Damas. — b. B^ CCha- remplace partout Item par Dere- 

nelle. — c, B Soyii; C Soin. — chîcf. — m. BjC Baron. — n. j5 

d. B Soyn ; CSoin. — t, ByCCi Se Cportmti .ij. lieues ; de mime 

deflbus eft efcrite. — f . C fleuves. plus iom .v. lieues» &amjl de fuite 

— g. B hantez ,• C acouftumés. — em intervertifaut les chiffres & les 

b. A eu. — l, B qui. — j. j9, C mots de A. 



berich. — k. BfC Baron. — l. C 
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Item du "Rfphapk iufquet au Zaheca liues .v. 

Item dou Zaheca iufques au Karrohier hues .v. cr- 

item dou Karroblef iufques au tiarifs .iiij. liues. b f. 

Item de'Hari/s iufques à la Oarrade '' liuet .x. 

Item de la Oarraie iufques à la Soade liues .v. 

Item del Soade iufquet El éMontayleb ' liues -Iv. 

Item de El i^Monra/rf ''iufques Elmahane liues .v. 

Item A'El éMahane iufques à la Ka^e liues .iij. * f 

Item d'£/ Karye' iufques El Gorabifhaes .v. 

Item d'El Gorabi iufques au Cofair liues .iiij. Ceft 
ell t une garde auquel * lieu tiennent fanon ' de nuit 
pour les berith J qu'il n'en perdent le chemin, & là non * 
a aiguë que une cifterne pour les garcheus ' dou lieue, & 
oft n'i puet herbergier là ; & le lac de Tenis " eft iui- 
gnatii" , de quoi, quant le tioum eft en fon crefTanc, il ' 
abreuve une province qui s'apele f Lafarquye f . Après ' 
ce que la terre a ' pris fon faoul, brifent ' les efdufes & 
les algues qui s'efcolent vont en celui " lac. De quoi ' le 
dit lac creft & deftorbe le chemin de .ij. lègues, & qui 
vodroit paiTer de » nuit, de legier il peut J forveer & b f. 
periller, fî n'eft par l'avoyement dou fanon. 

Item d'£/ Cofair iufques à la Saleckù ' liues .ix. Entre*" 
ces ** n'y a point d'aiguë, & quant le flum eft à fon amer- a f. 



a. fi, C du. — b. £ Laorradc; eft appelée. — q. fiSirquiCjC 

CLaorade. — c. fiEl Monuibeb; Serquie. — t. B, CZt apfii. — 

CiMoniaillec. — d. Ad'E) Mon- *. ^ C en a. — t. ^ C Ion brifent. 

tiibeb ( C de Montailec. — e. C — u. .^ C ce. ~ v. ^ C El par 

Ciylhe. — f. fi a El Oorabi ; C ce le lac croiff. — x. fi par. — 

Helgoraby. — g. tft ai. d. B,C. — j. A pout ; C il poutroft. — 

— h. C OÙ il. — i. C laucom. — t. B,C Sachie. — aa. Àvtat et 
J.fibcrit^l CberiL — k. C n'a mf Co/pk»! Derecbicf de la Sal- 
nulle yaue. — I. B, Cgardieni. — chîe iurquci. — bb. fi, C ce* deux 
m. Cd'Occenti. -~ n. A ioignent. lieus n'a point. 

— o. A k abentnt. — p. C 
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mant " , il n y a lors ^ que .vij. ligues. Et là fine le défère 
& eft rentrée de 'Babiloine, 

Item de ' la Salechie iufques El ^ Veccan liues .v. 

Item d'El' Veccan iufques à lafCattara liues .iiij. 

Item d*£/ Cattara iufques à la SehidyeiViMt^ .uij. 

Item de la Sehidye ^ iufques à ' 'Belbeys liues .iij. 

Item de la Velbeys iufques à Sir el "Bayna i liues .iiij. 

Item de "Bir el 3ayna ^ iufques El Heffe liues .i). 

Item d'£/ Hejfe iufques au Caire ^ liues .iij. 

Some de Guadres iufques au Caire liues .Ixxxix. & 
demye. 

III 

L'entrée dou flum de Vamyate'": fy a au millieuc ^' ^''"« *" 
B f. 144 J. dou flum la Tour de la Cojberye " qui eft bien une mile 
de Vamyate^ qui '' garde le paiTage de couz les vaifliaux 
qui vont & viennent. 
A f. 166 a. A comencer le chemin de P Vamyare^ à aler par 
terre f iufques au Caire : 
c f. 76 h. Premièrement de Vamyate '' iufques au guey dou braz 
dou flum là où le conte d'Artoys paiTa^ a liues .iiij. Le 
quel braz dou flum vait au marrays d'une vile qui 
s apele ' Semon erroman ' & le dit " marrays eft ioignant 
au lac de Tenis^ & fi y a .j. pont de lignyaum ^ par 
deftus le dit braz. Et ' nul ne puet iflir de Vamyate à^ 
pafler le ponc, fi il n'y a la bolle dou baiUif au braz ^ ; 

a. B droit eftat; C eftat. — formi: Damiete. — n. CCofberîe. 

b. Ion m, d,A, — c i^ C de SaU — o, B^ C it, — p. B^ C qui 

chie. — d. j9, Cau Daran. — t,B^ ya de. — q. à aler par terre 

Cdu Daran. — f. la «. d. C — m. d, B^ C. — r. C DairafTe. ^ 

g. C Celhydîe. — h. C Celhydie. s. jS*, C eft appellée. — t. erroman 

— i. BfCà la. — j. ^, C Buel m, d, B, C — u. C devant dit — 
Bahim. -^ k. B, C Buel Bahina. v. B, Cfiift. — x. B, CNe. ^ y. B, 

— I. B & C ûjouttuii le droit C pour. — z. Cr qui fuit eftahji 
chemin ufé. — m. B a partout ia chtuigi dans B, Ci & brifent ce 
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lequel pont fe il fenteronc que granc effors d'oft de 
creftiens vient à yaus, il le brifent. 

Item dou dit gué iufques à la Herherge des Sarra{inSy 
là où il furent defconfiz, a une groiTe ^ liue. 

Item de la Herberge iufques à la iMenJore ^ , là où le 
conce d'Artoys fu defconfiz, liues ij. 

Item de la zMenjore iufques à lamcar ^ liues .iij. B £ 145 *• 

Item de lamar iufques à éMenyet Zefca ^ & éMenyet 
Gauîre * liues .ix. 

Item de éMenyet Guaire & iMenyet Zefca iufques à a f. i6é i. 
Venhelfel Hacel liues .v. 

Item de 'Benhel el Hacel iufques à SMenyet el Chanter 
liue .). 

Item de zMenyei el CAanr{iV iufques à Senioei liues .i). 

Item de Sendoe iufques à Hallyoh ^ liues .ij. 

Item de Hallioh iufques au Caire liues .ij. 

Some de Damiate iufques au Caire: liues .xxxj. 

Et ceftui ' chemin defus nomé fi vait près du flum, & 
les villes defus nomées font bones villes, & en la contrée 
qui s'apele J Laffarquie fy * a moût de cafaus ' , & font 
entre ceflui chemin & la Salchie ; & fe poer * d'ofl arrive 
à Vamyare, & il veuillent monter par terre * au Caire, il ne 
lour covendra ia ^ pafTer le flum que par le braz defus 
nomé au gué f , lequel f pafTérent '' la gent dou roy de b f. 145 ^ 
France; &' lour galées & lour vaifTaux lour porront 
porter lour vitaille & lour garnifon, quant le flum eft a f. 167 * 
en fon creifTant. 

pont quant il (event que grant oft Cce. — j. By C eft appelée. — 

de creftiens vient fur eulz. — k, By C font moût. — \. ÉyC chaf- 

a. Lej mois a une groffe . . . Item tîaus. — m. By C puifTance. — 

[de la Menfore] m. d. C. — b. i^ n. terre au m. d, C — o. îa m. d, 

Maçozre. — c. C Gamal. — d. By Ay B, — p. au gué m. d, C. — 

CZefra. — e. i? Gaivre; CGanire. q. By C par la où. — r. C paflent. 



— f. ^, C BerîeL —g.ByC Seri- — s. & «. d. C. 
dre. — h. C Halbyob. — i. ^ ceft; 
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HT 



IV 



L entrée do la fbuflè * du Vjeffid * lufques à la tour a J>e Rojateâ Fuâ 
une grolle liue & demye. Emir, 

Item du V^i iufques à El Hatphe ' qui cft contre la 
Foe^ la bone ville, qui a paiTage par vaiffiaux ''d'une ville 
à Tautre, a liues .iij. Les quieus lieus font de legier ' à 
gafter & prendre quanque /^ il y a à poi de galées, & fe 
daux i qui defcendent à la Foe ont .ij ^. homes à cheval 
& aubaleflriers ^ , il fe peuent ' eftendre entre terre en la 

c f. 77 s. Gefire i de la Garhye qui s apele * El éMehala^ & ardre 
& gafter ' moût de cafiaus *" & retomer en lour vaif- 
(iaux fans nul periller " ; & fe l'en doute que " en celé 
faifon dou creifTant dou flum, que les Sarrazins les^ 
puiiTent grever par brifer les el'clufes & laiifer corre les 
aiguës, celui i qui ceftui a fait emprent de conduire les 

B f. 145 c. par tieus chemins o laye de Dieu que il ferront lour 
bofoignes fans nul péril d'aiguës ; & (i il ont efTors de 

A r. 167 b, galées, il puent '' monter iufques en Vabiloine & au Caire. 



Encores de l'autre part dou flum devers c4lixandrey (y Ckâttau tPEJhu, 
a .j. cafal ' qui s apele ' la Schidye où il y a . j. braz dou 
flum qui yait à . j. cafal ** qui a nom Et\c\hou ^ , & fait un 



a. B foe. ^ b. ^de Refis; Cde 
Refol. — c. C Tachle. — d. i5 
batiaus. — e. C de rechief. — 
f. Ctout quant ques. — g. ^ il. — 
h. Carbaleftres. — î. Cpeulent. 
— j. C Sefire. — k. i?, C eft ape- 
lée. — 1. C ardoit & guaftoit. — 
m, By C malfoiu. -— n. ii^ C péril 
& fans nul double. — o. C quant 
le fon; B^ C que le flun croift que 



les. — p. les m. d, B^ C. — <\, La 
phraft tft remplaett dans B & C: 
B il qui les amaine, C ceulx qd les 
ont amenées; By C pour ceft domagc 
filtre les puet emprendre à mer par 
tieus chemins que à Paîde de Dieu 
il. — r. C peulent. — s. j5, C eft 
un chaftel. — t. i^, C eft appelé. — 
u. B, C chafteL — v, B, C eft 
nommé; B Erhton ; C Ethcon. 
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petit lac, par lequel braz fe portent ' les marchandies 
dou Sehii & dou Caire & de Vabiloiney & les defchar- 
gent ^ au dit csidl' Ethcau '; & de là portent' en o4li- 
xandrefp^T terre pour la doute qu'il ont à defcendre à 
la fouflef dou ^efid, & pafler par mer, pour les^ 
galées ' des crefHens. 

Et dou T^effid iufques au dit cafali Ethcou (y a une 
liue, pour quoi les g^ées oveuc poi de gent à cheval & 
aubaleftriers a pie puent defcendre au %effiie & aler par 
terre brifer celui dit cafel ^ & prendre toutes les mar- 
chandifes qui fe ' troveront fanz nul * péril, car là n'y a 
nule gent d armes, & fi le cri vait " iufques en o4lixandre, 
il y a bien .viij. liues groiTes, & au milieuc dou chemin Bf. 145/ 
a .). braz d*aigue falée qui * vient de^ la mer & defcent a f. i«a 
en .j. lac qui eft là, & ^ a de large une mile ** & a nom 
Lejhil ' , Et celui que ne faveroit pafler le dit braz^ il ' 
porroit périr. Et ■ nule gent n'en peuent "^ venir au ai 
que ' le baillif d'oUixandre ovec .xL homes à cheval & 
entour .c. Vaudqyns à cheval qui font habitans en 
o4Iixandrey & ^ dou Caire n en " porront avoir focours 
dedens •• . vj. iours ou plus. 

VI 

DeRêfetteamCaire Et fe grant hoft veut aniver au J^efid, lour galées 
far u NU. ^ j^^^ vaiffiaux puent ** monter parmi le flum & la gent 

a. ^ par lequel; C par quoy^ B^ d. B,C. — n. B^C aloit — o. C 

C font portées. — h. C charge. — &. — p. il à. — <\. B, C qm. — 

c. Bf C chafteL — d. B Erhton $ C t. B, C Une. — t. B^ C eft nommé; 

Efthcon. — e. C porte on. — f. en C reftril. — t. il m, d. B, C, ^ 

Altxandre wud, B^C. — g. i^Foé u. B^ C Ne. — v. C peulent. — 

du Reiîb. — h. à defcendre ... x. j9a¥eques; C fort. — J' BjC 

pourlesM. d.C. — i.Cdesgaléct. — ne. — z. ^ il ne poeent; C il oc 

j.i^yCchaftel. — k.^Cceftchaf- peulent — aa. B, Cdevant à. — 

tel. — \. ByC que îl. — m. nul m, bb. C peulent 
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à cheval & à pié ' aler par terre cofteanc tx>uz iours le 

flum iufques en Vahiloine. Et fi y a villes & cafiaus ^ par 

celui ' chemin & n'eft ^ chemin moût ufé pour ce qu'il 

eft trop lonc pour les eftorces ' dou flum & eft enuyous 

c f. 77 h, pour ce qu^il y a moût de branches dou flum à pafler. 

Mais fe Poft a / bien qui les guye ^ , il les avoyera en 

B r. 146 a. plufors lieus de brifer les efclufes, & les aiguës s efco- 

A f. 168 b. leront, (\ que il pafleront plus legiérement. 



VII 



Et fe l'oft vient en autre faifon ^ que au creflant dou DeRojttteamCsirc 
flum, il puent ' pafler celui chemin fans grevance de 
nul ruiflauz^ & ne lour co vendra brifer les efclufes ni 
efcoler les aiguës. Et les-/ noms des villes & les ^ her- 
berges qui font en cefiui ^ chemin : 

Premièrement dou 7(effid iufques à la Sehiiye liues ij. 

Item de la Sehiiye iufques "" El Hatphe liue . j. 

Item d'£/ Hatphe iufques à Dairffob^Myit^ .ij. 

Item d'£/ Vairffob ' iufques à fSHehallet Habde el T^A- 
mjH^ liues .iij. 

Icem-d'f/ StfehalUt Hahde el Hphman iufques à éMehaU 
la Sa liues .v 9 . 

Item d'El tMehallet Sa iufques à la Vaherie '' qui eft 
au ' chief dou braz qui vait en oilixandre liues .v. 

Item de la Veharie iufques à Zaouiet ' elffaic liues .viij. 
B f. 146 h. Item d'£/ Zaoufet elffaic iufques o</ Tarrane liues .ix. 

R.B^Cà pié & à cheval. — b. B^ ufques à. — n. £, C Darîfob. — 

C chaftmui. — c. £ ce | C ceft. — o. 4 C Dmrirob. — p. /? ei Rkh- 

d. A ne. — t. B^ Ctorfet. — f. C ' nan; C el Rochman. — q. Gr 

eft. — g* ^» C goveme Se maine. mêmkn d» phrafg md* R — r. C 

— h. fatfon m.d,C^ i. Cpeult Baherie. — s. C le. — t. £ Zao- 

— j. ^9 C Cy après font les. — nicti C ZaoMet. 
k. £ des. — L C ce. -* m. C 
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Item d^El Terrane iufques en ^ahiloine liues iz. a 169 «. 

Some: liues .xliiij. 

VIII 

DeRojette à Encofs j a autTe chemin à ^ l'autre pâme dou flum 
de V^i qui eft de la Garhye en rifel[e] * dou cMehalla ' , 
& doit commencer à prendre terre à la Foe^ qui eft defus 
efcrite, & doit defcendre tout l'oft '^ là. 

Premièrement d'£/ Foe venir ' iufques à Senhore el 
éMedine f liues .iij. 

Item del Senhore el éMiieme iufques à Caum ^ Enneycar 
liues .ui). 

Item del Caum ^ Enneyar iufques ^ffonhrauheffon ' 
liues .iij. 

Item d'£/ SombrauheJJton iufques o4hrerie liues .iiij. 

Item de la o4ahrerie iufques à Serine J qui eft moût 
bel cafal ^ & font tous creftiens, liue . j. 

Item de TSerine iufques à éUfelig liues .vj. Et a moût 
de caHaus ^ , & là entour fi "* (ont .i|. cafiaus " grans & 
nobles : Tun a nom ^ Tambede & P Tautre a nom éWehallet 
el Sifehrom. Bf.i46f. 

Item de cMelig iufques zs Sobre el Vahle a liues .v. Af.i69i 

Somme: liues .xxvj. 

K 

DeDtguaau Et par devant Sobre el Vahle eft l'une des grans 
branches dou flum f qui vait à Vamyare, & dou braz de 

m. B^ C d'autre. — b. B,CV\\\t. Cyon; C a Som Brambeflion. — 

— c. £ Babel. — d. £, C tout Toft j. B Berrae ; C Benrie. — k. i?, C 
defcendre. — t. B renir; C bénin. noble chaftel. — 1. B, Ccfaaftiaus. 

— f. /?, C el Mecdine. — g. B — m. ù m, d. By C, — n. B,C 
Quaumi CCoum. — h. fQuaum; chaftîausi. — o. ^ Ceft nommé. 
C Coum. - î. 5 a Soyn Braude- - p. & «. 1/. A - q. CDamai. 
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%^i à partir del Foe iufques à Sohre el Vahle^ là où le 
braz dou flum de Damyate ' le paflfe. Ores covenc que 
c f. 78 A les galées & ^ les vaifliaux montent ' iufques là où le flum 
fe forche'^, & là defcendre iufques devant Soubre el 
Vahle, là où Toft eft, & là charge la ^ gent & les 
chameaus / , & prendre ^ terre de Tautre part à . j. cafal ^ 
qui s^apele ' Vegoe J . Et en celui lieue paflfent toute la 
gent qui viennent d'odlixandre & vont en 13abiloine en ^ 
une barche par une corde qui eft de Tune rive à Tautre, 
& aufli de Tiahiloine iufques en o4lixandre ^ . Et là peut 
venir Toft de Vahiloine & contrefter à l'arriver. Et fe il 
avient que par lour orgoill il paflent le flum pour venir 
B f. 146 4/. à la Garhye por combatre ovec Toft de creftiens avant 
A f. 170 «. que les galées n*en iuignent au paflTage, la bataille ferra 
plus profitable pour les creftiens que pour les Sarrazins^ 
car fc il font defcomfit, nul de aux n'en porra efchaper 
pour ce que il ferront dedens Tifle^ & les galées aviron- 
neront * le flum. 

Et d*£/ Vegoe qui eft de lautre part vers ^ahiloine 
iufques à lohour " el Semné liue .j. 

Item d*£/ lohour el Semné iufques à Karamfil " liue .j. 

Item de Karamfil iufques à Sendebis f hue .j. 

Item de SendebU f iufques à Kallioub liue .j. 

Item de Kallioub iufques au Caire liues .ij. 

Some de Vegoe iufques au Caire liues .vj. 

Some des fomes '' del Foe iufques au Caire liues 
JQodj. 

a. C Damafle. — h, B & tous. bQoine par une barge. — m. A 

— Q. Bj C fe montent. — d. C circumdederunt. — n. C Sanhin a 

forge. — e. C de la. — f. A lohur. — o, B Karanfil ; C Kam- 

chuivaux. — g- ^ prennent. — fil. — ^, B Afcendebîs ; C Alban- 

h. Bj C chaftel. — î. /i; C eft ap- debis. — q. ^, C Carmfil. ^ r. D; 

pelé. — J. C de Gota. — k. /?, C C fommc des lieues. 
par. — \. B ajoute t 8c vont en Ba- 
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X. 



D'Alexandrie au gf fc il aviciit quc Ics SaiTazins nen veullenc venir 



Caire. 



combatre à " la dite ifle de la Garbye^ & il eft en faifon B f. 147 ' 
dou creiiïant dou flum, la primére befoigne &^ plus 
profitable que ' Toft puiffc faire cft que ^ celui qui les 
doit ' guyer f les doit aveer de brifer les chauffées em ^ f. 170 * 
plufors lieux, fi que fe Sarrazins vuillent^ laiffer courre 
les aiguës, pour grever Toft des creftiens, toutes les algues 
s'efcoleront & iront en . j. lac qui fe * clame TBehaireth 
!7^eftrou ' ; & pour ce nen laira Toft de creftiens à 
chevaucher par toute la dite ifle & prendre J & gaaignyer 
quanque * il y a. 

D'c4lixandre iufques en ISabihine fy a .ij. chemins: 

L'un eft communaulment mult ufé de marchans & 
d'autres gent qui vont d'o4lixandre en ' TBabiloine. 

Premièrement d'o^/ixanJr^ iufques à Cjm/o^umliues .iij. 

Item de Camloquin iufques à TharhetTherange "* liues .iij. 

Item de Tharhet Therange à " Demenhour • Uues .iiij. 

Item de 'Demenhour iufques à la CanePViut^ .ij. cf. 7»*. 

Item de la Cane iufques à la Freftac liues .iij ? ; & là b f ^7 ^ 
covient paffer l'une '' des branches dou flum qui vait 
au ^effid & defcendre en la Garbye en une vÛle qui a f. 171 ^ 
s'apele ' Freftac. 

Item de le Freftac iufques à la oiahrerie liues .ij. Et là fe 
ioignent les .ij. chemins, celui d'o4lixandre & del Foe au 
propre chemin qui vait en Vabiloine, lequel eft defus efcrit 

Some d'c4lixandre iufques à la o4ahrerie liues .xxvij. 



a. B^ C en. — b. ^, Ceft la plus. 
— c, C St. — d. eft que m. d, A^ 
C ce que. — t. A dée. — f.B^C 
conduire. — g. B, Cvoloyent. — 
h. B eft appeley^ C eft nommé. — 
i. B Nefcîiurj C Beftitur. — 'y A 
prerer. — le. ^ tout quanques y 



a; Ctout tant qu*il y a. — \, B, 
C iufques. — m. ^ Therauge. — 
n, Bf C iufques à. — o. C Define- 
hour. — p. (7 Cave. — q. liues .iij. 
m. d, A. — r. A l'un, — s. B, C 
eft nommée. 
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Item laucre chemin qui parc d'c4lixandre iufques '^ à 
Vabiloine, cofteant au défère fanz péril d'aiguës ne paf* 
fkge de flum ; qui voudra monter au Caire & en Vabi- 
loine^ & là ^ Poft de Tiabiloine peut legiérement paflfer le 
flum, (i veut avoir la bataille pour ce qu'il ont grant 
multitude de vaiiïaus. 

Tout ' premièrement à partir d'o4lixandre iufques à 
13louc liues .iij. 

Item de Vlouc iufques à Tharange, laquel ^ eft bone 
B f. 147 c. ville & de grant (ai% Ûues .ij. 

Item de Tharange iufques al Zahfarani ' liues .viij. 
A f. 171 h. Item d'£/ Zahpfarani iufques à Hauvramfis f Uues .vij. 

Item d'£/ Hauvramfis iul'ques à la Terrana liues ,viij. 

Item d'£/ Terrant iul'ques au Caire liues .ix. 

Some d'c4lixandre iufques au flum devant "Babiloine 
liues .xxxvij. 

XI 

Item le large de la Garbye de Tune branche qui vait De Ro/ate à 
au V^ffîd iufques à l'autre branche qui vait à Vamiare i , •^'"•'»~«''- 
d'un calai ^ qui eft par defus le branche dou flum qui 
vait au dit 2^i, lequel ' a J nom éMehallet Ebo Hali 
iufques à Senhour el éMedine liue .j. 

Item de Senhour el éMedine iufques à Sandele liues .ij. 

Item de Sandele iufques à éMehallet el Cafob liues .ij. 

Item de éMehallet el Cafob iufques à Sacha liues .ij. 
A f. 17a a. Item de Sacha iufques à Varam * el "Bacar liues .vj. 
B f. 147 d. Item de Varam ^ el TBacar iufques à la éMehalle liues .iij. 

Item de la éMehalle iufques à Semennot "* liue .j. 

a. Bj CSiva en. — b. il là o. C chaftel. — t. B qui. — )• Bj C 

— c. Tout m. d, /?, C. — à. B^ C eft appelles. — k. B, C Darqui el 
qui. — e. ^Zahfram; C Zafrîn. Bathar. — \. By C Darqui — 

— i, B Hamîraînfis; C Hamî- m. £ Samennot)* C Semonnet. 
rancis. — g. C Damafle. — h. By 
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Some dou large de l'une branche iufques à laucre 
liues .xvij. 

Et ^ celle ^ fufdite Garbye, laquel eft entre les ij. 
branches fus ' nomées^ eft une ifle, & fy a ^ dedens .v^. 
villes, que pedces que grandes ^ . 

a. i?, C Cefte Garbîe deflus devant diâes. — d./7quîa;C& 
diéle, qui. — h, A ceft. — c. H*, C font. — t, B^C grans. 
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LES CASAUS DE SUR 

[avant 1291] 



MANUSCRITS: 



A k. B. Vienne. 
C èiD. Venife. 



ÉDITION: 



Tafel b Thomas, Fontes rerum Aufiriacarum^ t. Ill, p. 398-400. 



LES 



CASAUS DE SUR 



« 




'EST le capiftre des .x. cafaus franches de 
mon feignor de Sur alamonaffe" e la de- 
vife: 

Haînabou Habdelech, 

la Cafemifj 

Stiin ^ , 

éMehlep, 

le cMabouc ^ , 

la Hamadie, 

T^aJTielain, 

la Tor de VOfpital, 

TBmol[e\ 

la Garoudie ^ , 
E coz les .X. calkus de devant dites fon de mon fen- 
gnor de Sur^ à totes lur raifons & lur devifes^ & totes 
lur terres, & ce qui entre en les devant diz cafaus, & ce 
qui fe part de iaus. E ce eft lo coumandement, que le 
mefage de mon feignor de Sur^ fire lacob, porta as ami- 
raus de Safed de par le Soudan, por le fait dou cafau 
de Variole : que il dovent enquere dou fait de la gal- 
tine & de la tere ' , que le Soudan dona, à tôt / le cafau 

a. Peut-être al mahroûfla, la bien e. AJ^. l'autre. — f. à tôt. m. d, 
gardée? — h.Mf. Ledin. — cMf, Us mff, 
Babouc — cl. Mf. Garridîe. — 
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de ISanole, à mon feignor de Sur, fe la tere eftoic del 
devant dit cafau, & ce la tere dou devant dit cafau eft 
prife & proprie & mis à la gaftine. 

Et l'enquefte doit eflre par droit & par raifon, par les 
anciens gens de la tere & par laveginanfe & que vos 
deîés enquere liai enqueftre fe la tere eft de Vq/Kole, 
fi come el dice, ou de la gaftine. 

Et ce la tere eft de la raifon de Variole, ou de la gaf- 
tine, ou partie ou tôt, & il ne put eftre que Ton * n'euit 
devifes couneues & teres & coulounes de garennes & 
entrefeines ; & que il ne le fàfent afavere la fertenitiét 
de Tenquefte, & ce à celé fagon, que le Soudan dona 
les .X, cafaus à mon feignor de Sur, & il prift de .v. & le 
remant des cafaus demera en partifon^ e fe le devant 
dit cafaus Vatiole eftoit un de .x. cafaus, & par aventure, 
que le moafefe le themoine le non de x cafaus, & ne 
put eftre que le devant dit cal'au n avet adonque tere 
counehue, & com en put eftre que Variole n'en a fors 
une foule charrue ^ , & la gaftine avra xxxvj ; & fe aucun 
de mouqtas ai fait outrage fans raifon; que vos mandés 
la fertinité dou fait, & nos avons mandé noflre com- 
mandement que vos enqueréz la vérité de fes teres 
par le convenant de la trive, fe la tere eft de lur cafau 
ou non. 

a. Mjf. lus. — b. Mf. chauure. 
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Aahnriey Dahariih^ 248, 250. 
Aaron (La verge d^), 94, 165, 

183, 193, aso. 
Abacuc, 229; voy. Chapelle S, 

Abacuc. 
Abarca Caam, voy. Barca. 
Abbayes: Jg Bitanii^ 48, 160; 

— des firères Dichauffes {A€ri\ 
2355 — des Géorgiens, 45, 
47; — Gloria in exalfa Deo^ 
66; — des Jacobins (Jèruf,), 

35» 5»» 95, ^47, 15»» — d« 
frères Mineurs (Acre\ 236; 

— du Mont Oii'vety 51, 162, 
169; — des frères Prêcheurs 
{Acrg\ 235; — des fîUes /?#- 
pentsis (Acrê\ 236} — S, Jian^ 
70 j — de S. Jion de Tyr, 90, 
104*, 180, 190, 229; — de S. 
Paul {7iruf.\ zy; — de^. Za- 
charie, 60, 81 ; — de Ar Annt 
(Jéruf,), 49,96» Ï04», 161, 167, 
232; — de Su Marguerite du 
Carme, 89, 90, 104*» 180, 189; 

— de Ste Marie de Jofaphat^ 24, 
32, 50, 144, 145, i6i,- — de 
Ste Marie du Mont Sion, 23, 24» 

3', 3», 44» 144, 1565 —■ «le 
Ste Marie la Grande {J'eruf,), 
34, 147; — de Ste Marie latine 
Ôiruf,\ 6, 35, 94, 116, 147, 
165, 183, 193, 2305 — des 



Nonnains de Sur (Jéruf.), 104'; 

— du Temple (Acre), 235$ — du 
Temple (Jèruf,), 39, 41. 

Abel (Maifon d*} 8c de Caîn» 
99, 186, 196. 

Abel (Mt), 73, 83. 

Abilant, 8. 

Abli, 18. 

Abraham, 65, 66, 73, «3» 95, 99, 
115, 122, 164, 165, 170, 171, 
183, 186, 193, 194, «96, »33- 

— Le jardin d*A., 169, 196. 
AcaroUf Achon, voy. Acre. 
Aceldama, voy. Caudemar, 
Acre, II, 15, 4I) 60, 68, 72, 81, 

89, 100, 102, 103, 104, 104', 

134, 135» «36, 137, 153, 179» 
187, 188, 189, 190, 198, 199, 

209, 210, 211, 221, 222,223, 

224,225, »a9,a34, a35,»36-— 
le Burg, 135, 136; la Chaîne, 
136; le Charnier, 136; le Châ- 
teau du roi, 136; le cimetière S, 
Guillaume, 199; — S, Michel, 
*99» *35» — S. Nicolas, 136, 
»99»»35î ï«» Déchauffes, 235; 
les Eglifes : Notre Dame de 
Bethléem, 235 ; — N. D. de Jo- 
faphat, 2355 — N, D. de Sur, 
235; — N, D, des Che<valiers, 
*35> — ^' André, 2355 — S, 
Antoine, %i6 ; — S, Barthélemi, 

33 
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236; — S, DiniSf 236 ; — S, 

^fP^^U »3S 5 — ^' ^<««w', »35> 

— 5. GêorgêSyZi^i — S, GiUiSy 

»3S>— ^' Laurent, 2355 — 
^. Lazare de Bitanie^ 235; — 
^. Lazare det Chevaliers , 135, 
136,236; — S, Léonard^ 235; 

— .9. Âfarr de Venife, 235 5 — 
^. Martin des Bretons y 236 ; — 
S, Pierre de Pife^ 235; —S. Ro- 
fum» 235$ — S. Samuel^ 235 j 

— 5. Sépulcre^ 136, 23 5 j — 
SteAnne^i.'^^l — Ste Bride, 236 ; 

— Ste Catherine^ 2355 — SU 
Croix, 235 ; — 5i!r Marie Latine, 
^35; — ^'' Marie Madeleine, 
23 5, • — 55fr Trinité, 235 j l'hô- 
pital </ri Allemands, 136, 235; 

— 5. 7#«r, 136, 235 j les Hûf' 
pitaliers, 137; U maîron du Con- 
nétable, 136) — du Patriarche, 
136J — S, Thomas, 136, 236; 
les Mineurs, 236; le Mont Mu- 
fard, 136; la porte du Moulin 
de Dokes, 136; — S. Nicolas, 
136, 199; les Prêcheurs, 235; 
le Quartier des Anglais, 1 36 ; les 
Repenties, 236; le 7emple, 235; 
les Templiers, 136, 137; la 
Tour des Génois, 136; — des 
Pif ans, 136,* — Maudite, 136. 

Adam, 46, 47, 93, 99 104*, 104*, 
110, 115, 127, 158, 159, 170, 
182, 186, 196, 233. — Le chief 
d*A., relique, 163. 

Adogre, 15. 

Adraon, 17. 

Adrafon, Adrqfon, 13, 18. 

Adultère (la femme), 39995» 104', 
151, 166, 183, 194, 230. 

Afre, 15. 

Aias {U), Ajas (en Turquie d'AJie), 
208, 209, 211, 221, 224, 225. 

Afrique^ 138. 

AlaU, VOy. HOULAGOU. 



Albana, fleuve, aujourd'hui U Bâ- 

rada, 126. 
Albanice, 16. 
Alep, 129, 241. 
Alexandre le Grand, 56, 78, 

125. 
Alixandre, Alexandrie {Egjpté), 

"9» 134» 138» «41» »45i »46» 

»47f «49» »5o> »5i' 
Alixandre (minor), 17. 

Allemagne, 163. 

Allemands (Hôpital des), à Acre^ 

I3^>*35 ; à Jérufaltm, 38, 150. 

Allemands (Rue des), à Jérufalem^ 

38» 150- 
Allemands (Le Saphet des), 198. 

Alphane, xi. 

Amans, voy. Emmaûs. 

Ananias, 126. 

Anaifrafe, 17. 

André (S.)» apôtre, 59, 101,104*, 

187, 197, 229, 233. 
Anegie ou An/egie (Terre d*), 47, 

158. 
Anerie (L"), à Jérufalem, 41, 42, 

»S3» 154- 
i*wf# (L^ /«/ de t), 95, 97, 104», 

167, X84, 194. 
Anglais (Qnartier des), à Acre^ 

136. 
Angleterre, 2^5. 
Anne (Ste), mère de N. D., 72, 

104, 167, 184, 194, 234. — Le 

monument de S. A., 184, 194. 
Amu (fur mer), 90, 104', 180, 

190. 
Annonciation à N.'D., 108, 198, 

234. 
Anople, 18. 
Antioche, 11, 15, 134, 135; — la 

Noire montagne, â A., x 34. 
Antioche la petite, 18. 
Antiochus, 134. 
Antinori, x8. 
Antipatrida, 12. 
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Apame^ i6. 
Apatas, II. 
Arabêj Arabie^ 6, 13, 55, 63, 68, 

77, 82. 
ArofHy 65, 83. 
ifrr Jtufaj (Rue de T), à yirufa- 

//jw, 43, 156. 
Arche (La faînte), 94, 165, 183, 

193, »3o. 
Arche à la manne, voy. Huche. 
Arche de NoÉ, 55, 56, 78, i»6. 
Archedeclin, Architriclin 

(feigneur des noces de Cana)^ 

58, 80, loi, 104*, 112, 119, 

187, 197, 234. 
Archti^ Archa^ 55, 78. 
Aretufe^ 16. 
Arimathie (Joseph d'), 93, 104*, 

116, 182, 193. 
Arindini^ 13. 
Arminie^ 16, 17, 126, 211, 221, 

225, 226. 



Arménien (culte), 100, 104; — à 

JérufaUm^ 52, 162. 
ArmoH ou Hermon (Mont), loi, 

104», 171, 187, 197, «33- 
Arfufy voy. Affur, 
Artois (Le comte d'), frère de 

S. Louis, 243, 244. 
Afcakn, II, 14,41, 85,92,137, 

153,181, 192. 
Afctnfim (Eglife de T), fur le 

Momt des Oii'uiers^ 169. 
Afcenfion (Le jour de T), 185, 

195; — (le Heu deP), 97, 117, 

144,232. 
AffaffinSy 128, 129. 
Affonbraubeffbn^Jfon br<mltffm^'%\%. 
Ajfur, 12, 91, 92, 104*, 131, 132, 

181, 191. 
Aire de Sai&mom (Jéruf.), 40, 151. 
AuguflopU^ 13. 
Auftadon^ 17. 
A'UigU, voy. Anègii. 



B 



Babeloine^ Babiloinij U nouveau 
Caire, 129, 134, 174, 21 1, 225, 
239, 240, 241, 243, 245, 246, 

a47»a48»»49>»50»»5ï- 
Bacar (Val de), 56, 78. 

Bahrye (La), en arabe bahrîyyeh, 

garde mamelouque du fultan, 

240. 
Bain (Le) N.-S,, à J'erufalemy 95, 

104', 166, 184, 194. 
Bains (Les) de Notre Dame, à 

Jerufaltm, 194; — à ^taharie, 

104*. 
Balthazar, roi mage, 99, 233. 
Barac, Borak (roi de Boukha- 

rie), 205, 215. 
Barbarie (Côte de), 138. 
Barca (Khan tartare), 204, 214, 

215. 



Barrachie, père du prophète 
Zacharie, 95, 107, 166, 183, 
194. 

Baruchy Baruth, voy. Beryte. 

Batiole (cafal de Sur), 255, 256. 

Bandas, Bagdad, 129. 

Baudouin, roi de Jèrufalem, em- 
pereur de ConflantinopU, 71, 92, 
181, 203, 213. 

Bafque, pour Sébafte. 

Ba<uiere (La), 3. 

iZf^iV, 233. 

Bède, xxj. 

Bédouins, 129, 192, 246. 

Behaireth Neflrou (Le lac de), 

a5o- 
Belbeys, Biibeit, 243. 

Beiinas, C'efar'ee de Philippe, 11, 
15» 56» 57» 58» 78» 79» 80. 
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BENDOCqUEDARy VOy. BONDOK- 
DARI. 

Benhelel Haeel^ Btnha ii-ûfel, 244. 
Berchy Btrt^ voy. Berceau* 
Berceau (Eglife du), à Jérufaiem^ 

40, 15a. 
Beriney Berrirriy 248. 
Berith, en arabe berid, courrier, 

242. 
Bernard le Trésorier, xv, xix. 
Berrie (La), en Egypte^ 134. 
Berfabée^ 14. 
Ber*vendo9ty 17. 
Beryte^ Beyrputhj 11, 15, 85, 135, 

174. *34- 

Bétanie,siy 5»> 97» 104% "3» "8, 
169, 185, 196, 232. 

Bétanie (Abbaye de), 48, 160. 

Bèienobie, 93, 104*, 181, 192, 229. 

Betertm^ BûuteroUf 13, 15, 74, 85. 

BètAeiy 73» 83. 

Bethieem^ 44, 65, 92, 98, 99, 104*, 
109, iio, III, 112, 119, 121, 
127, 156, 170, 186, 196, 232, 
233. — la crèche, m, 170, 
186, 196. — Eglife Notre Damt 
à ^., 170; — S, Paul à B., 92. 

Bethuntiy voy. Beteron. 

Betphagi, 51,97, "3, 162, 185, 
232. 



Betfan (Le), voy. Simple, 
Bexely voy. BetheL 

BiBARS, voy. BONDOKOARI. 

Bir el Bayna, 243. 

Blans (Moines), 51, 162. 

Blé (Marché au), à Jérufalem^ 

34, 146. 
Blouc, 251. 
Boamins ou Boavins (Abbayes 

des), à Jèrufalem^ 52, 162 5 — 

(églifes des), à JérufaUtm^ 52, 

162. 
BocarOj Bucara^ Bekhara^ 205, 

215,216. 
Bolgara^ ville tartare, 204, 214. 
B0NDOCDAIRE, voy. BONDOK- 

DARI. 

BoNDOKDARi, fumom de Bibars, 
fultan à'Egjptey 211, 225. 

Boucherie (La), marché à Jêrufa- 
lem, 38, 150. 

BoxmoCAR, xix. 

Bourgognt (La), 3. 

Bourie (ca(al fur le Mont Thabùr\ 

197. 
Bras de S. Siméon, relique, 5. 
Bugiiy Bougie y 138. 
Burg (Le) ou Moût Mufard^ à 

Acre^ 135» 136* 
Bufeltre^ 17. 



Cai/aSf Caipha, 12, 15, 89, 91, 
104», 137, i79f ï8o, 189, 190. 
— Fleuve de OàphaSy 190. 

Caîphe (Maifon de), à J'erufa- 
Uffiy 96, 104^ 114, 168, 184, 
231 ; (prétoire de), 96, 104*, 
168, 184, 194, 231. 

Caîn (Maifon d'ABEL & de), 99, 
186, 196. 

Gain (Ml), 73, 83. 



Caire (Le), 127, 174, 175, 241, 
243, 244, 245, 246, 249, 251. 

Calbauice, 16. 

Calice (Le) de la Cène, relique, 5. 

Caî*uaire (Chapelle du), 163. 

Calvaire (Mlle), 24, 25, 33, 35, 
36, 37, 48, 93, 104*, 115, 116, 
Ï45, »47, 148, 149, «60, 163, 
164, 182, 193, 230. 

Camloquifiy 250. 
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CampifobUf 17. 

Qma (Noces de), 58, 80, loi, 
I04S 112, I7Z, 187, 197, 198, 
234. 

Cam GaiUftf voy. Cétna. 

Cane (La), Kamhoj 251. 

Cangis^ voy. Changes, 

Canisy 14. 

Capharnaum^ 59, 80, 90, 102, 
Z04S 180, 187, 190, 197. 

CapiioUij 12, 15. 

Carcafhila (Joseph), i 26 ; voy. 
Joseph d*Arimathie. 

Cornu, Carnul (Mont), 89, 90, 
104*, 179, 180, 189, 229. — 
Ermites du Mt C, 90, ' 104', 
180, 190. — iV.-D. du C, 90, 
104*, 180, 190. — Ste Margue- 
rite du Carme, abbaye grecque, 
89, 90, 104*, 180, 189. 

Carmont, fleuve, 190. 

Carrony 16. 

Cartaphilis (nom d^Antioche), 1 34. 

Cafaus (Les) de Sur, xxxîij, 255. 

Cafemie (L2i)f cafal de Sur, 255. 

Cafpiens (Mts), 125. 

Caflanjali, 18. 

Catherine (Ste), 63, 93, 197. — 
Sépulture, 63, 98, 104% 119, 
186, 197. 

Cattara, Kattarah, 243. 

Caudemar, Chaudemar (Le char- 
nier de), 45, 104^, 157, 168, 184, 
195, 231. 

Caum enneyar, 248. ^ 

Cawvaire, voy. Calvaire, 

Ca*ve (La) de Tobie, 102, 104'. 

Cedar, 15. 

Cedmaron, 16. 

CedroUy torrent, 97, 114, 168, 184, 

'95- 
Celone, voy. Afcalon, 

Cène (Maifon de la), à Jérufalem, 

113, 144, 167, 184, 19s, 231. 

Céfaire, Cifarée, 12, 75, 91, 92, 



104% 104^, i37y 180, i8r, 190, 
191, 229. 
Céfar'ee de Philippe, BelinaSy 11, 

i5f 56, 57, 58» 78, 79» 8o- 
Chaîne (La), à Acre, 136. 

Chamaille (La), la Chamele, 129, 

241. 
Champ fleuri, 66, 98, 104", 186, 

196, 232. 
Chandeleur (La), 230. 
Chandeliers (Les fept) d*or, 94, 

181, 183, 191, 193, 230. 
Changes des Latins, à J'erufalem, 

34, 43> 147, 149» 150» '55- 
Changes des Syriens, à J'erufalem, 

a6, 27, 33f 34» 37» 38, 4»> 43, 
146, 149, 150. 

Chanfon du voyage de Charle- 
magne à Jérufalem, xj, 3. 

Chapelles: du Calvaire, 163; — 
d^Elie, 90, 170, X 8 G, 189; — de 
la Flagellation (Jéruf,), 96, 
104"; — de Galilée, 184, X95J 
des Grecs (Jéruf,), 94, 104*, 
' 82, 1 93 ; — de Notre Dame du 
Marais, 91, 104*, 181, 190, 
229 j — de S, Abacuc, 192, 
219 j — de S, Corneille, 91, 
180, — du S, Efprit (Jéruf), 
96, i04«, 121, 184, I9SJ — 
de S. Pelage, 97, 104'', 169, 185, 
196; — de ^. Zacharie, 100, 
104, 198; — de Ste Hélène 
(Jéruf), 37, 1495 - de Ste 
Marie- Madeleine, 191 j — de 
Ste Trinité (Jéruf), 35, 147,— 
de Sanâa SanBorum (Jéruf), 
95, 104*, 165,183,194.— Voy. 
Eglifes. 

Charle, Charlemagne, 3, 4, 5, 
6, 7. — Voyage de Charle- 
magne à Jérufalem (chanfon), 

xj, 3- 
Charnier (Le), à Acre, 136. 

Charnier (Le) au lion, 45» x 5 7> 1 7 1 • 
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Charmer (Le) de Caudemar {Chou- 
demar ou Haaldama ou Acel- 
dama), 45, 104', 157, 168, 184, 
195, 231. 

Château du Dotam, 7%, 

— (Le) du roi d'Acre, à Acre, 
136. 

— d'Emmaùj, voy. Emmaûs, 

— du Gérm, 7%. 

— du TAoron, 56, 78. 

Château Magdabn, Magdala, 233. 
Château Pèlerin, ^o, 91, 104*, 137, 

180, 190, 229. 
Château S. Paul, 85. 
Cheanne^ voy. Cana, 
Chef d* Adam, relique, 163; — de 

S. Lazare, relique, 5. 
Chemins & pèlerinage» de la Terre 

Sainte, xxvij, 179, 189. 
Chricffus, 13. 
Cicar, voy. Sichar, 
Cimetières à Acre : S. Guillaume, 

199. ^ s. Michel, 199, 235; 

— S, Nicoloj, 136, 199, 135. 

CtpOH, 12. 

Citerne (La) rouge^ 70. 
Claudiople, 18. 
Clément IV, 209, 222. 
Cléophas, difciple, 99, 186, 196, 

229. 
Climaftolis, 14. 
Clous (Les), reliques, 5, 37, 90, 

149, 180, 190. 
CoGATAL, baron de Khoubilaî, 

207, 218. 
Colonne de la flagellation, à Jêru- 
falem, 93, 104*, 115, 182, 193, 

230. 
Comane, 13. 
Comifaricon, 14. 
Comifariotas, 14. 
Comifcapron, 14. 
Comifjuluanos, 14. 



Comifnieâis, 14. 

Comifpe^s, 14. 

Comijpirgoarethon, 14. 

ComifiraconoSt 14. 

Comifvefdamos, 14. 

Commiffinali ou Counofinaii, 14. 

Comocoreataj, 14. 

Comogeros, 14. 

Comos, 14. 

Conaathori, 17. 

Connétable {La mcàfon du), à ifrrr, 
136. 

Confiance (en Arménie), 16, 17. 

Constantin, empereur romain, 
it6. 

Conftantine (en Paieftine), 12. 

— (en^yr/V), 14. 

Conflantinople, 8, 116, 174, 203, 
204, 213, 214. 

Corichos, 16. 

Corneille (S), 91, 191. — Sépul- 
ture, 180, 191. 

C5?/îï/r (Le), 242. 

Coft>erye (Tour de la), 243 . 

CosDROÉ, CosROès, roi de Perfe, 
171. 

Couronne (La) d^êpines, relique, 

5> 37, 149- 
Couteau de la Cène, relique, 5. 

Cowuerte (rue), à Jéru/aUm, 38, 

43, 150, 155- 
Crac {Le), Karûch^ 13» 55» <S2, 63, 

^5, 66, 71, 82, 170. 
Crifople, Crofople, 11, 17. 
Crèche (La), à Bethléem, m, 170, 

186, 196. 
Croblai, voy. Khoubilaî-Khan. 
Croix (La Ste), relique, 37, 40, 

46, 47, 93, 94, 99, 104*, 104', 
149, 158, 164, 170, 182, x86, 
193,196, 230,233. 

CuBLAi, voy. Khoubil aï-Khan. 

Cycem, voy. Sichem, 
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DaWf une des deux fources du 
Jouniam, 55, 57, 77, 79, 127. 
Dairfobf 247. 
DalixoMdrtSy 18. 
Da$najy 18,72, 74, 85, 103, ia6, 

127, 1*9» 13I1 i3<5, 143» 170, 
173, 188, 241; — Paru S, Paul, 
126; — les Tour/ de Damas, 
126. 

Damiettiy 134» 1 37» *43j «44. «48, 

249, 25 X. 
Danabû, 19. 

Daniel (Mf. du P.), xiîj. 
Daram ei hacar, 251. 
DaroH (Le), 137, 241. 
David (Le roi), 94, 97, 110,113, 

131, 133, 165» 1831 184, 195- 
David (Porte), à Jérufalem, 25, 

*6> 33f 41» 45» H5, 153» 157, 
170. 

— (Rue ou grant rue), à Jerufa- 

^ «7, 33, 34, 43, H^, '55- 

— (La tour), à JèrufaUm, 25, 26, 

»7, 33, 34, 104", 145, 146, a3i- 
Diccan (El), 243. 

Déchaufles (Frères), à ifcrr, 235. 
Décollation de S. Jean-Baptiste, 

57, 78, 100, 104% 186,197. 
Digoiy Digua, 248, 249. 
Deiam^ 14. 
Deminhoury, 250. 



Demitre (S.), reliques, 104*. 

Démoniaques, 59,60, 80, 81. 

Denis (S.), 89, 104^ 179, 189. 

Dtnifi, X4, 17. 

Déferi (Le) des ferpents, 68. 

DeteuubU, voy. BiUuobU, 

Devife (La) des chemins de Babi- 

loine, xxxj, 239. 
DiabU (Mer du), voy. Morte 

(mer). 
Dm e faire, 18. 
Diolkauople, 14. 
Dock^ 198,* — Moulins de Dock, 

198; — Porte du moulin de 

Dock, à Acre, 136. 
Doket, voy. Dock, 
Doiicki, 17. 
Domas, voy. Damas. 
Domeciople, x8. 
Domini (Le Temple), voy. le 

lemple, 
Dominus vidit (lieu du facrifice 

d* Abraham), 122. 
Dore, 12. 
Douioureufe (Porte), à JérufaUm, 

48, 160. 
Dotaùi (Le), château, 72. 
Drap (Marché au), à Jéru/aiem, 

43, 150, 155- 
Djfos, 13. 

Dyoc'efairey 15. 



£*ro«, II, 14, 65, 83, 99, i04«, 

121, 170, 186, 196. 
Ecuelle (L*) de la Cène, relique, 5. 
Edeje, 11,16. 
EffulioH, 12. 
Eglifes : de VAfcenJùm (Mt des OU- 

«viers)y 169; — du Berceau {Je- 



ruf,), 40, 152$ — de Gethje- 
mani, 162, 169$ — Noire Dame 
{Bethléem), 170; — Notre Dame 
de Bethléem (Acre)^ 235,- — 
Notre Dame de Jof^hat {Acre), 
23 5 ; — Notre Dame de Sardenay, 
103, 120, 126, 131, 173, 188, 



264 



INDEX. 



235; — Notre Dami dt Sur 
(Acre), 235; — Notre Dame 
des che^valiers (Acre\ 2355 — 
Notre Dame du Carmel, 90, 104', 
180, 190; — du Paternoftir, 4, 
51» 5»! 97i 104% 117, i6a, 169, 
185, 196, 232; — du Repos 
(Jéruf.\ 49, 161 j — S, André 
(Acre), 2 3 5 ; — S. Antoine (Acre), 
236 j — S, Bartkélems (Acre), 
236 j — S. Chriftophe (Jèru/), 
167; — S, Denis (Acre), 236,* 

— S, Efprit (Acre), 235; — 
S, Etienne (Acre), 235; — S. 
Etienne (J'eruf,), 41, 1535 — 
S.Georges (Acre), 236 j — 5. 
Georges (entre Acre Se le Sa- 
phet), 102, 104*, i88j — S, 
Georges (Udde), 1925 — S, 

Gilles (Acre), %3Si— ^' ^^^^'^ 
(Jiruf.), 38, 15OÎ - i-. Jac- 
ques de Galice (Jèruf.),z6, 33, 
104», 145; — S. Jacques des 
JacobiUs (Jiruf.), 35, 52, 
95, 147, 162J — S. Jacques 
& S, Jean (près de Safran), 
100, 104, 187, 198} — S» Jac- 
ques le Mineur (Jéruf.), 39,41, 
151, 183, 194; — S. Jean 
ré*uangélifte, 48, i6oj — S. 
Laurent (Acre), 235; — S. La- 
%are de Bétanie (Acre), 235$ — 
S. Lazare des chevaliers (Acre), 
*35» '36» 136; — S. Léonard 
(Acre), 235: — S, Marc de Ve- 
nife (Acre), 235 j — S, Martin 
(Jiruf.), 43, 156J — S, Martin 
des Bretons (Acre), 23 6 j — S. 
Nicolas (près de Safran), 234; 

— A Paul (Bethléem), 92; — 
S, Paul (Jéruf.),%7 i — S. Pierre 
(Jaffa), 92, 104*, 181, 191 J — 
S. Pierre (Jéruf.),^^, 156; — 
S, Pierre de Pife (Acre), 2355 

— S. Pierre en Gallicante, 44, 



i04«, 156, 168, 231 ; — S. Rû- 
mon (Acre), 235; — S, Samssel 
(Acre), 235; — S. Samuel (Mt 
Monjoie), 93, 181, 1965 — S. 
Sawueur (Mt des Oliviers), 51, 
104'', 162, 232 ; — S. Sauveur, 
(Sidon), 234; — S. Sépulcre 
(Acre), 136, 235; — S, Sépulcre 
(Jéruf), 24, ^5, 27, 28, 33, 34, 

35. 36. 37, 38. 4», 43. 4», 93f 

94, 104*, 104», 1x6, 132, X33, 

145, 146, 147, 148, 149, 150, 
ïS3i «54, 155» ï6o, 163, 164, 

165, 167, 182, 183, 193, 230; 

— Ste Anne (Acre), 2355 — Ste 
Bride (Acre), 236 j — Su Cathe- 
rine (Acre), 235 J — Ste Chari- 
*on (Jéruf), 94, 104», 182, 193, 
230; — Ste Croix (Acre), 235; 

— Ste Marie du Mont Sion, 167, 
168, 184, 194; — Ste Marie La- 
tine (Acre), 23 5 J — Ste Marie 
latine (Jéruf), 6, 35. 94, "^, 
147, 165, 183, 193, »30î'— ^'' 
Marie Madeleine (ilrr#), 235; 
— Ste Marie Madeleine (Jéruf.), 
49, 96, 161, 167, 184, 1945 — 
Ste Trinité (Acre), 235; — du 
Temple (Jéruf), 4, 33, 38, 39, 
41, 46, 47, 48, 49, 61, 85, 94, 

95, '04S "6, 132, 133, «45, 
150, 151, 152, 153, 158, 159, 
160, 161, 165, 166, 167, 183, 
184, 193, 194, 230J— du Tem- 
ple de Salomon (Jéruf.) ^ ^5, 95, 
104», 112, 113, 13a, i5'> 15», 

166, 183, 194, 231. — Voy. 
Chapelles. 

Eguas, 18. 

EgypU, 63, 64, 65, 7», 74i 85,9»f 
104», 108, 109, 112, 129, i33t 

137,138,17». «74,«9',*09,»»*- 
Egyptienne (Ste Marie l'), 94, 
Z04S 182, 193, 230. 

ElAINE, voy. HÉLÈNE. 
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Elie» prophète, 62, 82, 90» 104', 
119, 170, 180, 189, 234, 

Eiù (Chapelle d'), 90, 170, 180, 
189. 

Elisée, prophète, 705 — Fon- 
taine d*E., 69, Il 8. 

Elizabeth (Ste), 60, 81,99,170, 
186, 198. 

Elmeccadem, en arabf moukad- 
dem, chef, prépofé, 240. 

Eiuci, 13. 

Emmaàs (Château d'), 99, 104'', 
'59» '7'» '86, 196, 229. — 
Fontaine d*E., 47, 159. 

Ephifaint^ 16, 17. 

Eracle, Heraclius, empereur 
romain, 40, 152. 

EracU (MIT. de T), xix. — EracU- 
Roihilin^ xxiv, 143. 

Ermites â JérufaUmy 1041^; — de 
Jofaphatf 51 j — latins du Car- 
mei, 90, 104', 180, 190. 

£rm0»(Mont),voy. Armon (Mont). 

Ernoul (auteur), xîij, xv, xviij, 

31» 55- 
EfcaUme^ AfcaloHy 11, 14, 41, 85, 

9*» 137» '53, ï8i, 19a. 



Efcomafon^ 12. 

EJpagfu, 7. 

Eftang de Nazareth^ voy, 7ahane 

(mer de). 
Eftat (W) de la cité de Jérufalem, 

lo anonyme, xîij, 23; 2° d'ER- 

NOUL, XV, 31. 
Eftoires d^outremer & de la naif- 

fance Salehadin, xiv, xvj, xviij. 
Efuis, 13. 

Ethiopt, Ethiopie^ 138. 
Etienne (S.), martyr,27,4i, 153, 

163, 192, 230. — Reliques de 

S. £., 5* 
EuhoUy Edkou (Château d*), 245, 

246. 
Euphémie (Sépulture de Ste), 91, 

180, 229. 
Euriff 19. 
Europe, 137. 
Europhi, 17. 
Euftiniiy 17. 
Eve, 99, 110, 115, 186, 196J — 

Sépulture d*£., 170, 233. 
Exechias (Maifon d'), à Jérufa- 
lem, 108. 



Fora Eienopie, 15. 

Farfar, fleuve, aujourd'hui El- 
Aivadji, 126. 

Femenie (Terre de), 47, 158. 

Fenufte, 13. 

Feu (Le) pour le facrifice, 95, 
183, 193. 

— (Le) facré, 164. 

Figuier (Le) maudit, 51. 

FlagelUition (Chapelle de la), à 
Jérufalem, 96, io4«. 

Flagellation (Colonne de la\ à Jé- 
rufalem, 93, 104S 115, 182, 
193, 230. 

Fla*uias, 18. 



Foe, Fuâ, 245, 248, 249, 250. 

Fontaines : d'Emmaûi, 47, 1 59 ; — 
d^LisÉE, 69, ii8j — de Léon, 
1985 — de Paradis (Jéruf), 
95, 104*; — de S, Denis, 89, 
104», 179, 189; — de S. Ga- 
briel {Na»,) f 00, 104, 198, 234$ 
des SS. Maries (Jéruf), 104» 5 
— de Saphorie, 71, 72, 198; — 
de Siloé, 43, 44, 5^ 96, 104', 
121, 132, 156, 162, 168, 184, 
'95» »3'> — <lc Tubanie, 72. 

For Met, 71. 

Forbye (Bataille de), 192. 

Français, 7. 

34 
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Franct, 3, 5, 6, 7, 163, 235. 
Fraiiche<vUU^ 89, 179, 189. 
Freftac^ 250. 



Fretellus, xxj. 

Fuer (Le) de Cadres ^ 78. 



Gabrie, 11. 

Gabriel, archang^e, 108, 117, 

164, 172, 198. 
GadreSjGazeres^Gaxrejf Guadresy 

voy. Gasca. 
Gadres (Le Fuer de), 78. 
Galice, i8r, 198. 
Gfl/i/<f, 12, 55, 57, 73, 77, 78, 84, 

104^, 168, 172. — Mer de G., 

voy. Tabarie (mer de). 
Galilée (Defcription de la), xiv, 

xviij, 55. 
Galilée {Cane\ voy. Cana. 
Galilée (Chapelle de), 184, 195. 
Gallicante {S, Pierre en), cglîfe, 

44, 104% 156, x68, 231. 
Gamalf voy. Jamar, 
Garbye (La), la Garbyehy 248, 

249, 250, 251, 252. — La Ge- 

fire de la Garbye, l'sle de la 

Gtf7r^^A,245f 248, 250. — Voy. 

Mehalla, 
Gardirom, 12. 
Garoudie (La), (cafal de Sur), 

*55- 
Gasca, 14, 92, 134, i8x, 192, 

240, 241, 243. 
Geneveis, Génois (La tour des), 

à Acre, 136. 
Georges (S.), 93, 229. 
Géorgiens (Abbaye des), près de 

Jérufalem, 45, 47. 
Gérin (Le), château, 72. 
Germain, 26, 44, 157. 
Germain (Le lac), 44, 157. 
Germanicople, 18. 
Gejire (La) de la Garbye, Vîle de 



la Garbyeh, 245; 248, 250. — 
Voy. Mehalla. 
Gefon, 17. 

Gethjemani, 49,51,97» >o4'> "♦> 

161, 169, 185, 195, 232. 
Gethfémafù (EgliTe de), 162, 169. 
Gibelet, 12, 15. 
Gincple, 18. 
Gloria in excelfis Deo, abbaye, 66. 

GODEFROID DE BoUlLLON,56, 78, 
230. 

Gog (nom de géant donné à une 
terre païenne), 125. 

Golgotha (Le), 35, 93, 104», 1x5, 
163, 182, 193, 230. 

Goliath, 97, 184, 195. 

Gomorre, 66, 67. 

Gorabi (£/), 242. 

Gorgatas, voy. Golgotha, 

Grec (Rite), 60, 63, 70, 81, 82, 
90, 190,1975 i Jérufalem, ^4^ 
104', 104S 148, 162, 182, X93, 
230. 

Grèce, 3. 

Grecs (Chapelle des), à Jérufa- 
lem, 94, 104*, 182, 193. 

Grégoire X, 209, 211, 222, 224. 

Griffon, voy. Grec. 

Guillaume, 13. 

Guillaume (S.), 199. — Sépul- 
ture de S. G. à Acre, 199. 

Guillaume de Tripoli (frère 
prêcheur), 211, 225. 

Guillaume de Tyr (Le conti- 
nuateur de), xxiv, 143. 

Guitume (La Roche de), 8. 
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Haetidama^ voy. Caudemar. 
Hàinabou Hab dtlech (cafal de Sur)y 

»55- 

Haimûfif lieu de naiflance d* Abra- 
ham, 65, 83. 

Halapy Halappiy Aiepy 129, 141. 

Ha/liobf Kalyouby 144, 249. 

Hama^ 241 . 

Hamadie (La), (cafal de Sur), 

Hardani, 19. 

Hàrifs, El Artchj 242. 

Hatphi (£/), Atfeh, 245, 247. 

Hautz Jfflsy AJfaJJins, 128, 129. 

Hawvramfijy 25 1 . 

Hébroftf voy. Ebron. 

HÉLÈNE (Ste) trouve les reliques, 

37, 94» Ï04S "6, 149, 164, 

182, 193, 230. 
Hélity voy. £/iV. 
Hirbirge des SarrazinSy 244. 
Herbes (Rue des), à Jèrufalemy 

34» 37» 43» «46, 149» '55- 
HerminSf voy. Arméniens. 

Hermm (Mt), voy. Armon (Mt). 



HÉRODE, 12, 57, 75, 78, 85, III, 

112, 174. 
Herri, 17. 

Hefe (£/), f/ ^M, 243. 
Heume, 16. 
flg/iW (Maifon de 1') à Jèrufa- 

lemy 26, 27, 34» 35» 4i>45» H^, 

147» '53» 157- 
Hôpital (porte de F) à J'erufalem, 35. 

Hôpitaux, à Acre : des Allemands, 
136, 235; ^^7r^^», 136, 235$ 
— à Jérufalem : des Allemands, 
38, 150J Si' Jean, 94, 104*, 165, 
'83, 193, 230 j — près de Q/à- 
réei Si- Jean, 190. 

Hongrie (La), 3. 

Hofpitaliers (Les), 72, 92, 190, 
I93»a39> — à Acre, 137. — 
Voy. Hôpital. 

HouLAGOU (Khan tartare), 204, 
205, 214, 216. 

Huche (La) à la manne, 94, 183, 
193. 

Huile (La fainte), 95, 183, 193, 
210, 223. 



I 



lerapel, 13. 

1er api e, 13. 

lerajfon, 13. 

Inde{V), 126, 138. 

Innocents (Sépulture des), 99, 104% 

112, 170, 186, 196, 233. 
Innonninatus I : c Si quis ab occi- 

dentalibus partibus..., > xxij. 



Irreéhnion, 13. 

IsAAC, 65, 73, 83, 171. — Sépul- 
ture d'L,65, 104', i22,'i7o, 233. 

IsAÎE (Sépulture d"), 96, 104% 
118, 168, 184, 195, 231. 

Ifmailiies, 102, 188. 

Ifratl, 64, 65, 67, 7». 



Jacques (S.) de Galice, 33, 61, 80, 
82, 97, 100, 104, 104», 145, 



J 



181, 185, 187, 191, 195, 198. 
231, 234. — Le perron de S. J. à 
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Jaffoy 92, 104*, 181, 191, 229. 
Jacques (S.) de Gôliléeywoy. Jac- 
ques (S.) de Galice. 
Jacques (S.) le Mineur, 39, 151, 

166, 169. 
Jacob, patriarche, 73, 84, 95, 98» 

104^^, 121, 165, 183, 186,194, 
230, 233. — Sépulture de J., 

65, 104% 122, 170. 
— feigneur de Sur^ 255. 
Jacob (Le puits de), voy. Puits 

de la Samaritaine, 
Jacobins (Abbaye des) à Jèrufa- 

lem, 35, 51, 95, 147, 162, 

Jafoy 14, 9»» «04*» 134» 136, 
137, '81, 191, 192, 229. — 
S. Pierre à 7-, 92, 104*, 181, 
191.— Le Perron de S, Jacques ^ 
92, 104^, 181, 191, 229, 231. 

— 7our du Patriarche^ à 7., 1 9 1 . 
Jaffe^ Japhe, voy. Jaffa, 
Jamar ou Gamai, 244. 
Jamnias, 12. 

Jardin {Le^d^JbraAam, 169,196. 
Jaspar, roi mage, 99, 233. 
Jean Baptiste (S.), 60, 8t, 90, 

95» 98. 99» 104'» ï04% ïï9> ï^S» 
180, 183, 185, 190, 194, 196, 

229, 232, 233. — Décollation, 

57, 78, 100, 104', 171, 186, 

197. — Sépulture de S. J. B., 

75» 85, 183, 186, 194, 197. 

Jean(ST) Bouched'or ouChryso- 
STOME (Reliques de), 104', 231. 

Jean (S.) Tévangélifte, 33, 61, 82, 

100, 115, 117, 130» 145» 166, 

185, 231, 233, 234. 
Jéricho, 7,^ ", 15» ^7, 69, 70, 71, 

98, 104", 118, 127, 169, 170, 

185, 196, 232. 
JÉRÔME (S.) (Sépulture de), 99, 

104*, 170, 186, 196. 
Jirufalemy pafltm. Abbayes: des 

Jacobins, 35, 52, 95, 147,162; 

— de S, Paul y 27,* — de Ste 



Anne, 49, 96, 104*, 161, 167, 
23 2 J — de Ste Marie ia Grande^ 
34, 147 ; — AtSte Marié iatine^ 
6^35» 94» "6, 147, 165, 183, 

193, 230; — des Nonnains Je 
Sur, 104* ; — du Temple, 39, 41 . 
Chapelles : de la Flagellation, 
96, 1 04* J — des Grecs, 94, 1 04*, 
182, 193, — du S, EJPrit, 96, 
104', 121, 184, 195; — de 
Ste Hélène, 37, 1495 — de ^Ir 
Trinité, 35, 147; — du Sax&a 
SanSorum, 95, 104', 165, 183, 

194. Eglifes: du Berceau, 40, 
152} — du Repos, 49; 161 j — 
S, Chriflophe, 167 ; — S, Etienne, 
41» i53î — S, Gilles, 38, 150; 
— S, Jacques de Galice, 26, 33, 
104*, 145; — S, Jacques des 
Jacobites, 35, 52, 95» '47, 
162 J — S, Jacques le Mineur, 

39» 4ï> 151» ï*3» 194» — 
S, Martin, 43, 1565 — S. Patdy 

27J — S. Pierre, 43, 156} — 

S, Sépulcre, 24, 25, 27, 28, 33, 

34» 35» 36» 37» 38, 4*» 43» 48» 
93» 94» 104*» 104*. "6,13a, 
133» 145» 146, 147, ^8, 149» 
150» 153» Ï54» 155» 160, 163, 
164, 165, 167, 182, 183, 193, 
230J — Ste Chariton, 94, 104', 

182, 193, 230J — Ste Marie 
latine, 6, 35» 94, ' «6, 147, 165, 
'83, 193, 230^ — Ste Marie- 
Madeleine, 49, 96, 161, 167, 
184, i94î — du Temple, 4, 33, 
38, 39» 41 1 46, 47, 48, 49» 6»f 

85, 94.95» '04S "6, »3», «33. 
145, 150, 151, 152, 153, 158, 

159, 160, i6t, 165, 166, 167, 

183, 184, 193, 194,230; —du 
Temple de Salomon, 25, 95, 104% 

"ii "3, 13*, 15»» "5», »66, 
183, 194, 231. Fontaines: de 

Paradis, 95, 104'; — des 5^. 
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Marùjj 104'. Hôpitaux s des 

AUemands^ 38, 150; — S, Jean^ 

94, io4«, 165, 183, 193, 130. 

Marchés: au blé, 34, 146; — 

au drap, 43, 150, 155 ; — au 

poiiTon, 34, 146, 155; — à la 

viande (boucherie), 38, 150. 

Monuments divers: VAwrie^ 41, 

42, 153, 154,* Atre de Salomon^ 

40, I s I ; le Bain N.-S,^ 95,1 04*^, 

166, 184, 194, 231 ; les Bains 

de N.-D,y 194; la Colonne de la 

Flagellation f 93, 104^, 115, 182, 

193, 230$ Maifon de Ceàphey 96, 

104% 114, 168,184,231; Mai' 

fan delà Cene^ 113, 144, 167, 

184, 195, 231 ; Maifon ttEsu- 

chias^ 108; Maifon de tHèpitaly 

»6> »7> 34, 35» 4î, 45» '4*» '47» 
'53» '57» Maifon de Pilaie, 49, 
114, 161 ; la Maladrerie^ 42, 
i54î le Mur des JuifSy loyj le 
Pa'vi du TempUy 39, 151, 152; 
IsL Pierre de Salomon, 107; la 
Pierre de Zacharie, 107 j le /V^- 
toire de CaipAe^ 96, 104', 168, 
184, 194, 23 1; le Prétoire de 
Pilaie, 114; la Prifon de Jéfus, 

49» 94» 10»» i04*> "4» 16'» 
164, T82, 193, 230; la Tour 

Da<vid^ 25, 26, 27, 33, 34, 104», 

145, 146, 231. Portes : Da'uid^ 

«5» »6» 33» 4'. 45» 145» '53» 
157, 170J — Douloureufty 48, 

160 j — de V Hôpital, 35 j — de 

Jofaphaty 49, 50, 1 6 1 ; — Meflre 

Porte, 154, I55J — du Mont 

Sion, 42, 43, 44, 15s, 156; — 

Oires ou dorées, 25, 26, 27, 33, 

38, 39» 40» 4', 44» 50» 95, 97> 
104*, 104% 113, 145, '4^» '50» 
'5'» '5*1 '53» '56, 166, 184, 
'94» '95>*3';— de Paradis, 
95,1 04*, 1 94, 23 1 ; — du Patriar- 
che, 154J — Prêcieufe, 38, 39, 



150, 151 ; — S, Etienne, 25, 26, 

41, 42, 48, 93, 104*, 153, 154, 

'55» '59, '63» 18»» i9a»*3o; — 
de Tatarie, 25, 26; — de la 

Tannerie, 48. Poternes : de Jo- 

fapAat,40, 152; — S. Lazare, 

42, 154 { — de la Tannerie, 42, 
155, 160. Rues : des Allemands, 
38, 150; — de VArc Judas, 43, 
156J — Cowverte, 38, 43, 150, 
'55> — Da'uid (ou Grant rue 
David), 27, 33» 34, 43» 146, 
'55 ; — <ï«» Herbes, 34, 37, 43, 
146, 149, 15s J— de Jofaphat, 
48, 49, 160, 161; — de la Jui- 
tuerie, 49, 160; — des Latins, 
155, 162J — Malcuijinat (ou 
Malcuifinal), 38, 43, 149, 150, 
'55, — ^^ Afo»/ Sion, 33, 34, 

43, 146, 1 Ç5J — du Patriarche, 

»6, »7, 34» 4*» 14^ i — ^• 
Etienne, 42, 155; — du ^. Sé- 
pulcre, 42, 1 5 5 ; — des Syriens, 
27{— du Temple, 38, 43, 150J 
— delà Tour Da<vid, 25. 

Jérufalem (porte de), porte du 
Temple, 184, 1 94, 2 3 1 . 

Johour el Semné, Djidjhoum es- 
femen, 249. 

Jorjans, voy. Géorgiens. 

JosAPHAT (Le roi), 168, 185. 

Jofaphat (Ermites de), 51. 

— (Porte de), à Jérufalem, 49, 
50, 161. 

— (Poterne de), à Jérufalem, 40, 
152. 

— (Rue de), à Jérufalem, 48, 49, 

160, 161. 

— (Val de), 24, 25, 32, 33, 44, 

50» 5'» 5^» 78, 96, 97, '04', 
117, 121, 132, 144, 145» '56, 

161, 162, 167, 168, 169, 184, 

185,194, 195, *3'- 
Joseph, mari de N.-D., 109, iio, 

112, 133. 



Joseph, patrurrh«, 65, 71, 73, S4, 
loi, 104', izi, tS8. — Sépul- 
ture de J., 170. 

— d'Arimathie, 93, 104', ti6. 



iiâ, igi, 



193. 



Joftph (Le puits de), 101, 104', 

iSS. 
Jour, une des deux fources du 

Jourdain, 55, 57, 77> 79i "T- 
Jeurdaitt (Le), fleuve, 55, 57, 61, 

*7, 76, 77. 79. Si> 98, io4\ 



■97. 131- 

Judas, 43, 45, 114, ijé, : 
>rf« (La), 108. 
Judith, 75. 
juifi (Les), 70, 74. 85, i 






'15. 



166, 1 



;k. 



169, 174,197,119,134,135.— 
Mur des J., i JirufaUm, 107. 
7«(*ïr« (Rue de la), ijèr^faltm, 
49, 160. 



/ITâ/ai/fV (cours d'eau), 19) 
Kallhub, 144, ,249. 
Karamfil, 149. 
Karelit, 19. 

KarriAUr, Kerrimb, a4i. 
Xiu)», Catiih, 141. 
KtltnJerii, iS. 
ATflpAfir (cafelei). 19S- 



Kirchifit, 16. 

Kfvifnlim, 14. 

Khoubil aï-Khan, Grand Sei- 
gneur ou Grand Chan des Tar- 
tares, 105, 106, 107, loS, a 10, 
m, Î16, 117, iig, iio, i»3. 
114, 215. 



Lac (Le) di B*hah*th Nifiron, 150, 

— dt UJhl, 146. 

— Ju Palriarchl, 45, 157. 

— Gtrmain, 44, 157. 
Ladre (S.), voy. Lazare (S.). 
Ijtikt, 3, yoj. IJchi (la). 
Lamot, 1%. 

Lariji, 16. 

Li^arquyt, province de Char\iyjih, 

141, 144- 
Latin (Rite), 101, loi, 104', 104', 

i8o,i8î,igo; — 3, ytrufaïem, 

î4.îi.Sï.9t.>47.i6i,i63,iBî. 
Laûns (Changes dn), à ^irufa- 

'"'> 34.43. '47. 155- 

— (Rue des), à Jirufalem, 155. 



Lazare (S.), 98, 104^ ttS, 169, 
185, 196, 132. — Reliques, 5. 
iMn (Fontaine de), 19S. 
UfluI (Lac de), 146. 
Liban (Mt), 46. 47. 55. ï^. 77i 



78, 



■59- 



L/f*f (La), J . .,. 

lÀddt, II, 14, 192. — Eglife f. 

Giargti à L., 192. 
Ligiim, 15. 

Lien {Ciarnitr au), 4S, '57. '7'- 
Livres de MorsE, 165. 

LONGIH, 115,164. 

Lerif, 17. 

£»rr<2,«, J. 

Luc (S.), 99, 186, '96- 
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M 



Mabouc (Le), (cafal de Sur)y 255. 

Madavitm, 13. 

Madeleine, voy. Marie-Made- 
leine. 

Maffeo Polo, 203,204,105, 206, 
207, 208, 209, 210, 211,212, 
213, 226. 

Magdalûf château, Magdalotty 233. 

Mages (Les rois), 99, m, 186, 
196, 233. 

Magog (nom de géant donné à 
une terre païenne), 125. 

Mahane (El), 242. 

Mahomet, 127, 130. 

Maladreriê (La), à Jèrufalemy 42, 

154. 
Malbechy Heliopolis (Baalbek), 16. 
Makutfinat ou MaUutfinal (Rue), 

à J'erufalim, 38, 43, 149, 150, 

MaUoSy 16. 

Manne (La huche à la), 94, 183, 

193. 
Maraclèf, 15. 
Marais {Noin^Dami du), chapelle, 

91, 104', 181, 190, 229. 
Marchés à JèrufaUm : au blé, 

34, 146; — au drap, 43, 150, 

155; — au poiiTon, 34, 146, 

155; — à la viande (boucherie), 

38, 150. 
Marco Polo, 203, 206, 209,210, 

211, 213,217, 222, 223, 225. 
MarcopUy 16. 
Mariant j x6. 
Marie (Ste), voy. Notre-Dame. 

— Cleofé, 117, 165, 183, 193. 

— (Ste) l'Égyptienne, 94,104^ 
182, 193, 230. 

— Jacobé, 165. 

— Madeleine, 98, 104% 113, 



118, 164, 165, 183, 185, 193, 

196, 232, 234. 
Marie Salomé, 117. 
Maries (Fontaines des Saintes), à 

Jérufalem^ 104*. 
Maries (Les trois), 116, 117,165, 

130. 
Marmaiaur, Mer Noire^ 2x4. 
Marmapity 17. 
Marrochy MaroCy 138. 
Marfeille (S. Lazare, évêque de), 

232. 
Marteau (Le), relique, 37, 149. 
Martin (S.), reliques, 104*. 
Mafceier {La), la Mq/foure, 

134. 
Majfoure (La), 134, 244. 
Matthieu Paris, xxîj, 125. 
Maudite (La tour), à Acre, 136. 
Mauroitne, 15. 

Mauretaine, Mauritanit, 138. 
Maxence, empereur romain, 119. 
Mechy la Mecque, 129. 
Mehalla (He du), 245, 248, 250. 

— Voy. Garbye. 
Mehalle (La), 251. 
Mehallet Ebo Haliy MehalUt Abu 

Ali, 251. 
Mehallet el Cafob, 251. 
Mehallet el Mehrom, 248. 
Mehallet Habde el rohmau, Mehal- 
let leben (?), 247. 
Mehallet Sa, 247. 
Mehlep (Cafal de Sur), 255. 
Melchior, roi mage, 99,233. 
Meligy 248. 
Menfidos, 13. 

Menfore (La), voy. Maffoure (la). 
Menyetel Chaiii9àr,minyet el-Kha-^ 

nasdr, 244. 

— Quatre, 244. 

— 2^^,244. 
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Mer dt Galilii ou dt Tûharie, 
voy. Tabarit (Mer de). 

— du DiahUf voy. MorU (Mer). 

— du Sely voy. Morte (Mer). 

— MorUy voy. MorU (Mer). 

— Rouge^ voy. Rouge (Mer). 
MerimUy 14. 

Merle^ Mirla^ 229. 
Michel (S.), archange, 117. 
Mineurs (Frères), à Acre, 236. 

MiRAMUMEUN, VOy. MURMELIN. 

Meftre porte, gnnde (Jéruf,), 154, 

155- 
MidraoUy 17. 

Milh, 18. 

Mirul, 12. 

Mobde^ z8. 

MoHJoie (La), montagne, 93, 104*, 

181, 192, 196, 198, 230. — S. 

Samuel, églife fur la M, 93, 1 81, 

Z96. 
Mont Abel, voy. ^^r/ (Mt). 

— Armon ou Ermon ou Hermom, 
voy. Armon (Mt). 

Montayleb (Et), 242. 
Mont Carmèl, voy. CarmeL 

— de Ctf», voy. Cîa» (Mt). 

— de Calvaire, voy. Cai'vaire 
(Mt de). 

— de la à^uarautame, 61, 69, 70, 
98, 104'', 169, 185, 196, 232. 

— des Oii<uierj, 24, 25, 32, 33, 
51, 97, 104'', 114, 117, i»7f 
144, 145, 161, 162, 169, 185, 
195, 196, 231,232. 

— du Saut, voy. Saut (Mt du). 

— Liban, voy. Liban (Mt). 

— Monjoiej voy. Monjoie (la). 



Mont Mufard,voy.Mufard {}Ai), 

— /^iW, voy. /^ûi/(Mt). 

— S, Abraham, voy. ^. Abraham 
(Mont). 

— Ste Marguerite, voy. Ste Mar- 
guerite (Mt). 

— Sinài, voy. .SSûmi (Mt). 

— Sion, voy. ^wi (Mt). — Ab- 
baye du Mont Sion, voy. Sté 
Marie du Mont Sion. 

— Sion (Porte du), à Jérufaiem^ 

4»f 43f 44» MSf »5^- 

— Sion (Rue du), à Jèrufaiem^ 

33. 34» 43. 146, 155- 

— nabor, voy. Thabor (Mt). 

Montagne {La Noire), à Anûoche^ 

134. 
Montagne (Le vieux de la), laS, 

129. 
Monts Cajpiens, 125. 
Monument (Le), voy. ^. Sépulcre. 
MorU (Mer), 62, 65, 66, 82, 83, 

127. 
Moulin de Dokes (Porte du), à 

Acre, 136. 
Moulin (Le) des Turcs, 104*. 
MousKET (Philippe), xxj, 107. 
MOYSE, 62, 63, 64, 82, 83, 85, 

98, 104', 119, 186, 197. — Li- 
vres de M., 165. — Tables de 

M., 230. 
Multiplication (Lieu de la) des 

pains, 58, 80, 102, 104', 181, 

188, 191, 197. 
Mur des Juifs, à Jérufalem, 107. 
MuRMELiN ou MuMELiN, émir 

africain, 138. 
Mufard (Mt), à Acre, 136. 



N 



Nabugodonosor, 25, 74, 85. 
Naim, 59, 80, loi, 104% 171, 187, 
197, 233. — Le fils de la veuve 



de N., 59, 80, ICI, 104^, 171 

187,197,233- 
Nomes, voy. Naim. 
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NaotUy voy. Natm, 
NapUs (dans le royaume de SèUu- 
cié)y 18. 

— (cn^riV), 13. 

— voy. Naplmfi, 

Naphufty 14, 7», 73, 74, 75> 76, 
83*84,85, 100, 104^114, i7ï> 
186, 197, 233. Voy. Sûmarsi, 

Nattttaria Ssloif voy. Siloè, 

Nativité N. S., 170. 

Nazareth, 11, 12, 15, 60, 61, 72, 
75, 81, 100, 103, 104, 104*, 
127, 172, 187, 188, 198, 234. 
— Eflatig di N^ voy. Tifbarig 
(Mer de). — Fontaine de S, Ga- 
briel à M, 100, 104, 198, 234. 

Négrepontf Eubie, 209, 222. 

Neilonj 17. 

Neocefaire, 17. 

Nephelie, x8. 

Neftoriens (Eglifes & abbayes des), 
à Jérufalem, 52, 162. 

Ne*uiy 13. 

Nibafif voy. li^â». 

NiCHODÈME, 93, I04S l82y X93. 

Nicole de Vîcence, frère prêcheur, 
211, 225. 

NicOLO Polo, 203, 204, 205, 206, 
207, 208, 209, 2x0, 212, 213, 
219, 222, 223, 225, 226. 

Nscople, Nicopolisy 12. 

Nily fleuve, 64. 

Nins've, 126. 

NoÉ (Arche de), 55, 56, 78, 126. 

Noire (La) moutagney à Antioehey 

134. 
Noirs (Eglifes & abbayes de moi- 
nes) ou grecs, 34, 94, 101, 102, 
xo4t, xo4>, i47yi8o, 183, 188, 
189. 



Non-catholiques (Cultes), à Jèru- 

falem^ 52, 162. 
Notmains de Sur, abbaye (Jéruf.), 

104*. 
Notre-Dame, 24, 32, 60, 72, 81, 

96, 99, 100, 102, X03, 104, 104*, 

104^, 108, 109, 112, 116, 117, 

>3*> 133» >66» ï67> ï68, 170, 
171, 172, 174, 175, 184, 185, 
186, 187, 188, X94, 195, 196, 
198, 229, 230, 23t, 232. — 
Bains N.-D., 104', 194. — 
Image de N.-D., 94, X04*, 182, 
193. — Nativité N.-D., 108. — 
Sépulture de N.-D., 50,97, 104'', 
117, X2I, 132, 144» '61, 167, 
168, 184, 185, 194, 195. — Re- 
liques N.-D., 6. 

Notre-Dame, églife (Bethléem), 
170. 

Notre-Dame à la Roche, voy. Notre- 
Dame de Sardenay. 

Notre-Dame de Bethléem, églife 
(Acre), 235. 

Notre-Dame de Jofaphat, à Acre, 
235. 

Notre-Dame de Sardenay, églife, 
X03, X20, 126, 131, 173» 188, 
235. 

Notre-Dame de Sur, églife (Acre), 
235. 

Notre-Dame des chevaliers, églife 
(Acre), 235. 

Notre-Dame du Carmel, églife, 90, 
X04*, 180, 190. 

Notre-Dame du Marais, chapelle, 
91, 104*, x8x, 190, 229. 

Notre-Dame la Grande, voy. Ste 
Marié la Grande, 



Oarrade, Warràdeh, 242. 

Oires (Portes) ou dorées, à Jéru- 



Jalem, 25, 26, 27, 33» 38, 39» 
40» 41» 44» 50» 95» 97, 1046, 

35 
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1047, 113, 145, 146, 150, 151, 

15^1 "53> 156, 166, 184, 194, 

195» a3i- 
Oliferne, Holopherne, 75. 

Oli'vet (Mont) , voy. OU*viers 

(Mont des). 
Oli*vet (Mont), abbaye du — ,51, 

162, 169. 
Olivier j (Mont des), 24, 25, 32, 

33,5i>97f 104% ii4i "7> "7, 
144, 145, 161, 162, 169, 185, 

195, 196, 231, 232. 



Omijf 12. 

Orctmony 17. 

Orfèvres, à Jérufalem : latins, 34, 

43» 147 ; — Tyricns, 34, 146. 

Voy. Changés des latins & Chan- 

ges des Syriens, 
Oropi, 18. 
Ortoufey 15. 
Ofpitaly voy. Hôpital. 
Oucaca^ Oukak (en Tar tarie), 204, 

215. 
Outremer^ 89. 



Paieninte, pays paien, 129. 

Pain perdu (tour de S. Lazare), 

91, 104', 181, 190. 
Pairs (Les douze) de Charle- 

MAGNE, 4. 

Paleftiney 127, 137. 

Palmes (Jour des), voy. Pâques 

fleuries. 
Palmier (Le) de la Vierge, 175- 
Panupion^ 19. 
Paradis (Fontaine de), à J'erufa- 

lem, 95, 104*. 
Paradis (Porte de), à Jérufalem, 

95, I04^ 194, 231. 
Paralytique (Le), 50. 
Paranble, 17. 

Pardons (Les) d'Acre, xxx, 235. 
Paris (Matthieu), auteur fuppofé, 

xxij, 125. 
Pâques (Le jour de), 116, 144, 

164, 166, 171, 230, 232. 
Pâques fleuries (jour des Palmes 

ou Rameaux), 152, 162, 166, 

184, 185, 194, 232. 
Parri, 17, n 

Pas (Le) de Panejfe, à Jérufalem, 

9S> 97, I04S 167, 184» 194- 
Paternoftre (Eglife du), 4, 51, 52, 
97, 1047, 117, 162, 169, 185, 
196, 232. 



Patriarcats de Jérufalem & d'An- 
tioche, xij, 11. 

Patriarche (Lac du), 45, 157. 

Patriarche (La maifon du), à Acre^ 
136. 

Patriarche (Porte du), à Jérufa- 
lem, 154. 

Patriarche (Rue du), à Jérufalem, 
a6, 27, 34, 42, 146. 

Patriarche (La tour du), à Jaffa, 
191. 

Paul (S.), 85, 126. 

Paumere (La), fleuve, 190. 

Paumer oie, 12. 

Pavé du Temple, à Jérufalem, 39, 
151,152. 

Pêche (La) miraculeufe, 171, 172. 

Pecine, voy. Pifcine. 

Pelage (S.) (Sépulture de), 97, 
104"^, 169, 185, 196. 

Pèlerin (Château), 90, 91, 104*, 
137, 180, 190, 229. 

Pèlerinages (Les) d*Acre,xxx,2 29. 

Pèlerinages (Les) pour aler à Jéru- 
falem, xix, XXV, 89. 

Pelon, 13. 

Pentaconne, 14. 

Pentecôte (La), 144, 166, 184, 
195. 

Penthacome, 13. 
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Perron de S. Jacques de Galice, à 
Jaffa, 92, 104*, 181, 191, 119. 

Fer fans (Les), 3. 

Ferfe (La), 25, 40, 75, 85, 129, 
152, 205, 215. 

Fhar (El), voy. Kephar, 

Pharaon (Le) A" Egypte^ 64, 85. 

Philadelfe, Philadelphie^ ï3i i7» 

Philadelphie la petite, 18. 

PhiliopUy 17. 

Philiple, 13. 

Philippe, apôtre, 232. 

Philippe baptife Teunuche, 91. 

Philippe, frère d'HÉRODE, 57, 78. 

Philippe Mousket, xxj, 107. 

Pierre (La) du dèferty 13. 

Pierre (S.), 44, 57i 58» 59, 61, 
62, 79, 80, 82, 91, 97, 101, 
102, 104*, 104^ 112, 113, 114, 
i34f 156, 166, 168, 174, 180, 
184, 185, 187, x88, 191, 192, 
195, 197, 131, 233. — Reliques 
de S. P., 5. 

Pierre de Salomon {Jéru/.)y 107. 

Pierre de Zacharie (Jêruf,)^ 107. 

Pilate, 104*, 114, ii6j — mai- 
fm de P. {Jeruf.\ 1 14; — pré- 
toire de P. {Jèruf.), 114. 

Pifcine probatique (la même que 
la pifcine Ste Anne), 49, 96, 
104», 113, 161, 167, 184, 194, 
231. 

Pife (RusTiciEN de),xxix, 203. 

Place ai Hélène, à Jirufalem^ 149. 

Plaifance, 209, 211, 222, 224. 

Poderade, 16. 

Poiflbn (Marché au), à J'eruf aient, 

34, «46, 155. 
Polo (Maffeo), 203, 204, 205, 
206, 207, 208, 209, 210,211, 
212,213,226; — (Marco), 203, 
206, 209, 210, 211, 213, 217, 
222,223,225; — (Nicolo),203, 
204, 205, 206, 207, 208, 209, 
210, 212, 2x3, 219, 222, 223, 



225, 226. — Voyages des Polo, 

xxviij, 203, 213. 
Pont (Le) du Saphei, 102. 
f*ont de Tabarie, 57, 79. 
Porte (mcftre), grande porte, à Je- 

rufalem, 154, 1 55- 
Porte S, Paul, à Damas, 126. 
Portes à Acrei — du moulin des Do- 

kes, 1 36 ; — iS". Nicolas, 1 36, 1 99. 
Portes à Jérufalem: — Da*vid, 25, 

26, 33, 41, 45, «45, Ï53, Ï57, 
170; — Douloureufe, 48, 160; 

— de V Hôpital, 35; — de Jofa- 
phat^ 49, 50, x6i; Mefire porte, 

154, 155,- — du Mont Sion, 42, 

43, 44, 115, Ï56; — Oires ou 
dorées, 25, 26, 27, 33, 38, 39, 
40, 4x, 44, 50, 95, 97, 104', 
104"^, X13, 145, 146, 150, 151, 
153, X56, 166, 184, 194, 195, 
231 j — de Paradis, 95, 104', 
194, 231; — du Patriarche, 1 5 4 ; 

— iVi«>«/if,38, 39, 150,151.— 
S. Etienne, 25,26, 41, 42, 49, 93, 

104*, 153, 154, 155, 159, 163, 
182, 192, 230 j — de Tabarie, 
25, 26 ; — de la Tannerie, 48. 
Poternes de Jérufalem : — de Jo- 
faphat, 40, 152; — S. La%are, 
42, X 54 ; — de la Tannerie, 42, 

155, 160. 

Prêcheurs (Frères), à. Acre, 236. 
Précieufe (Porte), à Jérufalem, 38, 

39, Ï50, 151- 
Prefepe, voy. Crèche, 

Prétoire de Caîphe, à Jérufalem, 

96, io4«, 168, 184, 194, 231; 

— de Pilate, xi 4. 

Prifon de Jéfus {Jéruf), 49, 94, 
102, 104% 1x4, i6x, 164, 182, 
193,230. 

Probatique (Pifcine), 49, 96, 104', 
1x3, x6i, 167, 184, X94, 231. 

Promiffion (Terre de), 55, 65, 67, 

77,79, 83, Ï31, 173,190. 
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Ptoiemaif, voy. Âcn, 
PutU{Lt)àitJofiph^ loz, 104% 188. 
Puits (Le) de la Samaritaine ou de 



Q 



Jacoby 73, 84, 100, 104', 171, 
186, 197, 233. 
Putius aquarum^ 234. 



Sluam Galiièey voy. Cana, 70,98, 104^ 169, 185, 196, 232. 

Quarantaine (Mont de la), 6 1 , 6 9, ^iftre, 1 8 . 



Rabitf 127. 

Rachel, femme de Jacob, 186; — 
(epulture de R., 98, 104*, 170, 
186, 196, 232. 

Rtfm^r, 92, 93,104^181, 192,229. 

Rameaux (Les), voy. Pâques fleu- 
ries. 

Rames, voy. Rama. 

Raphanie, 16. 

Rajhelam (cafalde Sur)^ 255. 

Reliques; A^Adam, 163; \t Calice 
de la Cène, 5; la Couronne d*épi- 
nc8> S» 37f 149» les Clous, 5, 
37, 90, 149, 180, 190; le Cm- 
teau de la Cène, 5; la Croix, 37, 

40, 46, 47, 94, 97, 99, 104*, 
104% 149, 158, 164, 170, X82, 
186, 193, 196, 230,2335 — - de 
S, Demitre, 104'^; VEcuelle de la 
Cène, 5 j— de S. Etienne, 5; — 
de S, Jean Chryjoftome^ 104', 
3 3 1 ; — de «9. Lasuare, 5 ,• le Mar- 
teau, 37, 149; — de S, Martin, 
104'j — de Notre-Dame, 6; — 
de S» Pierre, 55 — de ^. Siméon, 
5{ \tfaint Suaire, 5. 

Reliques (Bonnes), 90, 104*, 116, 
231, 234. 

Renaut (Le prince), 64, 77, 83. 

Repenties (Abbaye des filles), à 
Acre, 236. 

Ri^ah, 241, 242. 

Repos (Eglife du), à J'erufalem, 49, 
161. 



Reffid, RofetU, 245, 146, 247, 248, 

249, 250, 251. 
Ricardane (près d^Acre), 198. 
Richard (Le comte), 137. 
Roais, Edejfe, 11, 16. 
Roche (La) de Guitume, 8. 
Roche (N.-D. à la), voy. N.'D. de 

Sardenay, 
Roche facree ou heniU ou de la Sa- 
kra, 94, 95, 104», 183, 193, 

194. 
Rochetaillee, 92, 104^181, 191. 
Roial (Mont), 170. 
Roland (le preux), 7. 
Romain (Rite), à Jèrufalem, 51, 

52, 94, 162, 163. 
Romaine (Eglife), 206, 217. 
Romanie, empire latin, 3. 
Rome, X16, 207, 209, 2x0, 235. 
Ronoquorre, 19. 
Rofette, 245, 246, 247, »48, 249, 

250, 251. 
Rofos, 18. 

Rothelin (Mf.dit de), contenant la 
continuation de Guillaume de 
Tyr), xxiv, 143. 

Rouge (Mer), 63, 64, 83. 

Ruben (fîcre de Joseph), 104». 

Rues à Jèrufalem: des Allemands, 
38, 150; — de VArc Judas, 4,^^ 
156; — Couverte, 38, 43, 150, 
155J — David (ou Grant rue 
David), 27, 33, 34, 43, 146, 
1555 — des Herbes, 34, 37, 43» 
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146, 149, 155 ;— de Jofaphat^ 
48, 49, 160, 161 ; — de la Jui' 
*vtrie^ 49, 160; — des Latins^ 
155, 162; — Matcui/inat (ou 
MaUuiJinaC)t 38, 43, 149, 150, 

»55» — ^" ^^»»^ ^^*»> 33» 34» 
43, 146, 155J — du Patriarche^ 



26, 27, 34, 42, 146 ; — S. Eiifnniy 
4*» '55» — du .y. Sépulcre, 42, 
155; — des Syriens y 27,* — du 
Temple, 38, 43, 150J — de la 
Tour Da*vttijZS' 

RUSTICIEN DE PiSE, XXÎX, 203. 



Sabathj voy. Sebafte, — 

Sacha, 251. 

Saiie, Sidon, 11» '5» 135» 234. S, 

Saffain (Le), 15. — 

Safran, 100, 104, 187, 198,234. S, 

S, Abacuc, chapelle, 192, 229. 

S. Abraham, 14, 63, 65, 82, 83, S. 

99, 104% 122, 186, 196, 233. 

— Mont S. A., 73, 83. S, 

S. Acarie, voy. S, Zacharie, 
S. André, cgiifc (Acre), 235. S. 

S. Antoine, églife (Acre), 236. 
S, Barthétêmi, églife (Acre), 236. S, 
S. Carifto, voy. Ste Chariton. 
S, Chriftophe, églife (Jéruf.), 167. S. 
S, Corneille, chapelle près de Ce' — 

farée, 91, 180. — 

S, Denis, églife (Acre), 236. 

— (Fontaine), 89,104*, 179, 189. 

S. Elie, 15, 98, 104% 186, 196, S, 

229, 232. 
S. Efprit, chapelle (Jéruf,), 96, S. 

104', 121, 184, 195. S, 

— églife (Acre), 235, S, 
S, £flie*vene, voy. S, Etienne, S. 
S. Etienne, églife (Acre), 235. S, 

— églife (7/r«/:), 41, 153. 

— (porte), à Jérufalem, 25, 26, — 
41, 4», 49, 93, 104S 153, 154, S. 
155» 159» 163, 182, 192, 230. 

— (rue), à Jérufalem, 42, 155. S. 
S. Gabriel (fontaine à Nazareth), 

100, 104, 198, 234. S, 
S, Georges, églife (Acre), 236. S, 

— églife (Udde), 192. 



■ églife (entre Saphet 8c Acre), 
102, 104^, 188. 

Gilles, églife (Acre), 235. 
• églife (Jéruf), 38, 150. 
Guillaume (cimetière), â Acre, 
199. 

Jacques de Galice, églife (Jé- 
ruf), 26, 33, 104», 145. 
Jacques des Jacobites, églife 
(Jiruf), 35, 52, 95, 147, 162. 
Jacques & S. Jean, églife près 
de Safran, 100, 104, 187, 198. 
Jacques le Mineur, églife (7^- 

^«/)» 39» 41» ï5i»«83, 194- 

Jean, abbaye, 70. 

- hôpital près de Céfarée, 190. 

' hôpital (Acre), 136, 235$ — 

(Jiruf), 94, 104*, 165, 183, 

193, 230. 

Jean de Tyr, abbaye, 90, 104*, 

180, 190, 229. 

Jean du Bois, 170, 233. 

Jean l'é*vanigéli/ie,tg\\(t,4$, 160, 

Ladre, voy. S. Lazare. 

Laurent, égWCc (Acre), 235. 

Lazare (poterne), à Jérufalem, 

4»»i54- 

■ (Tour de), voy. Pain perdu, 

Lazare de Bétanie, églife (Acre), 

«35- 

Lazare des Chevaliers, églife 

(Acre), 135, 136, 236. 

Léonard, églKe (Acre), 235. 

Marc de Venife, églife (Acre), 

235. 
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S. Martin^ églifc (Jèruf)^ 41i 1 56. 
S, Martin des BretonSyt^ît(Acre)y 

236. 
S. Michel (cimetière), à Acre^ 199, 

235. 
S, Nicoiaj (cimetière), à yfrrr, 136, 

i99»»35» — (porte),à>#fr^, 136. 

— églife (près de Safran), 234. 
S. Paul, abbaye (Jêruf.), 27. 

— (château), 85. 

S. Paul, églife (Bethléem), 92. 

— églife (7^r«/.), 27. 

— (porte), à Damai, 126. 

S. iV/a^/ (chapelle), 97, 104'', 169, 

185, 196. 
S. Pierre, églife (Jaffa), 92, 104*, 

i8x, 191. 

— églife iJéruf.), 43, 156. 

S. Pierre de Pife,tg\i(c (Acre),z^s. 
S. Pierre en Gallicante, églifo, 44, 

104', 156, 168, 231. 
S. Roman, kgWÇc {Acre), 235. 
S, Samuel, églife (Acre), 235. 

— églife fur la Monjoie, 93, 181, 
196. 

S. Sauveur, églife (Aff det OU- 
<viers), 51, 104"^, 162, 232. 

— églife (Sidon), 234. 

S, Sépulcre, églife (Acre) , 1 3 6, 2 3 5 . 

— églife (Jéruf,), 24, 25, 27, 28, 
33» 34» 35» 36, 37, 381 4*f 43» 
48» 93, 94, Ï04S »o4S "6> 
13*1 133, Ï45» 146, 147» 148, 
149, 150, 153, 154, 155» 1^0» 
163, 164, 165, 167, 182, 183, 
193, 230. 

— (Rue du), à Jérufalem, 42, 155. 
S, Thomas (Maifon), à Acre, 136, 

236. 
S, Zacharie, abbaye près de iVia- 
xareth, 60, 81. 

— chapelle, 100, 104, 198. 

Ste Anne, abbaye (Jéruf,), 49, 96, 
104*, 161, 167, 232. 

— églife (Acre), 235. 



— (pifeine), 49, 104*, 161. Voy. 
Ptfdne probati^e. 

Ste Bride, églife (Acre), 236. 

Ste Catherine, églife (Acre), 235. 

— (Jour de la), défaite de Sala- 
DIN, 181. 

Su Chariton, églife (Jiruf,), 94, 

104*, 182, 193, 230. 
Ste Croix, églife (Acre), 235. 
Ste Hélène, chapelle (Jéruf.), 37, 

149. 

— (place), à Jérufalem, 149. 
Ste Marguerite (Mt), 189, 190. 
Ste Marguerite du Carme, abbaye, 

89, 90, 104', 180, 189. 
Ste Marie de Jofaphat,9hh2iyt, 24, 

31, 50, 144,145,161. 
Ste Marie du Mont Sion, abbaye, 

«3, »4, 3«» 3*» 44, 144, »56- 
églife, 167, 168, 184, 194. 

Ste Marie la Grande ou N.-D. ta 

grande, abbaye, â Jérufalem, 

34, 147. 
Ste Marie latine, abbaye (Jéruf. \ 

6, 35, 94, '16, 147, 165, 183, 

193, »3o- 

— — églife (Acre), 235. 

églife (Jéruf), 6, 35, 94, 

116, 147. 165, 183, 193, 230. 

Ste Marie Ma^^/Wnr, chapelle, près 
de Céfarée, 191. 

églife (Acre), 235. 

églife (7/rji/.),49, 96, 161, 

167, 184, 194. 

Ste Trinité, chapelle (Jéruf), 35, 

147. 

— églife (Acre)^ 235. 

SS, Maries (Fontaine des), à Jé- 
rufalem, 104*. 

Sakra (Roche de la), voy. Rocès 
facrée. 

Saladin (Le fultan), 55, 71, 7», 

77,9», «43,1^3, ï8i. 
Saladin (Eftoires d^outremer Se de 
la naiflance), xîv, xvj, xviij. 
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SaUchii (La), SaUhièhy 141, 243, 

Saintes de thipitai S. Jeam^ près 

de Céfarie^ 190. 
Salomon (Le roi), 969 113, lao, 

ni> Ï33, 15»» '84» Ï95- 
Salomon ( Atre de), à Jirufalem, 40, 

1 5 1 j — (Pierre de), à JèrufaUm^ 

io7j — (Temple de), à Jérufa- 

lemy 25, 95, io4»,ii2, 113, 132, 

151, 152, 166, 183, 194, 231. 

— (Verfion françaife du premier 
livre de),xii}. 

Samuel (Sépulture du prophète), 

230. 
Samairey Samarie (anc. nom de 

Naphufe), 11, 73, 74, 84, 85, 

xoo, 186, X97. 
Samaritain (Le bon), 70, 71. 
Samaritaine (Le puits de la) ou 

puits de Jacob, 73, 84, 100, 

104% 171, 186, 197, »33- 
Samaritains (Les), 73, 74, 83, 85. 
Samson, 92, 192. 
Sanffa Sanâorum,c\ai^t\\t(Jéruf^y 

95, 104», 165, 183, 194. 
Sandele^SandiUh, 251. 
Sang de S. Etienne, relique, 5. 
Saphet (Le) des Allemands, 198. 

— (Château), 56, 78, 102, 104*, 
X28, 129, 188, 240, 255. — 
Pont du Saphet, 102. 

A^^rfr,72, 100,104,187,198,234. 

— Fontaine de £.,71, 72, 198. 
Sara (ville tartare), 204, 214. 
Sardasne, voy. Sardenay, 
Sardenay (N.^D. de), 103, 120, 

ia6, 131, 173, ï88, 235. 
Sarrafms {ljti)^paffim. 
Sauron, 16. 
Saut (Le), en Arabie, 13. 

— (Le), en Paleftine, x 2. 

— (Mont du), 61, 100, 104. 
Sebafle, 11, 15, 75, 85, 100, 104', 

171, 186, 197, 133- 



Sebafle (en Ciiicie), 16. 

Sedin (cafal de Sur), 255. 

Sehid, 246. 

Sehidye, 243, 245» «47. 

Sel (Mer du), voy. MorU (Mer). 

Selemàflt, 18. 

Seleucii, 18. 

Seleuco*ual, 16. 

Semennot, Semennoud, 25 1 . 

Semon er roman, Achmoun er-roum- 
mon, 243. 

Sendebis, 249. 

Sendœ, Sendoueh, 244. 

Senhore el Medine, 248, 251. 

Sépulcre (Le), voy. S, Sépulcre 
(Eglife du). 

Sépultures : — d* Abraham, 65, 
104', 122, 170, 233,' — à^Adam, 
1 1 5, 1 70} — de SteCatherine,6i, 
98, 104'', 119, 186, 197 j — de 
S, Corneille, 180, 191 ; -—de 5*1» 
Euphémie, 9 1 , 1 8 o, 229 ; — d^Et/e, 
1 1 5, X 70, 2 3 3 ; — de ^. Guillaume, 
199; — des Innocents, 99, 104', 
X12, 170,186, X96, 233,* — d'/- 
faac,6s, io4«, 122, 170,233;— 
d'Jfàie, 94, xo4^ xi8, 168, 184, 
X95,23xj— de7«ffl*,65, io4«, 

ï70>»33» — d«^' JiaM'Baptiftej 
75, 85» 171, ï«3» «86, 194, I97J 
— de S, Jérôme, 99, 104*, 170, 
x86, 196; — dtjofeph, X70J — 
de Notre-Dame, 50, 97, 104^ 
117, 121, X32, 144, i6x, 167, 

168, 184, 185, X94, 195; — de 
S. Felage, 97, 104^ 169, 185, 
1 96 ; — de Rachel, 98,1 04', 1 70, 
x86, 196, 232; — de Samuel, 
230 J — de S, Siméon, 97, x66, 

169, 185, 194, 195. 
SerpenU (Défert des), 68. 
Skfaire, voy. Cefaire, Cefarée, 
Se*uale, x8. 

Sibidi, 18. 

SiBiLE (La reine), 46. 
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Sichar^ 73, 74, 84. 
Sichenij 73, 84, 121. 

Sidotty II, 15, 135» »34- — Eglift 

S. Sawueury à ^., 234. 
Silok (Fontaine de ou natatoria), 

43, 44» 5i> 96, 104*, m» 13»» 
156, 162, 168, 184, 195, 231. 

SiMÉON (S.), 1x2, 165, 19 1, 230. 
— Reliques de S. S., 5. — Sé- 
pulture de S. S., 97, 166, 169, 
185,194,195. 

Simon le lépreux (Maifon de), 97, 
104'', 113, 169, 185, 232. 

Simon (S.), apôtre, 113. 

Sinat (Mont), 15,63,82, 98, 104'', 

119, 185, 197, »35- 
Jw»(Mt),23,24,26,3i,32,33,34, 

44,96, 104*, 120, 121, 132, 143, 

I45»ï56»i68,i84,i94,i95,23i. 
Stfie^ 18. 

Sifon (nom du Nil)^ 64. 
Soade^ 242. 
Sobre il Vahlty Chohra in NûUèh^ 

248, 249. 
Sodomiy 67. 
Sodomitis^ 67. 
Soldait^ Soldadiiy Soudak (en Cri- 

mîi)f 203, 204, 2x4. 
Sàm^ Syriiy 240, 241. 
Sorfemy voy. Sichim, 



Sorti, 12. 

Soudak (en Criméi)^ 203, 204, 214. 
Soudan (Le), 239, 240, 255, 256. 
^j^i^x</> (Porte), porte du Temple 

de JirufaUm, 95, 104', x66, 

183, 194, 231. 
Spelunca duppOci^ 233. 
Sticopli ou le Beffatiy 12. 
Suaire (Le) de Jéfus, relique, 5. 
Sur (Nonnains de), abbaye, à Je- 

rufalem, 104*. 
Sur, Tyry ix, 15, S^»?»» HS» »34, 

»55> »56' Voy. Tyr, — Le Sei- 
gneur de Sur alamonaffiy 255- 
Surii Sobaly 13. 
Surfins y voy. Syriens. 
Syriiy 240, 241. — Voyages en S,y 

203, 2x3. 
Syrien (f\\izxûtt)y'ÀjèrufaUmy 149, 

x6o. 
Syriennes (Eglifes & abbayes), à 

Jérufalemy 51, 162. 
Syriens (Marchands), en Feâej&mê^ 

X27. 
Syriens (Changes des), à J'erufa^ 

lemy 26, 27, 33, 34, 37, 38, 4», 

43» '4^» 149» »5o» '55- 
— (Ruedes),à7^n(/îii!Mi,27. 

Syrraquiuy 19. 



Tatarie (Mer de) ou de Galiléey 
eflang de Nascarethy lac de 7f- 
bériade, 57, 58, 60, 62, 79, 80, 
82, ICI, 102, 104^, 104', 120, 
171, 187, X97, x88, 133. 

— (Pont de), 57, 79- 

— (Porte de), à Jérufalemy 25 , 26 . 
Tabariey Ttbériadey 11, 13,15,25, 

57» 58,71, 7*, 79» 80, loi, 102, 
X04*, X04', 187, 188. — Bains 
N.-D., 104*. 
Tabita, reiTufcitée par S. Pierre, 
192. 



74!!^// (La), lieu de la multiplica- 
tion des pains, 58, 80, 102, 104S 
181, x88, X9X. 

Tables de Moyse ou de Tanden 
Teftament, 94,95, 183,193,230. 

Tambedey 248. 

TanapAon, X3. 

Tannerie (Porte de la), à Jirufa^ 
lemy^%. 

Tannerie (Poterne de la), â Jéru- 
falemy 42, 155, 160. 

TapfaroUy 16, 
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Tarrane (Ai), Teramh^ 247, 24.8, 

251. 
tarfe, 11, 16. 

Tartare (Langue), 207, 217. . 
TartarKS, 125, 204, 205, 207, 209, 

214, 215, 216, 218, 219. 
TartarhiS, 125. Voy. 7ar tares, 
Tebaldo de Plaisance, plus tard 

le pape Grégoire X, 209, 211, 

222, 224. 
TempU (Abbaye du) : à Acre, 2 35 j 

— Jérufalem, 39, 41. 

— (Le)(Tefnpluindoiiiîni),églife 
(Jiruf.)y 4> 33» 3», 39» 4»» 46, 
47, 48» 49» 61» 85, 94, 95, 104», 
116, 132, 133, 14s, 150, 151, 

ï5*» »53» 158» 159» 1^0» i^i» 
165, 166, 167, 183, 184, 193, 

194, 230. 

— (Rnedu), à JérufaUm^ 3 8» 43» 
150. 

Simple di Sahmon (Le), égliTe 
Ô'eruf.), 25, 95, 104», 1 12, 113, 

n», 151» 15*» ï^«» «83» «94» 

231. 
Templiers, 39, 56, 72, 78» 91. 

151, x8o, 190, 2X2, 226|,* — à 

Acre, 136, 137. 
Tems (Lac de) ou Memudeh, 242, 

243. 
Terdeney, voy. Sardenay. 
Terre de pronàffum, terre de Cha- 

«ww» 55. 65, 67, 77, 79» 83» 

'3', '73» 1 90* Voy. aufn lierre 

Sainte. 
Terre Sainte, 100, 104, 131, 157, 

»59» 163, 173, 179, 189, 190, 

229. Voy. auflî Terre de pro- 

nàffitm, 
Tetracoine, 13. 
Thabor (Mont), 15, 61, 82, 100, 

loi, 104*, 104'', 119, I20, 127, 

171,186, 187, 197, *33- 
Iharange, 251. 
Tharhet Therange, 250. 



Thiébaud de Plaisance, voy. 
Tebaldo. 

ThIÉBAULT de CÉPOY,XXVÎj,2I3. 

Thomas (S.), Papôtre, 23, 31,96, 
144, 167, 184, 195,231. 

Thoron (Le), château, 56, 78. 

Tibèriade, voy. Taharie. 

Tigeri, fleuve, 205, 2x5. 

Tùte, x6. 

Tîfon (Le) miraculeux, 102, 104^. 

ToBiE (La cave de), 102, 104'. 

Tochor, 122. Voy. S, Abraham. 

Tolomaida, voy. Acre. 

Tombeau de Notre-Dame, voy. 
Sépultures. 

Tortofty X2, X5, X03, X74, x88. 

Tout Da'vid (La), à Jérufalem, 
25, 26, 27, 33, 34, X04», X45, 
X46, 231. 

Tour Da<uid (Rue de la), à Jiru- 
faUm, 25. 

Tour de la Cojberye, 243. 

Tour (La) de CHàpital (cafal de 
Sûr), 255. 

Tour AtS. Lazare, voy. Pain perdu. 

Tour des Génois (Acre), 1 36 5 — 
des Pif ans (Acre), X36J — mau- 
dite (Acre), X36. 

Tour (La) ^u patriarche, à Jaffa, 
191. 

Tours (Les) de Damas, 126. 

Touxe, 12. 

Transfiguration (La), 62, 82, lox, 

104*, X20, X7X. 

Triple, Tripoli de Syrie, X2, 15, 
55» 56» 78,211,225,241. 

Tubanie (Fontaine de), 72. 

Turcs (Les), 3. — le Moulin des 
Turs, X04*. 

TuRPiN, Tarchevêque, 6. 

7yr, Sur, ix, X5, 56, 78, x 3 5, 234, 
255, 256. — Abbaye de S. Jean 
de Tyr, 90, X04', 180, 190, 
229. 
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Uefviy 17. 



U 



Val de BacoTy 56, 78. 

Val de Jofaphaty 24, 25, 32, 33, 

44» 50» 5'» 56» 78,9^, 97, Ï04'', 
117, 121, 132, 144, 145, 156, 
i6x, 162, 167, 168, 169, 184, 
185, 194,195,231. 

VaUaniy 16. 

Var*valsy 17. 

Vathnotty x6. 

Veharit (La), Baherity 247. 

Venter ia^ 16. 



f^rifiyV,203, 209, 210, 21 3, 222,223. 
Verge (La) d'AARON, 94, 165, 

183, 193» »3o- 
Vespasien, 74, 84. 
Veuve de Nàim (Le fils de la), 59, 

80,101, 104*, 171, '87,197, 233. 
Ficence, 211, 225. 
Vieux (Le) de la montagne, 128, 

129. 
Vire ht y 16. 
Virqffey 13. 



Tatridée, 19. 

Ycoîne, image de N.-D, de Sar- 

denay^ 120. Voy. Sardenay» 
Tdom (Terre d'), 104'. 
Teapù 18. 



Tri^ople, 18. 
Trînople (La petite), 17. 
YzACHARi AS, le même que Zacha- 
RiE, père de S. Jean -Baptiste. 



Zacharie, père de S. Jean-Bap- 
tiste, 60, 81, 95, 99, 104'', 
165, 171, 186. 

Zacharie, prophète, fils de Bar- 
rachie, 95, 97, 107, 166, 169, 
183, 185, 194, 195, 198, 230. 



Zachée, 69, 118. 
Zahecay Zaca, 242. 
Zahfaramy 251. 
Zaouiet el Saity 247. 
Zoray 13. 
Zoroimej 17. 




Additions & Correélions. 



p. xxix. Aux neuf miT. des Voj^ages des Polo que nous avons défignés 
par les neuf premières lettres de l'alphabet (p. 213), il faut en 
ajouter un nouveau, le mf. de la bibliothèque de TArfenal, 
5219 (anc. H.fr, 675). Ce mf., écrit fur vélin à la fin du 
xv« fiècle, fe rattache à la famille des deux mflf. G & H. 

P. XXX. Le baron de Nordenflciôld vient de donner une édition en fiic- 
firnilé (2882, in-4) du mf. de Stockholm, qui doit être attribué 
non au xiii« fiède, mais au xiv«. 



Page 6, vers 193. juitj liCtzjiut. 

7, vers 237. Francéùy lifez Franceis, 
91, ligne 20. Peine perdue^ lifez Pain perdu, - 
117, V. X 086 5. Tamahiy lifez tamain, 

126, colonne 2, ligne 21. Mettez un point entre Albana & Farfar, 
131, avant-dernière ligne, <i;^r[f], lifez 'vee[s]y forme anglo-normande 

de <viis, 
1 34, colonne 2, ligne 20. Après CartaphiltTy ajoutez Ckri/hphili (?). 
193, ligne 3. Arimachie^ corrigez Arimathie. 
213. Voyez plus haut les additions aux pages xxix & xxx. 
245, ligne 21. Schidye^ corrigez Sehidye, 
247, lignes 24 & 25, elffàicy corrigez efffatU 
251, lignes II & 12. ZaA/aranif lifez Zahfaram, 



Dans \ Index mettez Bafque après Baruch & Jacquts après Jacob, 



SOCIETE 



POUR LA 



PUBLICATION DE TEXTES 



RELATIFS 



A L HISTOIRE & A LA GÉOGRAPHIE 



DE 



L'ORIENT LATIN 



* * * 



STcATUTS 

i88t 



^T^ 




[Z_D 



Libraires de la Société : 

PARIS LEIPZIG 

ERNEST LEROUX OTTO HARASSOWITZ 



Service des foufcriptions 

ii de la M/lribution des pubScatitns : 

M. ERNEST LEROUX, 
oS, ne Bonapute. 



L '(Académie des Infcripiions & ^Belles-Lettres a entre- 
pris y & pourfuit avec perfcvérance la publication du 
Recueil des hiftoriens des croifades, œuvre mo- 
numentale , deftinée déformais à fervir de fondement à toute 
étude hifiorique férieufe fur TOrient LatIN (royaumes 
de Jérufalemy de Chypre & d'Arménie, principautés i* o4/i- 
tioche & d'oAchaïe^ empire latin de Conftantinople^. 

éMais^ en dehors de ces textes étendus y 6*, pour ainji dire^ 
clajfiquesy il exijfe, dans les dépôts publics de TEuropey une 
grande quantité de documents hiftoriques & géographiques 
d'ordre fecondaire : ces documents, ou encore inédits, ou 
devenus d'une rareté telle, que certaines pièces de Terre- 
Sainte arrivent aujourd'hui à atteindre y dans les ventes pu' 
bliqueSy de véritables prix de fantaifie, nef auraient^ avant de 
longues années y trouver place dans le Recueil académique : 
le plus grand nombre d ailleurs y & en particulier les pèleri- 
nages en Terre-Sainte y ont étéy dis le principe y écartés du 
plan de cette colleâion. 

Il a doncfemblé qu il pourrait y avoir une certaine utilité à 
rajfembler & à publier , fur un type & d'après des règles uni- 
formes, ces matériaux divers y dont la (impie bibliographie eft 
encore y en partie y à faire y &quiy pourtant, une fois réunis y 
feront d'un fi grand fecours y f oit pour Fhifloire du SMoyen- 
oAgeyfoit même pour ï archéologie biblique. 

C'eft dans cet efprity & pour fatisfaire à la fois y & aux 
déjîrs des bibliophileSy & aux befoins des travailleurs, que 
sefi formée y en iSyf, à limitation des clubs anglais y la 

Société de l'Orient Latin. 



k 



SOCIETE 



rOUft LA 



TVBLICGiTlO;^ T)E TEXTES 

RELATIFS A L'HISTOIRE ET A LA GÉOGRAPHIE 



DS 



L'ORIENT LATIN 



* 



I 



RÈGLEMENT GÉNÉRAL. 




RTICLE I . La Société fe compofe de cin- 
quante membres titulaires & de quarante 
affadis français ou étrangers. 

c4rt. 2. Les établiflTements publics de la 
France & de l'étranger peuvent être infcrits comme 
membres titulaires de la Société, jufqu'à concurrence 
du nombre de fix, & comme affociés jufqu'à concur- 
rence du nombre de quatre; ils font repréf entés au 
fein de la Société, foit par leurs chefs refpeéli^, foit 
par des mandataires, préalablement agréés par le préfî- 
dent de la Société. 

odrt. 3. Au reçu de chacune des diftributions fpé- 
cifiées à l'art. 1 6, tout membre titulaire s'engage à verfer 
une fonune de cinquante francs, tout affocié une fonune 
de tretue-cinq francs. 



Société de l Orient latin. 



o4rt. 4. Les membres titulaires & les affociis non réfi- 
dant à Paris doivent y être repréfentés par un corref- 
pondant chargé de recevoir, en leur nom, les publica- 
tions de la Société & de verfer leur cotifation annuelle. 

c4rt. ^. Les membres titulaires fe réuniflent, une fois 
par an, en féance générale, à Paris, dans le mois qui 
fuit les fêtes de Pâques ; les aflfociés ont le droit d'af- 
fifter à cette féance. 

oirt. 6. Les membres titulaires, non réfîdant à Paris^ 
peuvent fe faire repréfenter dans les affemblées géné- 
rales, en vertu d*un mandat écrit, adrefTé en temps utile 
au fecrétaire-tréforier. Ce mandat doit porter le nom 
d'un des membres titulaires réfîdant ou prél'ents à Paris, 
auquel il confère une nouvelle voix délibérative ; ce- 
pendant un feul & même membre titulaire ne peut réunir 
en fa perfonne plus de cinq de ces voix fubflituées. 

c4rt. 7. Dans cette féance annuelle, la Société procède 
aux élections en remplacement des membres titulaires 
& des affociés^ décédés ou démiffîonnaires, à la vérifica- 
tion des comptes de Texercice précédent, à la défi- 
gnation des publications de Texercice fuivant. 

c4rt. 8. La Société, en dehors de fes féances , eft 
repréfentée, d'une façon permanente, par un Comité 
de diredlion. Ce Comité, choifi parmi les membres 
titulaires, fait fon(ftion de bureau ; il eft nommé pour 
trois ans & rééligible. 

(Art. 9. Le Comité de direiflion fe compofe de: 

X préfident, 

I viccf-préiident, 

I fecrétaîre-tréforier, 

I fecrétaîre-adjoînt, 

4 commiflaîres refponfables. 
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c4rt. 10. Le Comité de direélion peut, en cas de 
befoin, s'aflTurer le concours de un ou plufieurs commif- 
faires refponfables adjoints, qui ont voix confultative, & 
peuvent être pris hors du fein de la Société. 

c4rt. 1 1 . Le Comité de dire<5lion fe réunit, au moins 
une fois, dans le premier femeftre de chaque année, 
au domicile de Tun de fes membres; il peut, en cas 
d'urgence, convoquer une féance générale extraordi- 
naire de la Société. 

c4rt, 1 2. La Société s adjoint, fous le nom de fouf" 
cripteurSy les perfonnes & les établiiTements publics, fran- 
çais & étrangers, qui défirent recevoir régulièrement 
les volumes de textes qu'elle publie; le nombre de ces 
foufcripteurs ne peut dépaflfer cent. 

c4rt, 15. Au reçu de chacune des diftributions fpé- 
dfiées à l'art. 1 6, les foufcripteurs paient une fomme 
de quinie francs, augmentée des frais de port & de 
recouvrement afférant à ces diftributions. 
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c4rt. 14. Les publications de la Société fe compofent 
de volumes de textes & de phototypographies de 
pièces imprimées uniques ou rariffimes. 

c4rt. ly. Chaque volume de textes efl tiré à cinq 
cents exemplaires numérotés, favoir : 

Grami papUr, gr. în-8. 50 exemplaires. 
Papisr à la cwviy in-8. 50 > 

Papier ordhiairiy • 400 » 
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Les réimpreflions phototypographiques font drées 
à 90 exemplaires, favoir : , 

Sur peau de vélin, 50 exemplaires. 
Sur papier «élln, 40 ■ 

o4ri. 16. Les publications delà Société fe divifent 
en dillributions, dont chacune comprend : 
i" Pour les membres titulaires : 
1 volume! de textci, tormat gr. in-S». 

I fiircicule de réimptelTiont phototypographique^ tiré fur peau de vëlïn. 
Chacun de c« volumes ou réimpreHioiu porte au verfo du titre le 
nom du membre titubîre auquel II ell dertiné. 

2" Pour les ii^ciVj.' 

1 volumes de teim Tur papier vélin, format in-gi. 

I &fcicule d« réimpreflions pholotfpographkiiies lur papier vélin. 

5" Pour les foujcriptturs : 

1 volume! de textes fur papier ordinaire, format in-g°. 

oArt. 17. La Société met en vente, fur chaque diftri- 
bution : 

Papier •oi/im 1 10 exemplaires de chaque volume de textes, au pris 
de 14 fi-, l'exemplaire. 

Papier erdinairt 1 300 exemplaires au prix de la ti. l'exemplure. 

Ces prix peuvent être augmentés par le Comité de 
dire^on, en raifon de l'importance exceptionnelle de 
certains volumes. 

Les réimpreflions phototypographiques, exclufîvement 
réfervées aux membres titulaires & aux affociis, ne font 
pas mifes dans le commerce. 

<^Tt. 18. La Société fait choix d'un ou plulîeurs 
libraires-éditeurs, auxquek elle concède, au mieux de fes 
intérêts, le droit de vendre ceux des exemplaires de fes 
publications qui lont rcfervés au commerce. 

o4rr. 19. Les publications de la Société Ibnt faites fous 
la furvetllance du Comité de dire<fUon, & la garantie du 
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fecrécaire^tréforier & de Tun des commiflaires refpon- 
fables. 

o4rt. 20. Au cas où Tun des volumes a^ pour 
éditeur ou pour commifTaire refponfable, le fecrétaire- 
tréforier, le contre-feing de ce dernier eft remplacé par 
celui du vice-préfident. 

in 

PLAN DES PUBLICATIONS. 

a) Série géographique. 

Colleftion chronologique des pèlerinages en Terre-Sainte èc des def- 
crîptions de la Terre-Sainte & des contrées voifines. 

I Textes latins. — Imprimés & inédits de 300 à 1400. — Inédits ou 
rarifltmes de 1400 à 1600. 

a Textes français. \ 

3 > Italiens . § -, . » « « « •* . /> « ^ , 

fha l f Impnmes & inédits jufqu en 1500. — Ine- 

^tf À f ^^^ ^" rariflimes de 1500 à 1600. 

6 t anglais. 1 

7 Textes fcandina*ves. '\ 

' I Imprimés & inédits jufquVn 1600. — (Ac- 

10 '. %ib^'inqu*,. ( compagnes dune verf.on.) 

11 » arabes. ) 

b) Série historique. 

1 Poéfies & poèmes relatifs aux croi(àdes, 1 100-1500. 

2 Chartes ) 

3 Lettres hiftoriques [ inédites, 109 5-1 5 00. 

4 Petites chroniques 1 

5 Projets de croifades inédits, 1250-1600. 

Les textes de chacune de ces fériés font publiés ^ par 
volumes d'environ 300 pages , dans le format & fur le 
modèle des Chronicles and memorials of the Great 
Bricain. 
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La diftriburion des volumes a lieu de telle forte que, — 
à la fin de chaque période décennale de la publication y — 
les trois cinquièmes (i2 volumes) aient été pris dans la férié 
géographique, & les deux autres cinquièmes (8 volumes) dans 
la férié hiftorique. 

Les phocotypographies reproduifent : 

lo Les pèlerinages en Terre-Sainte, feuilles volantes, journaux de 

croifade, &c., &c., imprimés au XVe, & dans les 2 5 premières années du 
XVIe fiècle. 

ftO Les pièces analogues qui, quoique de date poftérieure, n^exiftent 
qu*à Pétat d'exemplaires uniques ou rarifllmes. 

l/ne "courte notice bibliographique , de mime format, 
accompagne chaque phototypographie. 

La Société, qui a déjà patronné la NUMISMATIQUE DE 
l'Orient latin, par tM. G. Schlumberger, fe propofe 
également de favorifer la publication de : 

a) La CARTOGRAPHIE DE l^Orient LATIN au Moyen-Age; 

h) La SIGILLOGRAPHIE & TÉPIGRAPHIE DE L'OrIENT LATIN. 
c) La BIBLIOGRAPHIE DE L^OrIENT LATIN. 
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COMITE VE Vn^ECTIOS^C 

DE LA SOCIÉTÉ 

pour la période 1 88 1 - 1 88 5 . 



PRÈSWENTt 

M. le marquis de VOGUÉ. 

Vice-Prifident : MM. Schefer. 

Secriiaire-Tréforier : le c^« Riant. 

Secrétaire-adjoint: le c'e de Mars y. 



Commifmres : 

MM. 

A. de Barthélémy. le c^ de Mas Latrie. 

Egger. £. de RozièRE. 



MEMBRES TITULAIRES: 

MM. 

1 Amcel, député de la Mayenne, 146 avenue des. Champs-Elyiees, 

Paris. 

2 ANTROBU8 (R. P. Frederick), Oratory, Londres. 

3 Barthélémy (Anatole de), 9 rue d'Anjou-St-Honoré, Paris. 

4 BARRhiE (£. de), ancien conful-général de France à Jcrufalem, 4a 

rue Vignon, Paris. 
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5 Bouche (L'abbé), Chafiîgnolci, par la Châtre, Indre. 

6 Cl£RC<^ (Louis de), 5 rueMafferan, Paris 

7 CoMBETTES DU Luc (Le conite de), Rabaftens-fur-Tarn, Tam. 

8 Delpit (Martial), 74 faubourg St-Honoré, Paris, & à Caftang par 

Bouniagues, Dordogne. 

9 Dreux-Brezé (S. G. Mer de), évêque de Moulins, Moulins. 

10 Dura (Giufeppe), 40 ftrada S. Cario, Naples. 

1 1 Egoer (Emile), membre de l'Inftitut, profefleur à la Faculté des 

Lettres, 68 rue de Madame, Parts. 

12 FouRNiER (Félix), 1x5 rue de rUniverfité, Paris. 

1 3 Goujon (Paul), 52 rue Paradis-Poiflbnnière, Paris. 

14 Hennessy (Raymond), 79 rue Marbeuf, Paris.. 

15 Khitrowo (S. Exe. M. Bafile de), confeiller d'Etat, 93 quai delà 

Moîka, St-Péter(bourg. 

16 Lair (Le comte Charles), 18 rue Las Cafés, Paris. 

17 Lair (Jules), direéleur des Entrepôts & Magafîns généraux, 204 

boulevard de la Villette, Paris. 

1 8 Langénieux (S. Exe. Mgr), archevêque de Reims, Reims. 

1 9 LÉOTARD, doéieur-ès-lettres, 3 cours Morand, Lyon. 

20 Mac Grigor (A. B.), 19 Woodfide Terrace, Glafcow, Ecofle. 

21 Marsy (Le comte de), Compiègne. 

22 Mas Latrie (Le comte de), chef de feélion aux Archives de 

France, 229 boulevard St-Germain, Paris. 

23 Meyer (Paul), profeflTeur au Collège de France, 63 rue Raynouard, 

Parîs-Pafly. 

24 MiCHELANT, confervateur fous-dire£leur à la Bibliothèque Natio- 

nale, T I avenue Tnidaine, Paris. 

25 Mignon (A.), 18 rue de Maleiherbes, Paris. 

26 PécouL (Augufte), 58 rue de Ponthieu, Paris. 

a? 

28 Rebours (L'abbé le), curé de la Madeleine, 8 rue de la Ville- 

l*Evëque, Paris. 

29 Rey (Emmanuel), 22 rue des Ecuries d'Artois, Paris. 

30 Riant (Le comte), membre de PInftitut, 51 boulevard de Cour- 

celles, Paris. 

31 Riant (Ferdinand), membre du Confeil municipal, 36 rue de 

Berlin, Paris. 
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32 RoziÈRE (Eugène de), membre de rinftkut, infpeéleur général des 

Archives, 8 rue Lincoln, Paris. 

33 Saige (Jules), ingénieur des Ponts & Chauflees, 65 rue d^Amfter- 

dam, Paris. 

34 DuRRiEU (Paul), 66 rue de la Chauflee d*Antin, Paris. 

35 ScHEFER, membre de l'Inftitut, adminiftrateur de PÊcole nationale 

des langues orientales vivantes, 2 rue de Lille, Paris. 

36 ScHEFER (Jules), agent & conful-général de France en Bulgarie 

Sophia. 

37 ScHLUMBERGER (Guftave), 140 iaubourg St- Honoré, Paris. 

38 Del A VILLE LE RouLX (Jofeph), lo rue de Liibonne, Par». 

39 ToRELLA (Le prince de), Naples. 

40 Vogué (Le marquis de), membre de rinftitut, 2 rue Fabert, Paris. 

41 Olry, ingénieur des Mines, 2 rue de Bruxelles, Lille. 

42 Masson (Frédéric), 89 rue de la Boétie, Paris. 

43 Popelin (Claudius), 7 rue de Téhéran, Paris*. 

44 Kermaingant (P.-L. de), ingénieur des Mines, 102 avenue des 

Champs-Elylees, Paris. 



ÉTABLISSEMENTS PUBLICS 



45 BlBT.IOTHÈQUE royale DE BRUXELLES. 

46 BlBUOTHÈQUE ROYALE DE COPENHAGUE. 

47 BlBUOTHÈQUE ROYALE DE NaPLES. 

48 BlBUOTHÈQUE NATIONALE DE PaRIS. 

49 SoCléré NATIONALE DE GÉOGRAPHIE DE PaRIS. 

50 Bibliothèque Bodléienne d'Oxford. 
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ASSOCIÉS 



MM. 

51 Drême (Le premier préfidcnt), Agen. 

5a BoRDiER (Henri), 182 rue de RivoU, Paris. 

53 Laborde (Le marquis de), 4 rue Murillo, Paris. 

54 DucLOs (L^abbé), curé de St-Eugène, 52 iaubourg Poîflbnnière, 

Paris. 

55 Broet-Plater (Le comte de), Rovno, par Dombrovitza, Volhynie, 

Ruflîe. 

56 Arséniew (Serge d'), membre de la Commifllon des requêtes, 13 

Manègeny Péréoulok, Saint-Péterlbourg. 

57 Hagenmeyer (Henri), Grofleicholzhdm, par Moibach, grand-duché 

de Bade. 

58 BiSHOP (Edmund), 4 Lancafter Terrace Régentas Park, Londres. 

59 MÉLY (Fernand de), au MefniUGermain, par Fervacques, Calvados. 

60 Raynaud (Gafton), 28 rue de Conftantinople, Paris. 

61 Delaborde (François), Palais de Tlnftitut, Paris. 

62 Raynaud (Furcy), Septfontaines, par Luxembourg, grand -duché 

de Luxembourg. 




PUBLICATIONS DE LA SOCIÉTÉ 



SÉRIE GÉOGRAPHIQUE 

hinera hierojolymitana & defcriptiones Terra Sanâa 

latine confcripta, 
I & 2. Torai ï, 1 & X, cd.: Titus Tobler & A. Molinier. 

5. Itinéraires français. I. 
Éd.: MM. Henri Michelant & Gaston Raynaud* 

sous PRESSE: 

4. hinera 6- defcriptiones latine confcripta. 
Tomus II, éd. : A. Molinier & C. Kohler. 

EN préparation: 

Itinera 6- defcriptiones latine confcripta. 
Tomi III 8c IV, éd.: Georgius Thomas. 

Itinerarj italiani. 
Tomo I, éd.: Cav. L. Belgrano. 

Itinera graca. 

Tomus I, éd. : V. GuÉRiN. 



SÉRIE HISTORIQUE 



I . La prife d^ (Alexandrie^ par Guillaume de Machauc. 

Éd. : M' L. DE Mas Latrie. 

2. Qt{inn helli fcriptores minores. 

Ed. : R. RôHRlCHT. 

5. Teflimonia minora de V hello facro. 
Ed.: R. RoHRicHT. 

sous PRESSE: 

4. Cronica de tMorea, 
Éd. : M. Morel-Fatio. 

EN PRÉPARATION: 

V^cit verfifii de la i'« croifade, d'après Baudri de Dol. 

Éd. : M. Paul Meyer. 



RÉIMPRESSIONS PHOTOTYPOGRAPHIQUES 

(référées aux meptbret titulaires) 



Trologtts oArminenfis in mappam Terre Sanûe. 

In-fol., r. 1. n. d., r. XV. 
Ir«, II»e & lUme Uvraîfons. 



PUBLICATIONS PATRONNÉES PAR LA SOCIÉTÉ 



L NUMISMATIQUE DE L'ORIENT LATIN 

par G. SCHLUMBERGER. 

Paris, Leroux, 1877, i vol. in-4. 

//. DE PASSAGIIS IN TERRAM SANCTAM 

Excerpta heliographica e codice Marciano 399 : éd. C. M. Thomas. 

Venetiis^ Ongania; Parif., E. Leroux, 1879, in-fol. 

///. ARCHIVES DE L'ORIENT LATIN 

Tome I. 
Paris, Erneft Leroux, 1881, In-8. 



sous PRESSE : 



IF, NUMISMATIQUE DE L'ORIENT LATIN 

par G. SCHLUMBERGER. 

(Supplément.) 
Paris, Erneft Leroux, in-4. 
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